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13553
détenus
ont été
libérés
en 2015
Ils sont sortis de prison et ont réintégré
la société. Ce sont en majorité (55%)
des prévenus qui ont été remis en liberté
avant le jugement. Les statistiques de 2015
montrent que seuls 276 condamnés ont
obtenu une libération conditionnelle.
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Mais qu’est-ce qui fait
encore courir

Guy Verhofstadt?
International pp.16-17

BRUXELLES - MERCREDI 25 MAI 2016 - www.lalibre.be

AD
RI
AN

HA
NC

U/
BE

LG
A

Isabelle Huppert
magnifie “Elle”,
le meilleur film

de Paul Verhoeven
La Libre Culture

John Porter dévoile
les ambitions nationales

de Telenet
Economie pp.26-27
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Le duBus La personnalité
Joël Pommerat
Auteur et metteur en scène.

1963. Joël Pommerat naît à Roanne, en France.
2010. Artiste associé à l’Odéon-Théâtre de
l’Europe et au Théâtre national de Belgique.
2016. Il triomphe à la Nuit des Molières.

S’ il est un artiste qui aura marqué
la scène théâtrale ces vingt­cinq
dernières années, c’est Joël Pom­

merat. Ce quinquagénaire aux allures de
gamin, cet écrivain de plateau doux
comme un agneau, cet artiste doué
comme nul autre pour explorer notre
monde contemporain, les souffrances
intimes ou les couples en dérive offre
également une vision intelligente des
contes en relisant, par exemple, Cen­
drillon à la lecture de la culpabilité mè­
res­filles. Mais s’il ressort grand vain­
queur de la 28e Nuit des récompenses du
théâtre privé et public enregistrée lundi
23 mai, aux Folies Bergère, c’est surtout
grâce à “Ça ira (1) Fin de Louis”, une
fresque impressionnante sur la Révolu­
tion française de 1788 à 1791 qui sera
suivie d’un deuxième opus sur la terreur.
Ce spectacle, dont la création mondiale,
un peu prématurée, eut lieu au Manège
pour Mons 2015, connut ensuite un
triomphe au théâtre Nanterre­Aman­
diers et vaut aujourd’hui trois statuettes
à l’artiste: les Molières du théâtre public,
du metteur en scène et de l’auteur fran­
cophone de l’année pour une pièce qui
sera au National en octobre prochain.
Joël Pommerat, en Chine lors de la céré­
monie, se voit aussi octroyer le Molière
du jeune public pour Pinocchio présenté
au Théâtre de l’Odéon. Jolie récolte…
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Nouveau blocage au
comité de concertation?
Les gouvernements fédéral et des
entités fédérées se retrouvent ce
mercredi matin en comité de con­
certation. Au menu, notamment, la
TVA sur les jeux de hasard, un nou­
veau sujet d’empoignade potentiel
entre le fédéral et la Wallonie après
celui provoqué par le tax shift.

International pp.18-19

Athènes fait évacuer le camp
d’Idoméni
Le transfert des 8500 personnes qui y sur­
vivent depuis des mois dans des conditions
indignes a débuté, mardi. Le gouvernement
Tsipras souhaite que l’opération se déroule
sans heurt, le traitement réservé aux réfu­
giés étant à peu près la seule chose qui le
différencie encore du gouvernement précé­
dent du conservateur Antonis Samaras.

Culture pp.44-45

Olivier Norek,
de la police au polar
En disponibilité de la police,
Olivier Norek signe son
troisième polar. “Surten­
sions” évoque le malaise de
la justice et du milieu carcé­
ral. Et son auteur qui res­
semble beaucoup au héros,
Victor Coste.

Planète pp.24-25

Ma thèse en pile
trois minutes
Ils auront 180 secondes
pour convaincre un public
profane de l’importance de
leurs recherches. La finale
interuniversitaire “Ma thèse
en 180 secondes” se tiendra
ce jeudi à Bruxelles. Entre­
tien avec l’une des finalistes.

Le chiffre

175000
EUROS SAISIS À ZAVENTEM
L’équipe “cash” des services de

douane de Brussels Airport a saisi
le week-end dernier 175000 euros
en liquide dans les bagages d’une
femme belge qui comptait se

rendre en Chine, a indiqué mardi le
SPF Finances. L’argent a été saisi et
le parquet de Hal-Vilvorde a ouvert

une enquête.

La phrase
“J’étais déprimé.”

PAUL MCCARTNEY
Dans un entretien à la BBC, le légendaire chanteur

et bassiste exprime le mal-être qui a suivi la
séparation des Beatles en 1970. “J’étais déprimé. Je
me séparais d’amis de toujours sans savoir si j’allais
continuer dans la musique. Je me suis mis à boire.

C’était génial, au départ. Puis un jour, ça ne m’a plus
amusé. Ça ne marchait pas. Je voulais revenir à la
case départ et j’ai fini par former Wings”, avec sa

femme, la photographe Linda Eastman.

La phrase
“Il fallait prendre
PepGuardiola.”

ERIC CANTONA
L’arrivée probable de l’entraîneur Jose Mourinho à Manchester United
se faisait attendre mardi, au lendemain de l’éviction du Néerlandais
Louis van Gaal; un choix stigmatisé par l’ex-Red Devil Eric Cantona. “Il
fallait prendre Pep Guardiola” (qui entraînera le rival Manchester City), a
tonné “King Eric” dans une chronique au “Guardian”. “Il n’y a que lui qui
peut changer United. D’accord, il est à Manchester, mais dans le mauvais
club. J’adore Mourinho mais vu le football qu’il produit, il n’incarne pas

Manchester United.”

Dans l’ombre du selfie. Son selfie ironique
devant unemanifestation anti-islam du
Vlaams Belang à Anvers avait fait le tour du
Web. Son geste faisait écho à un autre: celui
d’unemilitante suédoise poing levé devant
un cortège néonazi. Mais quelques jours
après l’emballement, l’image de celle que
l’on avait érigée en symbole de la lutte
contre le racisme a été écornée. Des
internautes ont remonté les fils Twitter et
Facebook de la jeunemusulmane. Et ils y ont
trouvé des messages antisémites, rapporte
la BBC relayée par Slate. Dans un tweet
datant de novembre 2012, elle écrivait:
“Hitler n’a pas tué tous les Juifs pour que l’on
puisse se rappeler pourquoi il les tuait.” Sur
Facebook enmars 2014, elle utilisait une

insulte pour décrire les Juifs avant
d’ajouter: “Je les déteste tellement.”Malgré
son explication – “Je pointais les sionistes”
–, sa crédibilité en a pris un coup…
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Ripostes pp.50-51

Carton rouge
aux fan-zones
de l’Euro de foot?
Ces espaces près des stades
où les supporters sans billet
d’entrée peuvent assister
aux matches sur écran
géant seront­ils maintenus
dans le climat ambiant? Po­
lémique en France.
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La concertation
à la belge mal
en point

l Le fédéral et les Régions
doivent discuter d’un plan
pour restaurer l’image de la
Belgique. Mais en sont-ils
encore capables?

l Richard Miller (MR)
appelle à l’apaisement avant
la réunion de ce mercredi.

l Mais le député fédéral
estime que le Wallonie doit
accepter l’effort budgétaire
que lui impose le
gouvernement fédéral dans
le cadre du tax shift.

Assistera-t-on à une nouvelle
empoignade, ce mercredi, entre Paul
Magnette et Charles Michel (ici, lors du
banquet d’Etat avec le roi de Jordanie)?LE
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Le menu de ce mercredi est chargé: TVA sur les jeux
de hasard, restauration de l’image du pays...
Fédéral. Les points mis à l’agenda du comité de concertation de ce mercredi matin par le
gouvernement fédéral concernent l’état d’avancement des accords de coopération dans les
différents gouvernements et parlements du pays. Mais encore, le suivi des convocations et des
travaux des conférences interministérielles. Un point plus important a été ajouté très récemment;
il concerne la mise en place d’une task force visant à déterminer une stratégie de communication
qui doit permettre de renforcer l’image de la Belgique. Le Premier ministre Charles Michel avait
annoncé la semaine dernière que quatre millions d’euros seraient dégagés pour mener à bien
cette mission qui doit durer deux ans. Le Premier ministre invite d’ailleurs les entités fédérées à
apporter un soutien financier éventuel à cette campagne. La task force devrait être composée de
différents représentants des services publics fédéraux (Affaires étrangères, Economie, Finances et
Intérieur), de représentants des régions et communautés, des organismes publics fédérés
compétents en matière de tourisme, d’exportation et de représentations internationales.

Wallonie. A la demande du gouvernement wallon, il devrait encore être discuté du projet du
gouvernement fédéral concernant la TVA sur les jeux de hasard qui, rappelons-le, est une
compétence régionale. C’est surtout sur ce sujet que les discussions risquent d’être
particulièrement animées. S.Ta.

L’enjeu de la réunion

Le comité de concertation,
le lieu de la pacification fédérale

Éclairage Stéphane Tassin

Tous les mois, le gouvernement fédéral
et les entités fédérées (Régions et Com­
munautés) sont invités à se retrouver
au sein du comité de concertation. Par
le passé, les médias en parlaient peu et

si débat houleux il y avait, personne n’en faisait
état.

Depuis les dernières élections (mai 2014) et la
mise en place de majorités asy­
métriques, les choses sont moins
simples. Les premiers comités de
concertation ont eu un impact
médiatique beaucoup plus im­
portant. On se souvient de Paul
Magnette (ministre­Président
wallon, PS) qui avait le sentiment
d’incarner les Dom­Tom (terri­
toires français d’outre­mer) face
au “ministre des colonies”, tant, se­
lon ses dires, l’attitude de Charles
Michel (Premier ministre, MR) à
son égard était hautaine, mépri­
sante. Le même Magnette, à l’is­
sue d’une autre réunion de ce genre, surpris des
déclarations de Charles Michel à la presse, aura
des mots plus durs encore en précisant que le
Premier ministre “ment comme il respire”.

Rancœurs accumulées
On se souviendra aussi de Christophe Lacroix

(ministre wallon du budget, PS) qui, évoquant le
dernier comité de concertation en date, dans un
entretien donné à “La Libre”, expliquait que
“Pour certains au MR, la Wallonie c’est de la
merde”. Le ministre­Président bruxellois, Rudi
Vervoort (PS), ne sera pas en reste non plus, lors­
qu’à l’issue d’un Codeco (le nom raccourci du
comité de concertation) plutôt cordial à propos
des tunnels, il lira, via une dépêche de l’agence
Belga, des propos particulièrement critiques de
Charles Michel et de Geert Bourgeois (ministre­
Président flamand, N­VA) sur sa lecture du dos­
sier.

Si les tensions rencontrées au début au Codeco
pouvaient s’expliquer par les rancœurs accu­
mulées lors de la mise en place des majorités ré­
gionales (sans le MR) suivies de celle du gouver­

nement fédéral (sans tous les autres partis fran­
cophones), rien n’est venu calmer les esprits
ensuite.

Lundi encore, les noms d’oiseaux ont volé en
vue du comité de concertation qui se tient ce
mercredi et dont le menu est copieux (lire ci­
dessus). Le ministre­Président wallon Paul Ma­
gnette (PS) déclarait dans “La Libre” vouloir re­
négocier le tax shift fédéral qui coûterait 300
millions à la Wallonie. Le président du MR, Oli­

vier Chastel, lui, a aussitôt rap­
pelé que le comité de concerta­
tion ne devait pas servir à discu­
ter des mesures prises par
d’autres. Précisant, par exemple,
que “le gouvernement fédéral ne
compte pas profiter du comité de
concertation pour critiquer des dé­
cisions prises au niveau wallon”.

La loi sur le Conseil d’Etat
Bref, les tensions sont toujours

bien présentes. Pourtant, si le co­
mité de concertation existe, c’est
avant tout pour les éviter. Sans

être prévu par la constitution, il découle des ar­
ticles 134 et 143 de la Constitution belge qui
veut que “dans l’exercice de leurs compétences res­
pectives, l’Etat fédéral, les Communautés, les Ré­
gions et la Commission communautaire commune
agissent dans le respect de la loyauté fédérale, en
vue d’éviter des conflits d’intérêts”. Dans notre
Etat fédéral, le principe de base détermine que
le conflit d’intérêt potentiel doit être réglé prio­
ritairement par consensus. Le comité de concer­
tation est prévu par les lois coordonnées sur le
Conseil d’Etat dans son article 31.

Le Crisp (le centre de recherche d’information
socio­politique) précise aussi, dans son recueil
de “vocabulaire politique” (disponible sur son
site Internet) que “c’est le comité de concertation
qui est saisi lorsqu’un gouvernement estime qu’il y
a conflit d’intérêts avec un autre gouvernement. Il
dispose de 60 jours pour rendre une décision.”

En résumé, le Codeco doit être l’endroit où
l’on se parle et où l’on peut même se disputer
mais surtout on doit y dégager un consensus et y
laisser les problèmes. L’histoire récente nous
confirme que ce n’est pas toujours le cas.

“Cette législature
est un test pour le
fédéralisme d’union”

On pourrait résumer la pensée du député libéral Richard
Miller de la façon suivante: d’un côté, il y a le modèle socia­
liste, sclérosé, à bout de souffle, singulièrement en Wallonie;

de l’autre, le modèle libéral, porteur d’avenir, qui se concrétise dans
la politique du gouvernement fédéral emmené par “son” Premier
ministre, Charles Michel (MR). Richard Miller, qui est aussi l’un des
penseurs du Mouvement réformateur (MR), s’en explique.

M. Miller, le tax shift (la réforme fiscale) du gouvernement fédéral coûtera
près de 300 millions d’euros à la Wallonie d’ici 2019. Dans ce contexte, le
ministre-Président wallon Paul Magnette (PS) a appelé lundi, dans “La Li-
bre”, à une renégociation du tax shift dans le cadre du comité de concerta-
tion. Craignez-vous une réunion explosive ce mercredi?
Tous les Belges ont intérêt à ce que le comité de concertation ne soit
pas une foire d’empoigne et à ce que les différentes entités du pays
puissent se parler et porter des projets communs. Je regrette la sortie
de Paul Magnette, qui aborde le comité de concertation avec la vo­
lonté d’attaquer le gouvernement fédéral.

On ne peut nier que le tax shift a un coût pour la Wallonie.
Il a un coût également pour le fédéral. Le fédéralisme d’union doit se
concrétiser dans le fait que chaque entité assume une partie de notre
relance commune.

Le problème, c’est que le fédéral a imposé à la Wallonie un effort budgé-
taire supplémentaire, sans concertation. Ça ne favorise pas le fédéralisme
de coopération.
Ecoutez, j’espère que le comité de concertation sera le lieu du dialo­
gue retrouvé entre les entités de l’Etat, quelles que soient les compo­
santes politiques. C’est dans l’intérêt des Belges, des Wallons aussi. Ce
dispositif, qui est au cœur de notre fédéralisme, doit trouver sa vi­
tesse de croisière, son mode de fonctionnement, sa façon de dégager
des réponses qui rassemblent les Belges. Cette législature est un test
pour un fédéralisme d’union. Le plus difficile, c’est de commencer. Et
chacune des Régions doit prendre sa part de l’effort collectif. La Wal­
lonie y compris.

Mais est-ce normal que le fédéral envoie une facture de 300 millions
d’euros au gouvernement wallon sans concertation?
C’est le résultat aussi de la sixième réforme de l’Etat, votée par tous
les partis, y compris ceux qui dirigent la Région wallonne. Quand le
gouvernement fédéral prend des mesures en matière de pouvoir
d’achat ou de création d’emplois, ça profite aussi à la Wallonie. Je sais
que c’est une région qui a des difficultés, mais je me pose une ques­
tion à propos de la fédéralisation de l’Etat.

Dites…
Par le passé, on a voulu voir la fédéralisation comme une solution aux
problèmes belges. Aujourd’hui, on constate qu’elle n’est peut­être
pas la panacée. Mais est­ce dû à la fédéralisation en tant que telle, ou
bien est­ce parce qu’elle a donné les clés du pouvoir en Wallonie et en
Fédération Wallonie­Bruxelles (ou Communauté française) à un
parti dominant, le PS ? En Wallonie et maintenant à Bruxelles, qui est
malheureusement aussi dirigée par les socialistes, c’est peut­être ça
qui fait que la fédéralisation a du mal à trouver sa vitesse de croisière.

(lire la suite en page 6)

RICHARD MILLER
Député fédéral MR.
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Le comité de
concertation
est prévu par

les lois
coordonnées
sur le Conseil
d’Etat dans
son article 31.
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Charles Michel et de Geert Bourgeois (ministre­
Président flamand, N­VA) sur sa lecture du dos­
sier.

Si les tensions rencontrées au début au Codeco
pouvaient s’expliquer par les rancœurs accu­
mulées lors de la mise en place des majorités ré­
gionales (sans le MR) suivies de celle du gouver­

nement fédéral (sans tous les autres partis fran­
cophones), rien n’est venu calmer les esprits
ensuite.

Lundi encore, les noms d’oiseaux ont volé en
vue du comité de concertation qui se tient ce
mercredi et dont le menu est copieux (lire ci­
dessus). Le ministre­Président wallon Paul Ma­
gnette (PS) déclarait dans “La Libre” vouloir re­
négocier le tax shift fédéral qui coûterait 300
millions à la Wallonie. Le président du MR, Oli­

vier Chastel, lui, a aussitôt rap­
pelé que le comité de concerta­
tion ne devait pas servir à discu­
ter des mesures prises par
d’autres. Précisant, par exemple,
que “le gouvernement fédéral ne
compte pas profiter du comité de
concertation pour critiquer des dé­
cisions prises au niveau wallon”.

La loi sur le Conseil d’Etat
Bref, les tensions sont toujours

bien présentes. Pourtant, si le co­
mité de concertation existe, c’est
avant tout pour les éviter. Sans

être prévu par la constitution, il découle des ar­
ticles 134 et 143 de la Constitution belge qui
veut que “dans l’exercice de leurs compétences res­
pectives, l’Etat fédéral, les Communautés, les Ré­
gions et la Commission communautaire commune
agissent dans le respect de la loyauté fédérale, en
vue d’éviter des conflits d’intérêts”. Dans notre
Etat fédéral, le principe de base détermine que
le conflit d’intérêt potentiel doit être réglé prio­
ritairement par consensus. Le comité de concer­
tation est prévu par les lois coordonnées sur le
Conseil d’Etat dans son article 31.

Le Crisp (le centre de recherche d’information
socio­politique) précise aussi, dans son recueil
de “vocabulaire politique” (disponible sur son
site Internet) que “c’est le comité de concertation
qui est saisi lorsqu’un gouvernement estime qu’il y
a conflit d’intérêts avec un autre gouvernement. Il
dispose de 60 jours pour rendre une décision.”

En résumé, le Codeco doit être l’endroit où
l’on se parle et où l’on peut même se disputer
mais surtout on doit y dégager un consensus et y
laisser les problèmes. L’histoire récente nous
confirme que ce n’est pas toujours le cas.

“Cette législature
est un test pour le
fédéralisme d’union”

On pourrait résumer la pensée du député libéral Richard
Miller de la façon suivante: d’un côté, il y a le modèle socia­
liste, sclérosé, à bout de souffle, singulièrement en Wallonie;

de l’autre, le modèle libéral, porteur d’avenir, qui se concrétise dans
la politique du gouvernement fédéral emmené par “son” Premier
ministre, Charles Michel (MR). Richard Miller, qui est aussi l’un des
penseurs du Mouvement réformateur (MR), s’en explique.

M. Miller, le tax shift (la réforme fiscale) du gouvernement fédéral coûtera
près de 300 millions d’euros à la Wallonie d’ici 2019. Dans ce contexte, le
ministre-Président wallon Paul Magnette (PS) a appelé lundi, dans “La Li-
bre”, à une renégociation du tax shift dans le cadre du comité de concerta-
tion. Craignez-vous une réunion explosive ce mercredi?
Tous les Belges ont intérêt à ce que le comité de concertation ne soit
pas une foire d’empoigne et à ce que les différentes entités du pays
puissent se parler et porter des projets communs. Je regrette la sortie
de Paul Magnette, qui aborde le comité de concertation avec la vo­
lonté d’attaquer le gouvernement fédéral.

On ne peut nier que le tax shift a un coût pour la Wallonie.
Il a un coût également pour le fédéral. Le fédéralisme d’union doit se
concrétiser dans le fait que chaque entité assume une partie de notre
relance commune.

Le problème, c’est que le fédéral a imposé à la Wallonie un effort budgé-
taire supplémentaire, sans concertation. Ça ne favorise pas le fédéralisme
de coopération.
Ecoutez, j’espère que le comité de concertation sera le lieu du dialo­
gue retrouvé entre les entités de l’Etat, quelles que soient les compo­
santes politiques. C’est dans l’intérêt des Belges, des Wallons aussi. Ce
dispositif, qui est au cœur de notre fédéralisme, doit trouver sa vi­
tesse de croisière, son mode de fonctionnement, sa façon de dégager
des réponses qui rassemblent les Belges. Cette législature est un test
pour un fédéralisme d’union. Le plus difficile, c’est de commencer. Et
chacune des Régions doit prendre sa part de l’effort collectif. La Wal­
lonie y compris.

Mais est-ce normal que le fédéral envoie une facture de 300 millions
d’euros au gouvernement wallon sans concertation?
C’est le résultat aussi de la sixième réforme de l’Etat, votée par tous
les partis, y compris ceux qui dirigent la Région wallonne. Quand le
gouvernement fédéral prend des mesures en matière de pouvoir
d’achat ou de création d’emplois, ça profite aussi à la Wallonie. Je sais
que c’est une région qui a des difficultés, mais je me pose une ques­
tion à propos de la fédéralisation de l’Etat.

Dites…
Par le passé, on a voulu voir la fédéralisation comme une solution aux
problèmes belges. Aujourd’hui, on constate qu’elle n’est peut­être
pas la panacée. Mais est­ce dû à la fédéralisation en tant que telle, ou
bien est­ce parce qu’elle a donné les clés du pouvoir en Wallonie et en
Fédération Wallonie­Bruxelles (ou Communauté française) à un
parti dominant, le PS ? En Wallonie et maintenant à Bruxelles, qui est
malheureusement aussi dirigée par les socialistes, c’est peut­être ça
qui fait que la fédéralisation a du mal à trouver sa vitesse de croisière.

(lire la suite en page 6)

RICHARD MILLER
Député fédéral MR.
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Le comité de
concertation
est prévu par

les lois
coordonnées
sur le Conseil
d’Etat dans
son article 31.
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“Dire que le gouvernement est
antisocial est contredit par les chiffres”
n Selon Richard Miller, les
mesures de l’exécutif fédéral
portent leurs premiers fruits.

(lire le début en page 5)

Quel est le rapport entre le manque de
réussite de notre modèle fédéral et le fait
que le PS est le parti dominant au Sud ?
Le lien est simple. Quand vous avez un
PS dominant, comme c’est le cas en Ré­
gion wallonne, et que les problèmes
persistent (chômage, déficit budgé­
taire, etc.), c’est peut­être parce que le
socialisme n’est plus le projet que la so­
ciété attend aujourd’hui. Au Nord du
pays, il n’y a pas une telle domination
d’une seule formation politique. Et j’ai
le sentiment que la confrontation des
idées est bénéfique pour le citoyen.

Si les socialistes dominent, c’est parce
qu’ils ont été élus démocratiquement…
Bien sûr ! Et notre ambition est qu’il n’y
ait plus de majorité surdominante en
Wallonie avec les socialistes. D’ailleurs,
on voit que s’ils gouvernent avec le
CDH, c’est pour asseoir leur pouvoir.

Quel est précisément le problème, selon
vous : le socialisme de manière générale
ou bien le PS francophone ?
Je crois que c’est une façon d’opérer qui
fait que l’appareil socialiste prime sur
les individus. Si je suis libéral, c’est
parce que je crois qu’il faut laisser un
maximum de liberté aux individus,
c’est ça qui fait bouger les choses. Le so­
cialisme bride l’initiative individuelle
et l’esprit d’entreprendre.

Cela dit, la politique du gouvernement fé-
déral a fait descendre entre 50000 et
60000 personnes dans les rues de
Bruxelles, mardi. Réformes du marché du
travail et des pensions, saut d’index,
hausse de la TVA sur l’électricité et des ac-
cises, économies dans les services pu-
blics… Quand on fait l’addition, on peut
comprendre cette manifestation, non?
On peut comprendre une manifesta­
tion qui rassemble des citoyens qui
s’interrogent sur leur avenir. Mais il
faut accepter l’idée que le gouverne­

ment de Charles Michel prend des me­
sures nécessaires pour le financement
de la sécurité sociale, pour le paiement
des pensions, pour dégager des
moyens pour relancer l’activité écono­
mique. Et les effets sont déjà percepti­
bles.

Quels effets, concrètement?
Le taux de chômage est au plus bas.
L’Office national de l’emploi (Onem)
constate que le nombre de chômeurs
complets indemnisés n’a jamais été
aussi bas depuis 1992.

C’est aussi dû aux exclusions du chômage,
plus nombreuses qu’avant.
Il y a de ça en partie, mais pas seule­
ment. Il y a une baisse réelle du chô­
mage que l’on doit pouvoir acter.

Quelles seraient les autres preuves de l’ef-
ficacité des mesures du gouvernement ?
Les créations d’entreprises: le chiffre
pour cette année est de l’ordre de
89000. Réduction significative du
nombre de faillites: 10000 en 2015,
soit 6 % de moins qu’en 2014. Le han­
dicap salarial avec les pays voisins est
aujourd’hui résorbé. Enfin, le tax shift
a déjà permis une hausse du salaire net
des travailleurs de près de 80 euros par
mois. Dire que le gouvernement est
antisocial ou “anti­travailleurs” est
contredit par les chiffres.

Chômage, créations d’entreprises, failli-
tes, tout cela n’est-ce pas dû à l’améliora-
tion de la conjoncture en Europe, plutôt
qu’à l’action du gouvernement?
Aux deux ! On ne va pas se plaindre du
retour de la croissance. Mais ce qu’il
faut, c’est un gouvernement capable
de prendre le train de la croissance en
marche. Et il le fait. Je suis heureux de
voir ce gouvernement, dans lequel la
famille socialiste ne siège pas, prendre
des mesures qui collent davantage à la
nouvelle réalité du monde du travail.

C’est impossible avec les socialistes?
C’est mon sentiment, oui. Le projet li­
béral que l’on retrouve dans le gouver­
nement de Charles Michel montre son
efficacité et sa cohérence.

Antoine CleversLe député Miller est aussi l’administrateur délégué du centre d’études du MR.
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“Quand vous avez un PS dominant, comme
c’est le cas en Régionwallonne, et que les

problèmes persistent, c’est peut­être parce que
le socialisme n’est plus le projet que la société

attend aujourd’hui.”

“Ce gouvernement, sans les socialistes, prend
desmesures qui collent davantage à la nouvelle

réalité dumonde du travail.”
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La Journée

Prison de Haren:
ça tangue au Parlement

La future mégaprison de Haren n’est pas près
de sortir de terre. Mardi, au Parlement, l’admi­
nistrateur général de la Régie des bâtiments a
dû affronter plusieurs députés, qui s’inquiè­
tent de la solidité juridique du montage.
La Régie a, début mai 2013, décidé de tra­
vailler avec le consortium Cafasso mais sans
signer le moindre contrat car on attend la
délivrance de permis. La Ville de Bruxelles
devrait donner son feu vert pour le réaména­
gement d’un chemin vicinal dans la zone de la
future prison mais du côté de la Région
bruxelloise, les délais sont difficiles à apprécier.
Selon la Régie, le cahier des charges évoque un
planning qui n’a pas été respecté, ce qui ouvri­
rait la voie au paiement d’indemnités à Ca­
fasso, indemnités dont le montant est actuel­
lement négocié. Pour Olivier Maingain (Défi),
le cahier des charges est périmé, en raison des
nombreuses modifications apportées au plan
initial, ce que conteste le patron de la Régie.
Opposé au projet de mégaprison, Gilles Van­
den Burre (Ecolo) a dénoncé le manque de
transparence et de contrôle démocratique
dans ce dossier. En négociant des indemnités
de retard, le consortium n’a pas intérêt à ce
que le projet avance rapidement, a renchéri

Christian Brotcorne (CDH). Dans la majorité, Carina
Van Cauter (Open VLD) en a rajouté une couche en
disant ne pas voir clair sur l’objectif des négociations
en cours relatives aux indemnisations.
Drôlement secoué, le patron de la Régie s’est finale­
ment engagé à fournir à la commission une note de
ses services sur l’aspect juridique du dossier, quitte
à revenir lors d’une prochaine séance.

Sexisme inqualifiable à la manif
C’est une jeune militante écœurée de Vie féminine
– l’organisation féministe du Mouvement ouvrier
chrétien – qui est revenue de la manifestation qui
s’est tenue mardi en front commun syndical. Mal­
gré sa “crainte des pétards qui explosent n’importe où”,
elle y allait pourtant motivée, convaincue que la loi
Peeters touchera durement les femmes. Mais sur
place, c’est la consternation. Le groupe de femmes
qu’elle rejoint est victime à plusieurs reprises de
comportements déplacés. Des coups de sifflets
répétés se font entendre à leur passage. Un “mec”
simule une masturbation devant les militantes. Le
groupe est rejoint à un moment par une jeune
femme manifestement en état de choc. En pleurs,
elle raconte qu’un homme lui a mis la main aux
fesses et que, voulant se dégager, elle a été retenue
violemment par le bras au point d’avoir l’épaule
démise. Ce témoignage, relayé sur les réseaux so­
ciaux, a entraîné d’autres récits de femmes allant

dans le même sens. On peut donc descendre
dans la rue au nom de nobles idéaux (égalité,
solidarité, justice sociale) et s’y comporter
comme un goujat. Qu’en disent les directions
syndicales? On aimerait les entendre, là.

Le chef de la sécurité de Zaventem
met la police et la Justice en cause

Aucun pays ne peut empêcher un kamikaze
de commettre un attentat­suicide, en particu­
lier dans un aéroport fréquenté par un public
nombreux, a affirmé, mardi à Bruxelles, un
responsable de la sécurité de l’aéroport
d’Amsterdam­Schiphol, au cours d’un sémi­
naire organisé par la branche européenne du
Conseil international des aéroports.
Le chef de la sécurité de l’aéroport de Bruxel­
les­National (frappé le 22 mars par un atten­
tat), que la commission attentats avait entendu
la veille, a pour sa part plaidé en faveur du
recours à de nouvelles technologies, comme
des caméras capables de détecter des compor­
tements suspects, et au “profiling”. Wilfried
Covent a estimé que les trois terroristes pré­
sents à Zaventem “n’auraient jamais dû appa­
raître à l’aéroport”, soulignant que la Justice et
la police disposaient de nombreuses informa­
tions sur ces personnes. Ces institutions ap­
précieront le propos.

Contestation sociale : la suite
dépendra des états­majors
n Le front commun syndical
a mobilisé 60000 personnes.
Mais jusqu’où veut-il aller ?

Reportage François Brabant

Ce mardi, il y avait en début d’après­
midi un air de Croisette sur l’espla­
nade qui borde la gare de Bruxelles­

Midi. Tandis que l’essentiel des manifes­
tants se dispersaient, en quête d’un hot­
dog ou d’une gaufre, le secrétaire général
de la CGSLB s’égosillait à la tribune en in­
voquant la Palme d’or du dernier festival
de Cannes. “Les artistes peuvent être des
exemples inspirants. Ken Loach nous rap­
pelle qu’un autre monde est possible.” Entre
la harangue d’Olivier Valentin et le dis­
cours militant prononcé samedi par le ci­
néaste anglais, les oreilles averties auront
perçu bien des échos. A un détail près : le
leader du syndicat libéral ne s’adressait
pas à un parterre de stars en smoking,
mais à un public chamarré aux teintes
vertes, rouges et bleues.

Quelques minutes plus tard, au même
micro, Marc Leemans se voulait solennel.
“Chers amis, vous venez de participer à une
manifestation historique”, lançait le prési­
dent de la CSC. “C’est la première fois que la
police dénombre plus de manifestants que

les organisateurs. Merci le service public!
Merci à nos amis policiers!” On ne sait si le
commentaire consolera les deux agents
blessés dans des heurts avec des indivi­
dus masqués à la dislocation de la manif.

Nouveau cycle
En mobilisant un contingent évalué à

60000 personnes par les forces de l’or­
dre, les organisations syndicales ont
réussi leur pari. Elles avaient fixé l’objectif
à 50000. Le seuil est atteint. Preuve est
faite que la contestation
reste vivace. Les organisa­
teurs, cependant, n’ont pu
réitérer le coup de semonce
du 6 novembre 2014,
quand 120 000 individus
avaient défilé dans la capi­
tale.

Cela marque­t­il un es­
soufflement? En fin de par­
cours, à l’heure du premier
débriefing, beaucoup voulaient au con­
traire y voir un “nouveau cycle”, la renais­
sance de l’opposition au gouvernement
fédéral, après des débuts tonitruants,
puis une longue accalmie. “Il est très diffi­
cile de savoir si le mouvement va prendre
une ampleur nouvelle”, commente Joël
Thiry, secrétaire régional de la FGTB­
Luxembourg. “Mais j’ai l’impression que les
gens comprennent que, si on ne fait rien, on
va vraiment changer de modèle. On sort des

schémas traditionnels, avec des catégories
inhabituelles qui se mobilisent. Quand le
premier magistrat du pays, pourtant tenu
par un devoir de réserve, cingle la politique
du gouvernement, c’est un signal fort.” Da­
vid Scheveneels, délégué FGTB chez le
constructeur d’autobus Van Hool, par­
tage cet optimisme. “Le mouvement avait
faibli, mais là, je le sens reprendre. La loi Pee­
ters et la crainte de travailler 45 heures par
semaine ont servi de déclic. Le CD&V est en
train de perdre la CSC, et ça peut être déter­

minant pour la suite.”

Esclaves
La Belgique n’a pas

l’habitude des bouffées
de fièvre spontanées,
sans mot d’ordre venu
d’en haut. La suite dé­
pendra donc de l’attitude
des appareils syndicaux.
Or l’état exact des rela­

tions entre les dirigeants flamands du
syndicat chrétien et la direction du
CD&V reste indéchiffrable. Dans son dis­
cours, Marc Leemans s’en est pris au Pre­
mier ministre Charles Michel (MR) et au
ministre­Président flamand Geert Bour­
geois (N­VA), mais il a pris soin d’épargner
le CD&V de Kris Peeters. Un signe?

L’attitude des jeunes travailleurs sera
un autre enjeu clé pour les mois à venir. Si
les 40­50 ans formaient mardi le gros des

troupes, il était frappant d’entendre de
nombreux manifestants de moins de
30 ans exprimer une colère et une radica­
lité nouvelles. Leslie, puéricultrice d’An­
denne, 29 ans, parlait presque avec des
trémolos dans la voix. “J’ai deux enfants; je
m’inquiète pour leur avenir. Si on laisse pas­
ser ça, dans dix ans, ce sera quoi? On tra­
vaillera jusqu’à 80 ans? On n’est pas des es­
claves.”

Des esclaves. Berna, en deuxième bac
d’un régendat en sciences humaines, a
elle aussi prononcé spontanément le
mot. Leggings, veste kaki et casquette
rouge à l’envers, son style pimpant tran­
che avec la rage et la fureur de ses mots.
“La grève du 24 juin, j’espère qu’elle provo­
quera de la casse, dit­elle sans ciller. Il faut
foutre la merde, faire perdre de l’argent aux
entreprises. Il n’y a que ce langage­là qui
porte.” Plus loin, Jessie, une infirmière lié­
geoise de 25 ans, assène, mais d’une voix
douce, que “les gens commencent à prendre
conscience qu’ils sont dans une prison dorée,
avec un certain confort, où on les tient par
des brides invisibles”. La même virulence
anime Mauro Romeo, vendeur chez Lidl,
un médaillon doré représentant la Sicile
autour du cou: “On n’est plus en démocra­
tie! Beaucoup de mes collègues voulaient ve­
nir mais ont renoncé de peur de perdre leur
contrat. Normalement, en démocratie, on ne
doit pas avoir peur de manifester ses opi­
nions.”

“Si on ne fait rien,
on va vraiment
changer de
modèle.”
JOËL THIRY

Secrétaire FGTB-Luxembourg.

Les syndicats voulaient dépasser le seuil des 50000manifestants. Ils y sont parvenus. Mais la mobilisation est restée de loin inférieure aux 120000 personnes de novembre 2014.
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La Journée

Prison de Haren:
ça tangue au Parlement

La future mégaprison de Haren n’est pas près
de sortir de terre. Mardi, au Parlement, l’admi­
nistrateur général de la Régie des bâtiments a
dû affronter plusieurs députés, qui s’inquiè­
tent de la solidité juridique du montage.
La Régie a, début mai 2013, décidé de tra­
vailler avec le consortium Cafasso mais sans
signer le moindre contrat car on attend la
délivrance de permis. La Ville de Bruxelles
devrait donner son feu vert pour le réaména­
gement d’un chemin vicinal dans la zone de la
future prison mais du côté de la Région
bruxelloise, les délais sont difficiles à apprécier.
Selon la Régie, le cahier des charges évoque un
planning qui n’a pas été respecté, ce qui ouvri­
rait la voie au paiement d’indemnités à Ca­
fasso, indemnités dont le montant est actuel­
lement négocié. Pour Olivier Maingain (Défi),
le cahier des charges est périmé, en raison des
nombreuses modifications apportées au plan
initial, ce que conteste le patron de la Régie.
Opposé au projet de mégaprison, Gilles Van­
den Burre (Ecolo) a dénoncé le manque de
transparence et de contrôle démocratique
dans ce dossier. En négociant des indemnités
de retard, le consortium n’a pas intérêt à ce
que le projet avance rapidement, a renchéri

Christian Brotcorne (CDH). Dans la majorité, Carina
Van Cauter (Open VLD) en a rajouté une couche en
disant ne pas voir clair sur l’objectif des négociations
en cours relatives aux indemnisations.
Drôlement secoué, le patron de la Régie s’est finale­
ment engagé à fournir à la commission une note de
ses services sur l’aspect juridique du dossier, quitte
à revenir lors d’une prochaine séance.

Sexisme inqualifiable à la manif
C’est une jeune militante écœurée de Vie féminine
– l’organisation féministe du Mouvement ouvrier
chrétien – qui est revenue de la manifestation qui
s’est tenue mardi en front commun syndical. Mal­
gré sa “crainte des pétards qui explosent n’importe où”,
elle y allait pourtant motivée, convaincue que la loi
Peeters touchera durement les femmes. Mais sur
place, c’est la consternation. Le groupe de femmes
qu’elle rejoint est victime à plusieurs reprises de
comportements déplacés. Des coups de sifflets
répétés se font entendre à leur passage. Un “mec”
simule une masturbation devant les militantes. Le
groupe est rejoint à un moment par une jeune
femme manifestement en état de choc. En pleurs,
elle raconte qu’un homme lui a mis la main aux
fesses et que, voulant se dégager, elle a été retenue
violemment par le bras au point d’avoir l’épaule
démise. Ce témoignage, relayé sur les réseaux so­
ciaux, a entraîné d’autres récits de femmes allant

dans le même sens. On peut donc descendre
dans la rue au nom de nobles idéaux (égalité,
solidarité, justice sociale) et s’y comporter
comme un goujat. Qu’en disent les directions
syndicales? On aimerait les entendre, là.

Le chef de la sécurité de Zaventem
met la police et la Justice en cause

Aucun pays ne peut empêcher un kamikaze
de commettre un attentat­suicide, en particu­
lier dans un aéroport fréquenté par un public
nombreux, a affirmé, mardi à Bruxelles, un
responsable de la sécurité de l’aéroport
d’Amsterdam­Schiphol, au cours d’un sémi­
naire organisé par la branche européenne du
Conseil international des aéroports.
Le chef de la sécurité de l’aéroport de Bruxel­
les­National (frappé le 22 mars par un atten­
tat), que la commission attentats avait entendu
la veille, a pour sa part plaidé en faveur du
recours à de nouvelles technologies, comme
des caméras capables de détecter des compor­
tements suspects, et au “profiling”. Wilfried
Covent a estimé que les trois terroristes pré­
sents à Zaventem “n’auraient jamais dû appa­
raître à l’aéroport”, soulignant que la Justice et
la police disposaient de nombreuses informa­
tions sur ces personnes. Ces institutions ap­
précieront le propos.
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Dur de décrocher une
libération conditionnelle
n En 2015, à peine 276 détenus
condamnés à plus de trois ans
sont sortis anticipativement.

La prison, on y entre mais on finit
toujours par en sortir… L’an dernier,
il y a eu 18668 écrous (entrées) à la

suite d’un mandat d’arrêt, d’une peine
privative de liberté, d’un jugement d’in­
ternement… Sur la même période,
13553 détenus ont quitté leur geôle à la
suite d’une décision de libération.

La majorité de ces libérations concer­
nent des personnes en détention pré­
ventive (55%), qui sont remises en li­
berté en attendant leur procès.

Parmi les autres motifs de radiation
des registres de la prison, c’est la libéra­
tion provisoire générale qui est quanti­
tativement la plus importante (3356 li­
bérations, soit 25% du total). Il s’agit là
du mode principal de libération antici­
pée des condamnés purgeant un total de
3 ans d’emprisonnement (maximum).

Pour les peines plus longues, il faut
passer par le tribunal d’application des

peines pour demander une libération
sous conditions. Une procédure toujours
plus hasardeuse…

En 2015, seuls 276 détenus ont obtenu
une “conditionnelle”. Ce qui représente à
peine 2% de la cohorte des libérés l’an
dernier… Avant d’obtenir cette libération
conditionnelle, il faut souvent avoir purgé
une partie de la peine sous surveillance
électronique.

A fond de peine
Par comparaison, pas moins de

698 condamnés sont sortis en fin de
peine (après 5, 8, 10 ans… de prison), sans
avoir testé la liberté à l’essai… Beaucoup
choisissent d’aller à fond de peine tant les
conditions de reclassement (trouver un
emploi, un logement…) sont difficiles à
remplir.

Les projets du ministre Geens en ma­
tière de justice risquent encore de com­
pliquer les choses. Dans le “Pot­pourri II”,
des dispositions augmentent le taux des
peines (le maximum passe de 30 à 40 ans;
la prescription de 20 à 30 ans), ce qui re­
tardera encore les possibilités d’obtenir
une libération conditionnelle.

An.H.

1
ÉVASION EN 2015

Le nombre d’évasions est en
constante diminution depuis
cinq ans. On en a compté 26
en 2011; 14 en 2012; 12
en 2013; 5 en 2014 et une
seule en 2015, de la prison

de Jamioulx.
Cela s’explique par le

renforcement des mesures
de sécurité au niveau de
l’infrastructure, par

l’installation de caméras
périphériques de

surveillance et par des
processus mis au point pour
identifier les détenus qui
risquent de prendre la
poudre d’escampette.

Les prisons surpeuplées sont d’abord francophones
n Les derniers chiffres montrent
que la surpopulation reste
importante. Mais elle recule.

A lors que les prisons francophones
sont en ébullition (lire ci­dessous),
les dernières statistiques dispo­

nibles, qui figureront dans le rapport
annuel 2015 de la direction générale
des établissements pénitentiaires,
éclairent certaines particularités du
paysage carcéral belge.

Voici ces chiffres.

1 La surpopulation carcérale tou­
che plus fortement Bruxelles et la

Wallonie. En 2015, on comptait une
population moyenne par jour de
11 040 détenus pour
10028 places de prison.
Soit un taux moyen de
surpopulation de 10,1%.
C’est un net recul par
rapport aux années pré­
cédentes, où on a frôlé
les 12000 détenus et un
taux de surpopulation
qui dépassait les 15%.

Une bonne nouvelle.
Mais si on scrute attentivement les
chiffres, on remarque que la situation
varie très fort d’un établissement à
l’autre.

A l’exception d’Anvers (564 détenus
pour 439 places; 28,6% de surpopula­
tion) et de Malines (114 détenus pour
84 places; 36,7%), les établissements les
plus bondés (au­delà de 20% de surpo­
pulation) sont tous bruxellois ou fran­

cophones. Dans la capitale, avec
495 détenus pour 360 places, Forest
détient le triste record de 37,4 % de
surpopulation, avant la prison pour

femmes de Berkendael
(86 détenues pour
64 places, soit 35%) et la
grosse prison de Saint­
Gilles : 751 détenus
pour 587 places (28 %
de surpopulation).

Du côté wallon, les
établissements de Di­
nant (36,7%), Jamioulx
(35 %), Namur (34 %),

Lantin (30%), Mons (30%), Huy (27%)
etNivelles (26,6%) débordent littérale­
ment.

Et c’est aussi dans ces établisse­
ments­là que la grève des agents péni­
tentiaires est la plus dure.

2 Lenombre d’internés détenus di­
minue. C’est une autre lueur d’es­

poir: en 2015, le nombre de personnes

considérées comme irresponsables de
leurs actes qui se retrouvent incarcé­
rées a enfin diminué. Le nombre d’in­
ternés détenus est tombé à 903 per­
sonnes l’an dernier (8,2 %), contre
1087 (9,4%) en 2014. C’est un effet de
la politique volontariste menée par les
ministre Geens (Justice) et De Block
(Santé) qui veulent sortir les internés
des prisons et leur proposer des soins
adaptés dans des infrastructures adé­
quates.

3 Un tiers d’“innocents” attendent
leur jugement enprison.Plus de la

moitié des détenus (6455 personnes,
soit 58%) sont des condamnés qui sé­
journent en prison dans le cadre de
l’exécution d’une (ou plusieurs)
peine(s). Le nombre de prévenus, pré­
sumés innocents, en attente d’un juge­
ment définitif, représentent près d’un
tiers (3498 détenus, soit 31,7%) de la
population carcérale. C’est une propor­
tion qui reste stable.

4 Cinquante­cinq pour cent des
détenus sont de nationalité

belge. En 2015, comme les années pré­
cédentes, un peu plus de la moitié des
détenus étaient de nationalité belge.

En ce qui concerne les autres natio­
nalités fortement représentées derrière
les barreaux, les Marocains arrivent en
tête (1083 détenus; 9,8% de la popula­
tion carcérale), avant les Algériens (597;
5,4 %), les Roumains (396; 3,6 %), les
Néerlandais (324; 2,2%), les Français
(239; 2,2%), les ressortissants d’ex­You­
goslavie (238; 2,2%), les Albanais (192;
1,7%), les Italiens (158; 1,4%), les Turcs
(144; 1,3%) et les Tunisiens (123; 1,1%).

5 On a enregistré 44 décès en dé­
tention l’an dernier. Chaque an­

née, les établissements pénitentiaires
enregistrent des décès au cours de la
détention. En 2015, 44 détenus ont
perdu la vie derrière les barreaux,
dont 16 par suicide.

An.H.

4,4%
FEMMES DÉTENUES

La population pénitentiaire est donc très
majoritairement masculine : 10557 hommes

(95,6 %) pour 483 femmes.

Dans la capitale, avec 495 détenus pour 360 places, la prison de Forest détenait en 2015 le triste record de 37,4% de surpopulation.
L’établissement pénitentiaire, envahi par les souris, les rats et les cafards, tombe en ruine.
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Un petit espoir que
la grève prenne fin…
Familles à bout. “Demain, je vais
à la prison. Je vais péter les plombs
jusqu’à ce que je voie quelqu’un de
la direction. Il faut une visite avec
mon homme. Il n’a plus vu la petite
depuis un mois. Je craque…”
Témoignage, en forme de cri de
détresse, de la femme d’un détenu.
Ce mercredi, cela fait exactement
un mois que les agents des prisons
francophones sont en grève. Les
familles des détenu(e)s, pour la
plupart privées de contacts (sinon
une lettre ou un coup de
téléphone) avec leur mari, leur
frère, leur père ou leur mère… sont
à bout (lire aussi pages 52 et 53).

Discrétion. Une nouvelle réunion
(la onzième!) doit se tenir ce
mercredi, dès 8h30, entre le
ministre de la Justice, Koen Geens
(CD&V), et les représentants des
agents pénitentiaires.
Pour la première fois, les syndicats
se montrent –prudemment–
optimistes. “Des propositions ont
été faites, on tombe presque
d’accord sur les chiffres”, indiquait
lundi soir un représentant des
gardiens à la sortie du cabinet
Geens.
Le ministre a demandé aux
syndicats de ne pas détailler le
contenu des négociations en cours.
Histoire de donner sa chance au
petit espoir d’une solution
négociée qui devrait amener les
gardiens à réintégrer leurs prisons.
Après quatre semaines, il y a
urgence. An. H.

Épinglé

98,9%
RÉGIME ORDINAIRE

La toute grande majorité des
détenus restent constamment
sous le contrôle de la prison.
La semi-liberté et la détention

limitée sont très rares.
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Les prisons surpeuplées sont d’abord francophones
1 La surpopulation carcérale tou­

che plus fortement Bruxelles et la
Wallonie. En 2015, on comptait une
population moyenne par jour de
11 040 détenus pour
10028 places de prison.
Soit un taux moyen de
surpopulation de 10,1%.
C’est un net recul par
rapport aux années pré­
cédentes, où on a frôlé
les 12000 détenus et un
taux de surpopulation
qui dépassait les 15%.

Une bonne nouvelle.
Mais si on scrute attentivement les
chiffres, on remarque que la situation
varie très fort d’un établissement à
l’autre.

A l’exception d’Anvers (564 détenus
pour 439 places; 28,6% de surpopula­
tion) et de Malines (114 détenus pour
84 places; 36,7%), les établissements les
plus bondés (au­delà de 20% de surpo­
pulation) sont tous bruxellois ou fran­

cophones. Dans la capitale, avec
495 détenus pour 360 places, Forest
détient le triste record de 37,4 % de
surpopulation, avant la prison pour

femmes de Berkendael
(86 détenues pour
64 places, soit 35%) et la
grosse prison de Saint­
Gilles : 751 détenus
pour 587 places (28 %
de surpopulation).

Du côté wallon, les
établissements de Di­
nant (36,7%), Jamioulx
(35 %), Namur (34 %),

Lantin (30%), Mons (30%), Huy (27%)
etNivelles (26,6%) débordent littérale­
ment.

Et c’est aussi dans ces établisse­
ments­là que la grève des agents péni­
tentiaires est la plus dure.

2 Lenombre d’internés détenus di­
minue. C’est une autre lueur d’es­

poir: en 2015, le nombre de personnes

considérées comme irresponsables de
leurs actes qui se retrouvent incarcé­
rées a enfin diminué. Le nombre d’in­
ternés détenus est tombé à 903 per­
sonnes l’an dernier (8,2 %), contre
1087 (9,4%) en 2014. C’est un effet de
la politique volontariste menée par les
ministre Geens (Justice) et De Block
(Santé) qui veulent sortir les internés
des prisons et leur proposer des soins
adaptés dans des infrastructures adé­
quates.

3 Un tiers d’“innocents” attendent
leur jugement enprison.Plus de la

moitié des détenus (6455 personnes,
soit 58%) sont des condamnés qui sé­
journent en prison dans le cadre de
l’exécution d’une (ou plusieurs)
peine(s). Le nombre de prévenus, pré­
sumés innocents, en attente d’un juge­
ment définitif, représentent près d’un
tiers (3498 détenus, soit 31,7%) de la
population carcérale. C’est une propor­
tion qui reste stable.

4 Cinquante­cinq pour cent des
détenus sont de nationalité

belge. En 2015, comme les années pré­
cédentes, un peu plus de la moitié des
détenus étaient de nationalité belge.

En ce qui concerne les autres natio­
nalités fortement représentées derrière
les barreaux, les Marocains arrivent en
tête (1083 détenus; 9,8% de la popula­
tion carcérale), avant les Algériens (597;
5,4 %), les Roumains (396; 3,6 %), les
Néerlandais (324; 2,2%), les Français
(239; 2,2%), les ressortissants d’ex­You­
goslavie (238; 2,2%), les Albanais (192;
1,7%), les Italiens (158; 1,4%), les Turcs
(144; 1,3%) et les Tunisiens (123; 1,1%).

5 On a enregistré 44 décès en dé­
tention l’an dernier. Chaque an­

née, les établissements pénitentiaires
enregistrent des décès au cours de la
détention. En 2015, 44 détenus ont
perdu la vie derrière les barreaux,
dont 16 par suicide.

An.H.

98,9%
RÉGIME ORDINAIRE

La toute grande majorité des
détenus restent constamment
sous le contrôle de la prison.
La semi-liberté et la détention

limitée sont très rares.
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En bref

Musée juif
Hommage aux victimes du 24 mai 2014
AuMusée juif de Belgique, une minute de silence a été observée,
mardi, à 18h, en hommage aux victimes de l’attentat du 24 mai
2014. Des bougies ont ensuite été allumées, en présence du grand
rabbin de la communauté juive de Bruxelles, Albert Guigui, ainsi
que du président de l’Exécutif des musulmans de Belgique Salah
Echallaoui. Deux ans après l’attentat, qui a fait quatre morts, la vie
a repris son cours au sein de l’institution fermée au public pour
rénovation. Le chantier devrait durer deux ans. (Belga)

Terrorisme
Le pourvoi de Fouad Belkacem rejeté
La Cour de cassation a rejeté, mardi, le pourvoi introduit par
Fouad Belkacem contre sa condamnation dans le procès de
Sharia4Belgium. Belkacem, comme fondateur et leader de
l’organisation terroriste, avait écopé, en janvier, en appel, de 12
ans de prison. Mohamed E.Y. a aussi vu son pourvoi rejeté. Dans
son arrêt, la cour d’appel d’Anvers avait relevé que Fouad
Belkacem et les autres dirigeants du mouvement avaient
sciemment recruté des jeunes gens pour le djihad armé. (Belga)

Faits divers
Une église prend feu
Un incendie s’est déclaré dans
la sacristie de l’église de Mont-
Sainte-Geneviève, mardi après-
midi. Les pompiers de Thuin
sont descendus sur place et ont
rapidement éteint les flammes.
A peine repartis, un nouvel
incendie, beaucoup plus
important, se déclarait à
nouveau au sein de l’édifice.
Cette fois, la toiture s’est
embrasée. (Belga)

Faits divers
Drame au Coq
Les corps sans vie d’une
femme et de son petit garçon
ont été retrouvés au Coq. La
mère de famille a
probablement abattu son fils
avant de mettre fin à ses
jours. Les corps ont été
découverts dans un véhicule
stationné le long d’une rue
campagnarde.
“On pense que la femme a tué
son enfant à l’aide d’une arme
à feu avec laquelle elle s’est
ensuite suicidée”, explique le
parquet. Les enquêteurs
ignorent toujours les
motivations de la mère de
famille. (Belga)

Judiciaire
Sept ans pour “Jean-Claude la Poisse”
Jean-Claude Hanson, alias “Jean-Claude la Poisse”, un Liégeois de
70 ans, a été condamnémardi à une peine de sept ans de prison. Cet
ancien membre du “milieu” liégeois assimilé à la mouvance Habran
avait été impliqué dans un vaste trafic international de stupéfiants.
Le multirécidiviste était surnommé “la Poisse” car, malgré son âge
et son expérience dumilieu proche du grand banditisme, il est aussi
réputé pour avoir fait échouer des affaires importantes par manque
de chance ou de clairvoyance. (Belga)

30
MILLIONS D’EUROS DÉGAGÉS POUR L’ASILE
Le secrétaire d’Etat à la Migration Theo Francken (N-VA)

pourra consacrer 30 millions d’euros à accélérer le traitement
des demandes d’asile, de quoi renvoyer plus vite les candidats
réfugiés déboutés et faire de la place dans les centres d’accueil.

LE MÉMORIAL
DU 22 MARS

En collaboration avec

FABIENNE VANSTEENKISTE
Belge, 51 ans. Décédée à Bruxelles-National.

Une femme de conviction
en quête d’harmonie
C e matin du 22 mars, Fabienne Vans­

teenkiste n’aurait plus dû être à l’aéro­
port de Zaventem où elle travaille à

mi­temps. Mais elle avait prolongé de deux
heures sa présence pour aider ses collègues.
Elle s’apprêtait à rentrer chez elle lorsque les
kamikazes ont déclenché leurs bombes. “Fa­
bienne n’hésitait jamais à donner un coup de
main si cela pouvait faire plaisir à quelqu’un”,
raconte Eddy Van Calster, son mari. “C’était
presque sa priorité. Elle s’est toujours sacrifiée
pour les autres.” Ce rapport aux autres et la
recherche d’une harmonie avec la nature,
c’est toute la vie de Fabienne et de son
époux.

Elle a huit ans quand elle rencontre Eddy
et neuf quand ils tombent amoureux. Ils vi­
vent alors à Kinshasa, la capitale de ce qui est
alors le Zaïre. Fille et fils de militaires, ils
voyageront beaucoup, mais ces pérégrina­
tions n’auront pas raison de leur amour.
Leur connivence deviendra fusionnelle lors­
que le couple s’ouvre à la méditation et s’ins­
crit dans un retour aux besoins essentiels et
à la nature. “Maman ne se sentait pas très bien
dans la société d’aujourd’hui, trop individua­
liste et égoïste. Elle voulait enseigner aux gens
qu’il faut s’arrêter un instant et profiter de ce
qui nous entoure”, raconte sa fille Jesca.

Cette philosophie de vie, le couple a cher­
ché à la communiquer aux autres. D’abord à
travers le cabinet dentaire d’Eddy où, assisté
de Fabienne, il propose une approche holis­
tique consistant à supprimer les cloisons en­
tre la médecine, les sciences, la psychologie
et la philosophie. L’expérience se prolongera
avec l’ouverture d’un gîte écologique et dé­
dié à l’enseignement de la méditation dans

lequel Fabienne s’investira beaucoup, mais
qui fera faillite. “On nous prenait pour des
marginaux, déplore son mari, alors que nous
étions des pionniers dans notre façon de voir le
monde.”

Convaincu par sa vision du monde et tou­
jours désireux de partager cette ouverture
d’esprit, le couple se relance en créant l’ins­
titut NeuroPscience, à Bruxelles. “Sans elle, je
n’aurais jamais été aussi loin dans ce que j’ai
fait, affirme Eddy Van Calster. L’avoir près de
moi était une grande source de motivation.
C’était mon ange et j’étais son héros. Elle avait
un tel potentiel et tant de choses à apporter que
je sens la nécessité de continuer à faire vivre ce
en quoi elle croyait.”

Conseiller sans juger
De son enfance africaine, Fabienne Vans­

teenkiste a toujours conservé une immense
proximité avec la nature. “Son potager était sa
passion, indique son mari. Elle aimait aussi
faire ses propres pommades guérissantes et ses
huiles de soins.” Installée dans la campagne
namuroise, sa maison se voulait saine : inté­
rieur en bois traité à l’huile de lin, chauffage
au sol et poêle pour chauffer et cuisiner.
“Nous avons même prévu de pouvoir vivre sans
eau et sans électricité”, ajoute Eddy Van Cals­
ter.

Mais la priorité des priorités pour Fa­
bienne, c’était ses enfants dont elle était très
proche. “C’était ma meilleure amie, raconte sa
fille Jesca. Je l’appelais dès que j’avais un souci.
Elle conseillait mais ne jugeait pas. C’était aussi
une mamie formidable avec ses deux petits­en­
fants. C’était la joie de vivre.”

Charles Van Dievort
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Doyen pédophile
écarté à Ottignies
n Le P. Bucholz, en
aveux en Pologne, a été
démis par l’archevêque.

S tupéfaction dans le Vi­
cariat du Brabant wal­
lon, plus particulière­

ment du côté du doyenné
d’Ottignies­LLN, Court et
Mont­St­ Guibert. Samedi, le
P. Jarek Bucholz, un prêtre
pallotin polonais qui en avait
la charge a remis sa démis­
sion à cause de son implica­
tion dans son pays natal dans
une affaire de mœurs.

L’évêque du Brabant wallon
Mgr Jean­Luc Hudsyn précise
dans un communiqué “avoir
été informé que quelques jours
plus tôt, un prêtre inséré dans
notre Vicariat, le P. Buchholz,
avait reconnu devant le tribu­
nal de Gorzow avoir été impli­
qué dans une affaire de mœurs
ponctuelle via Internet il y a
trois ans avec un mineur d’âge
résidant en Pologne. En consé­
quence de quoi, il lui a été noti­
fié qu’une sentence pénale sera
prononcée prochainement par

ce tribunal. Comme le P. Bu­
chholz s’est mis à la disposition
de la Justice de son pays, il en a
aussi tiré les conclusions ici en
présentant sa démission à l’ar­
chevêque pour toutes ses fonc­
tions pastorales dans le vica­
riat.” Ce qui n’est pas rien : le
P. Bucholz était non seule­
ment doyen des entités préci­
tées mais aussi responsable
des paroisses St Pie X (Pe­
tit­Ry), St Géry (Limelette) et
St Joseph (Rofessart).

Très apprécié aussi à Liège
En fait, l’implication du Pal­

lotin a fait grand bruit dans
les médias polonais. Ce sont
d’autres prêtres de ce pays
qui ont informé leurs collè­
gues et l’archevêché est
tombé des nues.

“La Libre” avait du reste
rencontré un doyen très im­
pliqué dans sa mission lors de
la visite pastorale de Mgr Léo­
nard. Qui plus est, le religieux
sur la sellette avait fait l’una­
nimité en mars 2015 dans le
diocèse de Liège où il avait di­
rigé la récollection de Carême
à Banneux…

Christian Laporte

Verviers : jugement
le 5 juillet
n Les prévenus
invoquent la clémence
du tribunal.

L e président de la 70e

chambre du tribunal
correctionnel de

Bruxelles, Pierre Hen­
drickx, a clos les débats,
mardi midi, au procès de la
cellule terroriste de Ver­
viers. Il a annoncé un juge­
ment pour le 5 juillet.

Mardi matin, l’avocat de
Souhaib El Abdi, Me Xavier
Carette, a plaidé l’acquit­
tement de son client pour
participation à une filière
terroriste en tant que diri­
geant mais sans contester
qu’il y avait participé en
tant que membre. Il a de­
mandé une peine infé­
rieure à cinq ans de prison
avec sursis probatoire.

Le procureur fédéral Ber­
nard Michel avait, lui, es­

timé que Souhaib El Abdi
avait été l’une des têtes
pensantes de la cellule de
Verviers et qu’il avait par­
ticipé à un projet d’atten­
tat terroriste sur le sol
belge. Pour cela, il avait re­
quis une peine de 16 ans
d’emprisonnement à son
encontre.

Les prévenus, qui ont eu
la parole en dernier lieu,
ont demandé la clémence
du tribunal et ont exprimé
des regrets, affirmant avoir
“tiré les leçons”.

Pour rappel, seize per­
sonnes sont prévenues
pour participation aux ac­
tivités d’un groupe terro­
riste, en l’occurrence une
cellule qui était basée à
Verviers, soit comme diri­
geant, soit comme mem­
bre.

Certaines sont de plus
poursuivies pour avoir
tenté de commettre des at­
tentats en Belgique.
(Belga)

Intégration sociale
Les CPAS inquiets
Les CPAS regrettent le
“passage en force” du
gouvernement s’agissant de
l’extension du projet
individualisé d’intégration
sociale et ce alors que des
négociations étaient en cours.
Les trois fédérations de CPAS
du pays critiquent une mesure
d’ordre général “alors que toute
démarche devrait être
individualisée”. Ils redoutent
les conséquences budgétaires
de la mesure. De manière plus
générale, ils éprouvent un
sentiment de malaise sur le
rôle de contrôleur qu’on leur
fait jouer. (Belga)

Assises du Limbourg
Vingt ans de prison
La cour d’assises de Tongres a
condamné Hasan Bayazit, 51 ans,
à 20 ans de prison pour
l’assassinat de Yasin Yilmaz, le
fils de son ex-compagne.
L’accusé avait poignardé la
victime le 22 avril 2008, alors
que Yasin, son oncle et un ami
étaient venus lui demander de
laisser Fatma, la mère de Yasin,
tranquille. “L’accusé a agi sans
que la victime ait une seule
chance de se défendre”, a estimé
la cour. (Belga)
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En bref

Musée juif
Hommage aux victimes du 24 mai 2014
AuMusée juif de Belgique, une minute de silence a été observée,
mardi, à 18h, en hommage aux victimes de l’attentat du 24 mai
2014. Des bougies ont ensuite été allumées, en présence du grand
rabbin de la communauté juive de Bruxelles, Albert Guigui, ainsi
que du président de l’Exécutif des musulmans de Belgique Salah
Echallaoui. Deux ans après l’attentat, qui a fait quatre morts, la vie
a repris son cours au sein de l’institution fermée au public pour
rénovation. Le chantier devrait durer deux ans. (Belga)

Terrorisme
Le pourvoi de Fouad Belkacem rejeté
La Cour de cassation a rejeté, mardi, le pourvoi introduit par
Fouad Belkacem contre sa condamnation dans le procès de
Sharia4Belgium. Belkacem, comme fondateur et leader de
l’organisation terroriste, avait écopé, en janvier, en appel, de 12
ans de prison. Mohamed E.Y. a aussi vu son pourvoi rejeté. Dans
son arrêt, la cour d’appel d’Anvers avait relevé que Fouad
Belkacem et les autres dirigeants du mouvement avaient
sciemment recruté des jeunes gens pour le djihad armé. (Belga)

Faits divers
Une église prend feu
Un incendie s’est déclaré dans
la sacristie de l’église de Mont-
Sainte-Geneviève, mardi après-
midi. Les pompiers de Thuin
sont descendus sur place et ont
rapidement éteint les flammes.
A peine repartis, un nouvel
incendie, beaucoup plus
important, se déclarait à
nouveau au sein de l’édifice.
Cette fois, la toiture s’est
embrasée. (Belga)

Faits divers
Drame au Coq
Les corps sans vie d’une
femme et de son petit garçon
ont été retrouvés au Coq. La
mère de famille a
probablement abattu son fils
avant de mettre fin à ses
jours. Les corps ont été
découverts dans un véhicule
stationné le long d’une rue
campagnarde.
“On pense que la femme a tué
son enfant à l’aide d’une arme
à feu avec laquelle elle s’est
ensuite suicidée”, explique le
parquet. Les enquêteurs
ignorent toujours les
motivations de la mère de
famille. (Belga)

Judiciaire
Sept ans pour “Jean-Claude la Poisse”
Jean-Claude Hanson, alias “Jean-Claude la Poisse”, un Liégeois de
70 ans, a été condamnémardi à une peine de sept ans de prison. Cet
ancien membre du “milieu” liégeois assimilé à la mouvance Habran
avait été impliqué dans un vaste trafic international de stupéfiants.
Le multirécidiviste était surnommé “la Poisse” car, malgré son âge
et son expérience dumilieu proche du grand banditisme, il est aussi
réputé pour avoir fait échouer des affaires importantes par manque
de chance ou de clairvoyance. (Belga)

30
MILLIONS D’EUROS DÉGAGÉS POUR L’ASILE
Le secrétaire d’Etat à la Migration Theo Francken (N-VA)

pourra consacrer 30 millions d’euros à accélérer le traitement
des demandes d’asile, de quoi renvoyer plus vite les candidats
réfugiés déboutés et faire de la place dans les centres d’accueil.
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gouvernement s’agissant de
l’extension du projet
individualisé d’intégration
sociale et ce alors que des
négociations étaient en cours.
Les trois fédérations de CPAS
du pays critiquent une mesure
d’ordre général “alors que toute
démarche devrait être
individualisée”. Ils redoutent
les conséquences budgétaires
de la mesure. De manière plus
générale, ils éprouvent un
sentiment de malaise sur le
rôle de contrôleur qu’on leur
fait jouer. (Belga)

Assises du Limbourg
Vingt ans de prison
La cour d’assises de Tongres a
condamné Hasan Bayazit, 51 ans,
à 20 ans de prison pour
l’assassinat de Yasin Yilmaz, le
fils de son ex-compagne.
L’accusé avait poignardé la
victime le 22 avril 2008, alors
que Yasin, son oncle et un ami
étaient venus lui demander de
laisser Fatma, la mère de Yasin,
tranquille. “L’accusé a agi sans
que la victime ait une seule
chance de se défendre”, a estimé
la cour. (Belga)



© S.A. IPM 2016. Toute représentation ou reproduction, même partielle, de la présente publication, sous quelque forme que ce soit, est interdite sans autorisation préalable et écrite de l'éditeur ou de ses ayants droit.

Régions Bruxelles

14 La Libre Belgique - mercredi 25 mai 2016 15mercredi 25 mai 2016 - La Libre Belgique

Services de gardes à Bruxelles

‣ Médecins : 02.201.22.22 – 02.479.18.18
‣ Pharmaciens : 0900.40.090
‣ No national : 0900.10.500 – Internet : www.pharmacie.be –
www.apotheek.be
‣ Dentistes : tous les jours de 21h à 7h sauf les week-ends, sans
interruption
du samedi 7h jusqu’au lundi 7h et les jours fériés de 7h à 21h :
02.426.10.26
‣ Centre antipoisons : 070.24.52.45
‣ Vétérinaires : 02.479.99.90
‣ Pharmaciens : du lundi 23 (9h) au vendredi 27 (9h)
‣ Pour les pharmaciens de garde entre 22h et 9h : appelez le
0903.99.000

Bruxelles
37, Rue Marché aux Poulets
02.511.35.90
Anderlecht
21, Rue de Fiennes ...02.521.59.40
5, Boulevard Aristide Briand
(Carrefour de Weeweyde)
02.521.47.02
Berchem
1155, Chaussée de Gand
02.465.32.14
Jette
127, Rue Jules Lahaye 02.425.73.57
Koekelberg
54, Avenue Seghers .02.414.48.12
Laeken
16, Rue Reper-Vreven
02.478.40.62
Schaerbeek
81, Avenue des Cerisiers
(WSL – Square Levie) 02.308.97.89
143, Rue des Palais ..02.216.38.41

41, Avenue Dailly
(Rue Eugène Smits) ...02.216.50.78
Etterbeek
16, Place Jourdan ....02.231.00.86
Watermael-Boitsfort
25, Rue Middelbourg 02.672.33.77
Woluwe-Saint-Lambert
82, Avenue Emile Vandervelde
02.770.46.26
Ixelles
4, Rue du Bailli ........02.646.77.20
Forest
335, Avenue Van Volxem
02.344.71.63
Ixelles
10, Avenue de l’Université
02.648.37.26
57, Rue du Trône .......02.511.22.13
Saint-Gilles
135, Chaussée d’Alsemberg
(Place Albert) ............02.537.65.97

En bref

Ixelles
La VUB doit renforcer
ses liens avec Bruxelles
La Vrije Universiteit Brussel (VUB) doit renforcer
d’urgence ses liens avec la capitale, révèle un
sondage mené par l’université libre
néerlandophone auprès de 3000 scientifiques,
collaborateurs, étudiants et alumni. Le
renforcement des liens avec Bruxelles figure dans
le top-5 des priorités avancées par les personnes
interrogées. Le sondage montre également la
volonté des membres de la VUB de se tourner
davantage vers l’international. (Belga)

Saint-Gilles
Lancement d’une plateforme
citoyenne d’information
La petite Maison du Peuple vient de créer une
plateforme d’information citoyenne
multilingue : Dazibao. “Le but est de mettre en
avant des réalités locales, méconnues, faire
communiquer les mondes qui cohabitent ici”,
expliquent les fondateurs. Une réunion de
rédaction se tiendra ce mercredi à 19h au
Centre culturel Pianofabriek, rue du Fort, 35.

Jette
Doyen fait fermer trois églises
évangéliques
Le bourgmestre Hervé Doyen (CDH) a fait fermer, la
semaine dernière, trois églises évangéliques,
rapporte la RTBF. Les trois églises, toutes situées
au 51 de la rue Uyttenhove, ne disposaient d’aucun
permis leur permettant d’accueillir un nombre
important de fidèles. “Cela fait plusieurs mois que
mes services sont contactés par des riverains se
plaignant de nuisances”, explique le bourgmestre.

3
AMBULANCES

La Région bruxelloise a fait don de trois
ambulances du Siamu à la République

démocratique du Congo. Ce don permettra
de faciliter l’accès des patient(e)s aux

hôpitaux et d’aider dans leurs missions les
responsables locaux de deux provinces en

difficulté.

En chaise roulante dans les transports
PMR Des élus se sont glissés
dans la peau de personnes en
situation de handicap.

P our comprendre les difficultés
rencontrées par les personnes
handicapées dans les transports

en commun, le meilleur moyen est
sans doute de se glisser dans leur
peau.

C’est l’exercice auquel se sont livrés
lundi plusieurs députés membres de
la commission Infrastructure du par­
lement bruxellois qui avaient ré­
pondu à l’invitation du Collectif Ac­
cessibilité Wallonie­Bruxelles
(Cawab).

Le rendez­vous avait lieu dans la
station De Brouckère, où les trios
­ composés d’une personne en situa­
tion de handicap, d’un accompagna­
teur et d’un parlementaire ­ se sont
vite formés. Certains élus ont pris
position dans une chaise roulante
tandis que d’autres ont hérité d’un
bandeau noir les plongeant dans
l’obscurité la plus complète.

“Bruxelles est la pire”
Les premiers couacs n’ont pas

tardé. Au moment de passer les por­
tiques, une personne à mobilité ré­
duite et son accompagnatrice ont été
bloquées dans le sas. Alors qu’une
file se formait derrières elles, un
agent de la Stib a décidé d’ouvrir ma­
nuellement le dispositif.

Pour rejoindre le métro, il fallait
encore passer une seconde série de
portiques et transiter par le movator
(escalator plat). Celui­ci était mal­
heureusement en panne. Pas de quoi
refroidir Julie de Groote (CDH), qui

faisait aller ses bras rapidement pour
faire avancer sa chaise. “Il faut du
muscle ! Mais ce qui me marque jus­
qu’ici, c’est surtout qu’il faut être ex­
trêmement patient. Et on suscite de
l’impatience chez les autres quand on
bloque des mamans avec poussettes
qui passent par le même et unique por­
tique…”, a commenté l’humaniste.

Pour monter dans le métro, il fal­
lait attendre qu’un agent de la Stib
amène une rampe permettant de
combler l’écart entre la rame et le
quai. “D’habitude, j’utilise ma propre
rampe qui est moins lourde et pliable
et je demande aux gens de la placer.
Des nombreuses villes européennes que
j’ai visitées, Bruxelles est la pire en ter­
mes d’accessibilité des transports pour
les PMR. A Berlin, une rampe est dispo­
nible sur chaque quai !”, a fait valoir
Blandine, une jeune femme en fau­
teuil.

“Impossible de se repérer”
Pour certains trios, le voyage s’est

transformé en parcours du combat­
tant : une simple panne d’ascenseur
peut vous faire perdre du temps,
voire vous imposer un
détour par une autre
station. “Pour des rai­
sons de moyens, la Stib
accepte d’accompagner
uniquement un seul
PMR par métro. Des
personnes à mobilité
réduite n’ont donc pas
intérêt à se lier avec
d’autres personnes en
chaise roulante. Car
cela sera compliqué
d’aller au cinéma ensemble”, a dé­
ploré Céline Delforge (Ecolo).

“Rien que pour trouver le bon arrêt
pour le bus 71 près du centre adminis­

tratif de la Ville, j’ai dû demander de
l’aide. Ensuite, le volume de la voix in­

diquant les arrêts était
trop faible”, a relevé
Bruno De Lille (Groen)
après avoir pris le bus et
le tram en étant plongé
dans le noir. “Pour se re­
pérer dans certaines sta­
tions comme la gare du
Nord, c’est tout simple­
ment impossible sans ac­
compagnateur. Heureuse­
ment, le personnel de la
Stib est vraiment très

sympathique et prêt à aider”, a toute­
fois souligné l’écologiste pour con­
clure sur une note plus positive.

Pa. D.

Bruno De Lille a pris les transports en
commun plongé dans le noir.

GU
IL
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E

Une simple
panne

d’ascenseur
peut vous
imposer un

détour par une
autre station.

Net recul des
faillites au second
semestre 2015

L’ institut bruxellois de statistique
et d’analyse (IBSA) a rendu pu­
blic son baromètre conjonctu­

rel. Celui­ci fait état d’un climat con­
trasté en Région bruxelloise en fonc­
tion du secteur d’activité. Voici les
grandes tendances.

En 2015, la croissance de l’activité
économique est restée stable à Bruxel­
les comme au niveau national. Celle­ci
a été particulièrement soutenue par la
consommation privée. L’analyse du
chiffre d’affaires des différentes bran­
ches d’activité par l’IBSA démontre des
différences entre les secteurs. Ainsi, le
commerce de détail a continué d’évo­
luer de manière dynamique au second
semestre 2015 tandis que le commerce
de gros, les services non financiers aux
entreprises ainsi que le transport et
l’entreposage affichent une légère dé­
térioration.

Autre signe positif, les faillites d’en­
treprises ont fortement baissé au se­
cond semestre 2015. Au total,
871 faillites ont été prononcées durant
cette période, soit une baisse de 23%
des dépôts de bilan comparé au second
semestre de l’année précédente.

Amorcée en 2014, la reprise sur le
marché du travail bruxellois s’est pour­
suivie à un rythme modéré, observe
l’IBSA. Le nombre d’emplois créés
en 2015 serait légèrement supérieur à
celui de 2014, grâce notamment au dy­
namisme de l’activité intérimaire.

Enfin, l’IBSA conclut en soulignant
que le lockdown de novembre 2015 et
les attentats de mars 2016 ne de­
vraient entraîner qu’un effet négatif à
court terme et limité à quelques bran­
ches d’activité.

Pa. D.

Préserver la vallée
du Kleindal

Depuis quelques semai­
nes, les arbres qui lon­
gent les voies de chemin

de fer, entre les gares de Linke­
beek et Holleken dans la vallée
du Kleindal, ont été abattus,
au grand dam des riverains.
Principal motif de méconten­
tement : le manque de concer­
tation d’Infrabel, en charge de
l’abattage.

Cette situation fait suite à
l’accident de train survenu en
2014, pour lequel les experts
ont retenu la thèse des feuilles
mortes qui auraient empêché
le conducteur de freiner à
temps. “La commune n’a pas été
prévenue de l’abattage de ces ar­
bres. Il s‘agit d’une propriété de
la SNCB et on aurait pensé que

la commune avait son mot à
dire, mais c’est la Région fla­
mande qui a pris la décision à
notre place”, explique Damien
Thiéry (MR), premier échevin,
qui affirme suivre l’évolution
de la situation au jour le jour.

Une pétition a récemment
été mise en ligne et rassemble
déjà près de 250 signatures.
De plus, les riverains deman­
dent que la période de nidifi­
cation soit respectée. “Infrabel
procède à des abattages en plein
mois de mai dans la Vallée du
Kleindal alors qu’entre le
1er avril et le 1er juillet, les abat­
tages sont en principe interdits
pour permettre et respecter la
nidification des oiseaux.”

A. F.
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Services de gardes à Bruxelles

‣ Médecins : 02.201.22.22 – 02.479.18.18
‣ Pharmaciens : 0900.40.090
‣ No national : 0900.10.500 – Internet : www.pharmacie.be –
www.apotheek.be
‣ Dentistes : tous les jours de 21h à 7h sauf les week-ends, sans
interruption
du samedi 7h jusqu’au lundi 7h et les jours fériés de 7h à 21h :
02.426.10.26
‣ Centre antipoisons : 070.24.52.45
‣ Vétérinaires : 02.479.99.90
‣ Pharmaciens : du lundi 23 (9h) au vendredi 27 (9h)
‣ Pour les pharmaciens de garde entre 22h et 9h : appelez le
0903.99.000

Bruxelles
37, Rue Marché aux Poulets
02.511.35.90
Anderlecht
21, Rue de Fiennes ...02.521.59.40
5, Boulevard Aristide Briand
(Carrefour de Weeweyde)
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Berchem
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4, Rue du Bailli ........02.646.77.20
Forest
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02.344.71.63
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10, Avenue de l’Université
02.648.37.26
57, Rue du Trône .......02.511.22.13
Saint-Gilles
135, Chaussée d’Alsemberg
(Place Albert) ............02.537.65.97
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sondage mené par l’université libre
néerlandophone auprès de 3000 scientifiques,
collaborateurs, étudiants et alumni. Le
renforcement des liens avec Bruxelles figure dans
le top-5 des priorités avancées par les personnes
interrogées. Le sondage montre également la
volonté des membres de la VUB de se tourner
davantage vers l’international. (Belga)

Saint-Gilles
Lancement d’une plateforme
citoyenne d’information
La petite Maison du Peuple vient de créer une
plateforme d’information citoyenne
multilingue : Dazibao. “Le but est de mettre en
avant des réalités locales, méconnues, faire
communiquer les mondes qui cohabitent ici”,
expliquent les fondateurs. Une réunion de
rédaction se tiendra ce mercredi à 19h au
Centre culturel Pianofabriek, rue du Fort, 35.
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évangéliques
Le bourgmestre Hervé Doyen (CDH) a fait fermer, la
semaine dernière, trois églises évangéliques,
rapporte la RTBF. Les trois églises, toutes situées
au 51 de la rue Uyttenhove, ne disposaient d’aucun
permis leur permettant d’accueillir un nombre
important de fidèles. “Cela fait plusieurs mois que
mes services sont contactés par des riverains se
plaignant de nuisances”, explique le bourgmestre.
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au grand dam des riverains.
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2014, pour lequel les experts
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Guy Verhofstadt
se rêve en père re fondateur
de l’Union

l L’eurodéputé libéral belge
prône la mise en place d’une
Europe fédérale pour résoudre
les crises de l’Union.

l Il publie un nouveau livre
dans lequel il développe
son argumentation.

l Mais ses idées et sa façon
de les défendre ne font pas
l’unanimité.

En librairie

Les recettes de M. Guy
pour relancer l’Europe

Par Maria Udrescu

L’Europe est malade. Mille et un politiciens,
observateurs et citoyens l’affirment. A tel point
que cette formule ne choque plus. A tel point
qu’elle devient une fatalité, née de causes mul­
tiples, assortie de conséquences inévitables.
C’est contre ce statu quo que l’eurodéputé li­
béral Guy Verhofstadt s’insurge. Son livre, “Le
mal européen. Et la redécouverte de l’idéal”,
est un nouvel appel – le quatrième du genre,
après “Les Etats­Unis d’Europe”, “Sortir l’Eu­
rope de la crise” et “Debout l’Europe” (avec
Daniel Cohn­Bendit) – à “arrêter de tourner
autour du pot, le pot étant la création d’une
Union fédérale à part entière”.
L’ex­Premier belge dresse le portrait d’une
Union en crise(s) profonde(s), passant au pei­
gne fin chaque symptôme. Une crise économi­
que qui n’en finit plus de finir. Un nationa­
lisme à l’affût, “comme si l’Europe était un pa­
tient qui n’avait pas suivi sa cure d’antibiotiques
jusqu’au bout”. Une obsession pour l’Etat na­
tion qui, pourtant, a “perdu la capacité de s’im­
poser seul”. Des réfugiés qui se noient dans la
Méditerranée, “devenue un gigantesque cime­
tière, dont l’Union européenne est le fossoyeur”.
Des actes terroristes qui se multiplient. Une
industrie qui s’incline face aux économies
émergentes du monde.
Face à ce sombre constat, il accuse les institu­
tions européennes de ne plus prendre de déci­
sions fortes et les politiciens de marcher dans
les pas de l’extrême droite. Il dépeint le budget
européen comme un “bazar turc” où chaque
Etat essaye de tirer le plus d’avantages.
Guy Verhofstadt ne se borne pas à accuser. Il
veut surtout soigner. La solution miracle, il ne
l’a pas inventée. Elle est celle des pères fonda­
teurs de l’UE et se nomme fédéralisme. Ainsi,
la crise économique peut­elle être résolue par
une union bancaire, économique et politique.
Aux guéguerres entre Etats pour les fonds
européens, il veut répondre par un système où
les citoyens versent directement des impôts à
l’UE. Car la guerre, c’est au nationalisme qu’il
faut la faire. “L’avenir de l’Europe sera postnatio­
nal… Ou ne sera pas”, affirme­t­il. Le terrorisme
peut être vaincu à travers une défense euro­
péenne. “Une véritable communauté européenne
de l’énergie” donnerait un coup de fouet à l’in­
dustrie et limiterait la dépendance du conti­
nent au gaz russe.
Mais fédéralisme rime avec “transfert de souve­
raineté”. Ce qui risque, concède­t­il, de crisper
plus d’une capitale. Il ne suffit plus, dans ce cas,
“que nos leaders européens versent une larme sur
les victimes de la terreur s’ils ne sont pas prêts à
céder une partie de leur souveraineté à l’Europe
dans le domaine de la sécurité”. Il en va de
même pour toutes les crises qui ébranlent
l’Union.

U“Le mal européen”,
Guy Verhofstadt, Ed. Plon, 435 pp., env. 17€.

Portrait Maria Udrescu

Il y a une bataille fondamentale à mener. Ce sera
maintenant ou jamais.” Ferme, convaincu, en­
flammé. Depuis sept ans qu’il use les bancs du
Parlement européen, Guy Verhofstadt n’a pas
changé d’un iota. Savourant un ristretto dans un

coin du Grand café des Capucines de Paris, il réaffirme
son ambition: changer l’Europe. Ni plus ni moins. “Si
les hommes politiques ne le font pas, alors qui? On ne peut
pas espérer qu’en sortant de ce café, deux personnes nous
disent: ‘Viens, on va refaire l’Europe.’ Donc je vais es­
sayer.” Le leader du groupe de l’Alliance des libéraux et
démocrates pour l’Europe (ALDE) au Parlement euro­
péen l’affirme, alors qu’il se trouve dans la capitale du
pays qui a freiné plus d’une fois l’intégration euro­
péenne. Notamment en 2005, en rejetant le traité
constitutionnel élaboré par cette convention dont
M. Verhofstadt, alors Premier ministre belge et prési­
dent en exercice du Conseil européen, fut à l’initiative,
en 2001.

Peu importe. Cet Européen convaincu de 63 ans, qui
porte sur les épaules une carrière politique longue de
quarante ans, n’en démord pas. Ni par ce temps de dé­
luge eurosceptique qui se déverse sur le Vieux Conti­
nent. Ni face au nuage populiste et nationaliste qui me­
nace l’Union. Car le Belge est “passionné. Il s’engage. Il a
la conviction de ses idées, du fait que certaines choses ne
fonctionnent pas dans l’UE et que pour les faire fonction­
ner, il faut plus d’intégration”, observe Marco Incerti, du
Centre for European Policy Studies. Des qualités que
lui reconnaissent ses collègues de bords politiques op­
posés. “Ce qui le fait courir c’est encore et toujours l’Eu­

rope. Son engagement européen est authentique”, admet
son alter ego des Verts Philippe Lamberts. Qui lui re­
proche toutefois un certain “manichéisme, dans le sens
où, pour lui, tout ce qui foire en Europe, c’est à cause des
Etats membres et tout ce qui va bien c’est grâce à l’Union”.

Associer les mots “fédéralisme” et “européen” est
presque un acte de bravoure, ou d’inconscience, à
l’heure où d’aucuns essayent plutôt de brider l’Union.
Une tendance qui a l’art d’irriter Verhofstadt. Enten­
dre que les Européens vont “se coordonner mieux” lui
donne de l’urticaire. “Ô combien de fois je n’ai pas en­
tendu ça, que ce soit pour la sécurité, la lutte contre le ter­
rorisme ou la définition d’une politique étrangère. Non, ça
ne fonctionne pas!” Cette dernière phrase a été pronon­
cée en lettres capitales tant Guy Verhofstadt a levé la
voix. “Oui, je défends l’idée d’une Europe fédérale. Je n’ai
pas peur de le dire!”

Une passion pour l’Europe fédérale qui coûte cher
Pourtant, cette attitude lui a coûté la présidence de la

Commission européenne, en 2004, où son opposition
à la guerre en Irak a aussi pesé dans le fait que les Etats
membres lui ont préféré le Portugais José Manuel Bar­
roso. En 2014, le score obtenu par l’ALDE au scrutin
européen a laissé le Spitzkandidat Verhofstadt derrière
un autre europhile, le Luxembourgeois Juncker, candi­
dat du Parti populaire européen (PPE), depuis installé
au Berlaymont. Cantonné au Parlement européen,
M. Verhofstadt entame une croisade pour accroître les
pouvoirs de celui­ci. “Maintenant qu’il n’est plus mem­
bre du Conseil européen, parce qu’il n’est plus Premier mi­
nistre, il a tendance à l’attaquer, en disant que tout est in­
tergouvernemental, que le Conseil a saisi des pouvoirs

trop larges etc. Il défend le Parlement, mais en mode ‘moi,
moi, moi’”, pointe un eurodéputé socialiste d’un grand
pays.

“Un personnage flamboyant”, un peu moins diplomate
Guy Verhofstadt ne passe pas inaperçu. C’est un

euphémisme. Il s’enfièvre à en faire trembler ses lunet­
tes, hausse le ton, agite les bras, se recoiffe, montre du
doigt, assène des formules choc. Au point de susciter
l’admiration chez certains. “Son personnage est flam­
boyant, il est extrêmement brillant”, affirme l’eurodépu­
tée ALDE française Sylvie Goulard. Chez d’autres,
l’agacement. “Parfois, c’est mieux de ne pas gueuler à
haute voix ‘Je suis le plus fédéraliste’, pour se concentrer
sur la possibilité réelle d’avancer. Il ne défend pas le fédéra­
lisme de façon très diplomatique”, estime l’élu socialiste.

Mais la diplomatie n’est pas ce qui préoccupe le co­
fondateur du groupe Spinelli, composé de fédéralistes
de tous bords –dont son comparse vert Daniel Cohn­
Bendit– alors que l’UE s’enlise et perd en influence.
“Les institutions de l’Union ne sont plus adaptées au
monde de demain. Parce qu’il n’est pas dirigé par des Etats
nations. La Chine n’est pas un Etat nation, c’est une civili­
sation. L’Inde n’est pas une nation, ce sont deux mille na­
tions, deux milles ethnies, vingt langues et quatre religions.
Voilà les concurrents de l’Europe”, argumente M. Ve­
rhofstadt.

Il est donc plus que temps, répète­t­il, de créer “les
Etats­Unis d’Europe” –le titre d’un de ses ouvrages. Aux
sceptiques, il rétorque que si les Américains ont appli­
qué la recette fédérale, pourquoi pas l’Europe? Et à
ceux qui pensent que le fédéralisme est le mauvais
chemin à prendre, l’ex­Numero Uno répond que les

Etats­Unis sont aujourd’hui la première puissance
mondiale.

La crise pour refonder l’Europe
Peut­être. Mais comment imaginer les Etats mem­

bres approuver un traité “refondateur” alors qu’ils pas­
sent des mois à ergoter sur les virgules d’une décision?
“La crise les obligera à se mettre d’accord. Comme la crise
économique les a obligés de faire l’Union bancaire.
Comme la crise migratoire va les pousser à créer les gar­
des­frontières européens.”

Il est même convaincu qu’une sortie du Royaume­
Uni de l’UE permettrait de “rouvrir les traités”, pour
instaurer un système comprenant des membres à part
entière, décidés à créer une union fédérale, et des
membres associés, bénéficiant seulement d’un accès
au marché unique. “Aujourd’hui, nous avons vingt­huit
vitesses. Chacun prend ce qu’il veut, à la carte. Un opt in
par ci, un opt out par là. Je propose juste de revenir à deux.
C’est ce que proposaient les pères fondateurs.”

Irréaliste, Verhofstadt? “Heureusement qu’en 1950,
Robert Schuman n’a pas été réaliste. Si on s’était demandé
cinq ans après la guerre s’il était réaliste de réconcilier les
Français et les Allemands, la réponse aurait été non”, sou­
tient Mme Goulard. Mais pour beaucoup, le Grand Bleu
fait cavalier seul, empêtré dans la nostalgie d’une
Union européenne qui n’a jamais été et ne sera jamais.
“Son discours ne correspond pas à l’air du temps mais
l’opinion publique est plus lucide que ce que l’on pense”,
défend l’eurodéputé français Alain Lamassoure (PPE).
Qui ajoute: “Il est important qu’un homme dont la voix
porte garde le feu sacré pour des choses redevenues
d’avant­garde. L’Europe c’est le XXIe siècle.”
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Guy Verhofstadt
se rêve en père re fondateur
de l’Union

l L’eurodéputé libéral belge
prône la mise en place d’une
Europe fédérale pour résoudre
les crises de l’Union.

l Il publie un nouveau livre
dans lequel il développe
son argumentation.

l Mais ses idées et sa façon
de les défendre ne font pas
l’unanimité.

En librairie

Les recettes de M. Guy
pour relancer l’Europe

Par Maria Udrescu

L’Europe est malade. Mille et un politiciens,
observateurs et citoyens l’affirment. A tel point
que cette formule ne choque plus. A tel point
qu’elle devient une fatalité, née de causes mul­
tiples, assortie de conséquences inévitables.
C’est contre ce statu quo que l’eurodéputé li­
béral Guy Verhofstadt s’insurge. Son livre, “Le
mal européen. Et la redécouverte de l’idéal”,
est un nouvel appel – le quatrième du genre,
après “Les Etats­Unis d’Europe”, “Sortir l’Eu­
rope de la crise” et “Debout l’Europe” (avec
Daniel Cohn­Bendit) – à “arrêter de tourner
autour du pot, le pot étant la création d’une
Union fédérale à part entière”.
L’ex­Premier belge dresse le portrait d’une
Union en crise(s) profonde(s), passant au pei­
gne fin chaque symptôme. Une crise économi­
que qui n’en finit plus de finir. Un nationa­
lisme à l’affût, “comme si l’Europe était un pa­
tient qui n’avait pas suivi sa cure d’antibiotiques
jusqu’au bout”. Une obsession pour l’Etat na­
tion qui, pourtant, a “perdu la capacité de s’im­
poser seul”. Des réfugiés qui se noient dans la
Méditerranée, “devenue un gigantesque cime­
tière, dont l’Union européenne est le fossoyeur”.
Des actes terroristes qui se multiplient. Une
industrie qui s’incline face aux économies
émergentes du monde.
Face à ce sombre constat, il accuse les institu­
tions européennes de ne plus prendre de déci­
sions fortes et les politiciens de marcher dans
les pas de l’extrême droite. Il dépeint le budget
européen comme un “bazar turc” où chaque
Etat essaye de tirer le plus d’avantages.
Guy Verhofstadt ne se borne pas à accuser. Il
veut surtout soigner. La solution miracle, il ne
l’a pas inventée. Elle est celle des pères fonda­
teurs de l’UE et se nomme fédéralisme. Ainsi,
la crise économique peut­elle être résolue par
une union bancaire, économique et politique.
Aux guéguerres entre Etats pour les fonds
européens, il veut répondre par un système où
les citoyens versent directement des impôts à
l’UE. Car la guerre, c’est au nationalisme qu’il
faut la faire. “L’avenir de l’Europe sera postnatio­
nal… Ou ne sera pas”, affirme­t­il. Le terrorisme
peut être vaincu à travers une défense euro­
péenne. “Une véritable communauté européenne
de l’énergie” donnerait un coup de fouet à l’in­
dustrie et limiterait la dépendance du conti­
nent au gaz russe.
Mais fédéralisme rime avec “transfert de souve­
raineté”. Ce qui risque, concède­t­il, de crisper
plus d’une capitale. Il ne suffit plus, dans ce cas,
“que nos leaders européens versent une larme sur
les victimes de la terreur s’ils ne sont pas prêts à
céder une partie de leur souveraineté à l’Europe
dans le domaine de la sécurité”. Il en va de
même pour toutes les crises qui ébranlent
l’Union.
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tée ALDE française Sylvie Goulard. Chez d’autres,
l’agacement. “Parfois, c’est mieux de ne pas gueuler à
haute voix ‘Je suis le plus fédéraliste’, pour se concentrer
sur la possibilité réelle d’avancer. Il ne défend pas le fédéra­
lisme de façon très diplomatique”, estime l’élu socialiste.

Mais la diplomatie n’est pas ce qui préoccupe le co­
fondateur du groupe Spinelli, composé de fédéralistes
de tous bords –dont son comparse vert Daniel Cohn­
Bendit– alors que l’UE s’enlise et perd en influence.
“Les institutions de l’Union ne sont plus adaptées au
monde de demain. Parce qu’il n’est pas dirigé par des Etats
nations. La Chine n’est pas un Etat nation, c’est une civili­
sation. L’Inde n’est pas une nation, ce sont deux mille na­
tions, deux milles ethnies, vingt langues et quatre religions.
Voilà les concurrents de l’Europe”, argumente M. Ve­
rhofstadt.

Il est donc plus que temps, répète­t­il, de créer “les
Etats­Unis d’Europe” –le titre d’un de ses ouvrages. Aux
sceptiques, il rétorque que si les Américains ont appli­
qué la recette fédérale, pourquoi pas l’Europe? Et à
ceux qui pensent que le fédéralisme est le mauvais
chemin à prendre, l’ex­Numero Uno répond que les
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mondiale.
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Peut­être. Mais comment imaginer les Etats mem­

bres approuver un traité “refondateur” alors qu’ils pas­
sent des mois à ergoter sur les virgules d’une décision?
“La crise les obligera à se mettre d’accord. Comme la crise
économique les a obligés de faire l’Union bancaire.
Comme la crise migratoire va les pousser à créer les gar­
des­frontières européens.”

Il est même convaincu qu’une sortie du Royaume­
Uni de l’UE permettrait de “rouvrir les traités”, pour
instaurer un système comprenant des membres à part
entière, décidés à créer une union fédérale, et des
membres associés, bénéficiant seulement d’un accès
au marché unique. “Aujourd’hui, nous avons vingt­huit
vitesses. Chacun prend ce qu’il veut, à la carte. Un opt in
par ci, un opt out par là. Je propose juste de revenir à deux.
C’est ce que proposaient les pères fondateurs.”

Irréaliste, Verhofstadt? “Heureusement qu’en 1950,
Robert Schuman n’a pas été réaliste. Si on s’était demandé
cinq ans après la guerre s’il était réaliste de réconcilier les
Français et les Allemands, la réponse aurait été non”, sou­
tient Mme Goulard. Mais pour beaucoup, le Grand Bleu
fait cavalier seul, empêtré dans la nostalgie d’une
Union européenne qui n’a jamais été et ne sera jamais.
“Son discours ne correspond pas à l’air du temps mais
l’opinion publique est plus lucide que ce que l’on pense”,
défend l’eurodéputé français Alain Lamassoure (PPE).
Qui ajoute: “Il est important qu’un homme dont la voix
porte garde le feu sacré pour des choses redevenues
d’avant­garde. L’Europe c’est le XXIe siècle.”
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Athènes évacue les r éfugiés de l’enfer d’Idoméni
Grèce Le transfert des 8500 personnes qui
survivent dans le camp a débuté, mardi. Le
gouvernement Tsipras veut éviter les heurts.

Reportage Angélique Kourounis
Envoyée spéciale à Idoméni

L’opération a commencé avec les premières lueurs
du jour. Toutes les routes menant au camp de ré­
fugiés d’Idoméni ont d’abord été bloquées par la

police pour empêcher les journalistes d’y avoir accès.
Puis, dans un second temps, les bus vides ont roulé, en
enfilade, à toute allure vers le camp. But de l’opération:
évacuer “dans le calme est sans violence”, selon le souhait
du gouvernement, le cloaque d’Idoméni où, depuis des
mois, vivent des milliers de réfugiés et migrants dans
des conditions indignes.

Actuellement, ils ne sont plus que 8500, mais au pic
de la crise des réfugiés, le chiffre record
de 15000 personnes a été atteint. Des fa­
milles entières vivaient là sans eau cou­
rante, avec peu de toilettes, pas assez de
douches et souvent insuffisamment de
nourriture. “Il fallait faire la queue
trois heures pour un sandwich au fromage
et une bouteille d’eau”, se souvient Ah­
med, qui a réussi à quitter la Grèce pour
les Pays­Bas en achetant un faux passe­
port français. Depuis l’annonce de l’évacuation du camp
sur les réseaux sociaux, il reste pendu au téléphone. Il
passe ses journées à demander des nouvelles à ceux qui
sont restés coincés sur place. “Moi j’ai pu partir mais je
sais ce que ressentent ceux qui sont restés derrière. Ils ne sa­
vent même pas où ils vont.”

Un transfert vers des usines et un camp de toile
C’est plus ou moins vrai. Depuis plusieurs jours, des

feuilles volantes écrites en plusieurs langues – anglais,
arabe et ourdou – sont balancées dans le camp pour pré­
venir de l’opération et demander la coopération des mi­
grants. Mardi matin, la même opération a été recon­
duite, doublée par des appels au mégaphone. Ensuite,
des policiers en uniformes, flanqués de traducteurs,
sont passés de tente en tente pour demander aux gens
de préparer leurs affaires et de partir vers les bus qui at­

tendaient. On leur explique qu’ils vont être transférés
dans l’un des sept sites réaménagés pour eux. C’est­à­
dire six usines réhabilitées et un camp en toile, tous si­
tués dans la région du nord de la Grèce.

Deux bémols troublent cette évacuation apparem­
ment sans problème. Le refus de l’accès au camp à la
presse indépendante, qui ne peut donc filmer l’évacua­
tion, et le démantèlement immédiat des tentes alors
que les gens sont encore sur place. “Je comprends la vo­
lonté du gouvernement de bien faire comprendre aux réfu­
giés qu’Idoméni, c’est fini une bonne fois pour toutes, expli­
que Thanassis Kalfas, psychologue. Mais pour les enfants,
c’est extrêmement violent, et ils ont déjà eu leur dose de vio­
lence. On aurait pu leur épargner ça. Ça ne coûtait rien
d’attendre une ou deux heures.”

Les autorités tentent de limiter la casse
Du côté des autorités, on tente de limiter la casse. Le

traitement réservé aux réfugiés est à peu près la seule
chose qui différencie encore le gouvernement de gau­
che d’Alexis Tsipras et celui de son prédécesseur, le con­

servateur Antonis Samaras. Les réfugiés ne
sont plus considérés comme des criminels
et la population, dans sa grande majorité, a
accepté les migrants et leur est venue en
aide.

Autant dire que des images de charges po­
licières contre des enfants et des mères te­
nant leur bébé est la dernière chose dont a
besoin Alexis Tsipras, surtout après le vote
d’un quatrième plan d’austérité dimanche.

“Il ne s’agit pas d’un coup de balai contre les migrants, mais
de les convaincre de partir vers un endroit sûr ou ils rece­
vront des soins, des repas et un lieu pour dormir”, assure
Giorgos Kyritsis, porte­parole du service de coordina­
tion de la crise migratoire. Mais comme on est jamais as­
sez prudent, les journalistes sont tenus à l’écart. “On n’a
rien contre vous, défend un policier, mais on n’a pas envie
qu’en raison de la présence de caméras, les plus radicaux se
mettent à soulever les autres qui acceptent de partir.”

Le scénario risque de se reproduire lors de l’évacua­
tion du Pirée, commencée il y a quelques semaines. Il
reste toujours 1500 personnes sur les quais. Le fond du
problème, c’est que les relocalisations en Europe sta­
gnent. Il y a actuellement en Grèce environ 55000 réfu­
giés piégés et personne ne veut réellement les accueillir
en Europe. C’est en tout cas ce que dénonce le ministre
concerné, Ioannis Mouzalas.

La CGT tente de faire le co up de la panne au gouvernement
France Opposé à la loi travail,
le premier syndicat du pays organise le blocus
des dépôts de carburants et des raffineries.

R affineries arrêtées, dépôts d’essence bloqués,
barrages routiers, appel à la grève à la RATP:
deux mois et demi après son lancement, le

mouvement contre le projet de loi travail change de
tournure. En appui aux journées nationales de mani­
festations, les organisations syndicales opposées à la
réforme ont opté, depuis une semaine, pour une stra­
tégie de blocage de certains secteurs de l’économie.

La paralysie par les confédérations “contestataires”,
et notamment la CGT, menace­t­elle la France? Tout
dépendra de la capacité de la première organisation

syndicale à mobiliser ses troupes, mais aussi de la
réaction du gouvernement.

Les minoritaires se radicalisent
Pourquoi la CGT radicalise­t­elle son action? Après

sept journées d’action, le mouvement anti­loi travail
peine à prendre de l’ampleur. Depuis le pic du 31 mars
(390000 manifestants en France, selon la police), les
cortèges ne cessent de maigrir. Sur les deux dernières
journées, la décrue semble s’être stabilisée aux alen­
tours de 100000 participants. Les organisations oppo­
sées au texte (CGT, FO, Solidaires, FSU) doivent donc
trouver d’autres moyens de peser sur l’exécutif. D’où
le recours aux blocages. “C’est le signe qu’ils sont mino­
ritaires”, persifle un dirigeant syndical “réformiste”.
“Ils se radicalisent d’autant plus qu’ils sont peu nom­
breux.” Dans les raffineries, la Fnic­CGT (industries
chimiques) est connue pour être “une des fédérations

les plus radicales” de la confédération, rappelle Jean­
Marie Pernot, chercheur spécialiste du syndicalisme.
Chez les routiers, la question des heures supplémen­
taires est particulièrement sensible,
dans une profession qui ne compte
pas ses heures. L’un et l’autre de ces
métiers n’ont donc pas eu à se faire
prier pour faire monter la pression.

Cela posé, la confédération peut­
elle vraiment paralyser le pays? On
est loin, pour l’heure, d’une pénurie
totale d’essence, même si lundi, six
des huit raffineries françaises étaient
affectées. Chez les routiers, le syndi­
cat majoritaire – la CFDT – n’est pas
dans le mouvement, ce qui limite
leur capacité de mobilisation. Cette profession a par
ailleurs obtenu du gouvernement un régime d’excep­

tion par rapport à la loi travail, et ne sera donc pas tou­
chée par les heures supplémentaires à 10%. La CGT­
RATP, de son côté, appelle à une grève illimitée à partir

du 2 juin, tandis que des arrêts de
travail sont prévus chaque semaine à
la SNCF.

L’essoufflement, avant le réveil?
Mais les grèves de ces dernières se­

maines dans ces entreprises ont pro­
duit jusqu’ici des résultats limités. La
“convergence des luttes” semble
également s’essouffler. Le mouve­
ment dans les facs est retombé et
Nuit Debout paraît, pour l’heure,
s’éteindre doucement.

Ce qui n’exclut pas un réveil de la contestation, dans
cette lutte plutôt atypique, avec une nouvelle journée

d’action jeudi, puis une grande manif à Paris le
14 juin. “Ça va aussi dépendre de la réaction du gouver­
nement, ajoute le chercheur Jean­Marie Pernot. A lui de
ne pas faire la faute de trop qui pourrait relancer la mobi­
lisation.” Dans l’entourage de Manuel Valls, on se veut
rassurant: “Le blocage d’essence, c’est un grand classique,
mais pas question de retirer le texte. On ne voit pas du
tout la convergence des luttes et il n’y a pas de débouché
politique à cette contestation.”

“C’est souvent l’après qui se joue dans ce genre de mou­
vement, estime Jean­Marie Pernot. En 2010, les gens
descendaient dans la rue pour peser sur l’après­Sarkozy.
Là, ils sont plus attentistes. Ils savent que derrière, il y a la
droite et un projet autrement plus libéral.” Ou comment
le gouvernement pourrait être sauvé par la peur du
pire.

Luc Peillon
© Libération

La Journée européenne

Tout est bon dans le cochon
Le ministre russe de l’Agriculture, Alexandre
Tkatchev, a rencontré lundi à Paris son homo­
logue français Stéphane Le Foll.
Une visite surprenante dans la mesure où
M.Tkatchev, fervent partisan de l’annexion de
la Crimée au territoire russe, est inscrit sur la
liste noire établie par l’UE. En janvier, l’Allema­
gne avait d’ailleurs refusé un visa à l’intéressé.
Selon les autorités françaises, Alexandre Tkat­
chev était en visite à Paris à l’invitation de
l’Organisation mondiale de la santé animale
(OIE) qui y tenait son assemblée. Et la France
était tenue de lui autoriser l’accès à son terri­
toire en vertu des obligations internationales
qui la lient à cette organisation. A cette occa­
sion, M.Tkatchev se serait aussi entretenu avec
le commissaire européen à la Santé et à la
Sécurité alimentaire, Vytenis Andriukaitis.
De son côté, M. Le Foll souligne qu’il a pu
“aborder les questions relatives à l’embargo
sanitaire russe sur la production porcine euro­
péenne” avec son homologue, dont la France
espère la levée rapide pour soulager ses pro­
ducteurs. On a les priorités qu’on peut.

“Super Mario” Timmermans
à Varsovie

Contrairement à ce qu’elle avait laissé enten­
dre la semaine dernière, la Commission euro­
péenne n’a finalement pas encore envoyé
d’avertissement à la Pologne concernant les
menaces que font peser les réformes contro­
versées de la Cour constitutionnelle sur la
démocratie dans ce pays.
Au contraire, le premier vice­Président de
l’exécutif européen, Frans Timmermans – qui
semble décidément être devenu le “plombier”
tentant de colmater les fuites de l’Etat de droit
dans l’Union – s’est rendu mardi à Varsovie
pour rencontrer la Première ministre Beata
Szydlo. Envoyer un avertissement écrit “aurait
du sens à la fin du processus, mais ce processus est
en plein développement”, a indiqué un porte­
parole de la Commission. Comme quoi, il faut
toujours éviter de bomber le torse quand on
porte un costume un peu étroit.

Erdogan remet un peu d’huile
sur le feumigratoire

Tant qu’à faire, quand il aura terminé sa mis­
sion de médiation à Varsovie, Frans Timmer­
mans ferait peut­être tout aussi bien de pren­
dre directement un vol pour Ankara. S’expri­
mant mardi à l’occasion du Sommet
humanitaire mondial organisé dans son pays,
le président Erdogan a en effet prévenu
l’Union européenne que le Parlement turc
bloquerait le processus législatif prévu par
l’accord sur les migrants si la Turquie n’obte­
nait pas une exemption de visa d’ici à la fin
juin. En vertu de cet accord, Ankara a accepté
que lui soient renvoyés les réfugiés ayant
utilisé son territoire comme étape intermé­
diaire avant de rejoindre l’Europe.
Ces déclarations interviennent après qu’Erdo­
gan a répété à plusieurs reprises qu’il n’était
pas question que son pays procède à certains
changements législatifs (notamment sa loi
antiterroriste) exigés par les Européens en
échange de la libéralisation des visas. Ces
derniers ont de leur côté martelé que toutes
les conditions prévues doivent être remplies.
Ça sent l’impasse…

8500
RÉFUGIÉS À IDOMÉNI
Le camp situé au nord, près
de la Macédoine, a accueilli
jusqu’à 15000 personnes.

De gauche à droite et de haut en bas, les petites Maram, Ritag, Jana, Yasmin, Beritan, les petits Basel, Abu Bark, la petite Sedan et Fouaz sont autant de bébés nés dans le camp d’Idoméni.
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“Il n’y aura pas
de retrait du texte

[de la loi travail]. Sinon
dans ce pays, on ne
peut plus réformer.”

MANUEL VALLS
Premier ministre français, qui réagit
à la contestation, de Jérusalem.
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Athènes évacue les r éfugiés de l’enfer d’Idoméni

La CGT tente de faire le co up de la panne au gouvernement
les plus radicales” de la confédération, rappelle Jean­
Marie Pernot, chercheur spécialiste du syndicalisme.
Chez les routiers, la question des heures supplémen­
taires est particulièrement sensible,
dans une profession qui ne compte
pas ses heures. L’un et l’autre de ces
métiers n’ont donc pas eu à se faire
prier pour faire monter la pression.
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totale d’essence, même si lundi, six
des huit raffineries françaises étaient
affectées. Chez les routiers, le syndi­
cat majoritaire – la CFDT – n’est pas
dans le mouvement, ce qui limite
leur capacité de mobilisation. Cette profession a par
ailleurs obtenu du gouvernement un régime d’excep­
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chée par les heures supplémentaires à 10%. La CGT­
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la SNCF.
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d’action jeudi, puis une grande manif à Paris le
14 juin. “Ça va aussi dépendre de la réaction du gouver­
nement, ajoute le chercheur Jean­Marie Pernot. A lui de
ne pas faire la faute de trop qui pourrait relancer la mobi­
lisation.” Dans l’entourage de Manuel Valls, on se veut
rassurant: “Le blocage d’essence, c’est un grand classique,
mais pas question de retirer le texte. On ne voit pas du
tout la convergence des luttes et il n’y a pas de débouché
politique à cette contestation.”

“C’est souvent l’après qui se joue dans ce genre de mou­
vement, estime Jean­Marie Pernot. En 2010, les gens
descendaient dans la rue pour peser sur l’après­Sarkozy.
Là, ils sont plus attentistes. Ils savent que derrière, il y a la
droite et un projet autrement plus libéral.” Ou comment
le gouvernement pourrait être sauvé par la peur du
pire.

Luc Peillon
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De gauche à droite et de haut en bas, les petites Maram, Ritag, Jana, Yasmin, Beritan, les petits Basel, Abu Bark, la petite Sedan et Fouaz sont autant de bébés nés dans le camp d’Idoméni.
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“Il n’y aura pas
de retrait du texte

[de la loi travail]. Sinon
dans ce pays, on ne
peut plus réformer.”

MANUEL VALLS
Premier ministre français, qui réagit
à la contestation, de Jérusalem.
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Ukraine
Regain de violence
dans l’est : sept morts
Le gouvernement ukrainien a
annoncé mardi que sept soldats
avaient été tués au cours des 24
dernières heures dans des
attaques de rebelles prorusses
dans l’est du pays. Il s’agit du
bilan quotidien le plus élevé
depuis le mois d’août. Le cessez-le-
feu signé en février 2015 n’a
jamais permis de mettre
totalement fin aux affrontements
dans les régions séparatistes,
chaque camp accusant l’autre de le
violer régulièrement. (AFP)

Les investisseurs indiens
se précipitent en Iran
Inde NewDelhi investit
dans un port iranien et dans
une route qui évite le Pakistan.

Emmanuel Derville
Correspondant à New Delhi

L’accord est historique pour l’Inde.
Pour la première fois, New Delhi
va aménager une infrastructure

portuaire hors de son territoire. Durant
la visite du Premier ministre indien à Té­
héran les 22 et 23 mai, les deux pays ont
signé un contrat pour la construction de
deux terminaux et de cinq quais dans le
port iranien de Chabahar (dans l’ex­
trême sud­est), sur la mer d’Arabie.

Le texte scelle également leur gestion
sur dix ans par une joint­venture in­
dienne, India Ports Global. L’agence in­
dienne de crédit aux exportations, Exim
Bank, va débloquer un prêt de 135 mil­
lions d’euros pour financer les travaux,
auxquels s’ajoute un investissement de
1,4 milliard d’euros de la compagnie pu­
blique indienne Ircon pour l’aménage­
ment d’une voie de chemin de fer entre
Chabahar et la ville de Zahedan, à
650 kilomètres au nord. Zahedan est la
dernière étape avant la frontière afghane.

Contourner le Pakistan
Si l’Inde investit dans un port iranien,

ce n’est pas seulement pour faciliter le
commerce avec Téhéran. Il s’agit surtout
de disposer d’un corridor vers l’Afgha­
nistan et l’Asie centrale. Voilà plus de dix
ans que New Delhi lorgne les gisements
de pétrole et de gaz de la région ainsi
qu’un accès plus court aux marchés occi­
dentaux. Mais la première étape vers le
nord et l’ouest passe par le Pakistan. Or
Islamabad s’oppose au transit de mar­
chandises indiennes sur son territoire à
cause des relations houleuses que les
deux pays entretiennent sur la question
du Cachemire. “Désormais nous allons
pouvoir aller en Afghanistan, en Russie et
en Europe sans passer par le Pakistan”, a
lancé lundi le ministre indien des trans­
ports, Nitin Gadkari.

En 2009 déjà, l’Inde avait achevé la
construction d’une route de 218 kilo­
mètres dans l’ouest de l’Afghanistan, en­
tre Zaranj et Delaram. Il
s’agissait d’un premier
maillon qui devait relier
Chabahar aux autoroutes
afghanes cheminant vers
l’Asie centrale. Mais l’ex­
pansion du port de Cha­
bahar n’avait pas avancé
malgré un premier ac­
cord conclu durant la vi­
site du président iranien
Mohammad Khatami à
Delhi en 2003.

Le projet ne s’était pas
concrétisé car l’Inde préférait se plier aux
sanctions américaines contre l’Iran. Au

début des années 2000, son gouverne­
ment était en train de négocier un im­
portant accord de coopération sur le nu­

cléaire civil avec les Etats­
Unis. Delhi ne pouvait pas
prendre le risque de met­
tre en péril une discussion
capitale pour son dévelop­
pement économique.

La concurrence chinoise
Le texte paraphé lundi à

Téhéran est donc une con­
séquence de la levée des
sanctions. Il marque un
activisme nouveau de la
diplomatie indienne

comme en témoigne aussi la décision de
financer la ligne ferroviaire entre Chaba­

har et Zahedan. Avant la fin des sanc­
tions, l’Iran avait renoncé à construire
cette infrastructure qu’elle jugeait trop
chère. Au final, c’est l’Inde qui en suppor­
tera le coût.

New Delhi ne peut pas attendre, alors
que plusieurs pays européens et la Chine
ont déjà signé plusieurs accords écono­
miques. Pékin est sur le point de financer
la construction d’une zone industrielle à
Chabahar et ambitionne d’aménager une
nouvelle “route de la soie” à travers l’Iran.

Le président Xi a paraphé un accord
dans ce sens durant son séjour officiel en
janvier. Trois semaines après, le 15 fé­
vrier, un train de marchandises reliait
pour la première fois la ville de Yiwu, en
Chine orientale, à Téhéran, en quatorze
jours.

Si l’Inde
investit

dans un port
iranien, ce n’est
pas seulement
pour faciliter
le commerce
avec Téhéran.

Le président iranien Hassan Rohani a réservé les honneurs au Premier ministre indien Narendra Modi, lundi, au palais Saadabad à Téhéran.
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900%
LE PRIX DE LA FARINE

EXPLOSE AU VENEZUELA
Le gouvernement vénézuélien, qui
contrôle les prix des aliments, vient

d’augmenter de 900% le kilo de farine
de maïs, un ingrédient de base dans ce
pays où l’inflation est la plus élevée du
monde. Durant 15 mois, le gouvernement
socialiste du président Nicolas Maduro a
maintenu le kilo de farine à 19 bolivars.
Depuis lundi, il a bondi à 190 bolivars,
soit 17 euros au taux de change utilisé
pour importer les biens de première

nécessité (médicaments, aliments, etc.).

Syrie
Daech a attaqué une base
utilisée par l’aviation russe
Des images satellitaires montrent qu’une
base aérienne en Syrie utilisée par les
forces russes a subi d’importants dégâts à la
suite d’une attaque à l’artillerie lourde du
groupe Etat islamique (Daech), a affirmé
mardi Stratfor, une compagnie américaine
spécialisée dans le renseignement. Ces
images suggèrent que quatre hélicoptères et
vingt camions ont été incendiés sur la base
T-4, aussi connue sous le nom de Tiyas,
située stratégiquement dans le centre du
pays, entre les villes de Palmyre et Homs.
(AFP)

“Il faut résoudre toute cette
merde. Il faut changer de
gouvernement pour stopper

l’hémorragie.”
ROMERO JUCA, EX-MINISTRE

BRÉSILIEN
Le ministre qui s’était “mis en réserve” du
nouveau gouvernement brésilien a été

démis de ses fonctions mardi. Romero Juca
est rattrapé par un enregistrement

compromettant dans lequel il prônait un
“pacte” passant par la destitution de la
présidente Dilma Rousseff pour étouffer
l’enquête sur les détournements de fonds
autour du groupe Petrobras dans laquelle il

est lui-même visé.

Chypre
Incident diplomatique avec la Turquie
Le président chypriote a annulé des discussions de paix, prévues
pour vendredi avec le président chypriote turc, pour protester
contre le fait que ce dernier ait été traité comme un chef d’Etat
lors d’un sommet de l’Onu en Turquie. Nicos Anastasiades, qui se
trouvait à Istanbul pour un sommet sur la crise migratoire, a
refusé d’assister à un banquet pour les chefs d’Etat, lundi soir,
après avoir appris queMustafa Akinci, le président de la
République turque de Chypre du Nord, Etat reconnu uniquement
par la Turquie, était également invité. (AFP)

En bref

Un ayatollah
ultraconservateur
à la tête des experts

Ahmad Jannati, un ayatollah ultra­
conservateur de 90 ans, est de­
venu mardi le nouveau président

de l’Assemblée des experts. Cette as­
semblée de 86 dignitaires religieux
avait été élue au suffrage universel à la
fin mars, dans un scrutin parallèle aux
élections législatives. L’actuel président
modéré, Hassan Rohani, et l’ancien, Ali
Akbar Rafsandjani, y ont aussi été élus.

L’élection de Jannati – qui a obtenu 51
voix d’après les médias – prouve que,
malgré la progression des forces modé­
rées aux dernières élections, la faction
des ultraconservateurs, proche du
guide de la révolution Ali Khamenei,
est toujours influente, en particulier
dans cette institution clé pour l’avenir
de la République islamique.

Le rôle de l’Assemblée des experts est
non seulement de contrôler les activi­
tés du guide, qui est le numéro un du
régime iranien, mais aussi d’élire ce­
lui­ci. Or les spéculations sur la santé
fragile d’Ali Khamenei, 76 ans, portent
à croire que l’élection du prochain
guide pourrait intervenir lors de l’ac­
tuel mandat de huit ans de cette assem­
blée. Dans une lettre rendue publique
par plusieurs médias officiels, Ali Kha­
menei a d’ailleurs enjoint celle­ci à
“préserver l’identité islamique et révolu­
tionnaire” de l’Iran et de prêter atten­
tion à “la piété personnelle et politique”
du prochain guide.

V.B.

Iran Ahmad Jannati dirigera
l’assemblée qui devra sans
doute élire le prochain guide.

Pays-Bas
Les députés approuvent la
déchéance de nationalité pour
les djihadistes binationaux
Les députés néerlandais ont approuvé
mardi la déchéance de nationalité pour les
djihadistes binationaux “ayant rejoint une
organisation terroriste”menaçant la sécurité
nationale, a annoncé le ministère de la
Sécurité et de la Justice.
S’ils reviennent aux Pays-Bas, “ces
djihadistes peuvent poser un danger direct
pour la sécurité nationale”, a ajouté le
ministère dans un communiqué, soulignant
qu’une réaction rapide était donc
nécessaire “pour empêcher que ces
personnes ne reviennent” dans le pays. (AFP)

Roumanie
Quatre ex-ministres suspectés de fraude
Quatre anciens ministres roumains sont visés par une enquête
pour fraude qui a déjà abouti à la mise sous séquestre d’une
raffinerie détenue en Roumanie par le groupe kazakh
KazMunaiGaz, ont indiqué mardi les procureurs. Ces anciens
titulaires aux Finances et à l’Economie entre 2003 et 2005
sont notamment accusés d’avoir émis des décrets qui ont
permis au groupe roumain Rompetrol d’être exonéré du
remboursement d’une dette de 540 millions d’euros envers
l’Etat, a précisé le parquet. (AFP)

Syrie/Irak
Deux offensives mettent
Daech sous pression
Les djihadistes de l’Etat islamique (EI)
faisaient face mardi à une double
offensive terrestre et aérienne contre
ses fiefs en Irak et en Syrie, avec un
appui massif de la coalition
internationale conduite par les Etats-
Unis. Au lendemain du lancement d’une
opération sur la ville irakienne de
Falloudja, c’est la province de Raqqa, la
“capitale” de l’EI en Syrie, qui a été
prise mardi pour cible. Ces assauts sont
les plus importants depuis l’annonce par
l’EI d’un “califat” autoproclamé. (AFP)
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tionnaire” de l’Iran et de prêter atten­
tion à “la piété personnelle et politique”
du prochain guide.

V.B.

Iran Ahmad Jannati dirigera
l’assemblée qui devra sans
doute élire le prochain guide.

Pays-Bas
Les députés approuvent la
déchéance de nationalité pour
les djihadistes binationaux
Les députés néerlandais ont approuvé
mardi la déchéance de nationalité pour les
djihadistes binationaux “ayant rejoint une
organisation terroriste”menaçant la sécurité
nationale, a annoncé le ministère de la
Sécurité et de la Justice.
S’ils reviennent aux Pays-Bas, “ces
djihadistes peuvent poser un danger direct
pour la sécurité nationale”, a ajouté le
ministère dans un communiqué, soulignant
qu’une réaction rapide était donc
nécessaire “pour empêcher que ces
personnes ne reviennent” dans le pays. (AFP)

Roumanie
Quatre ex-ministres suspectés de fraude
Quatre anciens ministres roumains sont visés par une enquête
pour fraude qui a déjà abouti à la mise sous séquestre d’une
raffinerie détenue en Roumanie par le groupe kazakh
KazMunaiGaz, ont indiqué mardi les procureurs. Ces anciens
titulaires aux Finances et à l’Economie entre 2003 et 2005
sont notamment accusés d’avoir émis des décrets qui ont
permis au groupe roumain Rompetrol d’être exonéré du
remboursement d’une dette de 540 millions d’euros envers
l’Etat, a précisé le parquet. (AFP)

Syrie/Irak
Deux offensives mettent
Daech sous pression
Les djihadistes de l’Etat islamique (EI)
faisaient face mardi à une double
offensive terrestre et aérienne contre
ses fiefs en Irak et en Syrie, avec un
appui massif de la coalition
internationale conduite par les Etats-
Unis. Au lendemain du lancement d’une
opération sur la ville irakienne de
Falloudja, c’est la province de Raqqa, la
“capitale” de l’EI en Syrie, qui a été
prise mardi pour cible. Ces assauts sont
les plus importants depuis l’annonce par
l’EI d’un “califat” autoproclamé. (AFP)



© S.A. IPM 2016. Toute représentation ou reproduction, même partielle, de la présente publication, sous quelque forme que ce soit, est interdite sans autorisation préalable et écrite de l'éditeur ou de ses ayants droit.

Regards

22 La Libre Belgique - mercredi 25 mai 2016 23mercredi 25 mai 2016 - La Libre Belgique

Chasseurs
de dealers.
La brigade
des stups
de Charleroi
Photos Roger Job

Le jury de la 53e édition
des prix de la Presse Bel­
fius a dévoilé mardi soir
le palmarès 2016. Le
prix Photo est revenu au
photographe Roger Job
(“Paris Match”) pour sa
réalisation baptisée
“Chasseurs de dealers. La
brigade des stups de
Charleroi”. Cette année,
Belfius a reçu 249 candi­
datures, occasionnant la
nomination de 42 per­
sonnes et la consécration
de 14 lauréats : David
Leloup a reçu le prix de la
Presse écrite pour son
enquête parue dans le
magazine d’investigation
“Médor” et intitulée
“Le goût amer des pilules
Mithra”; Maxime Paquay
(La Première, RTBF) a
gagné la catégorie Presse
radio avec “En urgence”,
un reportage sur les en­
fants retirés de leur envi­
ronnement parental et
placés par un juge de la
jeunesse, paru dans
l’émission “Transversa­
les”. Dans la catégorie
Presse télévisée, “L’obses­
sion du prix bas” (“Ques­
tions à la Une”) de Da­
nielle Welter (RTBF), sur
la politique financière
d’Ikea, l’a emporté.
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l Les finalistes belges francophones de “Ma thèse en 180 secondes”
s’affrontent ce jeudi 26 mai à Bruxelles.

l Objectif: exposer le contenu de leur thèse au grand public, en trois
minutes. Et le convaincre du bien-fondé de leur recherche.

l Entretien avec une des finalistes, Ludivine Van den Biggelaar, qui
s’est prêtée au jeu de l’explication “claire, concise et convaincante”.

Et si on produisait des médicaments plus propres ?
Entretien Laurence Dardenne

Suivant le principe de “Ma thèse
en 180 secondes”, nous avons
demandé à Ludivine Van den
Biggelaar, doctorante à l’UCL
et finaliste du concours (voir

encadré ci­contre), de répondre de ma­
nière aussi concise, claire et convain­
cante que possible à quelques questions,
pour nous exposer l’objet plutôt com­
plexe de sa thèse. Défi qu’elle a aussitôt
accepté de relever. Top, chrono…

Qui est Ludivine Van den Biggelaar?
Je suis doctorante en deuxième année de
thèse, à l’Institut de la matière condensée
et des nanosciences de l’UCL. Je travaille
plus précisément dans l’équipe du labo­
ratoire de catalyse hétérogène. J’ai 27 ans.

Quel est le sujet et le but de votre thèse?
Mon projet de thèse se situe dans le pro­
longement direct de mon sujet de mé­
moire, que j’avais choisi parce qu’il ame­
nait une solution originale à un problème
de pollution environnementale. Le titre
de ma thèse est : “Des enzymes collées
sur des blocs; une équipe de choc pour
faire des médocs”. Le but de la thèse est
d’arriver à produire des molécules à
haute valeur ajoutée, par exemple des
médicaments, mais de manière plus pro­
pre que ne le fait actuellement l’industrie
pharmaceutique.

Comment comptez-vous y parvenir?

Pour cela, nous utilisons des matériaux
qui proviennent du vivant, en l’occur­
rence des enzymes (petites molécules
présentes dans tous les organismes vi­
vants et capables de catalyser ou accélé­
rer des réactions chimiques) qui per­
mettent de produire ce genre de molé­
cules. Comme ces enzymes coûtent très
cher, on voudrait pouvoir les réutiliser
dans différentes réactions. Pour cela, il
est nécessaire de les fixer sur un sup­
port, des blocs. On pourrait ainsi les fil­
trer et les récupérer.

Quels seraient les avantages?
Obtenir quelque chose de bien plus
propre, plus efficace et moins coûteux
que les procédés actuels.

Où en êtes-vous dans ce projet?
Aux premiers stades. Nous sommes en
train d’étudier la manière dont on va
fixer les enzymes sur les supports. Pour
cela, nous testons différents types de
colle, pour voir dans quelles conditions
elles se fixent le mieux et restent le plus
actives.

Quels sont les principaux obstacles?
Comme beaucoup de matériaux vi­
vants, les enzymes sont assez fragiles.
Il faut donc arriver à les manipuler
sans qu’elles perdent toute leur effica­
cité. C’est la principale difficulté à la­
quelle nous sommes confrontés. Avec
le fait que nous sommes les premiers à
explorer cette nouvelle voie. Il faut

donc innover et trouver nous­mêmes
les bonnes combinaisons. C’est le tra­
vail du chercheur…

Quelles sont les perspectives à terme?
A long terme, l’idée est de pouvoir pro­
duire des médicaments plus propres,
plus efficaces et moins coûteux. Si ceci
est l’application la plus concrète, le sys­
tème pourrait aussi être appliqué à
d’autres domaines que celui de l’indus­
trie pharmaceutique. Par exemple, on
pourrait essayer de produire de cette ma­
nière des additifs pour l’industrie ali­
mentaire. Dans les lessives aussi, on uti­
lise des enzymes pour améliorer l’effica­
cité des détergents et augmenter leur
stabilité; ce serait une autre possibilité
d’application future.

Le problème des déchets dans l’industrie
pharmaceutique est-il un si gros souci?
Oui, on gaspille beaucoup de ressources et
on pollue énormément. Car lorsque l’on
veut produire des molécules pour des mé­
dicaments, il faut obtenir un résultat très
pur et cela nécessite de lourdes étapes de
séparation de la molécule intéressante, de
purification…, ce qui coûte très cher en
énergie. Il y a aussi beaucoup de lavages,
qui entraînent une consommation très
importante d’eau. Ainsi que de la pollu­
tion résultant des nombreux solvants. Soit
énormément de gaspillage des ressources
et de pollution pour un produit qui n’est
même pas parfaitement pur au final alors
que la nature fait tout cela très bien…

“Aujourd’hui,
l’industrie

pharmaceutique
gaspille beaucoup
de ressources
et pollue

énormément.
Le projet de thèse
vise à produire
desmédicaments
plus propres.”

LUDIVINE
VAN DEN BIGGELAAR

Doctorante à l’UCL et finaliste
du concours 2016 “Ma thèse

en 180 secondes”.

D.
R.

Soyez clair, concis et convaincant
Simples. Trois minutes pour convaincre, c’est le
concept de “Ma thèse en 180 secondes”. Ce concours
de vulgarisation scientifique permet à des doctorants
et jeunes docteurs de présenter leur sujet de
recherche en termes simples à un auditoire profane et
diversifié. Chaque participant doit produire, en trois
minutes, un exposé clair, concis et convaincant sur son
projet de recherche. Avec l’aide d’un seul support
visuel. “Ce concours offre une occasion unique aux
participants de parfaire leurs aptitudes en
communication et en vulgarisation, tout en leur donnant
la possibilité de diffuser leur recherche dans l’espace
public”, expliquent les six universités organisatrices.
Ce jeudi 26 mai, le public est invité à découvrir
(gratuitement) les présentations des 21 candidats
sélectionnés lors des concours locaux. Les spectateurs
pourront voter pour le prix du Public. Les lauréats de
cette finale interuniversitaire prendront part à la finale
internationale francophone en septembre. L’an
dernier, c’est un Belge, Adrien Deliège (ULg), qui
l’avait remportée.

Finale interuniversitaire le jeudi 26 mai à 17 h 30 à
l’Auditorium du Passage 44 (boulevard du Jardin
Botanique, 44) à Bruxelles.Infos : www.mt180.be

Concours

‣ Par ordre d’apparition,
les candidats exposant leur recherche à la finale interuniversitaire du 26 mai seront :
‣ Tom Barbette (ULg) “Réseaux informatiques : de l’embouteillage à la superfluidité”.
‣ Nathan Uyttendaele (UCL) “Dernières nouvelles d’une famille d’équations permettant de comprendre,
construire et briser le monde”.
‣ Alice Pirlot (UCL) “Et si on avait le droit d’imposer un monde plus vert…”
‣ Chaima Seddiki (UMons) “La revalorisation du patrimoine industriel en Afrique du Nord et dans le bassin
méditerranéen”.
‣ Marie-Sophie de Clippele (Saint-Louis) “Propriétaire de patrimoine culturel, un cadeau empoisonné ?”
‣ Martin Mees (Saint-Louis) “La poésie, pour repenser le monde”.
‣ Delphine del Marmol (UNamur) “Rufus, mon super-héros”.
‣ Emilie Faway (UNamur) “Etudier la dermatophytose, aussi simple que de planter un tournesol !”
‣ Stéphanie Van Loo (ULg) “Ma recherche au compte-gouttes”.
‣ Céline Rens (ULB) “Comment doper les traitements antituberculeux ?”
‣ Yannick Paquay (ULg) “C’est pas la taille qui compte…”
‣ Katy Poncin (UNamur) “Saviez-vous que les bactéries ont le trac ?”
‣ Jonathan Bauweraerts (UMons) “Les entreprises familiales souffrent-elles du syndrome de Jurassic Park ?”
‣ Stefanie Thevelin (UCL) “Le traitement ‘VIP’, la solution pour les personnes âgées ?”
‣ Marie-Astrid Buelens (ULB) “Oracles contre les Grecs et les Romains”.
‣ Malvina Pizzuto (ULB) “Comment contourner nos défenses pour nous soigner”.
‣ Virginie Christophe (ULg) “Retour vers le futur… de nos émotions”.
‣ Angélique Poulain (UMons) “Les eaux souterraines des anciennes carrières au service de l’électricité”.
‣ Robin Devooght (ULB) “Comprendre la migration des rennes pour les protéger”.
‣ Kristel Vignery (Saint-Louis) “Réussir à l’université et communauté estudiantine. Ou comment se
positionner stratégiquement au sein de son réseau”.
‣ Ludivine Van den Biggelaar (UCL) “Des enzymes collées sur des blocs : une équipe de choc pour faire des
médocs !”

Les finalistes

180
secondes
pour
exposer
sa thèse
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Et si on produisait des médicaments plus propres ?
Entretien Laurence Dardenne

Suivant le principe de “Ma thèse
en 180 secondes”, nous avons
demandé à Ludivine Van den
Biggelaar, doctorante à l’UCL
et finaliste du concours (voir

encadré ci­contre), de répondre de ma­
nière aussi concise, claire et convain­
cante que possible à quelques questions,
pour nous exposer l’objet plutôt com­
plexe de sa thèse. Défi qu’elle a aussitôt
accepté de relever. Top, chrono…

Qui est Ludivine Van den Biggelaar?
Je suis doctorante en deuxième année de
thèse, à l’Institut de la matière condensée
et des nanosciences de l’UCL. Je travaille
plus précisément dans l’équipe du labo­
ratoire de catalyse hétérogène. J’ai 27 ans.

Quel est le sujet et le but de votre thèse?
Mon projet de thèse se situe dans le pro­
longement direct de mon sujet de mé­
moire, que j’avais choisi parce qu’il ame­
nait une solution originale à un problème
de pollution environnementale. Le titre
de ma thèse est : “Des enzymes collées
sur des blocs; une équipe de choc pour
faire des médocs”. Le but de la thèse est
d’arriver à produire des molécules à
haute valeur ajoutée, par exemple des
médicaments, mais de manière plus pro­
pre que ne le fait actuellement l’industrie
pharmaceutique.

Comment comptez-vous y parvenir?

Pour cela, nous utilisons des matériaux
qui proviennent du vivant, en l’occur­
rence des enzymes (petites molécules
présentes dans tous les organismes vi­
vants et capables de catalyser ou accélé­
rer des réactions chimiques) qui per­
mettent de produire ce genre de molé­
cules. Comme ces enzymes coûtent très
cher, on voudrait pouvoir les réutiliser
dans différentes réactions. Pour cela, il
est nécessaire de les fixer sur un sup­
port, des blocs. On pourrait ainsi les fil­
trer et les récupérer.

Quels seraient les avantages?
Obtenir quelque chose de bien plus
propre, plus efficace et moins coûteux
que les procédés actuels.

Où en êtes-vous dans ce projet?
Aux premiers stades. Nous sommes en
train d’étudier la manière dont on va
fixer les enzymes sur les supports. Pour
cela, nous testons différents types de
colle, pour voir dans quelles conditions
elles se fixent le mieux et restent le plus
actives.

Quels sont les principaux obstacles?
Comme beaucoup de matériaux vi­
vants, les enzymes sont assez fragiles.
Il faut donc arriver à les manipuler
sans qu’elles perdent toute leur effica­
cité. C’est la principale difficulté à la­
quelle nous sommes confrontés. Avec
le fait que nous sommes les premiers à
explorer cette nouvelle voie. Il faut

donc innover et trouver nous­mêmes
les bonnes combinaisons. C’est le tra­
vail du chercheur…

Quelles sont les perspectives à terme?
A long terme, l’idée est de pouvoir pro­
duire des médicaments plus propres,
plus efficaces et moins coûteux. Si ceci
est l’application la plus concrète, le sys­
tème pourrait aussi être appliqué à
d’autres domaines que celui de l’indus­
trie pharmaceutique. Par exemple, on
pourrait essayer de produire de cette ma­
nière des additifs pour l’industrie ali­
mentaire. Dans les lessives aussi, on uti­
lise des enzymes pour améliorer l’effica­
cité des détergents et augmenter leur
stabilité; ce serait une autre possibilité
d’application future.

Le problème des déchets dans l’industrie
pharmaceutique est-il un si gros souci?
Oui, on gaspille beaucoup de ressources et
on pollue énormément. Car lorsque l’on
veut produire des molécules pour des mé­
dicaments, il faut obtenir un résultat très
pur et cela nécessite de lourdes étapes de
séparation de la molécule intéressante, de
purification…, ce qui coûte très cher en
énergie. Il y a aussi beaucoup de lavages,
qui entraînent une consommation très
importante d’eau. Ainsi que de la pollu­
tion résultant des nombreux solvants. Soit
énormément de gaspillage des ressources
et de pollution pour un produit qui n’est
même pas parfaitement pur au final alors
que la nature fait tout cela très bien…

“Aujourd’hui,
l’industrie

pharmaceutique
gaspille beaucoup
de ressources
et pollue

énormément.
Le projet de thèse
vise à produire
desmédicaments
plus propres.”

LUDIVINE
VAN DEN BIGGELAAR

Doctorante à l’UCL et finaliste
du concours 2016 “Ma thèse

en 180 secondes”.

D.
R.
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Telenet fait
de nouvelles
avances à Voo

l John Porter, CEO de
Telenet depuis 2013, sort
d’un long silence.

l Un an après le rachat de
Base, il s’exprime sur les
ambitions “nationales” du
câblo-opérateur flamand.

l Il tend ouvertement la
main au câblo wallon Voo.

John Porter, 58 ans, vit à Bruxelles depuis 2013 après des séjours, plus ou moins longs, aux Etats-Unis, en Grande-Bretagne, à Zagreb et à Sydney.
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John Porter : “Nous aimerions trouver
des solutions ‘win­win’ avec Voo”

Rencontre Pierre-François Lovens

John Porter, patron de Telenet,
aura pris tout son temps avant de
faire son “coming out” dans la
presse francophone. Treize mois
se sont en effet écoulés depuis
l’annonce du rachat de l’opéra­

teur de téléphonie mobile Base par le
puissant câblo­distributeur flamand.
Telenet, contrôlé par le groupe améri­
cain Liberty Global (à hauteur de 57%
du capital), avait déboursé la coquette
somme de 1,33 milliard d’euros pour
s’emparer de Base auprès du groupe
néerlandais KPN.

Mardi midi, c’est dans une brasserie
“très belge” de la place Flagey, à Bruxel­
les, que nous retrouvons John Porter.
Tout un symbole! En rachetant le troi­
sième réseau mobile, Telenet est de­
venu de facto un opérateur national.
Jusqu’ici, l’ex­Telenet Vlaanderen –
fondé en 1996 par les autorités publi­
ques flamandes et Liberty Global – était
confiné au territoire flamand et à quel­
ques communes bruxelloises. Désor­
mais, avec son propre réseau mobile, il
va pouvoir partir à la conquête de
clients francophones. L’opérateur amé­
ricano­flamand franchira­t­il un pas
supplémentaire en commercialisant
aussi des services fixes (téléphonie, In­
ternet et télévision) dans le sud du
pays? John Porter en rêve… Car le jour
où Telenet pourra vendre des offres
“convergentes” (fixe/mobile) sur l’en­
semble du territoire, il pourra lutter à
armes égales avec Proximus.

Netflix? Une question de mois…
“We have a lot of work to do!”, lance

John Porter, 58 ans, avec un accent mi­
américain, mi­australien. A court et
moyen termes, outre l’intégration des
équipes de Base au sein de Telenet, la
priorité est de “mettre à niveau” le ré­
seau mobile afin d’être (au moins) aussi

bon que celui de Proximus. “Offrir le
meilleur réseau fait partie de l’ADN de Te­
lenet. Notre réseau fixe est déjà le meilleur.
Pour le mobile, nous allons investir
300 millions d’euros dans les quatre pro­
chaines années. A la fois pour accroître la
densité du réseau, avec la construction
de 800 à 1000 nouveaux sites (mâts de
téléphonie mobile, NdlR), et améliorer la
connectivité entre ces sites grâce à notre
réseau de fibre optique.”
En Flandre, 70% des an­
tennes GSM de Telenet
se trouvent à moins de
100 m du réseau de fi­
bre. C’est évidemment
un atout considérable
pour faire face à l’explo­
sion du trafic de don­
nées mobiles. “Le client,
résume M. Porter, il veut
accéder toujours plus ra­
pidement à un service
toujours plus performant,
et ce, avec l’appareil de
son choix. L’ambition de Telenet, avec
Base, est bien celle­là.”

La meilleure connectivité s’accompa­
gne, notamment, d’un accès aux
meilleurs contenus. Ce qui implique
aussi d’importants investissements.
“Nous allons continuer à investir dans des
programmes locaux, comme on l’a fait,
par exemple, avec Chaussée d’amour, la
première série produite en Belgique par
un opérateur télécoms.” Par ailleurs, le
patron de Telenet semble désormais
plus enclin à faire entrer Netflix dans
l’univers du câblo. Jusqu’ici, Telenet a
investi massivement dans ses platefor­
mes payantes de divertissement “Play”
et “Play More”. “Nous finirons aussi par
permettre à nos abonnés d’accéder direc­
tement à Netflix. Mais, jusqu’ici, nous
avons voulu donner la priorité à nos con­
tenus premium, explique John Porter.
L’application Netflix devrait être intégrée
à la prochaine génération de nos déco­

deurs (annoncés d’ici douze à dix­
huit mois, NdlR). En Grande­Bretagne,
avec Virgin Media, nous l’avons déjà inté­
grée.” Un peu de patience, donc.

“Elargir les coopérations avec Voo”
Comment Telenet, groupe doté d’une

identité flamande forte, va­t­il séduire
le public francophone et revêtir les ha­
bits neufs d’opérateur national? “Cela

ne se passera pas en une
nuit! Nous savons qu’il va
falloir faire un gros bou­
lot”, répond­il du tac au
tac. John Porter compte
aussi capitaliser sur la
marque Base, déjà très
bien ancrée dans le sud
du pays. “Base a déjà une
image nationale. C’est une
très belle société belge, avec
des équipes composées de
quarante­deux nationali­
tés différentes ! C’est un
atout qui va permettre à

Telenet d’évoluer. De son côté, Telenet ar­
rive avec une très bonne perception du pu­
blic en termes de qualité et d’accessibilité.”

Le patron de Telenet concède qu’à ce
stade, “aucune stratégie définitive n’a en­
core été arrêtée pour étendre les services
fixes” de l’opérateur en Wallonie. “Tou­
tes les options sont ouvertes, enchaîne­
t­il. Nous avons déjà une bonne coopéra­
tion avec Voo, par exemple dans le par­
tage de coûts pour certains contenus
premium (HBO, Premier League,…). Nous
aimerions élargir ces collaborations avec
Voo et trouver des solutions win­win.” Ce
rapprochement pourrait­il aller jusqu’à
un rapprochement capitalistique des
deux câblos? “Voo n’est pas à vendre, ré­
plique M. Porter. Si c’était le cas, nous se­
rions évidemment très heureux d’être
autour de la table pour en discuter. Cela
étant, depuis que je suis à la tête de Telenet,
nous parlons avec des responsables de Voo
pratiquement chaque semaine” (sourire).

“Aucune stratégie
définitive n’a

encore été arrêtée
pour étendre
les services fixes
de Telenet

enWallonie.”
JOHN PORTER

CEO de Telenet Group.

Depuis 35 ans, le câbl e est son terrain de jeu
En “parachutant” John Porter à la tête
de Telenet, au printemps 2013, le
groupe américain Liberty – actionnaire
majoritaire du câblo­opérateur fla­
mand – avait créé un vif émoi au Nord
du pays. Brutalement, Liberty et son
“big boss” John Malone avaient poussé
Duco Sickinghe vers la porte de sortie.
A l’époque, peu d’observateurs
s’étaient attardés sur la personnalité
du successeur de “Duco”. Les portraits
de John Porter parus dans la presse
furent très succincts, comme si
l’homme, né le 15 octobre 1957 dans
le Minnesota, aux Etats­Unis, n’était
pas le bienvenu au siège malinois du
“champion flamand” des télécoms.

John Porter s’est mis au travail. Avec
sérénité et détermination, sans rouler
des mécaniques. L’homme a surtout
compris que l’entreprise devait entrer
dans un nouveau cycle. “Telenet était
très concentré sur les produits et la
concurrence avec Belgacom. On a pris la
décision stratégique de transformer
l’entreprise pour la centrer prioritaire­
ment sur les services aux clients.”

Celui qui se dit “américain de nais­
sance et australien par choix” – il a passé
l’essentiel de sa carrière à Sydney –

affectionne ces chantiers consistant à
transformer de larges organisations,
avec un accent particulier mis sur la
culture d’entreprise. “Il est important de
faire comprendre et partager aux équipes
ce qu’on veut faire.” Trois ans après son
arrivée, John Porter peut être crédité
d’un bon bilan. Il a surtout réussi à
saisir l’opportunité de devenir un
opérateur pleinement “convergent”
(fixe et mobile) en mettant la main sur
Base, et s’ouvrant, par la même occa­
sion, le marché francophone.

Le CEO de Telenet n’a rien d’un
débutant. Cela fait 35 ans que ce di­
plômé en histoire européenne du
Kenyon College, dans l’Ohio, est actif
dans le secteur des télécoms. D’abord
aux Etats­Unis, avec des passages chez
Westinghouse et Time Warner. Ensuite
en Australie où, de 1994 à 2012, il a
dirigé Austar United Communications
(alors encore filiale de Liberty Global).

Depuis son installation à Woluwe­
Saint­Pierre en 2013, avec sa femme
(ex­journaliste) et ses quatre enfants, il
dit avoir appris à apprécier “la com­
plexité belge” et “une certaine forme
d’intimité” dans les relations sociales.

P.-F.L.

3 Questions à

1Une alliance stratégique entre Telenet et Voo
est­elle envisageable?

Sur le papier, les deux entités sont parfaitement com­
plémentaires, en effet. Et pour Telenet, qui a fort bien
réussi en Flandre et opère désormais sur un marché
mûr, il faut songer à rentabiliser l’acquisition de Base
et rechercher de la croissance. Ce n’est pas possible
aux Pays­Bas, où se situe déjà sa maison mère. Par
contre, il y a, du côté francophone du pays, une ex­
tension géographique logique qui lui fournirait un
beau relais de croissance. Il y aurait là un mariage
parfait mais aussi, sans doute, quelques difficultés à
maintenir le ménage en place. Telenet est une entre­
prise historiquement ancrée en Flandre, avec une
vision de son marché. Il lui faudrait donc aborder le
marché francophone en tenant compte de ses parti­
cularités culturelles.

2Un rachat de Voo serait une solution?
Tout est possible, mais Voo fait partie d’un groupe

(Nethys) en pleine croissance, qui procède à des ac­

quisitions stratégiques dans le cadre d’un plan de
développement vertical clair, avec un rapprochement
de ses métiers : médias et diffusion. Le groupe est à
l’aise, financièrement. Dans le domaine de la télé, Voo
subit malgré tout la pression concurrentielle de
Proximus et doit négocier la phase coûteuse du re­
nouvellement de ses décodeurs. L’opérateur wallon
pourrait donc trouver des avantages à une alliance
avec Telenet, dans le mobile notamment, mais pas
forcément au travers d’une prise de contrôle. Nethys
est trop ancrée enWallonie, et son management est
conscient de ses responsabilités locales. Cela dit, des
alliances dormantes existent, qui ont déjà été utili­
sées; elles pourraient être réveillées… Je pense notam­
ment à la mise en commun de l’opérateur mobile
Base.

3Si un tel rapprochement n’aboutissait pas,
Telenet pourrait quandmême tenter sa chance

sur le réseau câblé de Voo?
Le cadre légal belge qui a changé récemment, en
ouvrant les réseaux à la concurrence, le permettrait,
en effet. Mais un passage en force, même s’il est envi­
sageable techniquement, ne serait pas très habile
politiquement. Encore une fois, l’opération pourrait
être vue enWallonie comme une offensive. Et il est
très important pour Telenet de tenir compte des
différences culturelles existant entre la Flandre et la
Wallonie.
Patrick Van Campenhout

THIERRY TACHENY
Fondateur et CEO de la société

de consultance Divedia.AL
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220
MILLIONS D’EUROS

C’est la valeur estimée des synergies
que dégagera l’intégration de Base.

300
MILLIONS D’EUROS

C’est le montant que Telenet va
investir dans le réseau Base.
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John Porter, 58 ans, vit à Bruxelles depuis 2013 après des séjours, plus ou moins longs, aux Etats-Unis, en Grande-Bretagne, à Zagreb et à Sydney.
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L’avenir de Volvo Gand repose
sur une nouvelle platef orme
n S’appuyant sur la plateforme
modulaire, la nouvelle gamme
“40” entre en scène.

Le constructeur suédois Volvo a sur­
pris son monde la semaine dernière
en annonçant la présentation d’une

nouvelle plateforme compacte, et en
montrant finalement deux des véhicules
de la gamme “40” qui s’appuieront des­
sus. La Belgique est directement concer­
née puisque ces voitures seront le cœur
de la production de l’usine gantoise à
partir de la fin 2017.

Volvo rompt ainsi avec la coutume de
la présentation des concepts dans le ca­
dre des salons. Le constructeur de Göte­
borg va d’ailleurs bouder le Mondial de
l’automobile de Paris en octobre, comme
le salon de Francfort les autres années. Il
considère que ces deux manifestations
automnales ne sont plus des vitrines de
nouveautés comme Detroit ou Genève,
en début d’année.

Entrée dans un nouveau segment
Les véhicules présentés au centre de

design suédois de la marque sont signifi­
catifs à plus d’un titre. Nommé Concept
40.1, le premier est un petit SUV (sport
utility vehicle), une première pour
Volvo. Fort du succès de ses XC90 et
XC60, le constructeur projette donc
l’idée d’un XC40 pour faire son entrée
dans un segment de plus en plus por­
teur.

Entrée qui ne va pas passer inaperçue
si l’on en juge au design acéré du Con­
cept 40.1. Celui­ci reprend certes les
nouveaux codes stylistiques de la mar­
que, comme les feux de jour en T ou les
feux arrière façon boomerang des
grands SUV, ainsi qu’une calandre bar­
rée inspirée par la tradition. Mais cela
s’arrête là.

Voiture à son pied
Pour illustrer sa vision des choses, le

constructeur a montré, d’une part, une
même paire de chaussures déclinée en
plusieurs pointures, et d’autre part, des
chaussures d’une même marque mais de
styles différents en fonction de la taille.
Volvo tient ainsi à se différencier de la
concurrence, avec Audi particulière­
ment en ligne de mire, en dessinant des
modèles typés à chaque niveau. Le futur
XC40 arbore une ligne plus dynamique,
voire sportive, que ses aînés XC60 et
XC90.

Même topo pour le Concept 40.2. Va­
t­il évoluer en V40, avec V pour Versati­
lity des 5 portes compactes et des
breaks ? Ou bien en S40, dont le S dési­
gne la carrosserie Sedan, soit une voiture
4 portes, berline, sans hayon ? Difficile à

VOLVO CONCEPT 40.2
Berline S40 ou véhicule à hayon V40? Peut-être les deux! Le constructeur ne se

prononce pas encore, mais ce qui est sûr, c’est que la nouvelle plateforme
modulaire pour petit gabarit offrira bien des possibilités de carrosserie comme

de motorisation. C’est le principe. Et l’usine de Gand en aura l’apanage.
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dire, mais comme le Concept 40.1, il af­
fiche une personnalité marquée.

A côté de cette volonté de design affir­
mée, qui devrait se refléter à l’intérieur
“scandinave des plus révolutionnaires”,
Volvo modifie aussi sa gamme des petits
gabarits en profondeur. Tant 40.1 que
40.2 reposent sur la nouvelle plate­
forme modulaire CMA (Compact Mo­
dular Architecture). Par ses possibilités,
elle doit laisser libre cours à l’imagina­
tion tant des designers que des ingé­
nieurs. D’emblée, elle peut accueillir
quatre types de motorisation : essence,
diesel, hybride essence­électrique et
tout électrique.

Hautes ambitions électriques
Après les séries 90 et 60, c’est donc la

gamme 40 qui passe à l’électricité, en
comptant bien faire du volume. Volvo
s’est en effet fixé l’ambitieux objectif de
mettre un million de véhicules électri­
ques ou semi­électriques sur les routes
du monde entier à l’horizon 2025.

En solution hybride, la plateforme ac­
cueille un moteur essence trois cylin­
dres et un électrique, les batteries étant
logées dans l’axe central du véhicule. En
configuration électrique, les batteries
sont réparties sous le plancher, pour ne
pas empiéter sur l’espace utile.

Le constructeur reproduit ainsi l’idée
du nouveau XC90, monté sur la grande
plateforme modulaire SPA (Scalable
Product Architecture). Tout étant inté­
gré dans la plateforme, le XC90 hybride
T8 comporte toujours 7 places assises et
un volume de coffre inchangé. Malgré
son prix mais grâce à la taxation avanta­
geuse, surtout en Flandre, le T8 hybride
fait quasi jeu égal avec la version diesel
dans les ventes.

200 millions d’euros pour Gand
Sur ces nouveaux modèles autant que

sur cette nouvelle plateforme repose
l’avenir de l’usine Volvo Cars à Gand.
On n’assemble pas des véhicules hybri­
des ou électriques comme ceux équipés
de moteurs thermiques. Chez Audi
Brussels, qui se prépare à accueillir le
Q7 e­tron électrique, on en sait quelque
chose. De même, à Gand, l’usine entre
dans une phase de transformation pro­
fonde, pour laquelle le constructeur in­
vestit quelque 200 millions d’euros.

Suivant la stratégie mondiale du
groupe suédois sous la tutelle chinoise
de la holding Geely, Gand a perdu la
production des grands véhicules pour
se concentrer sur les petits. Porteur de
moins de valeur, ceux­ci sont gages de
volumes plus élevés. Quant au pari sur
l’électrification du parc automobile, les
seuls constructeurs restant en Belgique,
Audi et Volvo, s’orientent dans cette
voie encore incertaine.

Dominique Simonet

VOLVO CONCEPT 40.1
Il porte le numéro 1 et tous les espoirs de succès. Le Concept 40.1 marque
l’entrée du constructeur suédois dans le segment en forte ébullition du SUV
compact. Commercialisé fin 2017, le futur XC40 ressemblera, à quelques
détails près, à ce concept. Son électrification est prévue après 2019.
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Quartier Nord : trois petites
tours et puis s’en vont ?
n Le quartier Nord, c’est au total
47 grands immeubles et 35 mono-occupants.
Un équilibre dangereux.

I l y a un an, les professionnels du secteur et, par ricochet,
les médias, s’étaient inquiétés du vide annoncé dans le
district Nord à Bruxelles, ce quartier de tours s’étendant

de part et d’autre du boulevard Albert II, au­delà du canal
vers Tour & Taxis. C’est que plusieurs gros départs étaient
suspectés, à défaut d’être véritablement programmés: ceux
de la Région flamande (qui libérerait entre 60 000 et
65000m², dont notamment l’immeuble Boudewijn), de la
Région bruxelloise (30000m² du Centre de communication
Nord), du Fédéral (hors des tours WTC 2 et 3), de BNP Paribas
Fortis (pour peut­être rejoindre son futur siège de la gare
Centrale).

Pour sa 36e édition, l’Observatoire des bureaux réalisé par
Inventimmo/Citydev, en collaboration avec Bruxelles Déve­
loppement urbain, ne pouvait que creuser davantage ce quar­
tier Nord, troisième de la capitale en taille (1772800m²),
dont les premiers immeubles de bureaux ont aujourd’hui
quarante­cinq ans. Et qui continue d’en produire: quelque
200000m² ces dix dernières années. “Un quartier relative­
ment disparate, dit Pierre Demeuter (Inventimmo), dont tous
les bâtiments ne sont pas des tours, même si telle est son image;
pensé comme quartier d’affaires, il est devenu… cité administra­
tive.” Près de la moitié (49%) des surfaces sont occupées par
des administrations, fédérales en tête, suivies, dans l’ordre,
par celles de la Région flamande et de la Communauté fran­
çaise. “Elles sont vraiment incontournables”, ajoute­t­il. Ce qui
ne veut pas dire qu’elles plombent le quartier par leur inertie:
“Au contraire, le public est gage de dynamisme”, pointant l’arri­
vée récente du Selor, de l’Inasti, du SPF Justice… Autres gros
occupants: les institutions financières (19% des surfaces),
“mais quatre sociétés seulement, Belfius, KBC, BNP Paribas Fortis
et Euroclear”, et les sièges sociaux (13%) de Proximus, Engie et
Sibelga. “Soit beaucoup de mono­occupants, conclut Pierre De­
meuter. Les vingt plus grands occupent 80% des mètres carrés.”

Entre 5 et 10% de vide
Mais qu’en est­il de ce vide annoncé? “Pour l’heure, il n’est

pas inquiétant, répond Alain Doornaert (Inventimmo). Il y a
peu de vide, et, surtout, peu de vide persistant.” Si on ne prend
que les espaces à louer, il ne s’élève qu’à 5,2%, le plus faible
score de la Région. Si l’on prend tout ce qui est vide, en ce

compris les immeubles en attente de rénovation ou de re­
construction, projets retardés et chantiers arrêtés, la propor­
tion monte toutefois à 10%. “L’an prochain, la vacance ne va
pas bouger, mais elle devrait changer à partir de 2017 et 2018.
Difficile de dire dans quelle proportion.”

C’est davantage la conjonction entre vide et mono­occu­
pant qui inquiète. “Le quartier Nord, c’est un nombre restreint
d’immeubles et de joueurs. Pour peu que l’un d’entre eux démé­
nage…” D’autant que les grands locataires ne sont pas légion
sur le marché bruxellois. Et qu’ils sont moins gourmands
qu’avant, pouvant se contenter de 30% de mètres carrés en
moins en moyenne. Seule consolation: il faut tant de temps
pour qu’un immeuble vide revienne sur le marché après re­
construction ou rénovation que l’équilibre du quartier Nord
pourrait ne pas être déstabilisé.

Charlotte Mikolajczak

Les distributeurs font leur marché
Salon Realty. La date de sortie de l’Observatoire des
bureaux ce mardi 24 mai est loin d’être anodine : moins
d’une heure après sa présentation, Realty, le salon
professionnel de l’immobilier, ouvrait ses portes à
Tour&Taxis. Pour trois jours. Un salon qui en est à sa
6e édition et qui s’étale désormais dans les trois halls du
bâtiment. Les stands sont plus imposants mais moins
nombreux (128 exposants). Résultat : un salon plus aéré,
idéal pour disperser le public dans les quelques gros
moments de “bouchon” (6000 visiteurs sont attendus).
Parmi les exposants, il y a les traditionnels promoteurs
(comme Ghelamco, dans un stand à l’image du futur stade
bruxellois), agents, architectes, consultants, bureaux
d’études, autorités… Mais aussi quelques nouveaux profils,
comme les grands distributeurs, Colruyt, Carrefour et Lidl.
Ce dernier y voit l’occasion d’annoncer ses projets
d’expansion et “de se montrer aux développeurs de projets
mixtes”, dira Dirk Heylen, directeur immobilier. “Lidl
Belgique, c’est aujourd’hui 300 magasins, 6500
collaborateurs et 8,5 % de parts de marché. Mais 350 d’ici
2020 ! Et 2000 collaborateurs de plus. Un objectif ambitieux.
A Bruxelles surtout avec déjà quatre ouvertures programmées
pour 2017.” Dont coût : 200 millions d’euros pour Bruxelles
(40 chaque année jusqu’en 2020), et 700 millions dans les
autres Régions. “Il y a en Belgique 80 communes où Lidl n’est
pas présent.” C.M.

Épinglé

L’Eurogroupe
approche
d’un accord

n Les créanciers de la Grèce
débourseraient 10,3 milliards
d’euros.

L e dossier grec était, à nouveau
hier après­midi, au menu des
discussions entre ministres des

Finances de la zone euro. Objectif :
faire un état des lieux des réformes
entreprises par Athènes depuis la
conclusion du plan d’aide conclu l’été
dernier. L’enjeu : en cas d’évaluation
positive, permettre à la Grèce – qui a
mis les bouchées doubles ces derniè­
res semaines pour faire passer une sé­
rie de mesures impopulaires auprès
de son opinion publique – de recevoir
une tranche de 5,5 à 7 milliards
d’euros, ce qui permettrait au pays
d’honorer ses remboursements jus­
qu’après l’été.

Ces derniers jours, la tension est
montée d’un cran dans ce dossier. Le
Fonds monétaire international (FMI)
part du principe qu’un allégement de
la dette grecque – qui culmine à 175 %
du PIB – est indispensable. Et pose
cette condition comme préalable à sa
participation au programme d’aide.
Mais cette option est rejetée par un
certain nombre de pays européens,
en tête desquels on retrouve l’Alle­
magne mais aussi la Belgique. Des
pays cependant disposés à certains
aménagements vis­à­vis d’Athènes,
par exemple en jouant sur les taux.

Une équation complexe
L’équation était donc complexe à

résoudre hier après­midi. “J’espère
qu’il y aura un accord complet […] et que
nous pourrons avancer dans le pro­
gramme”, a déclaré M. Dijsselbloem
en arrivant à la réunion des dix­neuf
grands argentiers de la zone euro à
Bruxelles, qu’il préside. Il a cepen­
dant salué “l’important travail fait de­
puis l’été et ces dernières semaines” par
Athènes pour mettre en œuvre les ré­
formes réclamées en échange d’un
plan d’aide enfanté dans la douleur
en juillet avec ses créanciers euro­
péens.

Même optimisme affiché par le mi­
nistre allemand des Finances, Wol­
fgang Schäuble : “J’espère que nous ar­
riverons aujourd’hui à un accord sur
l’essentiel… Je suis confiant.”

Dans un projet de communiqué,
cité par différentes sources européen­
nes, le montant du déboursement de
la part des créanciers est de 10,3 mil­
liards d’euros. Cette somme permet­
trait à l’Etat grec de rembourser no­
tamment les factures impayées accu­
mulées pour près de sept milliards
d’euros. “Cela pourrait donner de l’élan
à l’économie grecque”, a estimé un di­
plomate européen à l’AFP.
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dire, mais comme le Concept 40.1, il af­
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mée, qui devrait se refléter à l’intérieur
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Volvo modifie aussi sa gamme des petits
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dular Architecture). Par ses possibilités,
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tion tant des designers que des ingé­
nieurs. D’emblée, elle peut accueillir
quatre types de motorisation : essence,
diesel, hybride essence­électrique et
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Hautes ambitions électriques
Après les séries 90 et 60, c’est donc la

gamme 40 qui passe à l’électricité, en
comptant bien faire du volume. Volvo
s’est en effet fixé l’ambitieux objectif de
mettre un million de véhicules électri­
ques ou semi­électriques sur les routes
du monde entier à l’horizon 2025.

En solution hybride, la plateforme ac­
cueille un moteur essence trois cylin­
dres et un électrique, les batteries étant
logées dans l’axe central du véhicule. En
configuration électrique, les batteries
sont réparties sous le plancher, pour ne
pas empiéter sur l’espace utile.

Le constructeur reproduit ainsi l’idée
du nouveau XC90, monté sur la grande
plateforme modulaire SPA (Scalable
Product Architecture). Tout étant inté­
gré dans la plateforme, le XC90 hybride
T8 comporte toujours 7 places assises et
un volume de coffre inchangé. Malgré
son prix mais grâce à la taxation avanta­
geuse, surtout en Flandre, le T8 hybride
fait quasi jeu égal avec la version diesel
dans les ventes.

200 millions d’euros pour Gand
Sur ces nouveaux modèles autant que

sur cette nouvelle plateforme repose
l’avenir de l’usine Volvo Cars à Gand.
On n’assemble pas des véhicules hybri­
des ou électriques comme ceux équipés
de moteurs thermiques. Chez Audi
Brussels, qui se prépare à accueillir le
Q7 e­tron électrique, on en sait quelque
chose. De même, à Gand, l’usine entre
dans une phase de transformation pro­
fonde, pour laquelle le constructeur in­
vestit quelque 200 millions d’euros.

Suivant la stratégie mondiale du
groupe suédois sous la tutelle chinoise
de la holding Geely, Gand a perdu la
production des grands véhicules pour
se concentrer sur les petits. Porteur de
moins de valeur, ceux­ci sont gages de
volumes plus élevés. Quant au pari sur
l’électrification du parc automobile, les
seuls constructeurs restant en Belgique,
Audi et Volvo, s’orientent dans cette
voie encore incertaine.

Dominique Simonet

Quartier Nord : trois petites
tours et puis s’en vont ?
n Le quartier Nord, c’est au total
47 grands immeubles et 35 mono-occupants.
Un équilibre dangereux.

I l y a un an, les professionnels du secteur et, par ricochet,
les médias, s’étaient inquiétés du vide annoncé dans le
district Nord à Bruxelles, ce quartier de tours s’étendant

de part et d’autre du boulevard Albert II, au­delà du canal
vers Tour & Taxis. C’est que plusieurs gros départs étaient
suspectés, à défaut d’être véritablement programmés: ceux
de la Région flamande (qui libérerait entre 60 000 et
65000m², dont notamment l’immeuble Boudewijn), de la
Région bruxelloise (30000m² du Centre de communication
Nord), du Fédéral (hors des tours WTC 2 et 3), de BNP Paribas
Fortis (pour peut­être rejoindre son futur siège de la gare
Centrale).

Pour sa 36e édition, l’Observatoire des bureaux réalisé par
Inventimmo/Citydev, en collaboration avec Bruxelles Déve­
loppement urbain, ne pouvait que creuser davantage ce quar­
tier Nord, troisième de la capitale en taille (1772800m²),
dont les premiers immeubles de bureaux ont aujourd’hui
quarante­cinq ans. Et qui continue d’en produire: quelque
200000m² ces dix dernières années. “Un quartier relative­
ment disparate, dit Pierre Demeuter (Inventimmo), dont tous
les bâtiments ne sont pas des tours, même si telle est son image;
pensé comme quartier d’affaires, il est devenu… cité administra­
tive.” Près de la moitié (49%) des surfaces sont occupées par
des administrations, fédérales en tête, suivies, dans l’ordre,
par celles de la Région flamande et de la Communauté fran­
çaise. “Elles sont vraiment incontournables”, ajoute­t­il. Ce qui
ne veut pas dire qu’elles plombent le quartier par leur inertie:
“Au contraire, le public est gage de dynamisme”, pointant l’arri­
vée récente du Selor, de l’Inasti, du SPF Justice… Autres gros
occupants: les institutions financières (19% des surfaces),
“mais quatre sociétés seulement, Belfius, KBC, BNP Paribas Fortis
et Euroclear”, et les sièges sociaux (13%) de Proximus, Engie et
Sibelga. “Soit beaucoup de mono­occupants, conclut Pierre De­
meuter. Les vingt plus grands occupent 80% des mètres carrés.”

Entre 5 et 10% de vide
Mais qu’en est­il de ce vide annoncé? “Pour l’heure, il n’est

pas inquiétant, répond Alain Doornaert (Inventimmo). Il y a
peu de vide, et, surtout, peu de vide persistant.” Si on ne prend
que les espaces à louer, il ne s’élève qu’à 5,2%, le plus faible
score de la Région. Si l’on prend tout ce qui est vide, en ce

compris les immeubles en attente de rénovation ou de re­
construction, projets retardés et chantiers arrêtés, la propor­
tion monte toutefois à 10%. “L’an prochain, la vacance ne va
pas bouger, mais elle devrait changer à partir de 2017 et 2018.
Difficile de dire dans quelle proportion.”

C’est davantage la conjonction entre vide et mono­occu­
pant qui inquiète. “Le quartier Nord, c’est un nombre restreint
d’immeubles et de joueurs. Pour peu que l’un d’entre eux démé­
nage…” D’autant que les grands locataires ne sont pas légion
sur le marché bruxellois. Et qu’ils sont moins gourmands
qu’avant, pouvant se contenter de 30% de mètres carrés en
moins en moyenne. Seule consolation: il faut tant de temps
pour qu’un immeuble vide revienne sur le marché après re­
construction ou rénovation que l’équilibre du quartier Nord
pourrait ne pas être déstabilisé.

Charlotte Mikolajczak

Les distributeurs font leur marché
Salon Realty. La date de sortie de l’Observatoire des
bureaux ce mardi 24 mai est loin d’être anodine : moins
d’une heure après sa présentation, Realty, le salon
professionnel de l’immobilier, ouvrait ses portes à
Tour&Taxis. Pour trois jours. Un salon qui en est à sa
6e édition et qui s’étale désormais dans les trois halls du
bâtiment. Les stands sont plus imposants mais moins
nombreux (128 exposants). Résultat : un salon plus aéré,
idéal pour disperser le public dans les quelques gros
moments de “bouchon” (6000 visiteurs sont attendus).
Parmi les exposants, il y a les traditionnels promoteurs
(comme Ghelamco, dans un stand à l’image du futur stade
bruxellois), agents, architectes, consultants, bureaux
d’études, autorités… Mais aussi quelques nouveaux profils,
comme les grands distributeurs, Colruyt, Carrefour et Lidl.
Ce dernier y voit l’occasion d’annoncer ses projets
d’expansion et “de se montrer aux développeurs de projets
mixtes”, dira Dirk Heylen, directeur immobilier. “Lidl
Belgique, c’est aujourd’hui 300 magasins, 6500
collaborateurs et 8,5 % de parts de marché. Mais 350 d’ici
2020 ! Et 2000 collaborateurs de plus. Un objectif ambitieux.
A Bruxelles surtout avec déjà quatre ouvertures programmées
pour 2017.” Dont coût : 200 millions d’euros pour Bruxelles
(40 chaque année jusqu’en 2020), et 700 millions dans les
autres Régions. “Il y a en Belgique 80 communes où Lidl n’est
pas présent.” C.M.

Épinglé
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En bref

Réseaux sociaux
Twitter assouplit la limite
des 140 caractères
Le réseau social Twitter a annoncémardi plusieurs modifications
pour offrir à ses utilisateurs un peu plus d’espace pour
s’exprimer dans certains cas. Les noms d’autres utilisateurs ou
les attachements de vidéos ne seront ainsi plus comptabilisés
dans la limite des 140 caractères. Lesmodifications
interviennent alors que l’entreprise se trouve sous une pression
croissante de ses actionnaires pour attirer de nouveaux
utilisateurs. (Belga)

Secteur brassicole
Feu vert à la fusion
AB InBev/SABMiller
La Commission européenne a
accordémardi son feu vert à la
fusion entre les deux groupes
brassicoles AB InBev et
SABMiller. L’exécutif européen
“a conclu que l’opération
envisagée […] n’aura pas
d’incidence sur l’intensité de la
concurrence sur les marchés de la
bière en Europe”. Cette
transaction de plus de
100milliards de dollars,
annoncée fin 2015, constitue la
troisième plus importante
jamais enregistrée tous secteurs
confondus et marie les marques
de bière américaine Budweiser
et belge Stella Artois d’AB InBev
avec le portefeuille de son
dauphin SABMiller. (Belga)

Fiscalité
Des accords oraux ?
Le ministre des Finances
Johan Van Overtveldt s’est
entretenu mardi avec son
homologue luxembourgeois
Pierre Gramegna à propos
de l’information selon
laquelle le Luxembourg
conclurait des rescrits
fiscaux oraux avec de
grandes entreprises. Selon
le “Tijd”, le Luxembourg
essaie à nouveau de cacher
ses rescrits fiscaux en
concluant depuis peu des
accords oraux avec de
grandes entreprises. “Si
nous sommes tous d’accord
d’être plus transparents […]
cela me paraît difficilement
défendable”, a affirmé le
ministre belge. (Belga)

Placements
Le prochain bon d’Etat
à… 0,50%
La prochaine émission de bons
d’Etat, la deuxième de l’année,
proposera un bon unique à 10
ans, assorti d’un taux de
0,50%, a annoncé mardi
l’agence de la Dette. Il s’agit du
taux le plus bas jamais proposé
pour un bon d’Etat. La période
de souscription sera ouverte du
26mai au 3 juin 2016 inclus,
avec versement des fonds le
lundi 6 juin 2016.

Social
Actions de zèle aux Douanes et Accises
Le personnel de l’administration générale des Douanes et
Accises du SPF Finances va entreprendre dès ce mercredi des
actions de zèle, qui débuteront ce 25 mai 2016. “Ils
entendent dénoncer leurs mauvaises conditions de travail dues
au manque de personnel et de moyens (formations,
équipements, sécurité, hygiène, absence de réaffectation…),
qui perdurent depuis plusieurs années et empirent”, soulignait
hier un communiqué du front commun syndical.

3
MILLIARDS D’EUROS
L’assainissement des

passifs nucléaires BP1 et
BP2 à Dessel et Mol

coûteront au total près de
3 milliards d’euros. Ces

chiffres ont été obtenus par
le député Kristof Calvo
(Groen) auprès de la
ministre fédérale de

l’Energie, Marie-Christine
Marghem.
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Panama Papers : des failles dans
la dénonciation des banques
n Les établissements financiers
ne sont pas tenus de dénoncer
tous les agissements suspects.

D es représentants d’ING Belgique et de
Belfius ont été entendus, ce mardi, par
la commission spéciale sur les “Panama

Papers”. Pour rappel, cette fuite de 11 mil­
lions de documents a permis de révéler la fa­
çon dont de nombreux particuliers et entre­
prises ont évité l’impôt avec l’aide du cabinet
panaméen Mossack Fonseca. Si ING Belgique
n’a pas été cité dans ce scandale financier,
l’ancien groupe Dexia est apparu comme le
champion de l’offshore.

Les nombreuses questions des parlementai­
res ont permis d’apprendre quelques élé­
ments intéressants sur le rôle des banques
dans la traque de la fraude fis­
cale. Et également sur les
failles du système…

Lorsqu’une banque soup­
çonne un client de fraude fis­
cale, elle a l’obligation de le si­
gnaler à la Cetif, la Cellule de
traitement des informations
financières. En 2015, ING a
dénoncé quelque 500 clients,
contre 650 chez Belfius.

En revanche, les banques n’ont pas l’obliga­
tion de dénoncer une personne qui viendrait
se renseigner pour rapatrier des fonds sur un
compte bancaire belge. On a également ap­
pris que Belfius avait refusé de travailler avec
861 personnes l’année dernière. Pourquoi ?
Celles­ci ne respectaient pas les procédures
de contrôles internes. Cela ne veut pas dire
qu’elles étaient toutes coupables de fraude
fiscale mais un certain nombre d’entre elles
devaient l’être.

Là où le bât blesse, c’est que Belfius n’est pas
tenu de signaler ces personnes à la Cetif. Cer­
tains ont donc pu aller voir s’ils étaient mieux
reçus dans d’autres établissements bancai­
res…

Les “Panama Papers” avaient révélé l’impli­
cation massive du groupe Dexia dans le scan­
dale. Il est apparu qu’Experta, une filiale de
Dexia Banque Luxembourg (BIL), avait créé
1659 sociétés liées à Mossack Fonseca.

Marc Raisière, le CEO Belfius, a insisté sur la
différence entre l’ancien groupe Dexia et l’ac­
tuel Belfius. Pour rappel, l’Etat belge a racheté
Dexia Banque Belgique au groupe Dexia en
2011, avant de la rebaptiser Belfius.

En outre, Marc Raisière soutient qu’Experta
et la BIL étaient des sociétés gérées de façon
indépendante du groupe Dexia. “Il existe une
loi luxembourgeoise qui interdit de consulter les
données des filiales luxembourgeoises, a­t­il dé­
claré. Par exemple, je ne peux pas consulter les
données de notre compagnie d’assurance au
Luxembourg.”

Cet élément est en contradiction avec une
conversation qui a fuité dans les “Panama Pa­
pers”. En effet, un responsable d’Experta

aurait déclaré que “chaque déci­
sion doit être approuvée par le
quartier général”. Le manage­
ment du groupe Dexia aurait
donc été au courant de l’intense
activité offshore de la BIL et d’Ex­
perta.

Pas de ça chez nous
Arrivé en 2012 dans le groupe

Dexia, Marc Raisière a conseillé
aux parlementaires de s’adresser aux vrais
responsables pour dénicher des réponses. “Il
sera compliqué pour l’actuel management de
Dexia d’expliquer la structure avec laquelle
étaient gérées la BIL et Experta, a avancé le pa­
tron de Belfius. Les personnes qui vous aideront
le plus dans le besoin de transparence sont Pierre
Richard, Pierre Mariani, Axel Miller et Stefaan
Decraene.”

Quant au patron d’ING Belgique, il a assuré
que son institution ne mettait pas sur pied
des schémas d’évasion fiscale. “Nous ne sou­
haitons pas collaborer à la mise en place de
structures permettant l’évasion fiscale”, a as­
suré Rik Vandenberghe.

Laurent Lambrecht

“Nous ne
souhaitons pas
collaborer à la
mise en place de
structures
permettant

l’évasion fiscale.”

RIK VANDENBERGHE
CEO d’ING Belgique.
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“Les personnes
qui vous aideront
le plus sont Pierre
Richard, Pierre
Mariani, Axel
Miller et Stefaan
Decraene.”

MARC RAISIÈRE
CEO de Belfius.
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Start-up
Menu Next Door s’implante à Londres
Menu Next Door, qui propose aux particuliers de commander des
plats cuisinés par leurs voisins, s’est lancé à Londres enmai.
Après avoir conquis Bruxelles et Paris, la plate-forme belge a
réussi à lever 1,75million d’euros pour se développer à l’échelle
européenne, annonce l’initiateur Nicolas Van Rymenant. Le
potentiel du projet a convaincu quatre fonds d’investissement :
Index Ventures, Local Globe, Kima Ventures et TheFamily. (Belga)

650
DÉNONCIATIONS

Belfius a dénoncé 650 clients
à la Cetif, mais 861 personnes
ont été exclues ou refusées

sans forcément être
dénoncées.
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pour offrir à ses utilisateurs un peu plus d’espace pour
s’exprimer dans certains cas. Les noms d’autres utilisateurs ou
les attachements de vidéos ne seront ainsi plus comptabilisés
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concurrence sur les marchés de la
bière en Europe”. Cette
transaction de plus de
100milliards de dollars,
annoncée fin 2015, constitue la
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grandes entreprises. Selon
le “Tijd”, le Luxembourg
essaie à nouveau de cacher
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concluant depuis peu des
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grandes entreprises. “Si
nous sommes tous d’accord
d’être plus transparents […]
cela me paraît difficilement
défendable”, a affirmé le
ministre belge. (Belga)
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à… 0,50%
La prochaine émission de bons
d’Etat, la deuxième de l’année,
proposera un bon unique à 10
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Accises du SPF Finances va entreprendre dès ce mercredi des
actions de zèle, qui débuteront ce 25 mai 2016. “Ils
entendent dénoncer leurs mauvaises conditions de travail dues
au manque de personnel et de moyens (formations,
équipements, sécurité, hygiène, absence de réaffectation…),
qui perdurent depuis plusieurs années et empirent”, soulignait
hier un communiqué du front commun syndical.
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Spéculations. L’euro
poursuivait sa baisse face au
dollar mardi, le billet vert
profitant toujours d’un
regain des spéculations sur
une hausse prochaine des
taux d’intérêt de la Réserve
fédérale américaine (Fed).
En fin de journée, l’euro
valait 1,1145 dollar –son
niveau le plus faible en
deux mois– contre
1,1219 dollar lundi soir. La
monnaie unique européenne
se stabilisait face à la devise
nippone, à 122,57 yens
contre 122,56 yens lundi. Le
dollar montait face à la
monnaie japonaise, à
109,96 yens contre
109,25 yens la veille. Vincent
Ganne, analyste chez FXCM,
notait que “la probabilité
d’une hausse de taux est
passée de 6% au début du
mois à 32% ces derniers
jours”. La Fed garde la porte
ouverte à une nouvelle
hausse des taux qui serait
annoncée le 15 juin, lors de
la prochaine réunion de son
comité monétaire. (AFP)

Changes

UCB dérape. L’ouverture en
nette hausse de Wall Street
permettait aux indices
européens de gagner plus de
2%mardi après-midi alors
que le Bel 20 restait freiné
par le plongeon de 7,55%
d’UCB (62,79) dû à une
contestation de brevet. UCB
entraînait la Financière de
Tubize (52,79) dans son
sillage avec une décote de
7,73% également tandis que
notre indice vedette
confirmait une hausse de
1,66% à 3443,92 points
avec dix-huit de ses éléments
dans le vert, Galapagos
(50,94) reperdant pour sa
part 0,60% après son bond
de 7,2% de la veille. Les
hausses étaient emmenées
par les banques avec des
bonds de 5,00% et 3,92% en
KBC (52,50) et ING (10,88),
Ageas (35,38) s’appréciant
de 1,86%. AB InBev (111,65)
et Engie (13,52) prenaient
2,81% et 2,04%. Solvay
(88,95) et Umicore (45,19)
s’appréciaient de 2,84% et
2,19%. (Belga)

Bruxelles

Enthousiasme. Wall
Street a fini en forte hausse
mardi, satisfaite d’un
excellent chiffre sur
l’immobilier, de bon
augure pour la croissance
américaine et qui lui
permet d’être plus sereine
face à une hausse des taux:
le Dow Jones a gagné
1,22% et le Nasdaq 2,00%.
Selon des résultats
définitifs, l’indice vedette
Dow Jones Industrial
Average a progressé de
213,12 points à 17706,05
points et le Nasdaq,
dominé par la technologie,
de 95,27 points à 4861,06
points. L’indice élargi S&P
500 a gagné 28,02 points,
soit 1,37%, à 2076,06
points. Un excellent chiffre
sur l’immobilier a donné
aux investisseurs l’énergie
nécessaire pour aller de
l’avant, au lendemain
d’une séance totalement
atone. Le nombre de ventes
de logements neufs en avril
a été annoncé en hausse de
16,6% sur un an. (AFP)

Wall Street

Rebond. Les Bourses
européennes ont terminé
mardi en forte hausse,
renouant avec leurs
niveaux de début du mois,
entraînées par les valeurs
financières, les chiffres de
la croissance en Allemagne
et l’affaiblissement de
l’euro face au dollar. A
Paris, le Cac 40 a avancé
de 2,46%. Le Footsie
britannique a pris 1,35%
et le Dax allemand 2,18%.
L’indice Euro Stoxx 50 a
gagné 2,63% et le
FTSEurofirst 300 2,42%.
Tous les secteurs ont fini
dans le vert, avec pour
chefs de file l’assurance
(+3,79%) et les banques
(+3,47%). Responsable de
la supervision bancaire au
sein de la Banque centrale
européenne, Danièle Nouy
a déclaré que la BCE était
en train d’élaborer de
nouvelles propositions
pour accélérer la réduction
du poids des créances
douteuses au sein de la
zone euro. (Reuters)

EuropeAvis des brokers

Richemont (+0,53 % à
57,20 francs suisses) a subi
de nombreuses baisses
d’avis, les résultats annuels
de l’exercice 2015/2016
étant ressortis très
largement en dessous des
attentes. JP Morgan
Cazenove a fait reculer son
avis de “surpondérer” vers
“neutre”, contre des baisses
de “neutre” vers “alléger”
chez le courtier parisien
Oddo et d’“acheter” vers
“neutre” chez Bryan Garnier.
Les objectifs des trois
courtiers ont été descendus
respectivement vers 68, 53
et 63 francs suisses. “Nous
pensons que les résultats
resteront sous pression
pendant encore au moins six
mois, et nous avons abaissé
notre prévision de 17 % pour
le résultat opérationnel de
l’exercice en cours”, souligne
l’analyste de JP Morgan
Cazenove, qui s’attend à un
repli du chiffre d’affaires de
7 % pour le premier
semestre.
LVMH (+1,62 % à
144,70 euros) a récemment
été relevé vers
“surperformance” chez
Exane, l’objectif de cours
étant fixé à 180 euros.
L’analyste estime que le
géant du luxe français
constitue une bonne
solution de repli sur un
secteur marqué par une
faible visibilité, notamment
en raison de son activité
plus diversifiée qui lui
permet de mieux encaisser
les chocs externes qu’un
acteur plus spécialisé
(comme Richemont).
Bayer (+3,23 % à
87,15 euros) a été relevé de
“conserver” vers “acheter”
chez le banquier allemand
DZ Bank; l’objectif de cours
restant inchangé à
113 euros. L’analyste note
que le rachat de Monsanto
augmenterait la dette de
17 milliards d’euros, en plus
d’une augmentation de
capital de 19 milliards.
“Nous pensons qu’il y a une
probabilité élevée que cette
opération échoue, et la forte
baisse intervenue depuis
l’annonce de cette opération
constitue une opportunité
d’achat.” G.Se.

NOM DU FONDS JUR.DEV. DATE VALEUR

Belfius Cash Strategy FoF-C BE EUR 19/05 1497.79
Belfius Fullinvest High C BE EUR 19/05 721.74
Belfius Fullinvest High D BE EUR 19/05 297.26
Belfius Fullinvest High L BE EUR 19/05 718.26
Belfius Fullinvest Low C BE EUR 19/05 796.43
Belfius Fullinvest Low D BE EUR 19/05 296.39
Belfius Fullinvest Low L BE EUR 19/05 793.31
Belfius Fullinvest Medium C BE EUR 19/05 749.46
Belfius Fullinvest Medium D BE EUR 19/05 291.67
Belfius Fullinvest Medium L BE EUR 19/05 746.39
Belfius Plan Bonds C BE EUR 19/05 367.51
Belfius Plan Equities BE EUR 19/05 311.36
Belfius Plan High BE EUR 19/05 338.99
Belfius Plan Low BE EUR 19/05 424.89
Belfius Plan Medium BE EUR 19/05 388.51
Belfius Sel Ptfl Europe Yield BE EUR 19/05 15.22
Belfius Sel Ptfl Wo Balanced40 BE EUR 19/05 14.18
Belfius Sel Ptfl Wo Balanced40 BE EUR 19/05 9.57
Belfius Sel Ptfl Wo Balanced60 BE EUR 19/05 9.01
Belfius Sel Ptfl Wo Balanced60 BE EUR 19/05 12.72
Belfius Sel Ptfl Wo Bonds BE EUR 19/05 16.06
Belfius Sel Ptfl Wo Bonds BE EUR 19/05 10.11
Belfius Sel Ptfl Wo Growth BE EUR 19/05 9.00
Belfius Sel Ptfl Wo Growth BE EUR 19/05 5.66
Belfius Sel Ptfl Wo Yield C Acc BE EUR 19/05 15.26
Belfius Sel Ptfl Wo Yield C Inc BE EUR 19/05 9.94
Candriam Bds Em Dbt Loc Cur C EA EUR 20/05 76.88
Candriam Bds Em Dbt Loc Cur D EA EUR 20/05 73.12
Candriam Bds Em Dbt Loc Cur D EA USD 20/05 81.99
Candriam Bds Emerging Mkts C EA USD 20/05 2229.93
Candriam Bds Emerging Mkts D EA USD 20/05 951.66
Candriam Bds Euro C EA EUR 20/05 1156.92
Candriam Bds Euro D EA EUR 20/05 279.89
Candriam Bds Euro Gov Inv. Gr C EA EUR 23/05 1010.83
Candriam Bds Euro Gov Inv. Gr D EA EUR 23/05 318.77
Candriam Bds Euro High Yield C EA EUR 20/05 1025.94

Candriam Bds Euro High Yield D EA EUR 20/05 180.88
Candriam Bds Euro Long Term C EA EUR 20/05 8253.89
Candriam Bds Euro Long Term D EA EUR 20/05 4738.75
Candriam Bds Euro Short Term C EA EUR 23/05 2085.04
Candriam Bds Euro Short Term D EA EUR 23/05 1408.59
Candriam Bds Europe Gov. Pl C EA EUR 23/05 945.80
Candriam Bds Europe Gov. Pl D EA EUR 23/05 271.85
Candriam Bds World Gov Plus C EA EUR 23/05 142.79
Candriam Bds World Gov Plus D EA EUR 23/05 39.97
Candriam Bonds Euro Converg C EA EUR 23/05 3428.14
Candriam Bonds Euro Converg D EA EUR 23/05 1550.06
Candriam Bonds Euro Govern C EA EUR 23/05 2318.44
Candriam Bonds Euro Govern D EA EUR 23/05 1186.59
Candriam Bonds International C EA EUR 23/05 1011.56
Candriam Bonds International D EA EUR 23/05 241.62
Candriam Bonds USD C EA USD 23/05 957.87
Candriam Bonds USD D EA USD 23/05 286.37
Candriam Bonds USD Govern C EA USD 23/05 3409.48
Candriam Bonds USD Govern D EA USD 23/05 1565.58
Candriam Business Eq. Europe BE EUR 23/05 83.34
Candriam Eq B Belgium C BE EUR 23/05 702.24
Candriam Eq B Belgium D BE EUR 23/05 242.17
Candriam Eq B Belgium L BE EUR 23/05 697.55
Candriam Eq B BRIC C BE EUR 23/05 22.43
Candriam Eq B BRIC D BE EUR 23/05 17.93
Candriam Eq B BRIC L BE EUR 23/05 22.29
Candriam Eq B China C BE EUR 23/05 925.46
Candriam Eq B China D BE EUR 23/05 716.09
Candriam Eq B China L BE EUR 23/05 920.64
Candriam Eq B Emerg Europe C BE EUR 23/05 495.65
Candriam Eq B Emerg Europe D BE EUR 23/05 392.88
Candriam Eq B Emerg Europe L BE EUR 23/05 493.65
Candriam Eq B Eur Sm&Mid Cap C BE EUR 23/05 671.80
Candriam Eq B Eur Sm&Mid Cap D BE EUR 23/05 490.50
Candriam Eq B Eur.Conv.C BE EUR 23/05 272.50
Candriam Eq B Eur.Conv.C BE EUR 23/05 212.42
Candriam Eq B Eur.Conv.L BE EUR 23/05 271.60
Candriam Eq B Gb Health Care C BE USD 23/05 2915.90
Candriam Eq B Gb Health Care D BE USD 23/05 2239.79
Candriam Eq B Gb Health Care L BE USD 23/05 2897.82
Candriam Eq B Gb Industrials C BE EUR 23/05 945.13
Candriam Eq B Gb Industrials D BE EUR 23/05 755.83
Candriam Eq B Gb Industrials L BE EUR 23/05 938.45
Candriam Eq B Gb Property C BE EUR 19/05 1166.42
Candriam Eq B Gb Property D BE EUR 19/05 768.86
Candriam Eq B Gb Property L BE EUR 19/05 1160.09

Candriam Eq B Gb Technology C BE USD 23/05 167.16
Candriam Eq B Gb Technology D BE USD 23/05 153.25
Candriam Eq B Gb Technology L BE USD 23/05 166.09
Candriam Eq B Global Energy C BE EUR 23/05 809.86
Candriam Eq B Global Energy D BE EUR 23/05 488.85
Candriam Eq B Global Energy L BE EUR 23/05 806.14
Candriam Eq B Global Finance C BE EUR 23/05 465.30
Candriam Eq B Global Finance D BE EUR 23/05 354.23
Candriam Eq B Global Finance L BE EUR 23/05 462.36
Candriam Eq B Global Telecom C BE EUR 23/05 223.94
Candriam Eq B Global Telecom D BE EUR 23/05 151.43
Candriam Eq B Global Telecom L BE EUR 23/05 222.70
Candriam Eq B Leading Brands L BE EUR 23/05 1029.53
Candriam Eq B Leading Brands-C BE EUR 23/05 1035.94
Candriam Eq B Leading Brands-D BE EUR 23/05 781.26
Candriam Eq L Asia C EA USD 23/05 17.53
Candriam Eq L Asia D EA USD 23/05 14.01
Candriam Eq L Australia C EA AUD 23/05 1019.18
Candriam Eq L Australia D EA AUD 23/05 582.19
Candriam Eq L Biotechnology C EA USD 23/05 435.21
Candriam Eq L Biotechnology D EA USD 23/05 417.30
Candriam Eq L Emerging Mkts C EA EUR 23/05 594.98
Candriam Eq L Emerging Mkts D EA EUR 23/05 449.89
Candriam Eq L Euro 50 C EA EUR 23/05 492.73
Candriam Eq L Euro 50 D EA EUR 23/05 293.15
Candriam Eq L Europe C EA EUR 23/05 902.18
Candriam Eq L Europe D EA EUR 23/05 527.23
Candriam Eq L Europe Innov. C EA EUR 23/05 1756.70
Candriam Eq L Europe Innov. D EA EUR 23/05 186.46
Candriam Eq L Germany C EA EUR 23/05 394.47
Candriam Eq L Germany D EA EUR 23/05 256.65
Candriam Eq L Japan C EA JPY 23/05 18170.00
Candriam Eq L Japan D EA JPY 23/05 15494.00
Candriam Eq L Sust. World C EA EUR 23/05 275.09
Candriam Eq L Sust. World D EA EUR 23/05 217.82
Candriam Eq L Switzerland C EA CHF 23/05 777.19
Candriam Eq L Switzerland D EA CHF 23/05 626.63
Candriam Eq L UK C EA GBP 23/05 318.91
Candriam Eq L UK D EA GBP 23/05 191.59
Candriam Quant Equities USA C EA USD 23/05 2328.91
Candriam Quant Equities USA D EA USD 23/05 2007.76
Candriam Sust. Eur Corp Bd C BE EUR 23/05 459.50
Candriam Sust. Eur Corp Bd D BE EUR 23/05 310.35
Candriam Sust. Eur Corp Bd L BE EUR 23/05 458.82
Candriam Sust. Eur Sh T Bd C BE EUR 23/05 255.07
Candriam Sust. Eur Sh T Bd D BE EUR 23/05 149.44

Candriam Sustain. Euro Bonds C BE EUR 23/05 365.74
Candriam Sustain. Euro Bonds D BE EUR 23/05 271.99
Candriam Sustain. Europe C BE EUR 23/05 22.77
Candriam Sustain. Europe D BE EUR 23/05 18.11
Candriam Sustain. High (cap) BE EUR 19/05 372.15
Candriam Sustain. High (dis) BE EUR 19/05 297.45
Candriam Sustain. Medium (cap) BE EUR 19/05 6.55
Candriam Sustain. Medium (dis) BE EUR 19/05 5.46
Candriam Sustain. North Am C BE USD 23/05 39.68
Candriam Sustain. North Am D BE USD 23/05 36.10
Candriam Sustain. Pacific C BE JPY 23/05 2905.00
Candriam Sustain. Pacific D BE JPY 23/05 2454.00
Candriam Sustain. World Bd C BE EUR 23/05 3268.75
Candriam Sustain. World Bd D BE EUR 23/05 2386.61
Candriam Sustain. World C BE EUR 23/05 25.47
Candriam Sustain. World D BE EUR 23/05 22.60
Candriam Sustainable Low (cap) BE EUR 19/05 4.48
Candriam Sustainable Low (dis) BE EUR 19/05 3.64
Candriam Total Return II Bd C EA EUR 19/05 125.80
Candriam Total Return II Bd D EA EUR 19/05 106.33
DMM European Equities C BE EUR 19/05 236.35
DMM European Equities D BE EUR 19/05 199.87
DMM European Equities L BE EUR 19/05 2782.75

Aqua-Rend Monetary EUR EA EUR 23/05 492.36
Atlas Real Estate EMU BE EUR 23/05 65.46
Degroof Asymmetric Diversified LU EUR 12/11 109.13
Degroof Bonds Corporate EUR 2017 LU EUR 17/05 114.34
Degroof Bonds Corporate EUR 2019 EA EUR 17/05 101.34
Degroof Bonds Corporate Eur BC EA EUR 20/05 181.11
Degroof Bonds EMU Quants BC EA EUR 20/05 279.36
Degroof Bonds EUR 2017 BC LU EUR 17/05 214.89
Degroof Bonds EUR 2019 LU EUR 17/05 106.47
Degroof Bonds EUR 2021 LU EUR - -
Degroof Bonds EUR Selection EA EUR 20/05 144.80
Degroof Bonds Euro BE EUR 23/05 454.01
Degroof DBI RDT Euro Div A BE EUR 23/05 54.62
Degroof Eq EMU High Div Yield EA EUR 20/05 95.15
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Degroof Eq. Belgium Active BE EUR 23/05 333.67
Degroof Eq. EMU Behavioral Val BE EUR 23/05 83.31
Degroof Eq. EMU Flexible AC BE EUR 01/09 94.39
Degroof Eq. EMU Index C BE EUR 23/05 92.04
Degroof Eq. Eur Flexible AC BE EUR 01/09 120.43
Degroof Eq. Europe Behavor. Val EA EUR 23/05 39.54
Degroof Eq. Europe Index C BE EUR 23/05 85.89
Degroof Eq. Japan Index C BE EUR 23/05 92.32
Degroof Eq. US Behavioral Val BE EUR 23/05 91.71
Degroof Eq. Us Flexible AC BE EUR 23/05 223.90
Degroof Eq. US Index C BE EUR 23/05 94.36
Degroof Eq.World ex J.E.U. BE EUR 20/05 111.86
Degroof Equities Emerging MSCI Index EA EUR 18/05 98.01
Degroof Glob Ethical EA EUR 19/05 124.65
Degroof Global Isis High EA EUR 23/05 43.22
Degroof Global Isis High C EA EUR 23/05 81.25
Degroof Global Isis Low EA EUR 23/05 31.87
Degroof Global Isis Low BC EA EUR 23/05 81.98
Degroof Global Isis Med Low BC EA EUR 23/05 60.90
Degroof Global Isis Medium EA EUR 23/05 45.77
Degroof Global Isis Medium BC EA EUR 23/05 101.38
Degroof Global Isis Medium Low EA EUR 23/05 58.89
Degroof Monetary Eur C EA EUR 07/10 656.06
PAM L Balanced Medium Risk B EA EUR 23/05 776.34
Petercam Bds Eur Invest. Gr. B BE EUR 23/05 67.83
Petercam Bds Eur Sh Term 1Y B BE EUR 23/05 238.71
Petercam Bonds Eur B BE EUR 23/05 80.23
Petercam Eq. Europe Dividend B BE EUR 23/05 223.27
Petercam Eq. Europe Small Caps B BE EUR 23/05 188.95
Petercam Eq. Europe Sustain. B BE EUR 23/05 207.51
Petercam Eq. N-Amer Div B BE EUR 23/05 100.34
Petercam Eq. N-Amer Div B USD BE USD 23/05 112.24
Petercam Eq. World Div B USD BE USD 23/05 187.61
Petercam Eq. World Dividend B BE EUR 23/05 166.49
Petercam Equities Agrivalue B BE EUR 23/05 121.75
Petercam Equities Belgium B BE EUR 23/05 132.76
Petercam Equities Euroland B BE EUR 23/05 146.00
Petercam Equities Europe B BE EUR 23/05 114.07
Petercam Equities World B BE EUR 23/05 102.26
Petercam Equities World Sustain B BE EUR 23/05 144.78
Petercam L Bds EUR Gov. 1-5 B EA EUR 23/05 101.20
Petercam L BdsEmergMktsSust B EA EUR 23/05 107.52
Petercam L BdsEURCorpHgYd B EA EUR 23/05 119.93
Petercam L BdsEURHgYdSh.Term B EA EUR 23/05 131.42
Petercam L BdsGov.Sustain. B EA EUR 23/05 1305.27
Petercam L Bonds EUR Quality B EA EUR 23/05 548.44
Petercam L Bonds HigherYield B EA EUR 23/05 233.14
Petercam L Bds Univ Uncons B EA EUR 23/05 149.94
Petercam L Eq. Opportunity B EA EUR 23/05 9971.36
Petercam L Global Target Income B EA EUR 20/05 105.87
Petercam L Liquidity EUR&FRN B EA EUR 23/05 340.35
Petercam L Patrimonial B EA EUR 23/05 115.85
Petercam L Patrimonial Dynamic Fd B EA EUR 23/05 105.44
Petercam Real Estate EurDiv. B BE EUR 23/05 171.04
Petercam SecRealEstatEuropB BE EUR 23/05 427.51
Select Eq Emerging Multi Mgmt - E EA USD 23/05 92.79
Select Eq Japan Multi Manag EA EUR 23/05 128.89
Select Global TPF Flexible LU EUR 20/05 112.92

BL American Sm Cies B LU USD 23/05 102.02
BL American Sm Cies B EUR Hdg LU EUR 23/05 101.46
BL Bond Dollar A EA USD 23/05 303.87
BL Bond Dollar B EA USD 23/05 1272.46
BL Bond Emerging Markets Dollar B LU USD 23/05 102.84
BL Bond Emerging Markets Euro A EA EUR 23/05 106.08
BL Bond Emerging Markets Euro B EA EUR 23/05 110.52
BL Bond Euro A EA EUR 23/05 240.20
BL Bond Euro B EA EUR 23/05 1118.07
BL Emerging Markets A EA EUR 23/05 125.20
BL Emerging Markets AR EA EUR 23/05 106.05
BL Emerging Markets B EA EUR 23/05 153.61
BL Emerging Markets BR EA EUR 23/05 125.57
BL Emerging Markets BC EA USD 23/05 91.92
BL Equities America A EA USD 23/05 157.19
BL Equities America AR EA USD 23/05 118.76
BL Equities America B EA USD 23/05 5585.78
BL Equities America B EUR Hdg EA EUR 23/05 99.89
BL Equities America BR EA USD 23/05 121.56
BL Equities Asia A EA USD 23/05 89.48
BL Equities Asia AR EA USD 23/05 87.78
BL Equities Asia B EA USD 23/05 91.03
BL Equities Asia BC EA EUR 23/05 110.54
BL Equities Asia BR EA USD 23/05 91.57
BL Equities Div B CHF Hdg LU CHF 23/05 93.64
BL Equities Div B USD Hdg EA USD 23/05 125.99
BL Equities Div BR CHF Hdg LU CHF 23/05 93.54
BL Equities Dividend A EA EUR 23/05 115.53
BL Equities Dividend AR EA EUR 23/05 124.91
BL Equities Dividend B EA EUR 23/05 148.19
BL Equities Dividend BR EA EUR 23/05 138.12
BL Equities Europe A EA EUR 23/05 162.37
BL Equities Europe AR EA EUR 23/05 121.00
BL Equities Europe B EA EUR 23/05 5986.37
BL Equities Europe B CHF Hdg LU CHF 23/05 97.81
BL Equities Europe B USD Hdg LU USD 23/05 87.73
BL Equities Europe BC EA USD 23/05 95.81
BL Equities Europe BR EA EUR 23/05 123.35
BL Equities Europe BR CHF Hdg LU CHF 23/05 97.53
BL Equities Horizon A EUR EA EUR 23/05 128.57
BL Equities Horizon AR EA EUR 23/05 125.54

BL Equities Horizon B EA EUR 23/05 968.19
BL Equities Horizon BR EA EUR 23/05 130.09
BL Equities Jap B CHF Hdg LU CHF 24/05 96.12
BL Equities Jap B EUR Hdg EA EUR 24/05 162.83
BL Equities Jap B USD Hdg EA USD 24/05 131.09
BL Equities Jap BR CHF Hdg LU CHF 24/05 95.84
BL Equities Japan A EA JPY 24/05 17258.00
BL Equities Japan AR EA JPY 24/05 11003.00
BL Equities Japan B EA JPY 24/05 14970.00
BL Equities Japan BR EA JPY 24/05 11024.00
BL European Sm Cies A EA EUR 23/05 131.97
BL European Sm Cies B EA EUR 23/05 134.60
BL European Sm Cies B USD Hdg LU USD 23/05 86.21
BL Fund Selection 0-50-B EA EUR 24/05 123.53
BL Fund Selection 50-100 B EA EUR 24/05 167.85
BL Fund Selection Eq. B LU EUR 24/05 174.06
BL Global 30 A EA EUR 23/05 671.66
BL Global 30 AR EA EUR 23/05 110.63
BL Global 30 B EA EUR 23/05 1409.77
BL Global 30 BR EA EUR 23/05 112.49
BL Global 50 A EA EUR 23/05 902.56
BL Global 50 AR EA EUR 23/05 115.09
BL Global 50 B EA EUR 23/05 1683.03
BL Global 50 BR EA EUR 23/05 118.06
BL Global 75 A EA EUR 23/05 1421.10
BL Global 75 AR EA EUR 23/05 121.85
BL Global 75 B EA EUR 23/05 2260.77
BL Global 75 B Hdg LU CHF 23/05 97.67
BL Global 75 BR EA EUR 23/05 123.87
BL Global 75 BR Hdg LU CHF 23/05 97.39
BL Global Bond A EA EUR 23/05 302.27
BL Global Bond B EA EUR 23/05 688.59
BL Global Equities A EA EUR 23/05 150.68
BL Global Equities AR EA EUR 23/05 124.25
BL Global Equities B EA EUR 23/05 734.90
BL Global Equities BR EA EUR 23/05 135.48
BL Global Flexible EUR A EA EUR 23/05 110.18
BL Global Flexible EUR AR EA EUR 23/05 116.24
BL Global Flexible EUR B EA EUR 23/05 146.73
BL Global Flexible EUR B Hdg LU CHF 23/05 97.05
BL Global Flexible EUR BR EA EUR 23/05 142.79
BL Global Flexible EUR BR Hdg LU CHF 23/05 96.77
BL Global Flexible USD A EA USD 23/05 108.18
BL Global Flexible USD AR EA USD 23/05 107.79
BL Global Flexible USD B EA USD 23/05 114.16
BL Global Flexible USD BR EA USD 23/05 108.70
BL Optinvest (Euro) B EA EUR 23/05 125.31
BL Short Term Dollar A EA USD 24/05 249.77
BL Short Term Dollar B EA USD 24/05 533.57
BL Short Term Euro A EA EUR 24/05 233.51
BL Short Term Euro B EA EUR 24/05 571.50

Triodos Sustainable Bond C EA EUR 23/05 35.25
Triodos Sustainable Bond D EA EUR 23/05 31.00
Triodos Sustainable Equity C EA EUR 23/05 33.74
Triodos Sustainable Equity D EA EUR 23/05 34.99
Triodos Sustainable Mixed C EA EUR 23/05 35.37
Triodos Sustainable Mixed D EA EUR 23/05 34.88
Triodos Sustainable Pioneer C EA EUR 23/05 34.39
Triodos Values Pioneer R Inc LU EUR 23/05 25.49

C+F Balanced Dynamic Cap BE EUR 23/05 5370.27
C+F Balanced Dynamic Dis BE EUR 23/05 5335.21
C+F BELGIAN GROWTH C DIS BE EUR 23/05 193.17
C+F BELGIAN GROWTH C KAP BE EUR 23/05 216.31
C+F Diversified Currencies (EX EURO) C
DIS

BE EUR 23/05 96.28

C+F Diversified Currencies (EX EURO) C
KAP BE EUR 23/05 97.36

C+F EURO BONDS C DIS BE EUR 17/05 304.28
C+F EURO BONDS C KAP BE EUR 17/05 422.97
C+F EURO CASH C DIS BE EUR 23/05 429.35
C+F EURO CASH C KAP BE EUR 23/05 493.65
C+F Euro Equities Cap C BE EUR 23/05 452.80
C+F Euro Equities Cap D BE EUR 23/05 417.65
C+F Euro Equities Dis C BE EUR 23/05 153.26
C+F Euro Equities Dis D BE EUR 23/05 148.11
C+F EUROPEAN EQUITY C DIS BE EUR 07/04 455.30
C+F EUROPEAN EQUITY C KAP BE EUR 07/04 645.53
C+F GLOBAL OPPORTUNITIES C DIS BE EUR 23/05 162.18
C+F GLOBAL OPPORTUNITIES C KAP BE EUR 23/05 187.99
C+F IMMO RENTE C DIS BE EUR 23/05 146.04
C+F IMMO RENTE C KAP BE EUR 23/05 248.90
C+F Optimum Cap BE EUR 23/05 6093.25

C+F Optimum Dis BE EUR 23/05 5036.16
C+F VEGA EQUITY C DIS BE EUR 23/05 140.31
C+F VEGA EQUITY C KAP BE EUR 23/05 159.50
Universal Invest Glbl Flex A Cap EA EUR 23/05 191.76
Universal Invest Glbl Flex A Dis EA EUR 23/05 176.04
Universal Invest Glbl Flex B Cap EA EUR 23/05 193.98
Universal Invest Glbl Flex C Cap EA EUR 23/05 196.90
Universal Invest Glbl Flex D Cap EA EUR 23/05 175.24
Universal Invest High A Cap EA EUR 23/05 132.82
Universal Invest High C Cap EA EUR 23/05 136.08
Universal Invest High D Cap EA EUR 23/05 127.73
Universal Invest Low A Cap EA EUR 23/05 133.04
Universal Invest Low A Dis EA EUR 23/05 107.94
Universal Invest Low B Cap EA EUR 23/05 134.49
Universal Invest Low C Cap EA EUR 23/05 136.57
Universal Invest Low D Cap EA EUR 23/05 131.20
Universal Invest Medium A Cap EA EUR 23/05 154.04
Universal Invest Medium A Dis EA EUR 23/05 128.76
Universal Invest Medium C Cap EA EUR 23/05 157.95
Universal Invest Medium D Cap EA EUR 23/05 150.68
Universal Invest Quality Grth B Cap EA EUR 23/05 251.34

American Equities - C EA USD 23/05 280.59
Asian Equities at Work C EA EUR 24/05 166.81
Cash + at Work - C EA EUR 23/05 155.20
Contrarian Equities - C EA EUR 23/05 488.20
Corp.Bonds at Work – C EA EUR 23/05 273.23
Equities at Work - C EA EUR 23/05 140.06
European Equities - C EA EUR 23/05 524.17
Fixed Income at Work - C EA EUR 23/05 141.41
High Yield at Work - C EA EUR 23/05 146.93
Inflation at Work - C EA EUR 23/05 187.60

Evangelion Classic C BE EUR 17/05 337.61
Evangelion Classic D BE EUR 17/05 262.17

Norden EA EUR 23/05 181.83
Objectif Alpha Euro - A EA EUR 23/05 373.49
Objectif Alpha Euro - R EA EUR 23/05 349.45
Obj Oblisphère Emergente 2018C EA EUR 23/05 76.69
Obj Oblisphère Emergente 2018D EA EUR 23/05 62.22
Objectif Patrimoine Croissance EA EUR 23/05 311.49
Objectif Small Caps Euro - A EA EUR 23/05 671.36
Objectif Small Caps Euro - R EA EUR 23/05 1290.37

Richelieu Bond 2020 Cap A EA EUR 23/05 517.98
Richelieu Bond 2020 Dis A EA EUR 23/05 496.78
Richelieu Bond Dollar Cap A EA USD 23/05 736.11
Richelieu Bond Dollar Dis A EA USD 23/05 324.31
Richelieu Bond Euro Cap A EA EUR 23/05 158.17
Richelieu Bond Euro Dis A EA EUR 23/05 124.25
Richelieu Bond Euro Prime Cap A EA EUR 23/05 72.67
Richelieu Bond Euro Prime Dis A EA EUR 23/05 34.76
Richelieu Bond International Cap A EA EUR 23/05 619.58
Richelieu Bond International Dis A EA EUR 23/05 531.48
Richelieu Eq Mid Cap Euro Cap A EA EUR 23/05 31.33
Richelieu Eq Mid Cap Euro Dis A EA EUR 23/05 31.33
Richelieu Equity Belgium Cap A EA EUR 23/05 248.94
Richelieu Equity Belgium Dis A EA EUR 23/05 245.09
Richelieu Fd Flagship Cap EA EUR 20/05 575.41
Richelieu Fd Flagship Dis EA EUR 20/05 526.62
Richelieu Fd Strat Balanc. Cap A EA EUR 23/05 1010.00
Richelieu Fd Strat Balanc. Dis A EA EUR 23/05 998.21
Richelieu Fd Strat Def Cap A EA EUR 23/05 1011.93
Richelieu Fd Strat Def Dis A EA EUR 23/05 1002.41
Richelieu Fd Strat Dyn Cap A EA EUR 23/05 1023.22
Richelieu Fd Strat Dyn Dis A EA EUR 23/05 1009.20

Elan 2013 C EA EUR 23/05 132.35
Elan 2013 D EA EUR 23/05 99.40
R Club C EA EUR 23/05 137.27
R Club D EA EUR 23/05 105.34
R Club F EA EUR 23/05 134.24
R Conviction Euro EA EUR 23/05 151.78
R Conviction Euro F EA EUR 23/05 147.46
R Midcap Euro C EA EUR 23/05 253.74
R Midcap Euro D EA EUR 23/05 231.25
R Midcap Euro F EA EUR 23/05 251.01
R Alizes C EA EUR 23/05 127.40
R Alizes F EA EUR 23/05 125.65
R Allocation Moderee C EA EUR 23/05 41.47
R Allocation Moderee D EA EUR 23/05 24.45
R Conviction Convertibles Europe EA EUR 23/05 260.22
R Conviction Europe EA EUR 23/05 40.91
R Conviction Europe F EA EUR 23/05 41.08
R Conviction USA EA EUR 23/05 241.51
R Conviction USA H EA EUR 23/05 122.89
R CREDIT HORIZON 1-3 C EA EUR 23/05 15.88
R CREDIT HORIZON 1-3 E EA EUR 23/05 12.12
R Euro Aggregate C EA EUR 23/05 111.36
R Euro Credit C EA EUR 23/05 419.11
R Euro Credit D EA EUR 23/05 290.71
R Euro Credit F EA EUR 23/05 141.38
R Valor C EA EUR 26/04 1631.65
R Valor D EA EUR 26/04 1397.63
R Valor F EA EUR 26/04 1484.21

R Opal Biens Reels C EA EUR 23/05 1602.05
R Opal Biens Reels F EA EUR 23/05 87.33
R Opal Europe Special EA EUR 23/05 68.58

SSgA Australia Indx Eq Fd P C EA AUD 25/09 389.05
SSgA Austria Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 90.85
SSgA Canada Indx Eq Fd P C EA CAD 25/09 305.56
SSgA Consumer Discretnry Idx Eq P
USD EA USD 29/04 153.09

SSgA Consumer Staples Index Eq P
USD

EA USD 29/04 342.70

SSgA Denmark Indx Eq Fd P C EA DKK 25/09 4535.14
SSgA Emerging EMEA Alp Eq Fd EA USD 17/03 457.90
SSgA Global EM Ind Eq Fd EA USD 25/09 339.97
SSgA EMU Alpha Eq Fd C FR EUR 30/04 725.69
SSgA EMU Alpha Eq Fd D FR EUR 30/04 536.62
SSgA EMU Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 290.17
SSgA EMU Index Real Estate Fund P EA EUR 29/04 311.89
SSgA Energy Index Equity Fund P USD EA USD 29/04 228.95
SSgA Eur Corp Indust Bd Indx C EA EUR 28/02 193.17
SSgA EUR Liq Fd Gl Sec Lend IR EUR 23/05 1.00
SSgA EUR Liquidity I Acc EA EUR 23/05 10.88
SSgA EUR Liquidity I Stable NAV EA EUR 23/05 1.00
SSgA EUR Liq Fd P Stable EA EUR 04/06 1.00
SSgA EUR Liq Fd R Shares IR EUR 13/11 1.00
SSgA EUR Liquidity S EA EUR 23/05 1.00
SSgA EUR Liquidity S2 EA EUR 23/05 1.00
SSgA EUR Liq Fd S3 IR EUR 23/05 1.00
SSgA EUR Liquidity Z Acc EA EUR 23/05 10.93
SSgA EUR Liquidity Z Stable NAV EA EUR 23/05 1.00
SSgA Financials Index Equity P USD EA USD 29/04 120.56
SSgA France Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 544.96
SSgA GBP Liq Fd Gl Sec Lend IR GBP 23/05 1.00
SSgA GBP Liquidity I Acc EA GBP 23/05 11.24
SSgA GBP Liquidity I Stable NAV EA GBP 23/05 1.00
SSgA GBP Liq Fd P Stable EA GBP 05/11 1.00
SSgA GBP Liq Fd R Shares IR GBP 03/01 1.00
SSgA GBP Liquidity S EA GBP 23/05 1.00
SSgA GBP Liquidity S2 EA GBP 23/05 1.00
SSgA GBP Liq Fd S3 EA GBP 23/05 1.00
SSgA GBP Liquidity Z Acc EA GBP 23/05 11.30
SSgA GBP Liquidity Z Stable NAV EA GBP 23/05 1.00
SSgA Germany Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 153.71
SSgA Glb Em Mkts Alp Eq EUR C EA EUR 30/04 811.44
SSgA Health Care Index Equity P USD EA USD 29/04 239.87
SSgA Hong Kong Indx Eq Fd P C EA HKD 25/09 2329.78
SSgA Indust Indx Eq Fd P C EA USD 29/04 183.06
SSgA Italy Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 97.56
SSgA Japan Indx Eq Fd P JPY C EA JPY 25/09 12126.00
SSgA Materials Index Equity P USD EA USD 29/04 192.99
SSgA Netherld Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 126.90
SSgA Norway Indx Eq Fd P NOK C EA NOK 25/09 2752.03
SSgA Singapore Indx Eq Fd P C EA SGD 25/09 298.46
SSgA Spain Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 215.37
SSgA Sweden Indx Eq Fd P C EA SEK 25/09 3414.02
SSgA Switzerld Indx Eq P CHF C EA CHF 25/09 275.64
SSgA Technology Index Equity P USD EA USD 29/04 91.75
SSgA Telecommunication Index Eq P
USD EA USD 29/04 93.02

SSgA UK Indx Eq Fd P GBP C EA GBP 25/09 265.69
SSgA US Alpha Eq Fd EUR C EA EUR 18/10 535.99
SSgA US Indx Eq Fd P USD C EA USD 25/09 294.74
SSgA USD Liq Fd Gl Sec Lend IR USD 23/05 1.00

SSgA USD Liquidity I Acc EA USD 23/05 10.65
SSgA USD Liquidity I Stable NAV EA USD 23/05 1.00
SSgA USD Liq Fd P Acc EA USD 21/12 10.07
SSgA USD Liq Fd P Stable EA USD 04/06 1.00
SSgA USD Liquidity S EA USD 23/05 1.00
SSgA USD Liquidity S2 EA USD 23/05 1.00
SSgA USD Liquidity S3 EA USD 23/05 1.00
SSgA USD Liquidity Z Acc EA USD 23/05 10.71
SSgA USD Liquidity Z Stable NAV EA USD 23/05 1.00
SSgA Utilities Index Equity P USD EA USD 29/04 212.79
SSgA World Indx Eq Fd P USD C EA USD 25/09 224.52

TreeTop Conv.Internat.A EA EUR 23/05 269.38
TreeTop Conv.Internat.B EA USD 23/05 347.67
TreeTop Conv.Internat.C EA GBP 23/05 117.55
TreeTop Conv.Internat.D EA EUR 23/05 250.16
TreeTop Glob Opp. A EA EUR 23/05 134.20
TreeTop Glob Opp. B EA USD 23/05 134.42
TreeTop Glob Opp. C EA GBP 23/05 177.21
TreeTop Sequoia Equity A EA EUR 23/05 130.32
TreeTop Sequoia Equity B EA USD 23/05 135.22

AXA B Fund Pensionfund BE EUR 23/05 176.26
Belfius Pension Fd Bal Plus BE EUR 23/05 93.60
Belfius Pension Fd High Equities BE EUR 23/05 121.27
Belfius Pension Fund Low Equities BE EUR 23/05 108.66
Fortis B Pension Fund Bal Cap BE EUR 23/05 176.26
Fortis B Pension Fund Grth Cap BE EUR 23/05 145.01
Fortis B Pension Fund Stab Cap BE EUR 23/05 145.92
Metropolitan-Rentastro Bal BE EUR 23/05 176.26
Metropolitan-Rentastro Grth BE EUR 23/05 223.69
Metropolitan-Rentastro Stab BE EUR 23/05 145.92
Star Fund BE EUR 23/05 164.97

Belfius Life Bd Corp. Euro-C EUR 23/05 43.08
Belfius Life Bd LgTerm Euro-C EUR 23/05 65.20
Belfius Life Bd ShTerm Euro-C EUR 23/05 34.57
Belfius Life Eq Daily Cons Index-C EUR 19/05 58.03
Belfius Life Eq Europe Indx-C EUR 19/05 28.89
Belfius Life Eq Fin&Util Idx-C EUR 19/05 17.00
Belfius Life Eq Future Indx-C EUR 19/05 18.76
Belfius Life Eq USA Index-C EUR 19/05 30.70
DVV Horizon 1-C EUR 19/05 11.47
DVV Horizon 3-C EUR 19/05 14.44
DVV Horizon 5-C EUR 19/05 13.57
DVV Horizon 7-C EUR 19/05 11.86
DVV Horizon 9-C EUR 19/05 11.55

KBC Life Cash-C EUR 20/05 322.37
KBC Life Defensive-C EUR 20/05 373.28
KBC Life Dynamic-C EUR 20/05 353.21
KBC Life European Bonds-C EUR 20/05 477.84
KBC Life European Equities-C EUR 20/05 235.72
KBC Life Medium-C EUR 20/05 307.04
KBC Life Neutral-C EUR 20/05 370.87
KBC Life Top 5 Sector-C EUR 20/05 300.62
KBC Life World Equities-C EUR 20/05 216.32
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Degroof Eq. Belgium Active BE EUR 23/05 333.67
Degroof Eq. EMU Behavioral Val BE EUR 23/05 83.31
Degroof Eq. EMU Flexible AC BE EUR 01/09 94.39
Degroof Eq. EMU Index C BE EUR 23/05 92.04
Degroof Eq. Eur Flexible AC BE EUR 01/09 120.43
Degroof Eq. Europe Behavor. Val EA EUR 23/05 39.54
Degroof Eq. Europe Index C BE EUR 23/05 85.89
Degroof Eq. Japan Index C BE EUR 23/05 92.32
Degroof Eq. US Behavioral Val BE EUR 23/05 91.71
Degroof Eq. Us Flexible AC BE EUR 23/05 223.90
Degroof Eq. US Index C BE EUR 23/05 94.36
Degroof Eq.World ex J.E.U. BE EUR 20/05 111.86
Degroof Equities Emerging MSCI Index EA EUR 18/05 98.01
Degroof Glob Ethical EA EUR 19/05 124.65
Degroof Global Isis High EA EUR 23/05 43.22
Degroof Global Isis High C EA EUR 23/05 81.25
Degroof Global Isis Low EA EUR 23/05 31.87
Degroof Global Isis Low BC EA EUR 23/05 81.98
Degroof Global Isis Med Low BC EA EUR 23/05 60.90
Degroof Global Isis Medium EA EUR 23/05 45.77
Degroof Global Isis Medium BC EA EUR 23/05 101.38
Degroof Global Isis Medium Low EA EUR 23/05 58.89
Degroof Monetary Eur C EA EUR 07/10 656.06
PAM L Balanced Medium Risk B EA EUR 23/05 776.34
Petercam Bds Eur Invest. Gr. B BE EUR 23/05 67.83
Petercam Bds Eur Sh Term 1Y B BE EUR 23/05 238.71
Petercam Bonds Eur B BE EUR 23/05 80.23
Petercam Eq. Europe Dividend B BE EUR 23/05 223.27
Petercam Eq. Europe Small Caps B BE EUR 23/05 188.95
Petercam Eq. Europe Sustain. B BE EUR 23/05 207.51
Petercam Eq. N-Amer Div B BE EUR 23/05 100.34
Petercam Eq. N-Amer Div B USD BE USD 23/05 112.24
Petercam Eq. World Div B USD BE USD 23/05 187.61
Petercam Eq. World Dividend B BE EUR 23/05 166.49
Petercam Equities Agrivalue B BE EUR 23/05 121.75
Petercam Equities Belgium B BE EUR 23/05 132.76
Petercam Equities Euroland B BE EUR 23/05 146.00
Petercam Equities Europe B BE EUR 23/05 114.07
Petercam Equities World B BE EUR 23/05 102.26
Petercam Equities World Sustain B BE EUR 23/05 144.78
Petercam L Bds EUR Gov. 1-5 B EA EUR 23/05 101.20
Petercam L BdsEmergMktsSust B EA EUR 23/05 107.52
Petercam L BdsEURCorpHgYd B EA EUR 23/05 119.93
Petercam L BdsEURHgYdSh.Term B EA EUR 23/05 131.42
Petercam L BdsGov.Sustain. B EA EUR 23/05 1305.27
Petercam L Bonds EUR Quality B EA EUR 23/05 548.44
Petercam L Bonds HigherYield B EA EUR 23/05 233.14
Petercam L Bds Univ Uncons B EA EUR 23/05 149.94
Petercam L Eq. Opportunity B EA EUR 23/05 9971.36
Petercam L Global Target Income B EA EUR 20/05 105.87
Petercam L Liquidity EUR&FRN B EA EUR 23/05 340.35
Petercam L Patrimonial B EA EUR 23/05 115.85
Petercam L Patrimonial Dynamic Fd B EA EUR 23/05 105.44
Petercam Real Estate EurDiv. B BE EUR 23/05 171.04
Petercam SecRealEstatEuropB BE EUR 23/05 427.51
Select Eq Emerging Multi Mgmt - E EA USD 23/05 92.79
Select Eq Japan Multi Manag EA EUR 23/05 128.89
Select Global TPF Flexible LU EUR 20/05 112.92

BL American Sm Cies B LU USD 23/05 102.02
BL American Sm Cies B EUR Hdg LU EUR 23/05 101.46
BL Bond Dollar A EA USD 23/05 303.87
BL Bond Dollar B EA USD 23/05 1272.46
BL Bond Emerging Markets Dollar B LU USD 23/05 102.84
BL Bond Emerging Markets Euro A EA EUR 23/05 106.08
BL Bond Emerging Markets Euro B EA EUR 23/05 110.52
BL Bond Euro A EA EUR 23/05 240.20
BL Bond Euro B EA EUR 23/05 1118.07
BL Emerging Markets A EA EUR 23/05 125.20
BL Emerging Markets AR EA EUR 23/05 106.05
BL Emerging Markets B EA EUR 23/05 153.61
BL Emerging Markets BR EA EUR 23/05 125.57
BL Emerging Markets BC EA USD 23/05 91.92
BL Equities America A EA USD 23/05 157.19
BL Equities America AR EA USD 23/05 118.76
BL Equities America B EA USD 23/05 5585.78
BL Equities America B EUR Hdg EA EUR 23/05 99.89
BL Equities America BR EA USD 23/05 121.56
BL Equities Asia A EA USD 23/05 89.48
BL Equities Asia AR EA USD 23/05 87.78
BL Equities Asia B EA USD 23/05 91.03
BL Equities Asia BC EA EUR 23/05 110.54
BL Equities Asia BR EA USD 23/05 91.57
BL Equities Div B CHF Hdg LU CHF 23/05 93.64
BL Equities Div B USD Hdg EA USD 23/05 125.99
BL Equities Div BR CHF Hdg LU CHF 23/05 93.54
BL Equities Dividend A EA EUR 23/05 115.53
BL Equities Dividend AR EA EUR 23/05 124.91
BL Equities Dividend B EA EUR 23/05 148.19
BL Equities Dividend BR EA EUR 23/05 138.12
BL Equities Europe A EA EUR 23/05 162.37
BL Equities Europe AR EA EUR 23/05 121.00
BL Equities Europe B EA EUR 23/05 5986.37
BL Equities Europe B CHF Hdg LU CHF 23/05 97.81
BL Equities Europe B USD Hdg LU USD 23/05 87.73
BL Equities Europe BC EA USD 23/05 95.81
BL Equities Europe BR EA EUR 23/05 123.35
BL Equities Europe BR CHF Hdg LU CHF 23/05 97.53
BL Equities Horizon A EUR EA EUR 23/05 128.57
BL Equities Horizon AR EA EUR 23/05 125.54

BL Equities Horizon B EA EUR 23/05 968.19
BL Equities Horizon BR EA EUR 23/05 130.09
BL Equities Jap B CHF Hdg LU CHF 24/05 96.12
BL Equities Jap B EUR Hdg EA EUR 24/05 162.83
BL Equities Jap B USD Hdg EA USD 24/05 131.09
BL Equities Jap BR CHF Hdg LU CHF 24/05 95.84
BL Equities Japan A EA JPY 24/05 17258.00
BL Equities Japan AR EA JPY 24/05 11003.00
BL Equities Japan B EA JPY 24/05 14970.00
BL Equities Japan BR EA JPY 24/05 11024.00
BL European Sm Cies A EA EUR 23/05 131.97
BL European Sm Cies B EA EUR 23/05 134.60
BL European Sm Cies B USD Hdg LU USD 23/05 86.21
BL Fund Selection 0-50-B EA EUR 24/05 123.53
BL Fund Selection 50-100 B EA EUR 24/05 167.85
BL Fund Selection Eq. B LU EUR 24/05 174.06
BL Global 30 A EA EUR 23/05 671.66
BL Global 30 AR EA EUR 23/05 110.63
BL Global 30 B EA EUR 23/05 1409.77
BL Global 30 BR EA EUR 23/05 112.49
BL Global 50 A EA EUR 23/05 902.56
BL Global 50 AR EA EUR 23/05 115.09
BL Global 50 B EA EUR 23/05 1683.03
BL Global 50 BR EA EUR 23/05 118.06
BL Global 75 A EA EUR 23/05 1421.10
BL Global 75 AR EA EUR 23/05 121.85
BL Global 75 B EA EUR 23/05 2260.77
BL Global 75 B Hdg LU CHF 23/05 97.67
BL Global 75 BR EA EUR 23/05 123.87
BL Global 75 BR Hdg LU CHF 23/05 97.39
BL Global Bond A EA EUR 23/05 302.27
BL Global Bond B EA EUR 23/05 688.59
BL Global Equities A EA EUR 23/05 150.68
BL Global Equities AR EA EUR 23/05 124.25
BL Global Equities B EA EUR 23/05 734.90
BL Global Equities BR EA EUR 23/05 135.48
BL Global Flexible EUR A EA EUR 23/05 110.18
BL Global Flexible EUR AR EA EUR 23/05 116.24
BL Global Flexible EUR B EA EUR 23/05 146.73
BL Global Flexible EUR B Hdg LU CHF 23/05 97.05
BL Global Flexible EUR BR EA EUR 23/05 142.79
BL Global Flexible EUR BR Hdg LU CHF 23/05 96.77
BL Global Flexible USD A EA USD 23/05 108.18
BL Global Flexible USD AR EA USD 23/05 107.79
BL Global Flexible USD B EA USD 23/05 114.16
BL Global Flexible USD BR EA USD 23/05 108.70
BL Optinvest (Euro) B EA EUR 23/05 125.31
BL Short Term Dollar A EA USD 24/05 249.77
BL Short Term Dollar B EA USD 24/05 533.57
BL Short Term Euro A EA EUR 24/05 233.51
BL Short Term Euro B EA EUR 24/05 571.50

Triodos Sustainable Bond C EA EUR 23/05 35.25
Triodos Sustainable Bond D EA EUR 23/05 31.00
Triodos Sustainable Equity C EA EUR 23/05 33.74
Triodos Sustainable Equity D EA EUR 23/05 34.99
Triodos Sustainable Mixed C EA EUR 23/05 35.37
Triodos Sustainable Mixed D EA EUR 23/05 34.88
Triodos Sustainable Pioneer C EA EUR 23/05 34.39
Triodos Values Pioneer R Inc LU EUR 23/05 25.49

C+F Balanced Dynamic Cap BE EUR 23/05 5370.27
C+F Balanced Dynamic Dis BE EUR 23/05 5335.21
C+F BELGIAN GROWTH C DIS BE EUR 23/05 193.17
C+F BELGIAN GROWTH C KAP BE EUR 23/05 216.31
C+F Diversified Currencies (EX EURO) C
DIS

BE EUR 23/05 96.28

C+F Diversified Currencies (EX EURO) C
KAP BE EUR 23/05 97.36

C+F EURO BONDS C DIS BE EUR 17/05 304.28
C+F EURO BONDS C KAP BE EUR 17/05 422.97
C+F EURO CASH C DIS BE EUR 23/05 429.35
C+F EURO CASH C KAP BE EUR 23/05 493.65
C+F Euro Equities Cap C BE EUR 23/05 452.80
C+F Euro Equities Cap D BE EUR 23/05 417.65
C+F Euro Equities Dis C BE EUR 23/05 153.26
C+F Euro Equities Dis D BE EUR 23/05 148.11
C+F EUROPEAN EQUITY C DIS BE EUR 07/04 455.30
C+F EUROPEAN EQUITY C KAP BE EUR 07/04 645.53
C+F GLOBAL OPPORTUNITIES C DIS BE EUR 23/05 162.18
C+F GLOBAL OPPORTUNITIES C KAP BE EUR 23/05 187.99
C+F IMMO RENTE C DIS BE EUR 23/05 146.04
C+F IMMO RENTE C KAP BE EUR 23/05 248.90
C+F Optimum Cap BE EUR 23/05 6093.25

C+F Optimum Dis BE EUR 23/05 5036.16
C+F VEGA EQUITY C DIS BE EUR 23/05 140.31
C+F VEGA EQUITY C KAP BE EUR 23/05 159.50
Universal Invest Glbl Flex A Cap EA EUR 23/05 191.76
Universal Invest Glbl Flex A Dis EA EUR 23/05 176.04
Universal Invest Glbl Flex B Cap EA EUR 23/05 193.98
Universal Invest Glbl Flex C Cap EA EUR 23/05 196.90
Universal Invest Glbl Flex D Cap EA EUR 23/05 175.24
Universal Invest High A Cap EA EUR 23/05 132.82
Universal Invest High C Cap EA EUR 23/05 136.08
Universal Invest High D Cap EA EUR 23/05 127.73
Universal Invest Low A Cap EA EUR 23/05 133.04
Universal Invest Low A Dis EA EUR 23/05 107.94
Universal Invest Low B Cap EA EUR 23/05 134.49
Universal Invest Low C Cap EA EUR 23/05 136.57
Universal Invest Low D Cap EA EUR 23/05 131.20
Universal Invest Medium A Cap EA EUR 23/05 154.04
Universal Invest Medium A Dis EA EUR 23/05 128.76
Universal Invest Medium C Cap EA EUR 23/05 157.95
Universal Invest Medium D Cap EA EUR 23/05 150.68
Universal Invest Quality Grth B Cap EA EUR 23/05 251.34

American Equities - C EA USD 23/05 280.59
Asian Equities at Work C EA EUR 24/05 166.81
Cash + at Work - C EA EUR 23/05 155.20
Contrarian Equities - C EA EUR 23/05 488.20
Corp.Bonds at Work – C EA EUR 23/05 273.23
Equities at Work - C EA EUR 23/05 140.06
European Equities - C EA EUR 23/05 524.17
Fixed Income at Work - C EA EUR 23/05 141.41
High Yield at Work - C EA EUR 23/05 146.93
Inflation at Work - C EA EUR 23/05 187.60

Evangelion Classic C BE EUR 17/05 337.61
Evangelion Classic D BE EUR 17/05 262.17

Norden EA EUR 23/05 181.83
Objectif Alpha Euro - A EA EUR 23/05 373.49
Objectif Alpha Euro - R EA EUR 23/05 349.45
Obj Oblisphère Emergente 2018C EA EUR 23/05 76.69
Obj Oblisphère Emergente 2018D EA EUR 23/05 62.22
Objectif Patrimoine Croissance EA EUR 23/05 311.49
Objectif Small Caps Euro - A EA EUR 23/05 671.36
Objectif Small Caps Euro - R EA EUR 23/05 1290.37

Richelieu Bond 2020 Cap A EA EUR 23/05 517.98
Richelieu Bond 2020 Dis A EA EUR 23/05 496.78
Richelieu Bond Dollar Cap A EA USD 23/05 736.11
Richelieu Bond Dollar Dis A EA USD 23/05 324.31
Richelieu Bond Euro Cap A EA EUR 23/05 158.17
Richelieu Bond Euro Dis A EA EUR 23/05 124.25
Richelieu Bond Euro Prime Cap A EA EUR 23/05 72.67
Richelieu Bond Euro Prime Dis A EA EUR 23/05 34.76
Richelieu Bond International Cap A EA EUR 23/05 619.58
Richelieu Bond International Dis A EA EUR 23/05 531.48
Richelieu Eq Mid Cap Euro Cap A EA EUR 23/05 31.33
Richelieu Eq Mid Cap Euro Dis A EA EUR 23/05 31.33
Richelieu Equity Belgium Cap A EA EUR 23/05 248.94
Richelieu Equity Belgium Dis A EA EUR 23/05 245.09
Richelieu Fd Flagship Cap EA EUR 20/05 575.41
Richelieu Fd Flagship Dis EA EUR 20/05 526.62
Richelieu Fd Strat Balanc. Cap A EA EUR 23/05 1010.00
Richelieu Fd Strat Balanc. Dis A EA EUR 23/05 998.21
Richelieu Fd Strat Def Cap A EA EUR 23/05 1011.93
Richelieu Fd Strat Def Dis A EA EUR 23/05 1002.41
Richelieu Fd Strat Dyn Cap A EA EUR 23/05 1023.22
Richelieu Fd Strat Dyn Dis A EA EUR 23/05 1009.20

Elan 2013 C EA EUR 23/05 132.35
Elan 2013 D EA EUR 23/05 99.40
R Club C EA EUR 23/05 137.27
R Club D EA EUR 23/05 105.34
R Club F EA EUR 23/05 134.24
R Conviction Euro EA EUR 23/05 151.78
R Conviction Euro F EA EUR 23/05 147.46
R Midcap Euro C EA EUR 23/05 253.74
R Midcap Euro D EA EUR 23/05 231.25
R Midcap Euro F EA EUR 23/05 251.01
R Alizes C EA EUR 23/05 127.40
R Alizes F EA EUR 23/05 125.65
R Allocation Moderee C EA EUR 23/05 41.47
R Allocation Moderee D EA EUR 23/05 24.45
R Conviction Convertibles Europe EA EUR 23/05 260.22
R Conviction Europe EA EUR 23/05 40.91
R Conviction Europe F EA EUR 23/05 41.08
R Conviction USA EA EUR 23/05 241.51
R Conviction USA H EA EUR 23/05 122.89
R CREDIT HORIZON 1-3 C EA EUR 23/05 15.88
R CREDIT HORIZON 1-3 E EA EUR 23/05 12.12
R Euro Aggregate C EA EUR 23/05 111.36
R Euro Credit C EA EUR 23/05 419.11
R Euro Credit D EA EUR 23/05 290.71
R Euro Credit F EA EUR 23/05 141.38
R Valor C EA EUR 26/04 1631.65
R Valor D EA EUR 26/04 1397.63
R Valor F EA EUR 26/04 1484.21

R Opal Biens Reels C EA EUR 23/05 1602.05
R Opal Biens Reels F EA EUR 23/05 87.33
R Opal Europe Special EA EUR 23/05 68.58

SSgA Australia Indx Eq Fd P C EA AUD 25/09 389.05
SSgA Austria Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 90.85
SSgA Canada Indx Eq Fd P C EA CAD 25/09 305.56
SSgA Consumer Discretnry Idx Eq P
USD EA USD 29/04 153.09

SSgA Consumer Staples Index Eq P
USD

EA USD 29/04 342.70

SSgA Denmark Indx Eq Fd P C EA DKK 25/09 4535.14
SSgA Emerging EMEA Alp Eq Fd EA USD 17/03 457.90
SSgA Global EM Ind Eq Fd EA USD 25/09 339.97
SSgA EMU Alpha Eq Fd C FR EUR 30/04 725.69
SSgA EMU Alpha Eq Fd D FR EUR 30/04 536.62
SSgA EMU Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 290.17
SSgA EMU Index Real Estate Fund P EA EUR 29/04 311.89
SSgA Energy Index Equity Fund P USD EA USD 29/04 228.95
SSgA Eur Corp Indust Bd Indx C EA EUR 28/02 193.17
SSgA EUR Liq Fd Gl Sec Lend IR EUR 23/05 1.00
SSgA EUR Liquidity I Acc EA EUR 23/05 10.88
SSgA EUR Liquidity I Stable NAV EA EUR 23/05 1.00
SSgA EUR Liq Fd P Stable EA EUR 04/06 1.00
SSgA EUR Liq Fd R Shares IR EUR 13/11 1.00
SSgA EUR Liquidity S EA EUR 23/05 1.00
SSgA EUR Liquidity S2 EA EUR 23/05 1.00
SSgA EUR Liq Fd S3 IR EUR 23/05 1.00
SSgA EUR Liquidity Z Acc EA EUR 23/05 10.93
SSgA EUR Liquidity Z Stable NAV EA EUR 23/05 1.00
SSgA Financials Index Equity P USD EA USD 29/04 120.56
SSgA France Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 544.96
SSgA GBP Liq Fd Gl Sec Lend IR GBP 23/05 1.00
SSgA GBP Liquidity I Acc EA GBP 23/05 11.24
SSgA GBP Liquidity I Stable NAV EA GBP 23/05 1.00
SSgA GBP Liq Fd P Stable EA GBP 05/11 1.00
SSgA GBP Liq Fd R Shares IR GBP 03/01 1.00
SSgA GBP Liquidity S EA GBP 23/05 1.00
SSgA GBP Liquidity S2 EA GBP 23/05 1.00
SSgA GBP Liq Fd S3 EA GBP 23/05 1.00
SSgA GBP Liquidity Z Acc EA GBP 23/05 11.30
SSgA GBP Liquidity Z Stable NAV EA GBP 23/05 1.00
SSgA Germany Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 153.71
SSgA Glb Em Mkts Alp Eq EUR C EA EUR 30/04 811.44
SSgA Health Care Index Equity P USD EA USD 29/04 239.87
SSgA Hong Kong Indx Eq Fd P C EA HKD 25/09 2329.78
SSgA Indust Indx Eq Fd P C EA USD 29/04 183.06
SSgA Italy Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 97.56
SSgA Japan Indx Eq Fd P JPY C EA JPY 25/09 12126.00
SSgA Materials Index Equity P USD EA USD 29/04 192.99
SSgA Netherld Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 126.90
SSgA Norway Indx Eq Fd P NOK C EA NOK 25/09 2752.03
SSgA Singapore Indx Eq Fd P C EA SGD 25/09 298.46
SSgA Spain Indx Eq Fd P C EA EUR 25/09 215.37
SSgA Sweden Indx Eq Fd P C EA SEK 25/09 3414.02
SSgA Switzerld Indx Eq P CHF C EA CHF 25/09 275.64
SSgA Technology Index Equity P USD EA USD 29/04 91.75
SSgA Telecommunication Index Eq P
USD EA USD 29/04 93.02

SSgA UK Indx Eq Fd P GBP C EA GBP 25/09 265.69
SSgA US Alpha Eq Fd EUR C EA EUR 18/10 535.99
SSgA US Indx Eq Fd P USD C EA USD 25/09 294.74
SSgA USD Liq Fd Gl Sec Lend IR USD 23/05 1.00

SSgA USD Liquidity I Acc EA USD 23/05 10.65
SSgA USD Liquidity I Stable NAV EA USD 23/05 1.00
SSgA USD Liq Fd P Acc EA USD 21/12 10.07
SSgA USD Liq Fd P Stable EA USD 04/06 1.00
SSgA USD Liquidity S EA USD 23/05 1.00
SSgA USD Liquidity S2 EA USD 23/05 1.00
SSgA USD Liquidity S3 EA USD 23/05 1.00
SSgA USD Liquidity Z Acc EA USD 23/05 10.71
SSgA USD Liquidity Z Stable NAV EA USD 23/05 1.00
SSgA Utilities Index Equity P USD EA USD 29/04 212.79
SSgA World Indx Eq Fd P USD C EA USD 25/09 224.52

TreeTop Conv.Internat.A EA EUR 23/05 269.38
TreeTop Conv.Internat.B EA USD 23/05 347.67
TreeTop Conv.Internat.C EA GBP 23/05 117.55
TreeTop Conv.Internat.D EA EUR 23/05 250.16
TreeTop Glob Opp. A EA EUR 23/05 134.20
TreeTop Glob Opp. B EA USD 23/05 134.42
TreeTop Glob Opp. C EA GBP 23/05 177.21
TreeTop Sequoia Equity A EA EUR 23/05 130.32
TreeTop Sequoia Equity B EA USD 23/05 135.22

AXA B Fund Pensionfund BE EUR 23/05 176.26
Belfius Pension Fd Bal Plus BE EUR 23/05 93.60
Belfius Pension Fd High Equities BE EUR 23/05 121.27
Belfius Pension Fund Low Equities BE EUR 23/05 108.66
Fortis B Pension Fund Bal Cap BE EUR 23/05 176.26
Fortis B Pension Fund Grth Cap BE EUR 23/05 145.01
Fortis B Pension Fund Stab Cap BE EUR 23/05 145.92
Metropolitan-Rentastro Bal BE EUR 23/05 176.26
Metropolitan-Rentastro Grth BE EUR 23/05 223.69
Metropolitan-Rentastro Stab BE EUR 23/05 145.92
Star Fund BE EUR 23/05 164.97

Belfius Life Bd Corp. Euro-C EUR 23/05 43.08
Belfius Life Bd LgTerm Euro-C EUR 23/05 65.20
Belfius Life Bd ShTerm Euro-C EUR 23/05 34.57
Belfius Life Eq Daily Cons Index-C EUR 19/05 58.03
Belfius Life Eq Europe Indx-C EUR 19/05 28.89
Belfius Life Eq Fin&Util Idx-C EUR 19/05 17.00
Belfius Life Eq Future Indx-C EUR 19/05 18.76
Belfius Life Eq USA Index-C EUR 19/05 30.70
DVV Horizon 1-C EUR 19/05 11.47
DVV Horizon 3-C EUR 19/05 14.44
DVV Horizon 5-C EUR 19/05 13.57
DVV Horizon 7-C EUR 19/05 11.86
DVV Horizon 9-C EUR 19/05 11.55

KBC Life Cash-C EUR 20/05 322.37
KBC Life Defensive-C EUR 20/05 373.28
KBC Life Dynamic-C EUR 20/05 353.21
KBC Life European Bonds-C EUR 20/05 477.84
KBC Life European Equities-C EUR 20/05 235.72
KBC Life Medium-C EUR 20/05 307.04
KBC Life Neutral-C EUR 20/05 370.87
KBC Life Top 5 Sector-C EUR 20/05 300.62
KBC Life World Equities-C EUR 20/05 216.32
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Amsterdam Cours du 24.05.16
EURO

AALBERTS INDUSTR 31.32 +0.84
AEGON 4.52 +4.09
AHOLD KON 14.07 -0.95
AIR FRANCE -KLM 7.35 -0.07
AKZO NOBEL 62.85 +1.91
ALTICE 14.94 +0.17
ARCELORMITTAL 3.96 +3.34
ASML HOLDING 86.76 +1.66
BOSKALIS WESTMIN 33.31 +0.94
CORIO 52.50 -1.13
DELTA LLOYD 4.53 +2.47
DSM KON 53.35 +0.57
FUGRO 16.67 +2.65
GALAPAGOS 50.94 -0.60
GEMALTO 54.66 +1.84
HEINEKEN 83.08 +2.03
ING GROEP 10.88 +3.92
KONINKLIJKE AHOLD 19.43 +1.17
KPN KON 3.48 +0.26
NN GROUP 30.18 +3.62
OCI 12.88 +5.49
PHILIPS KON 23.46 +1.82
RANDSTAD 47.09 +2.37
RELX 15.45 +2.12
ROYAL DUTCH SHELLA 21.94 +1.25
SBM OFFSHORE 10.88 +1.54
TNT 16.60 +0.70
TNT EXPRESS 7.99 +0.00
UNIBAIL-RODAMCO 241.30 +2.79
UNILEVER DR 39.85 +2.69
VOPAK 47.38 +1.73
WOLTERS KLUWER 35.38 +1.99
ZIGGO 38.55 +0.10

Euronext Cours du 24.05.16

TITRE PAYS MARCHÉ CLÔTURE COURS DIFF. COURS COURS VOLUME 12MOIS INFO SURDIVIDENDE
EURO PRÉC. EN% OUVERT MAX. MIN. MAX. MIN. DIV. DEV. DATE

Alternext
CATALA BE DF 11.80 12.00 -1.67 11.80 11.80 11.80 16 0.00 0.00 EUR
CO.BR.HA BE SF 2 840.00 2 840.00 +0.00 2 840.00 2 840.00 2 840.00 12 3 350.00 2 541.00 16.6700 EUR 01-06-15
EMAKINA GROUP BE SF 10.00 9.25 +8.11 10.00 10.00 10.00 152 11.50 8.00 0.1100 EUR 02-05-11
EUROPUBLIDIS BE SF 0.10 0.10 +0.00 0.10 0.10 0.10 150 0.37 0.08 EUR
EVADIX BE SF 0.12 0.14 -14.29 0.12 0.12 0.12 1811 0.20 0.10 EUR
KKO INTWARRANT A BE DF 0.07 0.07 +0.00 0.07 0.07 0.07 200 0.10 0.05 EUR
KKO INTERNATIONAL BE C 3.55 3.50 +1.43 3.55 3.55 3.38 1030 5.00 3.22 EUR
PAIRI DAIZA BE SF 72.50 73.00 -0.68 72.50 72.50 72.50 6 74.88 49.00 2.0000 EUR 14-09-15
SETTLEMENTS BE DF 13.52 13.50 +0.15 13.52 13.52 13.52 33000 0.00 0.00 USD
SOFTIMAT BE C 2.35 2.20 +6.82 2.35 2.35 2.35 400 2.45 1.88 0.5000 EUR 20-08-13

Marché Libre
EMDMUSIC BE SF 1.80 1.80 +0.00 1.80 1.80 1.80 250 1.80 1.70 0.2200 EUR 01-08-08
FLEXOS BE SF 4.30 4.30 +0.00 4.30 4.30 4.30 10 4.35 0.49 EUR
FNG GROUP BE SF 21.75 22.00 -1.14 21.75 21.75 21.75 10 23.90 18.50 EUR
ICE CONCEPT BE SF 0.60 0.60 +0.00 0.60 0.60 0.60 2950 0.78 0.50 EUR
IMMOPOOL BE SF 0.10 0.10 +0.00 0.10 0.10 0.10 6500 1.10 0.10 EUR
NEWTREE BE SF 1.30 1.30 +0.00 1.30 1.30 1.30 191 2.75 1.10 0.0400 EUR 19-06-07
OTC BE SF 0.47 0.47 +0.00 0.47 0.47 0.47 1 0.50 0.47 0.5100 EUR 13-05-08
PHARCO BE SF 0.50 0.50 +0.00 0.50 0.50 0.50 640 3.99 0.09 2.1200 EUR 18-01-16
PNS BE SF 3.17 3.50 -9.43 3.17 3.17 3.17 3940 4.95 2.21 0.1000 EUR 24-11-14
REALCO BE SF 17.65 18.00 -1.94 17.65 17.65 17.65 170 18.00 12.00 0.1000 EUR 22-07-15
REIBEL BE SF 8.00 7.99 +0.13 8.00 8.00 8.00 295 10.85 7.46 EUR
SV PATRIMONIA BE SF 0.80 0.80 +0.00 0.80 0.80 0.80 1750 1.65 0.60 0.3000 EUR 11-08-09
TEAM INTMRKT BE SF 0.19 0.20 -5.00 0.19 0.19 0.19 400 0.19 0.19 0.0800 EUR 22-06-07
U&I LEARNING BE SF 1.24 1.24 +0.00 1.24 1.24 1.24 100 1.25 0.69 EUR

Paris Cours du 24.05.16
EURO

ACCOR 39.56 +1.62
AIR LIQUIDE 96.52 +2.52
AIRBUS GROUP 56.00 +2.68
ALCATEL-LUCENT 3.36 +0.30
ARCELORMITTAL 3.96 +3.34
AXA 22.05 +4.58
BNP PARIBAS ACT.A 47.63 +3.70
BOUYGUES 29.13 +0.99
CAP GEMINI 85.00 +2.55
CARREFOUR 24.21 +2.67
CREDIT AGRICOLE 9.09 +3.39
DANONE 61.75 +2.39
EIFFAGE 67.54 +1.02
ENGIE 13.52 +2.04
ESSILOR INTL. 116.10 +1.35
KERING 144.35 +1.26
KLEPIERRE 41.14 +2.64
L'OREAL 164.20 +2.56
LAFARGEHOLCIM LTD 40.62 +2.71
LEGRAND 49.77 +1.15
LVMH 144.70 +1.62
MICHELIN 89.74 +2.20
NOKIA 4.86 +3.58
NUMERICABLE-SFR 27.70 -0.89
ORANGE 15.21 +1.20
PERNOD RICARD 96.45 +2.06
PEUGEOT 13.47 +2.74
PUBLICIS GROUPE SA 65.22 +1.30
RENAULT 81.62 +3.34
SAFRAN 61.53 +2.77
SAINT GOBAIN 39.37 +1.89
SANOFI 71.80 +2.28
SCHNEIDER ELECTRIC 57.15 +1.71
SOCIETE GENERALE 36.66 +5.40
SODEXO 92.98 +1.67
SOLVAY 88.95 +2.84
TECHNIP 48.38 +2.18
TF1 11.03 +0.50
TOTAL 43.12 +1.71
UNIBAIL-RODAMCO 241.30 +2.79
VALEO 134.50 +2.91
VEOLIA ENVIRON. 19.86 +1.64
VINCI 67.74 +2.09
VIVENDI 17.61 +2.53

Obligations publiques
Dette directe de l'Etat
97-2028 Linéaure B291 154.00 153.28
09-2017 Linéaire B300 108.30 108.27
04-2035 Linéaire B304 151.65 151.22
05-2015 Linéaire B306 100.20 100.53
06-2016 Linéaire B307 101.70 101.74
06-2022 Linéaire B308 124.00 123.83
07-2017 Linéaire B309 106.48 106.88
08-2018 Linéaire B312 109.56 109.56
09-2019 Linéaire B315 113.62 113.62
09-2020 Linéaire B318 117.64 117.57
03-2016 Linéaire B319 101.18 101.34
03-2041 Linéaire B320 144.29 160.32
09-2021 Linéaire B321 123.63 123.51
02-2016 Linéaire B322 100.20 100.29
06-2027 Linéaire B323 105.33 105.33
03-2026 Linéaire B324 139.54 139.71
09-2022 Linéaire B325 124.96 126.33
06-2023 Linéaire B328 113.26 113.26
Bons Etat 08-16 B996 100.39 100.39
Bons Etat 08-16 B999 103.00 103.09
Bons Etat 08-16 B209 102.23 102.59
Bons Etat 08-13 B211 100.00 100.26
Bons Etat 08-16 B212 102.15 102.08
Bons Etat 03-17 B215 102.85 102.99
Bons Etat 06-17 B218 103.67 103.76
Bons Etat 09-17 B220 104.31 104.41
Bons Etat 12-17 B222 105.26 105.26
Bons Etat 03-15 B223 100.10 100.13
Bons Etat 03-18 B224 105.79 105.84
Bons Etat 06-18 B226 106.62 106.67
Bons Etat 09-18 B228 106.32 106.38
Bons Etat 12-18 B230 107.82 107.89
Bons Etat 03-16 B232 100.26 100.26
Bons Etat 03-19 B233 110.37 110.38
Bons Etat 06-16 B235 100.08 100.10
Bons Etat 06-19 B236 111.71 111.81
Bons Etat 09-16 B238 101.18 101.20
Bons Etat 09-19 B239 111.96 112.03
Bons Etat 12-16 B241 102.05 102.06
Bons Etat 12-19 B242 114.74 114.76
Bons Etat 03-17 B243 102.00 102.04
Bons Etat 03-20 B244 111.66 111.84
Bons Etat 06-17 B245 102.69 102.78
Bons Etat 06-20 B246 112.32 112.44
Bons Etat 09-20 B247 109.19 109.22
Bons Etat 12-17 B248 101.98 102.17
Bons Etat 12-20 B249 108.23 108.52
Bons Etat 03-18 B250 101.85 101.86
Bons Etat 03-21 B251 109.01 109.04
Bons Etat 06-18 B252 101.57 101.79
Bons Etat 06-21 B253 104.92 105.63
Bons Etat 09-18 B254 103.10 103.11
Bons Etat 09-21 B255 111.39 111.39
Bons Etat 12-18 B256 102.97 102.90
Bons Etat 12-21 B257 109.95 109.95
Bons Etat 03-19 B258 102.66 102.73
Bons Etat 03-22 B259 108.10 108.14
Bons Etat 06-19 B260 101.90 101.91
Bons Etat 06-22 B261 106.90 106.90

Bourses étrangères Cours du 24.05.16
Indices
Amsterdam: AEX 441.66 +2.10
Euronext: Euronext 100 871.40 +2.20
Euronext: Next 150 2 325.00 +1.38
Francfort: DAX Extra 10 057.31 +2.18
Lisbonne: PSI 20 4 874.67 +0.92
Madrid: IBEX 35 8 800.70 +0.39
FTSEMIB 17 903.97 +3.34
New-York: DJ Industrial 17 710.19 +1.18
New-York: Nasdaq 100 4 436.71 +1.59
Paris: CAC 40 4 431.52 +2.46
Zurich: SMI 8 125.24 +1.08

Francfort (EUR)
ADIDAS AGO.N. 114.80 +0.66
ALLIANZ SE VNAO.N. 141.90 +3.05
BASF SE O.N. 69.11 +2.80
BAY.MOTORENWERKE AG ST 72.14 +1.86
BAYER AGNA 87.15 +3.23
COMMERZBANK AGO.N. 7.50 +2.70
CONTINENTAL AGO.N. 186.35 +1.66
DAIMLER AGNAO.N. 58.17 +2.20
DEUTSCHE BANK AGNAO.N. 15.56 +2.64
DEUTSCHE BOERSE NAO.N. 77.77 +1.65
DEUTSCHE POST AGNAO.N. 26.13 +0.69
DEUTSCHE POSTBANK AGNA 35.73 +0.00
DT.TELEKOMAGNA 16.10 +1.61
E.ON AGNA 8.47 +1.96
FRESEN.MED.CARE KGAA ST 75.73 +0.97
FRESENIUS SE O.N. ST 66.79 +2.80
HEIDELBERGCEMENT AGO.N. 76.93 +2.56
HENKEL AG+CO.KGAA ST O.N. 91.38 +1.30
INFINEON TECH.AG NAO.N. 12.87 +1.62
K+S AGO.N. 21.89 +1.04
LANXESS AG 42.64 +2.08
LINDE AGO.N. 129.95 +1.92
LUFTHANSA AG VNAO.N. 12.49 +0.36
MANAG ST O.N. 95.19 +0.34
MERCK KGAAO.N. 89.11 +1.41
METRO AG ST O.N. 28.77 +1.91
MUENCH.RUECKVERS.VNAO.N. 165.00 +2.80
RWE AG ST O.N. 11.40 +0.75
SAP AGO.N. 71.33 +2.27
SIEMENS AGNA 95.09 +1.72
THYSSENKRUPP AGO.N. 18.68 +2.13
TUI AG NA 13.81 +2.41
VOLKSWAGEN AG ST O.N. 137.05 +2.47

Londres (PENCE)
Aberdeen Asset Management PLC 287.80 +4.85
Amec PLC 1 055.42 -2.35
Anglo American PLC 608.50 +1.69
Antofagasta PLC 434.40 +0.74
Astrazeneca PLC 3 958.50 +1.52
Babcock International Group PLC 1 014.00 +2.53
Bae Systems PLC 482.90 +0.69
Barclays PLC 181.40 +3.24
Bg Group PLC 1 046.73 +1.62
Bhp Billiton PLC 816.70 +0.65
BP PLC 357.80 +0.08
British American Tobacco PLC 4 170.50 +1.32
British Land Company PLC 761.50 +1.94
British Sky Broadcasting Group PLC 850.50 -1.39
Bt Group PLC 448.50 +1.97
Burberry Group PLC 1 099.00 +0.61
Crh PLC 2 050.00 +0.55
Croda International PLC 2 954.00 -0.44
Diageo PLC 1 858.00 +1.23
Easyjet PLC 1 518.00 +1.34
Fresnillo PLC 1 041.00 -3.34
Gkn PLC 274.20 +0.70
Glaxosmithkline PLC 1 444.50 +0.45
Glencore Xstrata PLC 129.70 +0.70
Hargreaves Lansdown PLC 1 321.00 +2.80
HSBC Holdings PLC 434.25 +1.64
Imperial Tobacco Group PLC 3 548.81 -1.38
Intercontinental Hotels Group PLC 2 618.00 +1.32
International Consolidated Airlines Group
S.A. 531.50 +2.03

Intertek Group PLC 3 297.00 +0.18
Itv PLC 216.70 +2.22
Kingfisher PLC 373.00 +3.47
Legal & General Group PLC 236.50 +5.11
Marks And Spencer Group PLC 444.70 +0.82
Meggitt PLC 385.10 +0.47
Melrose Industries PLC 387.04 -0.96
Morrison (Wm) Supermarkets PLC 196.20 +2.13
OldMutual PLC 177.10 +5.86
Pearson PLC 814.50 +0.31
Persimmon PLC 2 144.00 +2.88
Prudential PLC 1 386.00 +4.72
Reckitt Benckiser Group PLC 6 861.00 +1.06
Reed Elsevier PLC 1 248.00 +1.22
Rio Tinto 1 963.00 +0.98
Rolls-Royce Holdings PLC 638.50 +0.55
Royal Dutch Shell PLC 1 659.44 +0.03
Royal Dutch Shell PLC 1 661.50 -0.33
Rsa Insurance Group PLC 487.00 +1.59
Sage Group PLC 604.00 +1.94
Sainsbury (J) PLC 264.10 +2.25
Schroders PLC 2 679.00 +3.80
Serco Group PLC 91.50 +0.11
Severn Trent PLC 2 265.00 +2.35
Smith & Nephew PLC 1 173.00 +1.30
Sse PLC 1 530.00 +0.66
Standard Life PLC 338.60 +3.26
Tate & Lyle PLC 608.00 -0.65
Tesco PLC 171.00 +6.81
Travis Perkins PLC 1 964.00 +3.92
Tui Travel PLC 437.60 -1.26
Vodafone Group PLC 226.70 +0.38
Weir Group PLC 1 234.00 -1.59
Whitbread PLC 4 328.00 +1.52
William Hill PLC 308.00 -0.77
Wood Group (John) PLC 609.50 -1.14
Wpp PLC 1 614.00 +1.96
Xstrata PLC 963.50 +0.00

Nyse (USD)
3MCo 168.60 +1.47
Abbott Laboratories 37.98 +1.63
Accenture Cl A 119.12 +2.51
Alcoa Inc 9.43 +1.45
Allstate Corp 67.43 +0.85
Alphabet A 720.23 +2.25
Altria Group Inc 63.77 +0.83
Amazon.com 704.20 +1.06
American Electric Power Co Inc 63.65 +1.10
American Express Co 64.87 +2.00
Amgen Inc 152.73 +2.29
Aon plc 106.96 +1.71
Apache Corp 58.24 +1.09
Apple Inc 97.90 +1.53
AT&T 38.50 +0.44
Avon Products Inc 3.74 -0.53
Baker Hughes Inc 43.96 -2.09
Bank of America Corp 14.68 +1.37
Bank of New YorkMellon 41.67 +1.68
Baxter International Inc 43.66 +2.22
Best Buy Co Inc 30.54 -7.43
Boeing Co 127.50 -0.10
Boston Scientific Corp 22.52 +0.67
Bristol-Myers Squibb Co 71.24 +1.18
Campbell Soup 60.91 +1.67
Capital One Financial Corp 71.61 +1.36
Caterpillar Inc 71.09 +0.97
Chevron 100.16 +0.77
China Life Insurance Co Ltd AD 10.79 +2.47

ChinaMobile ADS 55.17 +1.45
Chipotle Mexican Grill 457.63 +0.17
Cisco Systems 28.47 +1.90
Citigroup Inc 45.85 +1.62
Coca-Cola Co 44.37 +0.86
Colgate-Palmolive Co 70.86 +1.09
Comcast Corporation 62.43 +1.00
ConocoPhillips 43.47 -0.28
CostcoWholesale Corporation 142.57 +0.39
Covidien 107.18 -0.81
CVS Caremark 97.38 -0.73
Dell Inc 13.86 +0.22
Delta Air Lines 43.64 +1.61
Devon Energy Corp 34.49 -0.14
DowChemical Co 52.83 +1.07
Dun & Bradstreet Corp 122.94 +2.04
E.I. DuPont de Nemours & Co 67.94 +1.39
Eastman Chemical Co 73.28 +0.12
Eaton Corp PLC 60.39 +0.55
Edison International 69.90 +0.98
Eli Lilly & Co 74.99 +1.21
EMC Corp 27.86 +0.54
Entergy Corp 74.08 +0.52
Estee Lauder Cos. Inc 92.15 +1.54
Exelon Corp 33.97 +0.71
ExxonMobil Corp 89.69 +0.10
FedEx Corp 164.34 +1.39
FordMotor Co 13.29 +1.14
General Dynamics Corp 142.96 +0.42
General Electric Co 29.86 +1.22
General Motors 31.05 +1.47
Gilead Sciences 86.27 +3.50
Goldman Sachs Group Inc 157.52 +1.28
H.J. Heinz Company 72.49 +0.06
Halliburton Co 41.41 -0.17
Harley-Davidson Inc 44.52 +1.46
Harman International Industrie 76.25 +3.33
Hewlett-Packard Co 11.91 +2.06
Home Depot Inc 133.37 +1.45
Honeywell International Inc 114.37 +1.36
Intel Corporation 31.06 +2.71
International BusinessMachine 148.30 +1.01
Invesco Limited 30.74 +2.90
Johnson & Johnson 112.71 +0.45
JPMorgan Chase & Co 64.52 +1.62
Kellogg Co 74.65 +0.30
Kimberly-Clark Corp 126.73 +0.58
LinkedIn 128.60 +2.79
LockheedMartin Corp 240.94 +0.56
Lowes Cos. 79.61 +0.93
Macys 31.19 -0.35
ManpowerGroup 79.45 +2.44
Marriott International Inc Cl 65.38 +0.80
MasterCard Cl A 96.49 +1.45
McDonalds Corp 123.88 +0.83
Medtronic Inc 80.93 +0.75
MeetMe 3.34 +2.77
Merck & Co Inc 55.61 +1.22
Microsoft Corporation 51.59 +3.12
Molson Coors Brewing Co Cl B 99.17 +1.97
Monsanto Co 109.26 +3.08
Moodys Corp 97.79 +4.32
Morgan Stanley 27.41 +2.16
Motorola Solutions 69.67 +1.28
National-Oilwell Inc 31.48 -0.29

Nike Inc Cl B 56.58 +1.04
Nokia Corp ADS 5.37 +3.07
Norfolk Southern Corp 82.22 -2.94
NYSE Euronext 45.10 -1.49
Occidental PetroleumCorp 76.12 +1.66
Oracle Corp 39.90 +1.81
PepsiCo Inc 101.08 +0.62
Petroleo Brasileiro S/A ADS 6.18 +0.49
Pfizer Inc 34.11 +1.25
Philip Morris International 98.83 +0.53
Phillips 66 79.71 +2.43
Procter & Gamble Co 80.98 +0.95
QUALCOMM Incorporated 55.59 +2.62
Ralph Lauren Corp 93.38 +0.69
Raytheon Co 130.04 +0.88
Red Hat Inc 76.41 +2.14
Regions Financial Corp 9.64 +1.69
Reynolds American Inc 50.69 +1.56
Robert Half International Inc 40.80 +4.56
Schlumberger Ltd 75.62 +0.79
Southern Co 48.45 +0.73
Sprint Corporation 3.52 -1.40
Stanley Black & Decker 114.46 +1.35
Target Corp 68.70 +1.09
Teva Pharmaceutical Industries 51.91 +1.37
Texas Instruments Incorporated 60.10 +2.35
Tiffany & Co 63.85 -0.17
TimeWarner Inc 73.12 +1.49
ToyotaMotor Corp ADS 100.63 +1.09
Twitter 14.03 -2.57
Tyco International Ltd 42.35 +2.75
U.S. Bancorp 42.29 +1.51
Unisys Corp 7.55 +3.14
United Parcel Service Inc Cl B 101.98 +0.85
United Technologies Corp 99.92 +1.02
UnitedHealth Group Inc 132.57 +1.64
Verizon Communications Inc 49.57 +0.83
Wal-Mart Stores 70.22 +0.99
Walgreen Co 76.06 -0.96
Walt Disney 99.52 +0.31
Wells Fargo & Co 49.21 +1.03
Western Union 19.26 +1.37
Weyerhaeuser Co 31.14 +0.87
Whirlpool Corp 174.25 +4.39
Williams Cos. 22.13 +0.82
Xerox Corp 9.28 +1.75

Zurich (CHF)
ABB Ltd 20.41 +0.69
Actelion 158.60 +0.06
Adecco 59.35 +0.76
CS Group 13.70 +1.11
Geberit 377.50 +0.08
Givaudan 1 944.00 +0.67
Julius Baer 41.50 +0.44
Nestlé 72.95 +0.21
Novartis 77.00 +2.60
Richemont 56.90 -3.48
Roche 247.90 +0.32
SGS Surveillance 2 166.00 +0.60
Swatch 289.60 -2.36
Swiss Re AG 86.15 -0.40
Swisscom 463.00 -2.01
Syngenta 394.70 -0.33
UBS 14.77 +0.27
Zurich Insurance Group 237.10 -0.59

Valeurs de croissance Cours du 24.05.16
Nasdaq (USD)
ACCENTURE CL A 119.12 +2.51
ACTIVISION BLIZZARD 39.03 +3.42
ADOBE SYSTEMS INCORPORATED 99.63 +3.12
AKAMAI TECHNOLOGIES 52.71 +2.77
ALCOA INC 9.43 +1.45
ALPHABET A 720.23 +2.25
ALTERA CORPORATION 53.96 +0.06
AMAZON.COM 704.20 +1.06
AMGEN INC 152.73 +2.29
AON PLC 106.96 +1.71
APACHE CORP 58.24 +1.09
APOLLO GROUP 9.20 +0.22
APPLE INC 97.90 +1.53
APPLIEDMATERIALS 23.49 +2.49
AUTODESK 58.46 +2.65
BAIDU 175.88 +3.60
BED BATH & BEYOND INC 43.05 +1.25
BEST BUY CO INC 30.54 -7.43
BIOGEN IDEC INC 272.95 +3.05
BLACKBERRY LIMITED 6.93 +0.14
BOSTON SCIENTIFIC CORP 22.52 +0.67
BROADCOMCORPORATION 54.67 +0.33
C.H. ROBINSONWORLDWIDE 74.69 +0.44
CA INC 31.46 +1.32
CADENCE DESIGN SYSTEMS 25.21 +3.40
CELGENE CORPORATION 103.69 +2.63
CHECK POINT SOFTWARE TECHNOLOG 86.05 +3.23
CHINA LIFE INSURANCE CO LTD AD 10.79 +2.47
CHINAMOBILE ADS 55.17 +1.45
CHIPOTLEMEXICAN GRILL 457.63 +0.17
CINTAS CORPORATION 94.09 +1.92
CISCO SYSTEMS 28.47 +1.90
CITRIX SYSTEMS 85.89 +2.65
COGNIZANT TECHNOLOGY SOLUTIONS 62.90 +1.88
COMCAST CORPORATION 62.43 +1.00
COSTCOWHOLESALE CORPORATION 142.57 +0.39
DELL INC 13.86 +0.22
DELTA AIR LINES 43.64 +1.61
DENTSPLY INTERNATIONAL INC 61.74 +2.30
DISCOVERY COMMUNICATIONS 26.52 +1.07
DISH NETWORK CORPORATION 46.71 +1.19
DREAMWORKS ANIMATION SKG 40.25 +0.45
DUN& BRADSTREET CORP 122.94 +2.04
EASTMANCHEMICAL CO 73.28 +0.12
EATON CORP PLC 60.39 +0.55
EBAY INC 24.06 +2.56
EDISON INTERNATIONAL 69.90 +0.98
ELECTRONIC ARTS INC 75.35 +2.88
ELI LILLY & CO 74.99 +1.21
ERICSSON 7.70 +1.19
ESTEE LAUDER COS. INC 92.15 +1.54
EXPEDIA 113.16 +2.70
EXPEDITORS INTERNATIONAL OFWA 49.17 +0.94
EXPRESS SCRIPTS HOLDING COMPAN 74.35 +1.98
FACEBOOK 117.70 +1.50
FASTENAL COMPANY 45.70 +1.85
FISERV 104.37 +2.45
FLEXTRONICS INTERNATIONAL LTD 12.48 +0.28
FOSSIL GROUP 26.89 -1.18
GARMIN LTD 41.14 +1.73
GILEAD SCIENCES 86.27 +3.50
GROUPON 3.44 +0.73
H.J. HEINZ COMPANY 72.49 +0.06
HARLEY-DAVIDSON INC 44.52 +1.46
HARMAN INTERNATIONAL INDUSTRIE 76.25 +3.33
HASBRO 86.72 +2.06
IAC/INTERACTIVECORP 50.66 -2.86
INFOSYS LIMITED ADS 18.59 +1.17
INTEL CORPORATION 31.06 +2.71
INTUIT INC 107.24 +2.49
INTUITIVE SURGICAL 638.83 +1.63
INVESCO LIMITED 30.74 +2.90
JUNIPER NETWORKS INC 22.90 +1.82
KELLOGG CO 74.65 +0.30
KIMBERLY-CLARK CORP 126.73 +0.58

KLA-TENCOR CORPORATION 70.99 +1.81
LAM RESEARCH CORPORATION 79.28 +3.20
LAMAR ADVERTISING COMPANY 64.13 +0.98
LEVEL 3 COMMUNICATIONS INC 53.04 +2.00
LIBERTY GLOBAL PLC 36.29 +1.06
LIBERTY INTERACTIVE CORPORATIO 29.93 +6.40
LINEAR TECHNOLOGY CORPORATION 46.99 +3.25
LOGITECH INTERNATIONAL S.A. 15.03 +1.42
MACYS 31.19 -0.35
MANPOWERGROUP 79.45 +2.44
MARRIOTT INTERNATIONAL INC CL 65.38 +0.80
MARVELL TECHNOLOGY GROUP LTD 10.01 +0.81
MATTEL 31.37 +1.16
MAXIM INTEGRATED PRODUCTS 37.48 +2.40
MICROCHIP TECHNOLOGY INCORPORA 49.97 +2.27
MICROSOFT CORPORATION 51.59 +3.12
MOLSON COORS BREWING CO CL B 99.17 +1.97
MONSANTO CO 109.26 +3.08
MONSTER BEVERAGE CORPORATION 150.11 +1.20
MOODYS CORP 97.79 +4.32
MORGAN STANLEY 27.41 +2.16
MOTOROLA SOLUTIONS 69.67 +1.28
NETAPP 25.21 +2.06
NETFLIX 97.89 +3.17
NEWS CORPORATION 28.75 -0.45
NIELSEN HOLDINGS PLC 53.01 +1.49
NII HOLDINGS 2.98 +4.56
NOVATELWIRELESS 2.56 +1.19
NUANCE COMMUNICATIONS 16.54 +1.75
NVIDIA CORPORATION 45.35 +2.14
ORACLE CORP 39.90 +1.81
PACCAR INC 54.17 +1.84
PATTERSON COMPANIES 45.98 +2.09
PATTERSON-UTI ENERGY 17.60 +1.68
PAYCHEX 53.09 +2.61
PAYPAL HOLDINGS 38.92 +2.23
PEABODY ENERGY CORP 2.07 -2.36
PETSMART 82.99 +0.05
PHILLIPS 66 79.71 +2.43
PRICELINE.COM INCORPORATED 1 256.63 +1.55
QUALCOMM INCORPORATED 55.59 +2.62
RALPH LAUREN CORP 93.38 +0.69
RED HAT INC 76.41 +2.14
REYNOLDS AMERICAN INC 50.69 +1.56
ROBERT HALF INTERNATIONAL INC 40.80 +4.56
ROSS STORES 53.37 +1.85
RYANAIR HOLDINGS PLC 82.16 +2.30
SANDISK CORPORATION 76.18 -0.52
SEAGATE TECHNOLOGY. 20.88 +0.38
SEARS HOLDINGS CORPORATION 11.97 +1.35
SIGMA-ALDRICH CORPORATION 139.76 -0.04
SIRIUS XM RADIO INC 3.98 +1.66
SOHU.COM INC 39.90 +1.32
STANLEY BLACK & DECKER 114.46 +1.35
STAPLES 8.48 +2.35
STARBUCKS CORPORATION 55.44 +1.54
SYMANTEC CORPORATION 17.08 +0.98
TELLABS 2.44 +0.00
TESLAMOTORS 217.81 +0.78
TEVA PHARMACEUTICAL INDUSTRIES 51.91 +1.37
THE GOODYEAR TIRE & RUBBER COM 27.90 +3.64
THE NASDAQOMXGROUP 65.62 +3.21
TIFFANY & CO 63.85 -0.17
TRIPADVISOR 66.07 -1.20
TWENTY-FIRST CENTURY FOX 28.83 +1.37
UNISYS CORP 7.55 +3.14
UNITED ONLINE 10.89 +0.37
UNITED PARCEL SERVICE INC CL B 101.98 +0.85
VERISIGN 84.56 +1.59
VERTEX PHARMACEUTICALS INCORPO 88.42 +4.71
WESTERN DIGITAL CORPORATION 42.28 +4.50
WESTERN UNION 19.26 +1.37
WHIRLPOOL CORP 174.25 +4.39
WYNN RESORTS 93.22 +1.90
XILINX 47.45 +5.69
YAHOO! INC 37.53 +2.35
ZYNGA INC 2.56 +0.20

Cours de change
Billets de banques 24.05.2016
Devise (en EUR) ISO Achat Vente
COURONNE DANOISE DKK 7.3300 7.5900
COURONNE NORVEGIENNE NOK 9.1800 9.5600
COURONNE SUEDOISE SEK 9.1500 9.4800
DOLLAR CANADIEN CAD 1.4380 1.4890
DOLLAR US USD 1.0940 1.1382
FRANC SUISSE CHF 1.0860 1.1300
LIVRE STERLING GBP 0.7511 0.7777
YEN JPY 120.2000 124.4000

Or
Devise (en EUR) Prix moy. Préc.
10 $ US 650.00 640.00
10 Florins 215.00 219.00
20 $ US 1205.00 1198.00
20 Francs Tunisie 211.00 212.00
5 $ US 330.00 330.00
50 Ecus 562.00 562.00
Demi Souverain 139.00 139.00
Elisabeth II 277.90 277.90
Krugerrand 1189.00 1189.00
Lingot 1 Kg 35570.00 35570.00
Lingotin Once CPoR 1160.00 1116.00
Once (en $) 1250.50 1254.20
Reichmark 260.00 260.00
Souverain 266.00 263.00
Union latine 205.30 210.00

Rendements

Matières premières
23-05-16 20-05-16 Var/H%

Aluminium Londres (USD/t) 15558.00 1535.00 913.55
Argent N.Y. ($/ounce) 16.31 16.31 0.00
Brent Londres (USD/lb) 48.74 47.99 1.55
Cuivre Bruxelles (EUR/t) 4622.15 4675.26 -1.14
Cuivre Londres (USD/t) 4630.00 4595.50 0.75
Etain Londres (USD/t) 16465.00 16700.00 -1.41
Nickel Londres (USD/t) 8520.00 8485.00 0.41
Plomb Londres (USD/t) 1695.50 1695.50 0.00
Zinc Londres (USD/t) 1876.50 1857.50 1.02

Indices des prix à la consommation
Période

2013 2004 1996 1988 1988
1981

I.S. I.d.P. I.S. I.d.P. I.S. I.d.P. I.S. I.d.P.
Avr. 2016 103.53 102.75 125.03 125.77 142.25 144.54 171.51 177.40 239.98
Mars 2016 103.47 102.57 124.96 125.55 142.17 144.29 171.41 177.09 239.56
Févr. 2016 102.53 101.65 123.83 124.42 140.88 142.99 169.85 175.50 237.41
Janv. 2016 102.42 101.59 123.69 124.35 140.73 142.91 169.67 175.40 237.27
Déc. 2015 102.23 101.48 123.46 124.21 140.46 142.75 169.35 175.21 237.02
Nov. 2015 102.28 101.61 123.52 124.37 140.53 142.93 169.44 175.43 237.32
Oct. 2015 102.27 101.50 123.51 124.24 140.52 142.78 169.42 175.24 237.06
Sept. 2015 101.85 101.15 123.00 123.81 139.94 142.29 168.72 174.64 236.25
Août 2015 101.61 101.08 122.71 123.72 139.61 142.19 168.33 174.51 236.08
Juil. 2015 101.37 101.01 122.42 123.64 139.28 142.09 167.93 174.39 235.92
Juin 2015 101.33 101.01 122.38 123.64 139.23 142.09 167.86 174.39 235.92
Mai 2015 101.16 100.86 122.17 123.45 138.99 141.88 167.58 174.13 235.57
Avr. 2015 101.12 100.70 122.12 123.26 138.94 141.65 167.52 173.86 235.19
Mars 2015 100.73 100.32 121.65 122.79 138.40 141.12 166.87 173.20 234.31
I.S. = Indice Santé - I.d.P. = Indice des Prix

Pour convertir
(1) (2) (3) (1) (2) (3)

1981 1988 0,73920 I.d.P. 1988 I.d.P. 1996 0,81480
1988 1966 3,39350 I.S. 1996 I.S. 1988 1,20570
1988 1971 2,85430 I.d.P. 1996 I.d.P. 1988 1,22730
1996 1988 1,2273 I.S. 2004 I.S. 1996 1,1377
1996 1981 1,6603 I.d.P. 2004 I.d.P. 1996 1,1493
2004 2013 0,8170 I.d.P. 2013 I.d.P. 2004 1,2240
2004 2013 0,8280 I.S.2013 I.S. 2004 1,2077

(1) Passez de la base... (2) à la base... (3) en multipliant par...

Indice
(000) EUR Cours du jour Cours Précéd. Diff. en %

BEL 20 ouverture 3383.30 3354.79 0.85

BEL 20 cloture 3443.92 3387.70 1.66

Capitaux échangés
Cours du jour Cours Précéd. Diff. en %

Total général 581726461.659 362897633.995 60.30
Continu belge 580084341.3590 362058988.4950 60.22
Continu étranger 1642120.3000 838645.5000 95.81

Euronext Cours du 24.05.16

TITRE PAYS MARCHÉ CLÔTURE COURS DIFF. COURS COURS VOLUME 12MOIS INFO SUR DIVIDENDE
EURO PRÉC. EN % OUVERT MAX. MIN. MAX. MIN. DIV. DEV. DATE

4ENERGY INV (D) BE C 2.30 2.35 -2.13 2.35 2.35 2.30 68 3.37 0.10 EUR
AB INBEV BE C 111.65 108.60 +2.81 108.35 112.40 108.05 2030909 124.20 87.73 1.4600 EUR 29-04-16
ABLYNX (D) BE C 14.39 14.49 -0.72 14.49 14.50 14.25 88800 16.20 10.00 EUR
ABO GROUP BE C 2.60 2.90 -10.34 2.60 2.60 2.60 2 4.90 2.01 EUR
ACCENTIS BE DF 0.03 0.03 +0.00 0.03 0.03 0.03 38070 0.03 0.02 EUR
ACKERMANS V.HAAREN BE C 114.15 112.60 +1.38 113.00 114.40 112.00 38313 144.95 106.60 1.9600 EUR 30-05-16
AEDIFICA SIR BE C 63.00 62.34 +1.06 62.47 63.00 61.93 9956 63.37 49.05 2.0000 EUR 30-10-15
AGEAS BE C 35.38 34.74 +1.86 34.52 35.54 34.47 737413 43.25 31.68 1.6500 EUR 09-05-16
AGFA-GEVAERT BE C 3.33 3.32 +0.27 3.28 3.34 3.25 143681 5.44 2.16 0.3800 EUR 25-04-07
ALCATEL-LUCENT FR C 3.36 3.35 +0.30 3.33 3.36 3.33 294534 3.88 2.65 0.1600 EUR 05-06-07
ANTARES CERT BE SF 61.99 61.99 +0.00 61.99 61.99 61.99 7 63.10 55.55 7.5000 EUR 31-12-15
APERAM NL C 34.31 34.00 +0.93 33.92 34.52 33.87 249216 39.71 22.08 0.2656 EUR 20-05-16
ARCELORMITTAL NL C 3.96 3.84 +3.34 3.84 3.98 3.8220852677 10.36 2.59 0.1770 EUR 08-05-15
ARGEN-X BE C 11.10 11.00 +0.91 11.00 11.10 11.00 17707 14.27 8.46 EUR
ASCENCIO (D) BE DF 61.50 60.58 +1.52 60.57 61.74 60.49 2131 61.19 51.07 3.0500 EUR 26-02-16
ATENOR GROUP (D) BE C 45.90 45.62 +0.61 45.50 45.90 45.50 2115 47.31 37.08 1.4600 EUR 25-04-16
AUDERGHEM CERT BE SF 10.10 10.09 +0.10 10.10 10.10 10.10 25 11.20 9.25 76.0000 EUR 12-09-14
BANIMMO A (D) BE C 5.12 5.10 +0.39 5.10 5.12 5.10 2215 8.60 5.10 0.2700 EUR 28-05-13
BARCO BE C 60.26 59.51 +1.26 59.75 60.43 59.75 14517 64.85 51.56 1.2775 EUR 10-05-16
BASILIX CERT BE SF 26.40 26.02 +1.46 26.40 26.40 26.40 48 400.00 22.60 23.3100 EUR 27-11-15
BEAULIEU-AV. CERT BE SF 155.00 151.21 +2.51 155.00 155.00 155.00 347 159.80 138.25 15.5400 EUR 29-07-15
BEFIMMO SIR BE C 58.30 58.10 +0.34 57.90 58.60 57.90 30405 60.91 48.37 0.8600 EUR 04-05-16
BEKAERT (D) BE C 38.45 37.58 +2.32 37.51 38.59 37.49 149592 39.78 22.58 0.9000 EUR 12-05-16
BELRECA BE DF 95.25 95.25 +0.00 95.25 95.25 95.25 2465 95.25 95.00 2.4400 EUR 29-04-15
BELUGA BE DF 1.16 1.28 -9.38 1.16 1.16 1.16 500 1.65 0.90 0.0400 EUR 28-05-14
BIOCARTIS BE C 8.20 8.00 +2.50 8.00 8.20 7.89 32500 14.95 7.49 EUR
BONE THERAPEUTICS BE C 18.40 18.43 -0.16 18.44 18.59 18.35 6355 23.50 14.50 EUR
BPOST - PROMESSES BE C 24.48 24.42 +0.27 24.41 24.50 24.19 196167 26.98 20.02 0.2400 EUR 17-05-16
BQUE NAT. BELGIQUE BE C 2 970.00 2 974.95 -0.17 2 971.00 2 978.00 2 955.05 154 3 321.00 2 766.00135.4100 EUR 19-05-16
BREDERODE BE C 39.80 39.33 +1.20 39.34 39.80 39.01 3817 41.00 33.30 0.8150 EUR 25-05-16
CAMPINE BE DF 11.80 11.80 +0.00 11.80 11.80 11.80 800 12.77 10.41 1.2500 EUR 28-05-12
CARE PROPERTY INVEST BE C 17.49 17.49 +0.00 17.49 17.49 17.15 6340 17.49 13.14 0.7200 EUR 21-12-15
CELYAD BE C 45.61 46.00 -0.85 46.50 46.65 45.57 13438 70.95 29.23 EUR
CFE (D) BE C 80.53 79.23 +1.64 80.15 80.95 79.20 28812 127.90 80.10 2.4000 EUR 24-05-16
CIE BOIS SAUVAGE BE C 256.80 257.00 -0.08 256.80 257.00 254.50 652 267.00 222.00 5.4312 EUR 02-05-16
CMB BE C 16.15 16.16 -0.06 16.06 16.18 15.96 8306 16.20 12.31 0.2400 EUR 20-05-14
CO.BR.HA (D) BE SF 2 840.00 2 840.00 +0.00 2 840.00 2 840.00 2 840.00 12 3 350.00 2 541.00 16.6700 EUR 01-06-15
COFINIMMO PRIV1 BE DF 95.00 87.50 +8.57 95.00 95.00 95.00 9 - - 6.3700 EUR 22-05-15
COFINIMMO PRIV2 BE DF 99.00 99.00 +0.00 99.00 99.00 99.00 20 110.00 92.00 6.3700 EUR 22-05-15
COFINIMMO SIR BE C 107.85 106.65 +1.13 106.60 107.90 106.15 71949 112.25 90.10 3.5400 EUR 13-05-16
COLRUYT (D) BE C 52.25 52.00 +0.48 51.97 52.48 51.75 209936 52.37 39.65 1.0000 EUR 02-10-15
CONNECT GROUP BE C 0.51 0.51 +0.00 0.51 0.51 0.51 2316 1.26 0.33 EUR
D IETEREN (D) BE C 40.99 40.90 +0.23 40.63 41.10 40.63 59378 41.85 25.91 0.8000 EUR 02-06-15
DE ROUCK GEO (D) BE SF 0.19 0.17 +11.76 0.19 0.19 0.19 9000 0.41 0.15 EUR
DECEUNINCK BE C 2.39 2.36 +1.36 2.38 2.40 2.38 44266 2.49 1.85 0.0250 EUR 18-05-16
DELHAIZE GROUP BE C 93.15 92.27 +0.95 91.71 93.77 91.36 296149 98.25 71.36 1.8000 EUR 31-05-16
DELTA LLOYD NL C 4.53 4.42 +2.47 4.39 4.53 4.35 3505415 17.03 3.81 0.1600 EUR 25-09-15
DEXIA BE C 18.00 18.40 -2.17 18.00 18.40 17.82 1002 33.00 0.03 0.6800 EUR 22-05-08
DIEGEM KENNEDYCERT BE SF 119.66 119.60 +0.05 119.66 119.66 119.66 20 149.74 94.50 16.2400 EUR 28-09-15
DISTRI-LAND CERT BE SF 235.13 235.10 +0.01 235.13 235.13 235.13 6 275.00 209.10 16.7808 EUR 18-02-16
ECKERT-ZIEGLER BG BE C 0.91 0.91 -0.55 0.91 0.91 0.91 15 1.33 0.71 EUR
ECONOCOM GROUP BE C 10.14 10.08 +0.64 10.08 10.14 10.03 72545 10.13 6.95 0.1500 EUR 30-06-15
ELIA BE C 45.16 44.98 +0.41 45.06 45.36 45.00 72454 46.50 35.62 1.5400 EUR 01-06-15
EMAKINA GROUP (D) BE SF 10.00 9.25 +8.11 10.00 10.00 10.00 152 11.50 8.00 0.1100 EUR 02-05-11
EMD MUSIC (D) BE SF 1.80 1.80 +0.00 1.80 1.80 1.80 250 1.80 1.70 0.2200 EUR 01-08-08
ENGIE FR C 13.52 13.25 +2.04 13.24 13.57 13.19 3626807 18.91 12.96 0.5000 EUR 13-10-15
EURONAV BE C 8.85 8.78 +0.80 8.75 8.99 8.69 571792 15.29 8.60 0.8200 EUR 17-05-16
EURONEXT FR C 38.11 37.54 +1.52 37.45 38.22 37.15 137308 48.57 33.75 1.0540 EUR 18-05-16
EVADIX BE SF 0.12 0.14 -14.29 0.12 0.12 0.12 1811 0.20 0.10 EUR
EVS BROADC.EQUIPM. BE C 31.00 30.60 +1.31 31.00 31.14 30.41 10484 32.75 21.05 0.5000 EUR 24-05-16
EXMAR BE C 6.69 6.65 +0.59 6.70 6.75 6.69 18755 11.23 6.60 0.2000 EUR 23-05-16
FAGRON BE C 7.21 7.06 +2.18 7.13 7.33 7.05 177282 43.92 3.70 1.0000 EUR 14-05-15
FLEXOS (D) BE SF 4.30 4.30 +0.00 4.30 4.30 4.30 10 4.35 0.49 EUR
FLORIDIENNE BE DF 110.00 107.00 +2.80 107.00 110.00 107.00 72 115.00 83.02 3.2000 EUR 16-07-12
FLUXYS CAT.D BE DF 27.59 27.50 +0.35 27.59 27.59 27.59 964 29.00 24.45 1.2000 EUR 15-05-15
FOUNTAIN BE DF 2.59 2.41 +7.47 2.50 2.59 2.50 5057 2.41 0.99 0.8800 EUR 25-06-12
FOYER BE C 75.50 64.12 +17.75 64.03 75.73 64.03 277 - - 1.9800 EUR 17-04-14
FRED & GINGER (D) BE SF 21.75 22.00 -1.14 21.75 21.75 21.75 10 23.90 18.50 EUR
GALAPAGOS NL C 50.94 51.25 -0.60 50.73 51.11 49.25 250119 60.55 31.15 EUR
GBL BE C 74.62 72.97 +2.26 72.88 74.70 72.59 101050 79.17 63.51 2.7900 EUR 05-05-15
GENK LOGIST. CERT BE SF 142.10 145.00 -2.00 142.10 142.10 142.10 36 155.00 124.53 17.4862 EUR 29-02-16
GENTICEL FR C 4.67 4.87 -4.11 4.87 4.87 4.46 23335 8.53 2.91 EUR
GIMV BE C 49.99 49.90 +0.18 49.84 49.99 49.75 19843 49.90 38.52 2.4500 EUR 29-06-15
GLOBAL GRAPHICS BE C 2.05 2.00 +2.50 2.00 2.05 2.00 5066 2.47 1.97 EUR
GREENYARD FOODS BE C 13.99 13.75 +1.75 13.73 14.00 13.72 15349 21.25 11.59 EUR
HAMON BE C 5.80 5.83 -0.50 5.83 5.83 5.70 52 9.88 3.25 0.1300 EUR 07-05-12
HOME INV BEL SIR BE C 101.35 101.30 +0.05 101.40 102.00 101.35 523 104.00 80.87 0.2500 EUR 11-05-16
IBA (D) BE C 38.25 38.09 +0.43 37.77 38.25 37.51 28934 40.99 20.57 1.3900 EUR 13-05-16
ICE CONCEPT (D) BE SF 0.60 0.60 +0.00 0.60 0.60 0.60 2950 0.78 0.50 EUR
IMMO MOURY SIR BE DF 57.00 56.00 +1.79 57.00 57.00 57.00 2 57.00 50.00 2.3000 EUR 13-10-15
IMMOBEL BE C 46.70 46.20 +1.08 46.65 46.70 46.65 240 52.69 38.20 0.8000 EUR 01-06-15
IMMOPOOL BE SF 0.10 0.10 +0.00 0.10 0.10 0.10 6500 1.10 0.10 EUR
ING GROEP NL C 10.88 10.47 +3.92 10.53 10.90 10.4721042510 16.00 9.19 0.2400 EUR 07-08-15
INTERVEST SIR BE C 24.20 23.96 +0.98 24.05 24.20 23.97 18955 25.75 19.75 1.7100 EUR 03-05-16
JENSEN-GROUP BE C 26.60 26.50 +0.36 26.50 26.64 26.41 3021 28.00 19.20 0.4000 EUR 25-05-16
KBC BE C 52.50 50.00 +5.00 50.91 52.74 50.60 1439670 66.00 44.15 2.0000 EUR 11-05-15
KBC ANCORA BE C 33.57 32.37 +3.71 32.34 33.80 32.34 67969 39.10 27.00 1.3600 EUR 01-06-15
KEYWARE TECH. (D) BE C 1.87 1.87 +0.00 1.87 1.89 1.87 5563 2.10 0.70 EUR
KINEPOLIS GROUP BE C 41.87 40.68 +2.93 40.90 41.88 40.73 12869 42.45 32.92 0.7900 EUR 13-05-16
KORTRIJK SHOP.CERT BE SF 22.15 23.00 -3.70 22.15 22.15 22.15 300 52.15 20.02624.9700 EUR 09-02-15
LEASINVEST SIR BE C 102.75 101.65 +1.08 102.75 102.75 101.65 536 104.15 77.50 4.5500 EUR 22-05-15
LOTUS BAKERIES BE C 1 732.50 1 737.50 -0.29 1 736.90 1 736.90 1 685.00 272 1 845.00 1 250.00 14.2000 EUR 19-05-16
LOUVAIN NEUVE 1976 BE SF 51.00 51.00 +0.00 51.00 51.00 51.00 96 - - 32.0000 EUR 21-03-14
LUX-AIRPORT CERT BE SF 183.00 183.00 +0.00 183.00 183.00 183.00 25 195.00 130.12 6.8200 EUR 29-03-16
MDXHEALTH BE C 3.36 3.30 +1.79 3.28 3.36 3.28 51394 5.10 2.80 EUR
MEDIVISION BE DF 0.01 0.03 -66.67 0.01 0.01 0.01 1000 - - 0.3800 EUR 25-10-11
MELEXIS (D) BE C 52.89 52.30 +1.13 52.15 52.89 51.78 41023 58.00 35.70 1.3000 EUR 22-10-15
MIKO BE DF 100.00 100.00 +0.00 99.80 100.00 99.80 490 104.25 80.00 1.2800 EUR 04-06-15
MOBISTAR BE C 19.25 19.41 -0.82 19.39 19.43 19.20 58457 22.75 15.62 1.8000 EUR 21-05-13
MONTEA C.V.A. SIR BE C 41.50 40.45 +2.60 40.85 42.53 40.50 9967 41.70 32.62 2.0300 EUR 20-05-16
MOPOLI BE DF 290.00 290.00 +0.00 290.00 290.00 290.00 0 300.00 290.02 EUR
MOPOLI FOND BE DF 9 000.00 8 200.00 +9.76 9 000.00 9 000.00 9 000.00 1 9 000.00 7 800.00 EUR
MOURY CONSTRUCT BE DF 138.20 136.01 +1.61 138.20 138.20 138.20 16 139.85 120.00 4.4000 EUR 15-06-15
NEUFCOUR-FIN. BE DF 6.60 8.14 -18.92 6.60 6.60 6.60 266 9.50 6.60 EUR
NEWTREE (D) BE SF 1.30 1.30 +0.00 1.30 1.30 1.30 191 2.75 1.10 0.0400 EUR 19-06-07
NYRSTAR (D) BE C 0.66 0.66 +0.45 0.66 0.67 0.64 3193101 3.70 0.56 0.1600 EUR 09-08-13
OIM BE C 0.09 0.09 +0.00 0.08 0.09 0.08 13700 0.26 0.08 0.1900 EUR 17-07-14
ONTEX GROUP BE C 28.64 28.48 +0.54 28.47 28.86 28.30 79302 35.33 25.16 0.1900 EUR 28-05-15
OPTION (D) BE C 0.18 0.18 +1.14 0.18 0.18 0.18 34866 0.33 0.16 EUR
OTC (D) BE SF 0.47 0.47 +0.00 0.47 0.47 0.47 1 0.50 0.47 0.5100 EUR 13-05-08
PAIRI DAIZA BE DF 72.50 73.00 -0.68 72.50 72.50 72.50 6 74.88 49.00 2.0000 EUR 14-09-15
PAYTON PLANAR BE DF 1.85 1.85 +0.00 1.85 1.85 1.85 6600 2.03 1.30 0.0700 EUR 07-01-10
PCB BE DF 4.76 5.04 -5.56 4.76 4.76 4.76 1000 5.60 3.80 0.0500 EUR 11-06-14
PEUGEOT FR C 13.47 13.12 +2.74 13.00 13.48 12.91 3472448 19.70 11.68 1.1000 EUR 02-06-11
PHARCO (D) BE SF 0.50 0.50 +0.00 0.50 0.50 0.50 640 3.99 0.09 2.1200 EUR 18-01-16
PICANOL BE DF 61.50 60.11 +2.31 60.00 61.50 60.00 1161 61.50 37.65 0.1000 EUR 20-04-15
PNS BE SF 3.17 3.50 -9.43 3.17 3.17 3.17 3940 4.95 2.21 0.1000 EUR 24-11-14
PROXIMUS BE C 28.54 28.41 +0.48 28.40 28.68 28.23 414724 35.22 27.46 0.5000 EUR 11-12-15
QRF SIR BE C 27.00 27.03 -0.09 27.11 27.30 26.90 3369 28.00 24.70 1.3000 EUR 21-05-15
QUESTFOR GR-PRICAF BE C 7.62 7.63 -0.12 7.57 7.63 7.57 19234 12.49 7.28 0.7180 EUR 24-03-15
REALCO BE SF 17.65 18.00 -1.94 17.65 17.65 17.65 170 18.00 12.00 0.1000 EUR 22-07-15
REALDOLMEN (D) BE C 17.60 17.60 +0.00 17.80 17.80 17.60 1100 21.00 15.90 0.2900 EUR 21-12-15
RECTICEL BE C 5.42 5.40 +0.30 5.41 5.46 5.38 70617 5.80 4.11 0.2000 EUR 29-05-14
REIBEL BE SF 8.00 7.99 +0.13 8.00 8.00 8.00 295 10.85 7.46 EUR
RENTABILIWEB (D) BE C 6.80 6.85 -0.72 6.80 6.88 6.70 3247 7.30 6.30 0.2000 EUR 23-05-12
RESILUX BE C 141.00 141.20 -0.14 141.00 141.80 141.00 1324 172.10 112.50 2.0000 EUR 27-05-16
RETAIL EST. SIR BE C 79.60 79.77 -0.21 79.80 79.90 79.60 5442 80.71 65.50 3.1000 EUR 10-07-15
RHJ INTERNATIONAL BE C 4.17 4.27 -2.36 4.27 4.28 4.16 41675 - - EUR
ROSIER BE DF 180.00 182.44 -1.34 180.00 180.00 180.00 100 202.95 180.00 8.0000 EUR 25-06-13
ROULARTA BE C 24.65 24.48 +0.67 24.92 24.92 24.26 584 26.93 13.02 0.3500 EUR 29-05-12
RTL GROUP BE C 80.50 79.50 +1.26 79.53 80.90 79.00 20270 88.19 68.60 1.0000 EUR 08-09-15
SABCA (D) BE DF 25.00 25.00 +0.00 25.00 25.00 25.00 1400 33.87 24.10 0.8400 EUR 10-06-14
SAINT GOBAIN FR C 39.37 38.64 +1.89 38.62 39.58 38.38 2124794 44.84 31.47 1.2400 EUR 06-06-16
SAPEC BE DF 28.09 25.83 +8.77 25.70 28.09 25.70 323 32.40 22.61 0.5500 EUR 19-06-15
SCHEERD.V KERCHOVE BE DF 750.00 690.00 +8.70 750.00 750.00 750.00 10 750.00 451.00 2.0000 EUR 28-05-15
SIOEN BE C 18.75 18.48 +1.43 18.14 18.75 18.10 12915 19.79 13.70 0.3700 EUR 07-05-15
SIPEF (D) BE C 50.25 49.90 +0.70 50.00 50.25 49.95 2093 52.98 40.01 1.2500 EUR 29-06-15
SMARTPHOTO GROUP BE C 1.19 1.19 +0.08 1.19 1.19 1.18 10738 1.19 0.38 EUR
SOFINA BE C 118.25 117.75 +0.42 117.20 118.25 117.00 35337 118.25 89.50 2.4520 EUR 11-05-16
SOFTIMAT BE C 2.35 2.20 +6.82 2.35 2.35 2.35 400 2.45 1.88 0.5000 EUR 20-08-13
SOLVAC NOM(RETAIL) BE C 97.00 94.76 +2.36 94.76 97.00 93.66 854 139.50 76.00 1.9624 EUR 24-11-15
SOLVAY BE C 88.95 86.49 +2.84 86.29 89.31 85.77 349612 123.58 70.52 1.9400 EUR 13-05-16
SPADEL BE DF 98.98 97.00 +2.04 98.98 98.98 98.98 100 99.90 75.92 1.2400 EUR 24-06-15
ST.GUDULE-PL. CERT BE SF 161.10 161.10 +0.00 161.10 161.10 161.10 19 161.10 120.50 8.0800 EUR 09-02-15
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SUCRAF A & B BE DF 1.80 1.80 +0.00 1.80 1.80 1.80 500 2.44 1.01 EUR
SV PATRIMONIA BE SF 0.80 0.80 +0.00 0.80 0.80 0.80 1750 1.65 0.60 0.3000 EUR 11-08-09
TELENET GROUP BE C 42.13 41.91 +0.55 41.90 42.35 41.62 62539 54.25 41.34 7.9000 EUR 03-05-13
TER BEKE BE C 111.30 110.00 +1.18 110.65 112.50 110.65 1450 111.75 70.60 2.5000 EUR 11-06-15
TESSENDERLO BE C 31.86 31.63 +0.71 31.70 32.00 31.16 59325 37.01 21.81 1.3300 EUR 06-06-13
TEXAF (D) BE DF 32.96 32.46 +1.54 32.46 33.00 32.46 223 36.74 29.50 0.5750 EUR 18-05-16
THINK-MEDIA BE DF 0.05 0.05 +0.00 0.05 0.05 0.05 19500 0.29 0.01 EUR
THROMBOGENICS BE C 3.23 3.25 -0.62 3.20 3.25 3.20 10808 5.78 2.71 EUR
TIGENIX (D) BE C 0.93 0.92 +1.09 0.93 0.94 0.93 98076 1.31 0.60 EUR
TINC BE C 11.45 11.45 +0.00 11.45 11.49 11.41 3388 11.60 10.35 0.1200 EUR 28-09-15
TOTAL FR C 43.12 42.39 +1.71 42.41 43.24 42.28 6153974 47.85 35.21 0.6100 EUR 06-06-16
TUBIZE (ATTR) BE C 0.60 0.60 +0.33 0.60 0.60 0.60 50 0.60 0.46 EUR
TUBIZE-FIN BE C 52.79 57.21 -7.73 55.87 56.89 52.74 34084 70.70 49.00 0.5000 EUR 05-05-16
U&I LEARNING (D) BE SF 1.24 1.24 +0.00 1.24 1.24 1.24 100 1.25 0.69 EUR
UCB BE C 62.79 67.92 -7.55 66.54 66.60 62.71 1153677 86.05 61.68 1.0600 EUR 04-05-15
UMICORE (D) BE C 45.19 44.22 +2.19 44.02 45.22 43.78 393610 46.74 32.09 0.5000 EUR 01-09-15
UNITRONICS BE C 2.85 2.80 +1.79 2.85 2.85 2.85 100 3.67 1.69 EUR
VAN DE VELDE BE C 64.00 63.97 +0.05 64.23 64.30 63.53 5167 64.51 50.51 1.3500 EUR 19-11-15
VASTNED RETAIL BEL BE C 55.99 55.90 +0.16 55.99 55.99 55.98 228 61.21 52.00 2.7200 EUR 05-05-15
VGP BE C 34.90 34.94 -0.11 34.90 34.90 34.90 517 36.11 26.11 0.4100 EUR 13-01-14
VIOHALCO BE C 1.38 1.48 -6.69 1.42 1.42 1.38 1650 2.70 0.98 EUR
VISION IT (D) BE SF 2.60 2.47 +5.26 2.48 2.60 2.48 1961 2.60 2.41 0.1200 EUR 25-09-09
VRANKEN-POMMERY FR C 25.00 25.37 -1.46 25.37 25.37 25.00 844 29.30 22.51 1.0000 EUR 13-07-15
WAREHOUSES-SICAFI BE DF 62.30 62.00 +0.48 62.30 62.30 62.30 260 63.90 57.80 3.0000 EUR 09-12-15
WDP-SICAFI BE C 84.00 82.75 +1.51 82.95 84.00 82.23 12942 85.00 62.90 4.0000 EUR 28-04-16
WERELDHAV B SIR BE C 115.90 115.85 +0.04 115.90 115.90 114.50 389 118.50 84.00 4.6000 EUR 16-04-15
WOL. EXTENS. CERT BE SF 635.01 650.00 -2.31 635.01 635.01 635.01 1 740.00 600.00 36.0300 EUR 22-06-15
WOL. SHOPPING CERT BE SF 1 917.00 1 910.00 +0.37 1 917.00 1 917.00 1 917.00 14 1 917.00 1 671.14 73.9200 EUR 22-06-15
ZENITEL BE DF 0.99 0.98 +1.02 0.99 0.99 0.99 15000 1.18 0.95 0.0000 EUR 02-02-05
ZENOBE GRAMME CERT BE SF 136.00 135.00 +0.74 136.00 136.00 136.00 35 136.00 107.00 1.7300 EUR 25-03-15
ZETES INDUSTRIES BE C 38.31 38.65 -0.88 38.65 38.65 38.30 1460 42.20 27.90 0.6300 EUR 01-06-15

Fonds d'Etat de référence à 10 ans
Allemagne 0.1600 0.2000
Belgique 0.5400 0.5500
Japon 0.1000 0.0800
Royaume-Uni 1.4500 1.4700
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Amsterdam Cours du 24.05.16
EURO

AALBERTS INDUSTR 31.32 +0.84
AEGON 4.52 +4.09
AHOLD KON 14.07 -0.95
AIR FRANCE -KLM 7.35 -0.07
AKZO NOBEL 62.85 +1.91
ALTICE 14.94 +0.17
ARCELORMITTAL 3.96 +3.34
ASML HOLDING 86.76 +1.66
BOSKALIS WESTMIN 33.31 +0.94
CORIO 52.50 -1.13
DELTA LLOYD 4.53 +2.47
DSM KON 53.35 +0.57
FUGRO 16.67 +2.65
GALAPAGOS 50.94 -0.60
GEMALTO 54.66 +1.84
HEINEKEN 83.08 +2.03
ING GROEP 10.88 +3.92
KONINKLIJKE AHOLD 19.43 +1.17
KPN KON 3.48 +0.26
NN GROUP 30.18 +3.62
OCI 12.88 +5.49
PHILIPS KON 23.46 +1.82
RANDSTAD 47.09 +2.37
RELX 15.45 +2.12
ROYAL DUTCH SHELLA 21.94 +1.25
SBM OFFSHORE 10.88 +1.54
TNT 16.60 +0.70
TNT EXPRESS 7.99 +0.00
UNIBAIL-RODAMCO 241.30 +2.79
UNILEVER DR 39.85 +2.69
VOPAK 47.38 +1.73
WOLTERS KLUWER 35.38 +1.99
ZIGGO 38.55 +0.10

Paris Cours du 24.05.16
EURO

ACCOR 39.56 +1.62
AIR LIQUIDE 96.52 +2.52
AIRBUS GROUP 56.00 +2.68
ALCATEL-LUCENT 3.36 +0.30
ARCELORMITTAL 3.96 +3.34
AXA 22.05 +4.58
BNP PARIBAS ACT.A 47.63 +3.70
BOUYGUES 29.13 +0.99
CAP GEMINI 85.00 +2.55
CARREFOUR 24.21 +2.67
CREDIT AGRICOLE 9.09 +3.39
DANONE 61.75 +2.39
EIFFAGE 67.54 +1.02
ENGIE 13.52 +2.04
ESSILOR INTL. 116.10 +1.35
KERING 144.35 +1.26
KLEPIERRE 41.14 +2.64
L'OREAL 164.20 +2.56
LAFARGEHOLCIM LTD 40.62 +2.71
LEGRAND 49.77 +1.15
LVMH 144.70 +1.62
MICHELIN 89.74 +2.20
NOKIA 4.86 +3.58
NUMERICABLE-SFR 27.70 -0.89
ORANGE 15.21 +1.20
PERNOD RICARD 96.45 +2.06
PEUGEOT 13.47 +2.74
PUBLICIS GROUPE SA 65.22 +1.30
RENAULT 81.62 +3.34
SAFRAN 61.53 +2.77
SAINT GOBAIN 39.37 +1.89
SANOFI 71.80 +2.28
SCHNEIDER ELECTRIC 57.15 +1.71
SOCIETE GENERALE 36.66 +5.40
SODEXO 92.98 +1.67
SOLVAY 88.95 +2.84
TECHNIP 48.38 +2.18
TF1 11.03 +0.50
TOTAL 43.12 +1.71
UNIBAIL-RODAMCO 241.30 +2.79
VALEO 134.50 +2.91
VEOLIA ENVIRON. 19.86 +1.64
VINCI 67.74 +2.09
VIVENDI 17.61 +2.53

Obligations publiques
Dette directe de l'Etat
97-2028 Linéaure B291 154.00 153.28
09-2017 Linéaire B300 108.30 108.27
04-2035 Linéaire B304 151.65 151.22
05-2015 Linéaire B306 100.20 100.53
06-2016 Linéaire B307 101.70 101.74
06-2022 Linéaire B308 124.00 123.83
07-2017 Linéaire B309 106.48 106.88
08-2018 Linéaire B312 109.56 109.56
09-2019 Linéaire B315 113.62 113.62
09-2020 Linéaire B318 117.64 117.57
03-2016 Linéaire B319 101.18 101.34
03-2041 Linéaire B320 144.29 160.32
09-2021 Linéaire B321 123.63 123.51
02-2016 Linéaire B322 100.20 100.29
06-2027 Linéaire B323 105.33 105.33
03-2026 Linéaire B324 139.54 139.71
09-2022 Linéaire B325 124.96 126.33
06-2023 Linéaire B328 113.26 113.26
Bons Etat 08-16 B996 100.39 100.39
Bons Etat 08-16 B999 103.00 103.09
Bons Etat 08-16 B209 102.23 102.59
Bons Etat 08-13 B211 100.00 100.26
Bons Etat 08-16 B212 102.15 102.08
Bons Etat 03-17 B215 102.85 102.99
Bons Etat 06-17 B218 103.67 103.76
Bons Etat 09-17 B220 104.31 104.41
Bons Etat 12-17 B222 105.26 105.26
Bons Etat 03-15 B223 100.10 100.13
Bons Etat 03-18 B224 105.79 105.84
Bons Etat 06-18 B226 106.62 106.67
Bons Etat 09-18 B228 106.32 106.38
Bons Etat 12-18 B230 107.82 107.89
Bons Etat 03-16 B232 100.26 100.26
Bons Etat 03-19 B233 110.37 110.38
Bons Etat 06-16 B235 100.08 100.10
Bons Etat 06-19 B236 111.71 111.81
Bons Etat 09-16 B238 101.18 101.20
Bons Etat 09-19 B239 111.96 112.03
Bons Etat 12-16 B241 102.05 102.06
Bons Etat 12-19 B242 114.74 114.76
Bons Etat 03-17 B243 102.00 102.04
Bons Etat 03-20 B244 111.66 111.84
Bons Etat 06-17 B245 102.69 102.78
Bons Etat 06-20 B246 112.32 112.44
Bons Etat 09-20 B247 109.19 109.22
Bons Etat 12-17 B248 101.98 102.17
Bons Etat 12-20 B249 108.23 108.52
Bons Etat 03-18 B250 101.85 101.86
Bons Etat 03-21 B251 109.01 109.04
Bons Etat 06-18 B252 101.57 101.79
Bons Etat 06-21 B253 104.92 105.63
Bons Etat 09-18 B254 103.10 103.11
Bons Etat 09-21 B255 111.39 111.39
Bons Etat 12-18 B256 102.97 102.90
Bons Etat 12-21 B257 109.95 109.95
Bons Etat 03-19 B258 102.66 102.73
Bons Etat 03-22 B259 108.10 108.14
Bons Etat 06-19 B260 101.90 101.91
Bons Etat 06-22 B261 106.90 106.90

Bourses étrangères Cours du 24.05.16
Indices
Amsterdam: AEX 441.66 +2.10
Euronext: Euronext 100 871.40 +2.20
Euronext: Next 150 2 325.00 +1.38
Francfort: DAX Extra 10 057.31 +2.18
Lisbonne: PSI 20 4 874.67 +0.92
Madrid: IBEX 35 8 800.70 +0.39
FTSEMIB 17 903.97 +3.34
New-York: DJ Industrial 17 710.19 +1.18
New-York: Nasdaq 100 4 436.71 +1.59
Paris: CAC 40 4 431.52 +2.46
Zurich: SMI 8 125.24 +1.08

Francfort (EUR)
ADIDAS AGO.N. 114.80 +0.66
ALLIANZ SE VNAO.N. 141.90 +3.05
BASF SE O.N. 69.11 +2.80
BAY.MOTORENWERKE AG ST 72.14 +1.86
BAYER AGNA 87.15 +3.23
COMMERZBANK AGO.N. 7.50 +2.70
CONTINENTAL AGO.N. 186.35 +1.66
DAIMLER AGNAO.N. 58.17 +2.20
DEUTSCHE BANK AGNAO.N. 15.56 +2.64
DEUTSCHE BOERSE NAO.N. 77.77 +1.65
DEUTSCHE POST AGNAO.N. 26.13 +0.69
DEUTSCHE POSTBANK AGNA 35.73 +0.00
DT.TELEKOMAGNA 16.10 +1.61
E.ON AGNA 8.47 +1.96
FRESEN.MED.CARE KGAA ST 75.73 +0.97
FRESENIUS SE O.N. ST 66.79 +2.80
HEIDELBERGCEMENT AGO.N. 76.93 +2.56
HENKEL AG+CO.KGAA ST O.N. 91.38 +1.30
INFINEON TECH.AG NAO.N. 12.87 +1.62
K+S AGO.N. 21.89 +1.04
LANXESS AG 42.64 +2.08
LINDE AGO.N. 129.95 +1.92
LUFTHANSA AG VNAO.N. 12.49 +0.36
MANAG ST O.N. 95.19 +0.34
MERCK KGAAO.N. 89.11 +1.41
METRO AG ST O.N. 28.77 +1.91
MUENCH.RUECKVERS.VNAO.N. 165.00 +2.80
RWE AG ST O.N. 11.40 +0.75
SAP AGO.N. 71.33 +2.27
SIEMENS AGNA 95.09 +1.72
THYSSENKRUPP AGO.N. 18.68 +2.13
TUI AG NA 13.81 +2.41
VOLKSWAGEN AG ST O.N. 137.05 +2.47

Londres (PENCE)
Aberdeen Asset Management PLC 287.80 +4.85
Amec PLC 1 055.42 -2.35
Anglo American PLC 608.50 +1.69
Antofagasta PLC 434.40 +0.74
Astrazeneca PLC 3 958.50 +1.52
Babcock International Group PLC 1 014.00 +2.53
Bae Systems PLC 482.90 +0.69
Barclays PLC 181.40 +3.24
Bg Group PLC 1 046.73 +1.62
Bhp Billiton PLC 816.70 +0.65
BP PLC 357.80 +0.08
British American Tobacco PLC 4 170.50 +1.32
British Land Company PLC 761.50 +1.94
British Sky Broadcasting Group PLC 850.50 -1.39
Bt Group PLC 448.50 +1.97
Burberry Group PLC 1 099.00 +0.61
Crh PLC 2 050.00 +0.55
Croda International PLC 2 954.00 -0.44
Diageo PLC 1 858.00 +1.23
Easyjet PLC 1 518.00 +1.34
Fresnillo PLC 1 041.00 -3.34
Gkn PLC 274.20 +0.70
Glaxosmithkline PLC 1 444.50 +0.45
Glencore Xstrata PLC 129.70 +0.70
Hargreaves Lansdown PLC 1 321.00 +2.80
HSBC Holdings PLC 434.25 +1.64
Imperial Tobacco Group PLC 3 548.81 -1.38
Intercontinental Hotels Group PLC 2 618.00 +1.32
International Consolidated Airlines Group
S.A. 531.50 +2.03

Intertek Group PLC 3 297.00 +0.18
Itv PLC 216.70 +2.22
Kingfisher PLC 373.00 +3.47
Legal & General Group PLC 236.50 +5.11
Marks And Spencer Group PLC 444.70 +0.82
Meggitt PLC 385.10 +0.47
Melrose Industries PLC 387.04 -0.96
Morrison (Wm) Supermarkets PLC 196.20 +2.13
OldMutual PLC 177.10 +5.86
Pearson PLC 814.50 +0.31
Persimmon PLC 2 144.00 +2.88
Prudential PLC 1 386.00 +4.72
Reckitt Benckiser Group PLC 6 861.00 +1.06
Reed Elsevier PLC 1 248.00 +1.22
Rio Tinto 1 963.00 +0.98
Rolls-Royce Holdings PLC 638.50 +0.55
Royal Dutch Shell PLC 1 659.44 +0.03
Royal Dutch Shell PLC 1 661.50 -0.33
Rsa Insurance Group PLC 487.00 +1.59
Sage Group PLC 604.00 +1.94
Sainsbury (J) PLC 264.10 +2.25
Schroders PLC 2 679.00 +3.80
Serco Group PLC 91.50 +0.11
Severn Trent PLC 2 265.00 +2.35
Smith & Nephew PLC 1 173.00 +1.30
Sse PLC 1 530.00 +0.66
Standard Life PLC 338.60 +3.26
Tate & Lyle PLC 608.00 -0.65
Tesco PLC 171.00 +6.81
Travis Perkins PLC 1 964.00 +3.92
Tui Travel PLC 437.60 -1.26
Vodafone Group PLC 226.70 +0.38
Weir Group PLC 1 234.00 -1.59
Whitbread PLC 4 328.00 +1.52
William Hill PLC 308.00 -0.77
Wood Group (John) PLC 609.50 -1.14
Wpp PLC 1 614.00 +1.96
Xstrata PLC 963.50 +0.00

Nyse (USD)
3MCo 168.60 +1.47
Abbott Laboratories 37.98 +1.63
Accenture Cl A 119.12 +2.51
Alcoa Inc 9.43 +1.45
Allstate Corp 67.43 +0.85
Alphabet A 720.23 +2.25
Altria Group Inc 63.77 +0.83
Amazon.com 704.20 +1.06
American Electric Power Co Inc 63.65 +1.10
American Express Co 64.87 +2.00
Amgen Inc 152.73 +2.29
Aon plc 106.96 +1.71
Apache Corp 58.24 +1.09
Apple Inc 97.90 +1.53
AT&T 38.50 +0.44
Avon Products Inc 3.74 -0.53
Baker Hughes Inc 43.96 -2.09
Bank of America Corp 14.68 +1.37
Bank of New YorkMellon 41.67 +1.68
Baxter International Inc 43.66 +2.22
Best Buy Co Inc 30.54 -7.43
Boeing Co 127.50 -0.10
Boston Scientific Corp 22.52 +0.67
Bristol-Myers Squibb Co 71.24 +1.18
Campbell Soup 60.91 +1.67
Capital One Financial Corp 71.61 +1.36
Caterpillar Inc 71.09 +0.97
Chevron 100.16 +0.77
China Life Insurance Co Ltd AD 10.79 +2.47

ChinaMobile ADS 55.17 +1.45
Chipotle Mexican Grill 457.63 +0.17
Cisco Systems 28.47 +1.90
Citigroup Inc 45.85 +1.62
Coca-Cola Co 44.37 +0.86
Colgate-Palmolive Co 70.86 +1.09
Comcast Corporation 62.43 +1.00
ConocoPhillips 43.47 -0.28
CostcoWholesale Corporation 142.57 +0.39
Covidien 107.18 -0.81
CVS Caremark 97.38 -0.73
Dell Inc 13.86 +0.22
Delta Air Lines 43.64 +1.61
Devon Energy Corp 34.49 -0.14
DowChemical Co 52.83 +1.07
Dun & Bradstreet Corp 122.94 +2.04
E.I. DuPont de Nemours & Co 67.94 +1.39
Eastman Chemical Co 73.28 +0.12
Eaton Corp PLC 60.39 +0.55
Edison International 69.90 +0.98
Eli Lilly & Co 74.99 +1.21
EMC Corp 27.86 +0.54
Entergy Corp 74.08 +0.52
Estee Lauder Cos. Inc 92.15 +1.54
Exelon Corp 33.97 +0.71
ExxonMobil Corp 89.69 +0.10
FedEx Corp 164.34 +1.39
FordMotor Co 13.29 +1.14
General Dynamics Corp 142.96 +0.42
General Electric Co 29.86 +1.22
General Motors 31.05 +1.47
Gilead Sciences 86.27 +3.50
Goldman Sachs Group Inc 157.52 +1.28
H.J. Heinz Company 72.49 +0.06
Halliburton Co 41.41 -0.17
Harley-Davidson Inc 44.52 +1.46
Harman International Industrie 76.25 +3.33
Hewlett-Packard Co 11.91 +2.06
Home Depot Inc 133.37 +1.45
Honeywell International Inc 114.37 +1.36
Intel Corporation 31.06 +2.71
International BusinessMachine 148.30 +1.01
Invesco Limited 30.74 +2.90
Johnson & Johnson 112.71 +0.45
JPMorgan Chase & Co 64.52 +1.62
Kellogg Co 74.65 +0.30
Kimberly-Clark Corp 126.73 +0.58
LinkedIn 128.60 +2.79
LockheedMartin Corp 240.94 +0.56
Lowes Cos. 79.61 +0.93
Macys 31.19 -0.35
ManpowerGroup 79.45 +2.44
Marriott International Inc Cl 65.38 +0.80
MasterCard Cl A 96.49 +1.45
McDonalds Corp 123.88 +0.83
Medtronic Inc 80.93 +0.75
MeetMe 3.34 +2.77
Merck & Co Inc 55.61 +1.22
Microsoft Corporation 51.59 +3.12
Molson Coors Brewing Co Cl B 99.17 +1.97
Monsanto Co 109.26 +3.08
Moodys Corp 97.79 +4.32
Morgan Stanley 27.41 +2.16
Motorola Solutions 69.67 +1.28
National-Oilwell Inc 31.48 -0.29

Nike Inc Cl B 56.58 +1.04
Nokia Corp ADS 5.37 +3.07
Norfolk Southern Corp 82.22 -2.94
NYSE Euronext 45.10 -1.49
Occidental PetroleumCorp 76.12 +1.66
Oracle Corp 39.90 +1.81
PepsiCo Inc 101.08 +0.62
Petroleo Brasileiro S/A ADS 6.18 +0.49
Pfizer Inc 34.11 +1.25
Philip Morris International 98.83 +0.53
Phillips 66 79.71 +2.43
Procter & Gamble Co 80.98 +0.95
QUALCOMM Incorporated 55.59 +2.62
Ralph Lauren Corp 93.38 +0.69
Raytheon Co 130.04 +0.88
Red Hat Inc 76.41 +2.14
Regions Financial Corp 9.64 +1.69
Reynolds American Inc 50.69 +1.56
Robert Half International Inc 40.80 +4.56
Schlumberger Ltd 75.62 +0.79
Southern Co 48.45 +0.73
Sprint Corporation 3.52 -1.40
Stanley Black & Decker 114.46 +1.35
Target Corp 68.70 +1.09
Teva Pharmaceutical Industries 51.91 +1.37
Texas Instruments Incorporated 60.10 +2.35
Tiffany & Co 63.85 -0.17
TimeWarner Inc 73.12 +1.49
ToyotaMotor Corp ADS 100.63 +1.09
Twitter 14.03 -2.57
Tyco International Ltd 42.35 +2.75
U.S. Bancorp 42.29 +1.51
Unisys Corp 7.55 +3.14
United Parcel Service Inc Cl B 101.98 +0.85
United Technologies Corp 99.92 +1.02
UnitedHealth Group Inc 132.57 +1.64
Verizon Communications Inc 49.57 +0.83
Wal-Mart Stores 70.22 +0.99
Walgreen Co 76.06 -0.96
Walt Disney 99.52 +0.31
Wells Fargo & Co 49.21 +1.03
Western Union 19.26 +1.37
Weyerhaeuser Co 31.14 +0.87
Whirlpool Corp 174.25 +4.39
Williams Cos. 22.13 +0.82
Xerox Corp 9.28 +1.75

Zurich (CHF)
ABB Ltd 20.41 +0.69
Actelion 158.60 +0.06
Adecco 59.35 +0.76
CS Group 13.70 +1.11
Geberit 377.50 +0.08
Givaudan 1 944.00 +0.67
Julius Baer 41.50 +0.44
Nestlé 72.95 +0.21
Novartis 77.00 +2.60
Richemont 56.90 -3.48
Roche 247.90 +0.32
SGS Surveillance 2 166.00 +0.60
Swatch 289.60 -2.36
Swiss Re AG 86.15 -0.40
Swisscom 463.00 -2.01
Syngenta 394.70 -0.33
UBS 14.77 +0.27
Zurich Insurance Group 237.10 -0.59

Valeurs de croissance Cours du 24.05.16
Nasdaq (USD)
ACCENTURE CL A 119.12 +2.51
ACTIVISION BLIZZARD 39.03 +3.42
ADOBE SYSTEMS INCORPORATED 99.63 +3.12
AKAMAI TECHNOLOGIES 52.71 +2.77
ALCOA INC 9.43 +1.45
ALPHABET A 720.23 +2.25
ALTERA CORPORATION 53.96 +0.06
AMAZON.COM 704.20 +1.06
AMGEN INC 152.73 +2.29
AON PLC 106.96 +1.71
APACHE CORP 58.24 +1.09
APOLLO GROUP 9.20 +0.22
APPLE INC 97.90 +1.53
APPLIEDMATERIALS 23.49 +2.49
AUTODESK 58.46 +2.65
BAIDU 175.88 +3.60
BED BATH & BEYOND INC 43.05 +1.25
BEST BUY CO INC 30.54 -7.43
BIOGEN IDEC INC 272.95 +3.05
BLACKBERRY LIMITED 6.93 +0.14
BOSTON SCIENTIFIC CORP 22.52 +0.67
BROADCOMCORPORATION 54.67 +0.33
C.H. ROBINSONWORLDWIDE 74.69 +0.44
CA INC 31.46 +1.32
CADENCE DESIGN SYSTEMS 25.21 +3.40
CELGENE CORPORATION 103.69 +2.63
CHECK POINT SOFTWARE TECHNOLOG 86.05 +3.23
CHINA LIFE INSURANCE CO LTD AD 10.79 +2.47
CHINAMOBILE ADS 55.17 +1.45
CHIPOTLEMEXICAN GRILL 457.63 +0.17
CINTAS CORPORATION 94.09 +1.92
CISCO SYSTEMS 28.47 +1.90
CITRIX SYSTEMS 85.89 +2.65
COGNIZANT TECHNOLOGY SOLUTIONS 62.90 +1.88
COMCAST CORPORATION 62.43 +1.00
COSTCOWHOLESALE CORPORATION 142.57 +0.39
DELL INC 13.86 +0.22
DELTA AIR LINES 43.64 +1.61
DENTSPLY INTERNATIONAL INC 61.74 +2.30
DISCOVERY COMMUNICATIONS 26.52 +1.07
DISH NETWORK CORPORATION 46.71 +1.19
DREAMWORKS ANIMATION SKG 40.25 +0.45
DUN& BRADSTREET CORP 122.94 +2.04
EASTMANCHEMICAL CO 73.28 +0.12
EATON CORP PLC 60.39 +0.55
EBAY INC 24.06 +2.56
EDISON INTERNATIONAL 69.90 +0.98
ELECTRONIC ARTS INC 75.35 +2.88
ELI LILLY & CO 74.99 +1.21
ERICSSON 7.70 +1.19
ESTEE LAUDER COS. INC 92.15 +1.54
EXPEDIA 113.16 +2.70
EXPEDITORS INTERNATIONAL OFWA 49.17 +0.94
EXPRESS SCRIPTS HOLDING COMPAN 74.35 +1.98
FACEBOOK 117.70 +1.50
FASTENAL COMPANY 45.70 +1.85
FISERV 104.37 +2.45
FLEXTRONICS INTERNATIONAL LTD 12.48 +0.28
FOSSIL GROUP 26.89 -1.18
GARMIN LTD 41.14 +1.73
GILEAD SCIENCES 86.27 +3.50
GROUPON 3.44 +0.73
H.J. HEINZ COMPANY 72.49 +0.06
HARLEY-DAVIDSON INC 44.52 +1.46
HARMAN INTERNATIONAL INDUSTRIE 76.25 +3.33
HASBRO 86.72 +2.06
IAC/INTERACTIVECORP 50.66 -2.86
INFOSYS LIMITED ADS 18.59 +1.17
INTEL CORPORATION 31.06 +2.71
INTUIT INC 107.24 +2.49
INTUITIVE SURGICAL 638.83 +1.63
INVESCO LIMITED 30.74 +2.90
JUNIPER NETWORKS INC 22.90 +1.82
KELLOGG CO 74.65 +0.30
KIMBERLY-CLARK CORP 126.73 +0.58

KLA-TENCOR CORPORATION 70.99 +1.81
LAM RESEARCH CORPORATION 79.28 +3.20
LAMAR ADVERTISING COMPANY 64.13 +0.98
LEVEL 3 COMMUNICATIONS INC 53.04 +2.00
LIBERTY GLOBAL PLC 36.29 +1.06
LIBERTY INTERACTIVE CORPORATIO 29.93 +6.40
LINEAR TECHNOLOGY CORPORATION 46.99 +3.25
LOGITECH INTERNATIONAL S.A. 15.03 +1.42
MACYS 31.19 -0.35
MANPOWERGROUP 79.45 +2.44
MARRIOTT INTERNATIONAL INC CL 65.38 +0.80
MARVELL TECHNOLOGY GROUP LTD 10.01 +0.81
MATTEL 31.37 +1.16
MAXIM INTEGRATED PRODUCTS 37.48 +2.40
MICROCHIP TECHNOLOGY INCORPORA 49.97 +2.27
MICROSOFT CORPORATION 51.59 +3.12
MOLSON COORS BREWING CO CL B 99.17 +1.97
MONSANTO CO 109.26 +3.08
MONSTER BEVERAGE CORPORATION 150.11 +1.20
MOODYS CORP 97.79 +4.32
MORGAN STANLEY 27.41 +2.16
MOTOROLA SOLUTIONS 69.67 +1.28
NETAPP 25.21 +2.06
NETFLIX 97.89 +3.17
NEWS CORPORATION 28.75 -0.45
NIELSEN HOLDINGS PLC 53.01 +1.49
NII HOLDINGS 2.98 +4.56
NOVATELWIRELESS 2.56 +1.19
NUANCE COMMUNICATIONS 16.54 +1.75
NVIDIA CORPORATION 45.35 +2.14
ORACLE CORP 39.90 +1.81
PACCAR INC 54.17 +1.84
PATTERSON COMPANIES 45.98 +2.09
PATTERSON-UTI ENERGY 17.60 +1.68
PAYCHEX 53.09 +2.61
PAYPAL HOLDINGS 38.92 +2.23
PEABODY ENERGY CORP 2.07 -2.36
PETSMART 82.99 +0.05
PHILLIPS 66 79.71 +2.43
PRICELINE.COM INCORPORATED 1 256.63 +1.55
QUALCOMM INCORPORATED 55.59 +2.62
RALPH LAUREN CORP 93.38 +0.69
RED HAT INC 76.41 +2.14
REYNOLDS AMERICAN INC 50.69 +1.56
ROBERT HALF INTERNATIONAL INC 40.80 +4.56
ROSS STORES 53.37 +1.85
RYANAIR HOLDINGS PLC 82.16 +2.30
SANDISK CORPORATION 76.18 -0.52
SEAGATE TECHNOLOGY. 20.88 +0.38
SEARS HOLDINGS CORPORATION 11.97 +1.35
SIGMA-ALDRICH CORPORATION 139.76 -0.04
SIRIUS XM RADIO INC 3.98 +1.66
SOHU.COM INC 39.90 +1.32
STANLEY BLACK & DECKER 114.46 +1.35
STAPLES 8.48 +2.35
STARBUCKS CORPORATION 55.44 +1.54
SYMANTEC CORPORATION 17.08 +0.98
TELLABS 2.44 +0.00
TESLAMOTORS 217.81 +0.78
TEVA PHARMACEUTICAL INDUSTRIES 51.91 +1.37
THE GOODYEAR TIRE & RUBBER COM 27.90 +3.64
THE NASDAQOMXGROUP 65.62 +3.21
TIFFANY & CO 63.85 -0.17
TRIPADVISOR 66.07 -1.20
TWENTY-FIRST CENTURY FOX 28.83 +1.37
UNISYS CORP 7.55 +3.14
UNITED ONLINE 10.89 +0.37
UNITED PARCEL SERVICE INC CL B 101.98 +0.85
VERISIGN 84.56 +1.59
VERTEX PHARMACEUTICALS INCORPO 88.42 +4.71
WESTERN DIGITAL CORPORATION 42.28 +4.50
WESTERN UNION 19.26 +1.37
WHIRLPOOL CORP 174.25 +4.39
WYNN RESORTS 93.22 +1.90
XILINX 47.45 +5.69
YAHOO! INC 37.53 +2.35
ZYNGA INC 2.56 +0.20

Rendements
Fonds d'Etat de référence à 10 ans
Allemagne 0.1600 0.2000
Belgique 0.5400 0.5500
Japon 0.1000 0.0800
Royaume-Uni 1.4500 1.4700
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Une finale historique
il y a trente­six ans

I ls ne le disent peut­être pas
tous, mais nos 23 Diables Rou­
ges actuels vont à l’Euro avec un
seul objectif : jouer la finale. Jus­
qu’à présent, une seule généra­

tion est parvenue à réaliser cet exploit:
les Diables de 1980.

L’Euro se jouait à huit,
et les vainqueurs des
deux poules de quatre
s’affrontaient dans la fi­
nale. La Belgique du re­
gretté Guy Thys avait
terminé première de sa
poule, après une vic­
toire contre l’Espagne
(2­1) et des nuls contre
l’Angleterre (1­1) et le
pays organisateur, l’Ita­
lie (0­0). En finale, ils se sont inclinés
contre le cours du jeu face à l’inévita­
ble Allemagne (2­1) avec son bourreau
et ex­Standardman Hrubesch.

Trente­six ans plus tard, nous avons
réuni les héros de 1980 pour revivre
ces moments historiques et déterrer
les anecdotes les plus croustillantes.
Lieu du rendez­vous: le restaurant
“Rooden Scilt” à Erps­Kwerps, l’éta­
blissement préféré d’Eddy Merckx, un
autre grand champion.

De la sélection de vingt joueurs, qua­
torze ex­Diables ont pu se libérer pour
revoir leurs copains d’antan. Parmi
eux, celui qui a réussi la plus grande
carrière comme entraîneur, Eric Ge­
rets.

Le Lion de Rekem était très tôt au
rendez­vous (mais après celui qui était
capitaine en 1980, Julien Cools), en­
thousiaste à l’idée de revoir ses potes.
Habillé classe comme toujours, Gerets
a embrassé tout le monde avec un
grand sourire. Et il a rassuré tous ceux
qui lui chuchotaient dans l’oreille, sa­
chant qu’il avait eu une petite hémor­
ragie cérébrale en 2013: “Et alors, Eric,
la santé?”

Pfaff/Custers, la réconciliation
Autre présence remarquée, celle du

gardien légendaire Jean­Marie Pfaff.
Après le succulent dîner, Pfaff a recollé
les morceaux avec son ancien rival,

Theo Custers. Les deux ne pouvaient
pas se supporter et ne s’étaient jamais
réconciliés en trente­six ans.

Devenu homme d’affaires, Pfaff s’est
adressé aux photographes avant de
rentrer chez lui, peu avant minuit.

“Quid du droit à l’image
pour nos photos?, bla­
guait­il. Ou est­ce qu’on
aurait dû inviter Kom­
pany pour cela?”

Le seul francophone
présent à Erps­Kwerps
était le sympathique
Michel Renquin. “Maar
ik spreek Nederlands!”,
insistait­il, après avoir
fait la bise à ses amis.
Parmi eux, les hommes

du tournoi, Wilfried Van Moer et Jan
Ceulemans.

“J’ai fait 120 kilomètres à vélo”, expli­
quait le grand Jan, encore aussi affûté
qu’en 1980. “120 kilomètres? Quand
même pas en une journée?”, lui deman­
dait François Vander Elst, auteur de
deux buts en Ecosse dans le match qui
avait qualifié la Belgique pour l’Euro.

Vandereycken, l’absent
Bref, les absents avaient tort. Parmi

eux, l’ancien entraîneur fédéral René
Vandereycken, qui refuse d’être mé­
diatisé depuis son limogeage en
avril 2009. “Tiens, René n’est pas là?”,
était la remarque cynique de plusieurs
anciens équipiers de “VDE”.

Michel Preud’homme, qui était troi­
sième gardien, a tout fait pour être
présent, malgré ses obligations avec
Bruges, mais a dû annuler en toute
dernière minute. Pendant plus de
quatre heures, les quatorze ont ra­
conté leur tournoi, rigolé et pris plaisir
à se revoir. Et surtout, ils ont insisté
combien leur prestation était unique.

“On parle toujours du Mondial 1986,
mais cette campagne 1980 était
meilleure, concluait Jan Ceulemans.
Est­ce que la Belgique actuelle terminerait
première dans une poule avec l’Italie, l’An­
gleterre et l’Espagne? Je n’en suis pas si sûr
que cela.”

C. F. et Y. T.

La génératio n 2016 devra
s’inspirer du millésime 1980

l Lors de l’Euro 1980 en Italie,
les Diables Rouges avaient atteint la finale,
perdue de justesse face à l’Allemagne.

l Trente-six ans plus tard, quatorze
des héros de jadis se sont donné
rendez-vous. Entre émotions et souvenirs.

l Selon des médias américains, Romelu
Lukaku jouera à Chelsea la saison prochaine.

Quatorze des Diables Rouges de 1980,
identifiés ici par leur numéro de dossard à

l’époque, se sont donné rendez-vous le
temps d’une soirée. IP
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Le parcours des Belges à l’Euro 1980

Phase de poule
Belgique – Angleterre 1-1
27e Wilkins (0-1), 30e Ceulemans (1-1).
Espagne – Belgique 1-2
17e Gerets (0-1), 36e Quini (1-1), 65e Cools (1-2).
Italie – Belgique 0-0

Finale
Allemagne – Belgique 2-1
10e Hrubesch (1-0), 72e Vandereycken
sur pen (1-1), 89e Hrubesch (2-1).

1. Théo Custers (65 ans)
Ex-coach des gardiens
des Diables, il vend des tuiles

En 1980. Antwerp. 0 minute de jeu.

Après une vie mouvementée,
Custers travaille pour une firme de tuiles.
Il y a exactement dix ans, il était coach
des gardiens en équipe nationale.

2. Eric Gerets (62 ans)
Retraité et fidèle
supporter du Standard

En 1980. Standard. 360 minutes de jeu.

Après une petite hémorragie cérébrale,
il a mis un terme à son incroyable carrière
comme coach. Il a dû décliner l’offre
du Standard. Il est – avec Van Moer –
un fidèle supporter du Standard.

4. Walter Meeuws (64 ans)
Candidat entraîneur à l’étranger

En 1980. Club Bruges. 360 minutes de jeu.

Depuis son départ de Wadi Degla en 2012,
où il a failli mourir dans un accident de bus,
il est sans club. Il veut relancer sa carrière,
mais plutôt à l’étranger qu’en Belgique.

3. Luc Millecamps (64 ans)
Prépensionné,
retraité en septembre

En 1980.Waregem. 360minutes de jeu.

L’agréable Waregemois est resté comptable
pendant le reste de sa carrière. Actuellement
prépensionné, il prend définitivement
sa retraite en septembre.

5. Michel Renquin (60 ans)
Coach à Rochefort en P1

En 1980. Standard. 360 minutes de jeu.

L’ex-Rouche (et Anderlechtois),
qui a poursuivi sa carrière comme joueur
et coach en Suisse, est actuellement coach
de Rochefort, en P1 luxembourgeoise.
Il habite Liège.

6. Julien Cools (69 ans)
Dans le staff des U19 de Verheyen

En 1980. Beerschot. 360minutes de jeu.

Il est encore toujours actif à l’Union Belge,
vu qu’il fait partie du staff des U19
de Gert Verheyen.

8. Wilfried VanMoer
(71 ans)
Retraité et supporter du Standard

En 1980. Beringen. 306minutes de jeu.

Il est depuis plusieurs années
un des supporters les plus fidèles
des matches à domicile du Standard.

9. Swat Van der Elst (61 ans)
Gérant d’une salle de snooker

En 1980. New York Cosmos.
360 minutes de jeu.

Le frère de Leo gère depuis 28 ans une salle
de snooker à Opwijk. Le buteur d’Anderlecht
n’a plus jamais travaillé dans le foot.

“On parle toujours du
Mondial 1986,mais
cette campagne 1980
étaitmeilleure. Est­ce
que la Belgique actuelle
terminerait première
dans une poule avec
l’Italie, l’Angleterre et
l’Espagne? Je n’en suis
pas si sûr que cela.”

JAN CEULEMANS

“Quid du droit à
l’image pour nos
photos? Ou est­ce
qu’on aurait dû
inviter Kompany
pour cela?”

JEAN-MARIE PFAFF

15. René Verheyen (64 ans)
Retraité

En 1980. Lokeren. 50 minutes de jeu.

L’ancien T2 du Club Bruges n’est plus dans
le football. Il est retraité. Son dernier club
comme T1 était Deinze, entre 2007 et 2009.
“Je fais du vélo et travaille
dans le jardin”, dit-il.

14. Gérard Plessers (57 ans)
Ouvrier à Lommel

En 1980. Standard. 0 minute de jeu.

Le gentil Limbourgeois qui avait été
transféré du Standard à Hambourg travaille
comme ouvrier à Lommel. Dans le passé,
il avait notamment coaché Turnhout.

13. Maurice Martens
(69 ans)
Gérant d’un magasin de sport

En 1980. RWDM. 0 minute de jeu.

Après l’arrêt de sa carrière au RWDM,
en 1983, le Soulier d’Or 1973 a continué
à gérer un magasin de sport à Alost.

12. Jean-Marie Pfaff (62 ans)
Le Bekende Vlaming n°1
donne des conférences

En 1980. Beveren. 360 minutes de jeu

Le plus médiatisé des Diables est
le Bekende Vlaming n°1, le plus connu
des Flamands connus. Il donne
des conférences – surtout en Allemagne –
pour expliquer la réussite de sa carrière.

11. Jan Ceulemans (59 ans)
Candidat entraîneur

En 1980. Club Bruges. 360 minutes de jeu.

Son dernier club était Deinze (D2), entre
janvier 2015 et juin 2015. Depuis lors,
l’ex-coach de Westerlo fait beaucoup de vélo.

10. Erwin Vandenbergh
(57 ans)
Candidat entraîneur d’attaquants

En 1980. Lierse. 184 minutes de jeu.

Depuis qu’il a entraîné les jeunes à Westerlo,
il n’a plus de club. Il aimerait pourtant
entraîner des attaquants mais Anderlecht
a dit non. Son fils, Kevin, a signé à Aarschot,
en P2.
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Le parcours des Belges à l’Euro 1980

Phase de poule
Belgique – Angleterre 1-1
27e Wilkins (0-1), 30e Ceulemans (1-1).
Espagne – Belgique 1-2
17e Gerets (0-1), 36e Quini (1-1), 65e Cools (1-2).
Italie – Belgique 0-0

Finale
Allemagne – Belgique 2-1
10e Hrubesch (1-0), 72e Vandereycken
sur pen (1-1), 89e Hrubesch (2-1).

4. Walter Meeuws (64 ans)
Candidat entraîneur à l’étranger

En 1980. Club Bruges. 360 minutes de jeu.

Depuis son départ de Wadi Degla en 2012,
où il a failli mourir dans un accident de bus,
il est sans club. Il veut relancer sa carrière,
mais plutôt à l’étranger qu’en Belgique.

3. Luc Millecamps (64 ans)
Prépensionné,
retraité en septembre

En 1980.Waregem. 360minutes de jeu.

L’agréable Waregemois est resté comptable
pendant le reste de sa carrière. Actuellement
prépensionné, il prend définitivement
sa retraite en septembre.

5. Michel Renquin (60 ans)
Coach à Rochefort en P1

En 1980. Standard. 360 minutes de jeu.

L’ex-Rouche (et Anderlechtois),
qui a poursuivi sa carrière comme joueur
et coach en Suisse, est actuellement coach
de Rochefort, en P1 luxembourgeoise.
Il habite Liège.

6. Julien Cools (69 ans)
Dans le staff des U19 de Verheyen

En 1980. Beerschot. 360minutes de jeu.

Il est encore toujours actif à l’Union Belge,
vu qu’il fait partie du staff des U19
de Gert Verheyen.

8. Wilfried VanMoer
(71 ans)
Retraité et supporter du Standard

En 1980. Beringen. 306minutes de jeu.

Il est depuis plusieurs années
un des supporters les plus fidèles
des matches à domicile du Standard.

9. Swat Van der Elst (61 ans)
Gérant d’une salle de snooker

En 1980. New York Cosmos.
360 minutes de jeu.

Le frère de Leo gère depuis 28 ans une salle
de snooker à Opwijk. Le buteur d’Anderlecht
n’a plus jamais travaillé dans le foot.

13. Maurice Martens
(69 ans)
Gérant d’un magasin de sport

En 1980. RWDM. 0 minute de jeu.

Après l’arrêt de sa carrière au RWDM,
en 1983, le Soulier d’Or 1973 a continué
à gérer un magasin de sport à Alost.

12. Jean-Marie Pfaff (62 ans)
Le Bekende Vlaming n°1
donne des conférences

En 1980. Beveren. 360 minutes de jeu

Le plus médiatisé des Diables est
le Bekende Vlaming n°1, le plus connu
des Flamands connus. Il donne
des conférences – surtout en Allemagne –
pour expliquer la réussite de sa carrière.

11. Jan Ceulemans (59 ans)
Candidat entraîneur

En 1980. Club Bruges. 360 minutes de jeu.

Son dernier club était Deinze (D2), entre
janvier 2015 et juin 2015. Depuis lors,
l’ex-coach de Westerlo fait beaucoup de vélo.

10. Erwin Vandenbergh
(57 ans)
Candidat entraîneur d’attaquants

En 1980. Lierse. 184 minutes de jeu.

Depuis qu’il a entraîné les jeunes à Westerlo,
il n’a plus de club. Il aimerait pourtant
entraîner des attaquants mais Anderlecht
a dit non. Son fils, Kevin, a signé à Aarschot,
en P2.
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Romelu Lukaku
vers Chelsea;
Januzaj au Kosovo
n C’est la chaîne ESPN
qui le prétend: le club d’Eden
Hazard aurait déjà fait une offre.

C’est la chaîne de télévision amé­
ricaine ESPN qui le prétend, se
basant sur une source proche

de Romelu Lukaku: il aurait choisi son
prochain club et ce sera Chelsea.

L’information ne nous a pas été confir­
mée, mais semble probable. En effet, le
nouvel agent de Lukaku, Mino Raiola, a
déjà travaillé avec les ex­
clubs d’Antonio Conte,
le nouveau coach de
Chelsea. Le club d’Eden
Hazard aurait déjà fait
une offre à Everton. Le
prix de Lukaku avoisine
les 80 millions d’euros.

Samedi, Lukaku a dé­
claré qu’il avait déjà pris
sa décision mais qu’il la
gardait pour lui. Pour
Lukaku, ce serait le grand retour vers le
club où il a connu la seule saison pourrie
de sa carrière, en 2011­2012, vu qu’il
n’a presque pas quitté le banc. Malgré
tout, Chelsea a toujours été le club de
son cœur.

Il y a deux ans, Everton avait payé
35 millions à Chelsea. Cette saison, il a
inscrit 25 buts, toutes compétitions
confondues, mais Everton n’a terminé

que 12e. Chelsea a terminé 10e mais vise
évidemment le titre.

Ciman est arrivé à Lausanne
Michy Batshuayi et Thomas Vermae­

len ont pu s’entraîner dès mardi matin.
La séance a été rassurante pour le défen­
seur du Barça. “Il a eu une bonne discus­
sion avec Marc Wilmots lundi soir et on l’a
retrouvé très frais sur le terrain”, précisait
Vital Borkelmans. Après un long voyage
depuis le Canada qui a, en plus, pris un
peu de retard, Laurent Ciman était éga­
lement de retour dans le groupe.

La défense reste la grande interroga­
tion du staff. “On espère
que Vermaelen pourra
jouer samedi contre la
Suisse”, précisait Borkel­
mans. A ses côtés, on
pourrait retrouver
Boyata, seul rescapé dans
l’axe mais lui aussi n’est
pas encore à 100 %. A
peine arrivé, Ciman de­
vra donc se tenir prêt.
Lombaerts, lui, est “out”

pour cette rencontre tandis que De­
nayer sera arrivé seulement la veille
après la finale de Coupe en Turquie. Le
forfait définitif d’Engels a aussi été con­
firmé.

Enfin, selon Eroll Salihu, le secrétaire
général de la Fédération kosovare, Ad­
nan Januzaj a donné son accord pour re­
présenter le Kosovo.

Y.T.

“On espère
que Vermaelen
pourra jouer
samedi

contre la Suisse.”
VITAL BORKELMANS

Divock Origi, fast and serious
n L’attaquant, qui avait pris le train du Mondial
de justesse, brille tant par son intelligence
que par son jeu de pied.

Q uand vous voulez retracer le parcours de Divock
Origi, contacter Fernando Da Cruz est une étape in­
contournable. L’ex­coach du RMP était “scout” pour
le Losc lorsque le club français l’a recruté à Genk

(en 2010), avant de devenir son premier entraîneur
en U19, dès la saison suivante.

“Mon premier contact avec lui remonte à ses 14 ans, quand
j’ai commencé à l’observer à Genk. C’était un joueur très élé­
gant, doté d’une technique largement au­dessus de la
moyenne et qui faisait des différences sur le plan individuel.
Aujourd’hui encore, c’est le joueur le plus fort que j’ai scouté”,
dévoile tout de go ce passionné, aujourd’hui à nouveau re­
cruteur pour le Losc.

Pour le compter dans ses rangs, le club a d’abord dû le
convaincre de passer par son centre de formation, à Lu­
chin, plutôt que de fuir directement vers un grand club :
“Des clubs du big four anglais le suivaient de près.” Mais voilà,
à 15 ans, Origi était non seulement un joueur très promet­
teur mais aussi un bon élève. Le voir poursuivre un cursus
scolaire sérieux était donc important aux yeux de son en­
tourage. Et c’est tout naturellement que ce natif d’Anvers a
appris le français très rapidement, une fois qu’il eut posé
ses valises à Luchin.

Nolan Mbemba, lui aussi né en 1995, est arrivé à Lille en
même temps que Divock Origi. Il se souvient : “J’ai essayé de
l’aider un peu car il ne comprenait pas le français durant les
premières semaines, c’est un peu comme ça qu’on est devenu
amis.” Et d’ajouter : “Dès les U19, on sentait qu’il était cos­
taud, qu’il avait de grandes qualités athlétiques et qu’il était
très à l’aise techniquement malgré sa grande taille, ce qui est
rare. On savait tous que son parcours était déjà tracé. Il fallait
juste qu’il soit sérieux et qu’il ne fasse pas le con.”

Pressé, mais raisonnable
En plus d’un programme chargé à Luchin, l’ancien Gen­

kois devait composer avec la frustration de ne pas pouvoir
jouer de matches. Il a en effet dû attendre ses 16 ans pour
valider son transfert international et entrer en ligne de
compte pour les compétitions de jeunes.

C’est donc lors de sa deuxième saison au Losc qu’il joue
ses premiers matches en U19 sous Fernando Da Cruz. “Les
choses étaient claires : il devait faire ce qu’il fallait pour fran­
chir rapidement cette étape, détaille son coach de l’époque. Il
a bien compris le message car Divock est quelqu’un de très in­
telligent et il a mis toutes les chances de son côté… Sans non
plus vouloir brûler les étapes. Son projet de carrière était bien
ficelé dès le départ, en accord avec son entourage.”

Dès la saison suivante, le Belge se retrouvait en CFA (la
4e division française), dans l’équipe réserves chapeautée
par Rachid Chihab. Celui qui est aussi passé par le poste de
T1 au RMP se souvient : “C’est vraiment quelqu’un qui peut
évoluer sur tous les fronts de l’attaque mais dans un premier
temps, il jouait sur le flanc. Cela permettait d’enrichir sa cul­
ture tactique, de l’obliger à faire des efforts et contre­efforts
dans un couloir. Il était important dans ce processus de post­
formation d’agrandir son registre. Les grands points de tra­
vail avec lui étaient les reconversions défensives, le pressing,
les transitions… Tout en augmentant son volume de jeu et en
forgeant son mental.”

Forger un mental, Rachid Chihab sait le faire. L’homme
est souvent désigné comme étant celui qui sort les jeunes
joueurs de leur confort pour les préparer aux exigences du
haut niveau. Anice Badri, grand artisan du maintien du
RMP cette saison, était en CFA lilloise en même temps
qu’Origi : “C’est important d’avoir un coach comme lui, pour
nous apprendre le sérieux et la rigueur. Je pense qu’il a pu in­
fluencer la carrière de Divock encore plus que la mienne car

moi, je n’ai joué sous ses ordres qu’à 20 ans mais Divock
était plus jeune. Personnellement, j’ai beaucoup progressé
avec Rachid Chihab et je le ressens encore aujourd’hui, sans
l’ombre d’un doute.”

Un planning respecté
Les circonstances ont ensuite fait que Divock a été très

vite appelé chez les pros, dès le mois de février 2013,
alors qu’il n’en était qu’à sa première saison en CFA. Ra­
chid Chihab s’en souvient : “Le tapis rouge ne lui était pas
pour autant déroulé, il devait encore provoquer les choses
et se faire une place. Il a eu le mérite de bien monter au jeu
et de marquer pour sa première (NdlR : contre Troyes)
donc ça l’a aidé, mais il faut alors se méfier que le joueur ne
croie pas trop vite qu’il a réussi, la confirmation est impor­
tante.”

L’étape suivante était donc de “se faire une place dans la
durée chez les pros et y bousculer la hiérarchie”, analyse
celui qui est aussi le responsable du centre de formation
lillois. Ces dernières étapes du plan de (la jeune) carrière
de Divock étaient franchies lors de la saison 2013­2014,
respectant à la lettre le planning qui avait été établi lors
de son arrivée, trois ans plus tôt.

Une saison 2013­2014 qui allait se terminer par un
quart de finale au Mondial…

Nicolas Christiaens

“On savait tous
que son parcours
était déjà tracé.
Il fallait juste

qu’il soit sérieux
et qu’il ne fasse
pas le con.”
NOLAN MBEMBA

Ancien coéquipier de Divock
Origi à Lille.

Blessé à la cheville, Divock Origi en est à sa quatrième semaine de rééducation.
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Divock Origi, fast and serious
n L’attaquant, qui avait pris le train du Mondial
de justesse, brille tant par son intelligence
que par son jeu de pied.

Q uand vous voulez retracer le parcours de Divock
Origi, contacter Fernando Da Cruz est une étape in­
contournable. L’ex­coach du RMP était “scout” pour
le Losc lorsque le club français l’a recruté à Genk

(en 2010), avant de devenir son premier entraîneur
en U19, dès la saison suivante.

“Mon premier contact avec lui remonte à ses 14 ans, quand
j’ai commencé à l’observer à Genk. C’était un joueur très élé­
gant, doté d’une technique largement au­dessus de la
moyenne et qui faisait des différences sur le plan individuel.
Aujourd’hui encore, c’est le joueur le plus fort que j’ai scouté”,
dévoile tout de go ce passionné, aujourd’hui à nouveau re­
cruteur pour le Losc.

Pour le compter dans ses rangs, le club a d’abord dû le
convaincre de passer par son centre de formation, à Lu­
chin, plutôt que de fuir directement vers un grand club :
“Des clubs du big four anglais le suivaient de près.” Mais voilà,
à 15 ans, Origi était non seulement un joueur très promet­
teur mais aussi un bon élève. Le voir poursuivre un cursus
scolaire sérieux était donc important aux yeux de son en­
tourage. Et c’est tout naturellement que ce natif d’Anvers a
appris le français très rapidement, une fois qu’il eut posé
ses valises à Luchin.

Nolan Mbemba, lui aussi né en 1995, est arrivé à Lille en
même temps que Divock Origi. Il se souvient : “J’ai essayé de
l’aider un peu car il ne comprenait pas le français durant les
premières semaines, c’est un peu comme ça qu’on est devenu
amis.” Et d’ajouter : “Dès les U19, on sentait qu’il était cos­
taud, qu’il avait de grandes qualités athlétiques et qu’il était
très à l’aise techniquement malgré sa grande taille, ce qui est
rare. On savait tous que son parcours était déjà tracé. Il fallait
juste qu’il soit sérieux et qu’il ne fasse pas le con.”

Pressé, mais raisonnable
En plus d’un programme chargé à Luchin, l’ancien Gen­

kois devait composer avec la frustration de ne pas pouvoir
jouer de matches. Il a en effet dû attendre ses 16 ans pour
valider son transfert international et entrer en ligne de
compte pour les compétitions de jeunes.

C’est donc lors de sa deuxième saison au Losc qu’il joue
ses premiers matches en U19 sous Fernando Da Cruz. “Les
choses étaient claires : il devait faire ce qu’il fallait pour fran­
chir rapidement cette étape, détaille son coach de l’époque. Il
a bien compris le message car Divock est quelqu’un de très in­
telligent et il a mis toutes les chances de son côté… Sans non
plus vouloir brûler les étapes. Son projet de carrière était bien
ficelé dès le départ, en accord avec son entourage.”

Dès la saison suivante, le Belge se retrouvait en CFA (la
4e division française), dans l’équipe réserves chapeautée
par Rachid Chihab. Celui qui est aussi passé par le poste de
T1 au RMP se souvient : “C’est vraiment quelqu’un qui peut
évoluer sur tous les fronts de l’attaque mais dans un premier
temps, il jouait sur le flanc. Cela permettait d’enrichir sa cul­
ture tactique, de l’obliger à faire des efforts et contre­efforts
dans un couloir. Il était important dans ce processus de post­
formation d’agrandir son registre. Les grands points de tra­
vail avec lui étaient les reconversions défensives, le pressing,
les transitions… Tout en augmentant son volume de jeu et en
forgeant son mental.”

Forger un mental, Rachid Chihab sait le faire. L’homme
est souvent désigné comme étant celui qui sort les jeunes
joueurs de leur confort pour les préparer aux exigences du
haut niveau. Anice Badri, grand artisan du maintien du
RMP cette saison, était en CFA lilloise en même temps
qu’Origi : “C’est important d’avoir un coach comme lui, pour
nous apprendre le sérieux et la rigueur. Je pense qu’il a pu in­
fluencer la carrière de Divock encore plus que la mienne car

moi, je n’ai joué sous ses ordres qu’à 20 ans mais Divock
était plus jeune. Personnellement, j’ai beaucoup progressé
avec Rachid Chihab et je le ressens encore aujourd’hui, sans
l’ombre d’un doute.”

Un planning respecté
Les circonstances ont ensuite fait que Divock a été très

vite appelé chez les pros, dès le mois de février 2013,
alors qu’il n’en était qu’à sa première saison en CFA. Ra­
chid Chihab s’en souvient : “Le tapis rouge ne lui était pas
pour autant déroulé, il devait encore provoquer les choses
et se faire une place. Il a eu le mérite de bien monter au jeu
et de marquer pour sa première (NdlR : contre Troyes)
donc ça l’a aidé, mais il faut alors se méfier que le joueur ne
croie pas trop vite qu’il a réussi, la confirmation est impor­
tante.”

L’étape suivante était donc de “se faire une place dans la
durée chez les pros et y bousculer la hiérarchie”, analyse
celui qui est aussi le responsable du centre de formation
lillois. Ces dernières étapes du plan de (la jeune) carrière
de Divock étaient franchies lors de la saison 2013­2014,
respectant à la lettre le planning qui avait été établi lors
de son arrivée, trois ans plus tôt.

Une saison 2013­2014 qui allait se terminer par un
quart de finale au Mondial…

Nicolas Christiaens

“On savait tous
que son parcours
était déjà tracé.
Il fallait juste

qu’il soit sérieux
et qu’il ne fasse
pas le con.”
NOLAN MBEMBA

Ancien coéquipier de Divock
Origi à Lille.



© S.A. IPM 2016. Toute représentation ou reproduction, même partielle, de la présente publication, sous quelque forme que ce soit, est interdite sans autorisation préalable et écrite de l'éditeur ou de ses ayants droit.

Sports Tennis - Roland Garros

40 La Libre Belgique - mercredi 25 mai 2016 41mercredi 25 mai 2016 - La Libre Belgique

Darcis s’offre un rendez­vous avec le maître
n Il a profité d’un premier tour
ouvert pour s’offrir un duel
face à Djokovic.

Steve Darcis a levé les yeux au ciel pour dédicacer ce succès à Julien Hoferlin, trop tôt disparu.
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Entretien Carole Bouchard
Envoyée spéciale en France

V ictorieux du modeste Marsel
Ilhan sur le score de 6­3, 6­4,
6­0, Steve Darcis s’est offert un

duel de gala qui l’opposera, au
deuxième tour, au n°1 mondial No­
vak Djokovic.

Quel sens a pris cette vic-
toire vu le contexte ?
Je suis très content. Je
savais que c’était un
match à ma portée. Il ne
fallait pas le sous­esti­
mer : c’est un joueur
dangereux, qui revient
aussi de blessures. Je
suis content d’avoir fait
le travail. Gagner en
trois sets, c’est top. Je
n’ai pas trop puisé dans
les réserves. C’est une bonne nou­
velle.

En plus, cela vous offre la perspective
d’un pétillant duel contre Novak Djoko-
vic…
J’aurais préféré être dans une autre
partie de tableau, mais ce sera comme
ça ! Ce sera un supermatch, sur un
beau terrain. C’est pour ça qu’on joue
au tennis, qu’on a commencé. Le fait
de jouer le n°1 mondial, c’est fabu­
leux. J’avais dit que je repartirais de
Roland­Garros sans regret, je vais tout
donner et on verra. On ne sait jamais.
Il n’est pas trop facile à battre quand
on voit ses derniers résultats. Mais ce

sera fabuleux. A moi de me transcen­
der. Des surprises, ça arrive.

Quand on voit Djokovic, Rafael Nadal,
Roger Federer, Andy Murray et peut-être
Stan Wawrinka. C’est lui le plus impres-
sionnant de tous ?
Il suffit de regarder les résultats des
deux ou trois dernières années. C’est
lui qui est de loin le plus solide, le plus
fort, le plus difficile à battre. C’est
pour cela qu’il est n°1 mondial et qu’il
est difficile à déloger. Je n’ai pas de
joueur favori. C’est juste pour l’ins­
tant le meilleur joueur du monde.
J’avais une idole : Pete Sampras. Main­
tenant, je n’ai plus vraiment d’idole :

ce serait un peu con de
ma part de dire que je
suis fan de Djokovic
alors que je vais être face
à lui.

Comment joue-t-on une
personne qui ne rate pres-
que pas de balles ?
C’est chaque fois com­
pliqué. On n’a tellement
pas l’habitude de jouer
de tels joueurs. Des Top

10, on n’en joue pas toutes les semai­
nes. C’est compliqué. On sent qu’il y a
une différence de rythme. Il y a moins
de fautes, plus de solidité, plus de
longs échanges. Ce sera à moi d’es­
sayer de tenter quelque chose. Si je
reste trois mètres derrière en atten­
dant qu’il fasse la faute, je risque de
ne pas prendre beaucoup de points. Il
faudra tenter et aller les chercher.
Pourquoi pas y croire même en sa­
chant que ce sera compliqué ?

Vous avez vécu des moments difficiles
ces derniers mois : les blessures, le dé-
cès de Julien Hoferlin. On vous voit lever
les yeux au ciel et faire un signe à la fin :

avez-vous l’impression qu’il veille
sur vous ?
J’espère. Je pense tous les jours à
lui, lors de l’entraînement, en
match. Je pense tout le temps à sa
famille. Je suis resté en contact,
j’ai des nouvelles tous les jours. Ce
n’est pas facile qu’il ne soit pas là,
de ne pas lui envoyer un message
la veille des matches pour savoir
comment le joueur joue. Ce sont
des moments compliqués. Je me
dois pour ma famille, lui, mes
proches et moi de faire le maxi­
mum. Et c’est ce que j’essaie de
faire.

Il faut se méfier d’un Murray énervé
Andy Murray a mis deux jours pour battre Radek Stepa­
nek, 37 ans, sur le score de 3­6, 3­6, 6­0, 6­3, 7­5. L’Ecos­
sais, qui reviendra dès ce mercredi, est passé par toutes les
couleurs. Murray est même passé à deux points de la
défaite. A 4­5 sur son service dans le cinquième set, le n°2
mondial était en plein dans la zone rouge.

Revenu à 4­2 dans le quatrième set sur ce court Cha­
trier, il avait eu la mauvaise surprise de voir que ce diable
de Tchèque avait, en une nuit, retrouvé ses jambes et sa
flamboyance.

Contraint de partir dans une guerre des nerfs et des
variations face au joueur de 37 ans, “Muzz” a eu le soula­
gement de voir son rival passer à travers son jeu de service
à 5­5 et a pu enfin boucler l’affaire. La double faute sur la
première balle de match ne lui aura donc pas coûté cher.

Le récent vainqueur du Masters 1000 de Rome n’a pas
caché que ce premier tour disputé sur deux jours avait été
dur à vivre. “Aujourd’hui, j’étais stressé. Ce n’est jamais facile
de jouer un match qui s’étale sur deux jours, notamment
lorsque vous finissez la veille alors qu’il reste un ou deux sets à

jouer. J’étais un peu sur la défensive : c’était très difficile. Tout
le monde s’attend à ce que je gagne… Mais j’avais un adver­
saire avec un jeu peu orthodoxe. Donc, c’était très délicat.”

“Amélie et moi, nous avons une relation très sympathique”
L’Ecossais devrait avoir un match plus tranquille au

deuxième tour face au Français Mathias Bourgue. En
attendant, il a quand même tenu à remettre les choses au
point après avoir lu ici et là qu’Amélie Mauresmo avait
mis fin à leur collaboration car elle ne supportait plus son
comportement sur le court.

“Amélie et moi, nous avons une relation très sympathique.
Moi, avant le tournoi, j’avais donné une interview, mais
c’était avant qu’Amélie ne fasse ces commentaires et là,
j’entends depuis deux jours que j’ai riposté et que nous nous
sommes séparés en mauvais termes : ce n’est pas vrai. Les
gens ont dit qu’on avait arrêté de collaborer ensemble en
raison de mon comportement, mais ce n’est pas vrai du tout.”

Attention à un Murray énervé.
C.B.

Le flop
Titrée à l’Open d’Australie,

Angelique Kerber a fait long feu à Paris.
Titrée à Stuttgart, mais pas en forme depuis
lors, et avec une préparation pour Roland-

Garros perturbée par une blessure,
l’Allemande a été sortie par la Néerlandaise

Kiki Bertens (6-2, 3-6, 6-3).

Résultats

Simple messieurs
1er tour: Djokovic (Srb/n°1) bat Lu (Tpe) 6-4, 6-1,
6-1; Darcis bat Ilhan (Tur) 6-3, 6-4, 6-0; Bedene
(G-B) bat Melzer (Aut) 4-6, 6-3, 6-4, 6-4; Carreño
(Esp) bat Delbonis (Arg/n°31) 7-6 (3), 6-7 (4), 6-4,
6-4; Tomic (Aus/n°20) bat Baker (USA) 6-3, 6-4,
6-4; Coric (Cro) bat Fritz (USA) 6-3, 6-1, 6-3;
Bautista (Esp/n°14) bat Tursunov (Rus) 6-3, 6-3, 6-1;
Ferrer (Esp/n°11) bat Donskoy (Rus) 6-1, 6-2, 6-0;
Mónaco (Arg) bat Istomin (Ouz) 3-6, 6-4, 6-3, 7-5;
Estrella (Dom) bat Marchenko (Ukr) 7-5, 6-4, 6-3;
López (Esp/n°21) bat Fabbiano (Ita) 6-4, 6-4, 3-6,
6-2; Cuevas (Uru/n°25) bat Kamke (All) 3-6, 6-2,
6-3, 7-6 (4); Halys (Fra) bat Chung (Cor) 6-1, 6-4,
6-4; Jaziri (Tun) bat Mayer (All) 6-4, 3-6, 6-1, 6-2;
Berdych (Tch/n°7) bat Pospisil (Can) 6-3, 6-2, 6-1;
Nadal (Esp/n°4) bat Groth (Aus) 6-1, 6-1, 6-1; Bagnis
(Arg) bat De Schepper (Fra) 6-0, 6-2, 7-6 (2);
Granollers (Esp) bat Fognini (Ita/n°32) 7-5, 6-4, 6-3;
Robert (Fra) bat Anderson (AfS/n°18) 6-4, 6-2, 1-6,
7-5; García-López (Esp) bat de Bakker (P-B) 6-4,
6-4, 5-7, 7-6 (3); Thiem (Aut/n°13) bat Cervantes
(Esp) 3-6, 6-2, 7-5, 6-1; Berlocq (Arg) bat Lorenzi
(Ita) 6-3, 6-0, 6-2; Veselý (Tch) bat Ram (USA) 6-4,
6-4, 6-7 (5), 6-0; Almagro (Esp) bat Kohlschreiber
(All/n°24) 5-7, 6-2, 6-2, 6-4; Sousa (Por/n°26) bat
Dzumhur (BiH) 2-6, 7-6 (8), 6-4, 7-5; Gulbis (Let) bat
Seppi (Ita) 6-3, 7-5, 6-4; Baghdatis (Chy) bat Muller
(Lux) 7-5, 6-4, 6-1; Tsonga (Fra/n°6) bat Struff (All)
6-3, 6-4, 6-4; Pouille (Fra/n°29) bat Benneteau (Fra
6-3, 4-6, 6-4, 7-6 (4); Isner (USA/n°15) bat Millman
(Aus) 6-7 (4), 7-6 (12), 7-6 (7), 7-5; Murray (G-B/n°2)
bat Stepánek (Tch) 3-6, 3-6, 6-0, 6-3, 7-5, Goffin
(n°12) bat Barrere 6-3, 6-3, 6-4; Mathieu (Fra) bat
Giraldo 6-4, 6-7, 6-4, 1-6, 6-3.

Simple dames
1er tour: Babos (Hon) bat Crawford (USA) 6-4, 6-0;
Mladenovic (Fra/n°26) bat Schiavone (Ita) 6-2, 6-4;
Svitolina (Ukr/n°18) bat Cirstea (Rou) 6-1, 6-3;
Townsend (USA) bat Hesse (Fra) 6-2, 6-1; Allertová
(Tch) bat Nara (Jpn) 7-5, 3-6, 0-2 (ab); Ivanovic
(Srb/n°14) bat Dodin (Fra) 6-0, 5-7, 6-2; Suárez
(Esp/n°12) bat Siniaková (Tch) 6-2, 4-6, 6-2; Wang
(Chn) bat Andrianjafitrimo (Fra) 6-0, 6-0; Konjuh
(Cro) bat Rodionova (Aus) 6-2, 6-3; Cibulková
(Svk/n°22) bat Zheng (Chn) 6-3, 6-1; Petkovic
(All/n°28) bat Robson (G-B) 6-2, 6-2; Putintseva
(Kaz) bat Wozniak (Can) 6-1, 6-1; Sevastova (Let)
bat Vickery (USA) 6-2, 6-2; Knapp (Ita) bat Azarenka
(Blr/n°5) 6-3, 6-7 (6), 4-0 (ab); Bertens (P-B) bat
Kerber (All/n°3) 6-2, 3-6, 6-3; Giorgi (Ita) bat Lim
(Fra) 6-3, 6-2; Razzano (Fra) bat Soylu (Tur) 4-6,
6-1, 6-0; Kasatkina (Rus/n°29) bat Friedsam (All)
6-1, 4-6, 6-3; Görges (All) bat Konta (G-B/n°20) 6-2,
6-3; Puig (Pur) bat Govortsova (Blr) 7-5, 6-3; Duque
(Col) bat Gavrilova (Aus) 5-7, 6-4, 6-4; Keys (USA/
n°15) bat Vekic (Cro) 6-3, 6-2; V. Williams (USA/n°9)
bat Kontaveit (Est) 7-6 (5), 7-6 (4); Chirico (USA) bat
Davis (USA) 6-2, 2-6, 8-6; Cornet (Fra) bat Flipkens
6-1, 6-0; Maria (All) bat Jankovic (Srb/n°23) 6-3,
3-6, 6-3; Bouchard (Can) bat Siegemund (All) 6-2,
6-2; Bacsinszky (Sui/n°8) bat Soler (Esp) 6-3, 6-1;
Makarova (Rus/n°27) bat Lepchenko (USA) 5-7, 6-4,
6-3; Stosur (Aus/n°21) bat Doi (Jpn) 6-2, 4-6, 6-3;
Zhang (Chn) bat Voskoboeva (Kaz) 7-5, 6-2.

Le programme du jour
Court central Halep (Rou/n°6) - Diyas (Kaz);
Georges (Fra) - Muguruza (Esp/n°4); Bourgue (Fra) -
Murray (G-B/n°2); Raonic (Can/n°8) - Mannarino
(Fra).
Court Suzanne-Lenglen Su-Wei (Tpe) - Kvitova
(Tch/n°10); Daniel (Jpn) - Wawrinka (Sui/n°3);
Fratangelo (USA) - Gasquet (Fra/n°9); Garcia (Fra) -
A. Radwanska (Pol/n°2). Court n°1Nishikori
(Jpn/n°5) - Kuznetsov (Rus); Golubic (Sui) - Safa-
rova (Tch/n°11); Simon (Fra/n°16) - Pella (Arg);
Cepede (Par) - Stephens (USA/n°19). Court n°17
dès 11h Wickmayer - Makarova (Rus/n°27)

Le top
Incroyable Stéphane Robert qui a encore
réussi à engluer un rival bien mieux classé
avec une recette dont lui seul a le secret. Le
Français, 90e mondial, a éliminé le Sud-
Africain Kevin Anderson, 20e mondial, au

premier tour (6-4, 6-2, 1-6, 7-5).

Pas de miracle
pour Flipkens
En ayant gagné un seul match lors
de ses trois derniers tournois, Kirsten
Flipkens ne s’attendait pas à briller à
Paris. Mais la 61e joueuse mondiale
ne s’attendait pas non plus à souffrir
autant lors de son premier match
face à Alizé Cornet. Battue 6-1,6-0,
elle a subi un jour sans. La Française,
sur ce court n°2, a terminé avec
vingt-cinq coups gagnants au
compteur contre huit pour son
adversaire. “C’était vraiment très dur
aujourd’hui. Elle a vraiment bien joué
et moi, je n’y étais pas, même si, au
début du match, je reviens à 2-1...” a
confié Kirsten Flipkens forcément
déçue. “Elle a joué vingt-cinq coups
gagnants : ce n’est pas facile. Et puis,
encore une fois, j’ai eu la sensation de
tout le temps jouer à deux mètres de
ma ligne de fond… Je n’étais pas à
100% au niveau du jeu mais ça, je le
savais avant même de jouer. La
grande forme n’est pas là, ce qui n’est
pas une surprise quand on voit les
dernières semaines.” Et pourtant,
malgré cette petite crise de résultats,
elle avait l’espoir de voir une
embellie à Paris. “Je n’avais pas
beaucoup de confiance avant ce match
mais, quand même, on ne sait jamais
en Grand Chelem. Elle avait beaucoup
de points à défendre…Mais bon, c’est
comme ça.” C.B.

Lourde défaite

1
Steve Darcis a attendu
Roland-Garros pour

remporter son premier match
ATP. Il s’était incliné

d’emblée à l’Open d’Australie
et à Montpellier. Ensuite, il
avait été opéré. Il avait juste
remporté deux matches lors
du challenger de Bordeaux.

“Il est très talentueux, a une
main très rapide. Je ne l’ai
pas vu beaucoup jouer sur

terre battue. Donc,
j’ai un peu de boulot à la

maison pour être bien prêt.”
NOVAK DJOKOVIC

Au sujet de Steve Darcis.

Goffin : “Satisfait”
David Goffin a facilement
battu Grégoire Barrere en
soirée. “Ce n’est jamais facile
d’attendre toute la journée avant
de jouer. Donc au final je suis
satisfait d’avoir terminé
aujourd’hui avec un bon match.
J’avais la main du début à la fin;
je voulais vraiment montrer que
j’imposais mon jeu car il avait
de très grosses frappes. Il fallait
essayer de l’empêcher de
s’installer dans le terrain.” Il
sera désormais opposé au
qualifié argentin Carlos
Berlocq, 126e mondial dont il
faut se méfier. “Berlocq, c’est
vraiment un joueur de terre et ce
sera un match difficile car il est
très accrocheur, se bat sur tout.
Mais j’ai le jeu pour l’ennuyer en
prenant la balle tôt, en coupant
les trajectoires et en essayant de
le faire courir.” C.B.

Réaction
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Darcis s’offre un rendez­vous avec le maître
n Il a profité d’un premier tour
ouvert pour s’offrir un duel
face à Djokovic.

Entretien Carole Bouchard
Envoyée spéciale en France

V ictorieux du modeste Marsel
Ilhan sur le score de 6­3, 6­4,
6­0, Steve Darcis s’est offert un

duel de gala qui l’opposera, au
deuxième tour, au n°1 mondial No­
vak Djokovic.

Quel sens a pris cette vic-
toire vu le contexte ?
Je suis très content. Je
savais que c’était un
match à ma portée. Il ne
fallait pas le sous­esti­
mer : c’est un joueur
dangereux, qui revient
aussi de blessures. Je
suis content d’avoir fait
le travail. Gagner en
trois sets, c’est top. Je
n’ai pas trop puisé dans
les réserves. C’est une bonne nou­
velle.

En plus, cela vous offre la perspective
d’un pétillant duel contre Novak Djoko-
vic…
J’aurais préféré être dans une autre
partie de tableau, mais ce sera comme
ça ! Ce sera un supermatch, sur un
beau terrain. C’est pour ça qu’on joue
au tennis, qu’on a commencé. Le fait
de jouer le n°1 mondial, c’est fabu­
leux. J’avais dit que je repartirais de
Roland­Garros sans regret, je vais tout
donner et on verra. On ne sait jamais.
Il n’est pas trop facile à battre quand
on voit ses derniers résultats. Mais ce

sera fabuleux. A moi de me transcen­
der. Des surprises, ça arrive.

Quand on voit Djokovic, Rafael Nadal,
Roger Federer, Andy Murray et peut-être
Stan Wawrinka. C’est lui le plus impres-
sionnant de tous ?
Il suffit de regarder les résultats des
deux ou trois dernières années. C’est
lui qui est de loin le plus solide, le plus
fort, le plus difficile à battre. C’est
pour cela qu’il est n°1 mondial et qu’il
est difficile à déloger. Je n’ai pas de
joueur favori. C’est juste pour l’ins­
tant le meilleur joueur du monde.
J’avais une idole : Pete Sampras. Main­
tenant, je n’ai plus vraiment d’idole :

ce serait un peu con de
ma part de dire que je
suis fan de Djokovic
alors que je vais être face
à lui.

Comment joue-t-on une
personne qui ne rate pres-
que pas de balles ?
C’est chaque fois com­
pliqué. On n’a tellement
pas l’habitude de jouer
de tels joueurs. Des Top

10, on n’en joue pas toutes les semai­
nes. C’est compliqué. On sent qu’il y a
une différence de rythme. Il y a moins
de fautes, plus de solidité, plus de
longs échanges. Ce sera à moi d’es­
sayer de tenter quelque chose. Si je
reste trois mètres derrière en atten­
dant qu’il fasse la faute, je risque de
ne pas prendre beaucoup de points. Il
faudra tenter et aller les chercher.
Pourquoi pas y croire même en sa­
chant que ce sera compliqué ?

Vous avez vécu des moments difficiles
ces derniers mois : les blessures, le dé-
cès de Julien Hoferlin. On vous voit lever
les yeux au ciel et faire un signe à la fin :

avez-vous l’impression qu’il veille
sur vous ?
J’espère. Je pense tous les jours à
lui, lors de l’entraînement, en
match. Je pense tout le temps à sa
famille. Je suis resté en contact,
j’ai des nouvelles tous les jours. Ce
n’est pas facile qu’il ne soit pas là,
de ne pas lui envoyer un message
la veille des matches pour savoir
comment le joueur joue. Ce sont
des moments compliqués. Je me
dois pour ma famille, lui, mes
proches et moi de faire le maxi­
mum. Et c’est ce que j’essaie de
faire.

Il faut se méfier d’un Murray énervé
Andy Murray a mis deux jours pour battre Radek Stepa­
nek, 37 ans, sur le score de 3­6, 3­6, 6­0, 6­3, 7­5. L’Ecos­
sais, qui reviendra dès ce mercredi, est passé par toutes les
couleurs. Murray est même passé à deux points de la
défaite. A 4­5 sur son service dans le cinquième set, le n°2
mondial était en plein dans la zone rouge.

Revenu à 4­2 dans le quatrième set sur ce court Cha­
trier, il avait eu la mauvaise surprise de voir que ce diable
de Tchèque avait, en une nuit, retrouvé ses jambes et sa
flamboyance.

Contraint de partir dans une guerre des nerfs et des
variations face au joueur de 37 ans, “Muzz” a eu le soula­
gement de voir son rival passer à travers son jeu de service
à 5­5 et a pu enfin boucler l’affaire. La double faute sur la
première balle de match ne lui aura donc pas coûté cher.

Le récent vainqueur du Masters 1000 de Rome n’a pas
caché que ce premier tour disputé sur deux jours avait été
dur à vivre. “Aujourd’hui, j’étais stressé. Ce n’est jamais facile
de jouer un match qui s’étale sur deux jours, notamment
lorsque vous finissez la veille alors qu’il reste un ou deux sets à

jouer. J’étais un peu sur la défensive : c’était très difficile. Tout
le monde s’attend à ce que je gagne… Mais j’avais un adver­
saire avec un jeu peu orthodoxe. Donc, c’était très délicat.”

“Amélie et moi, nous avons une relation très sympathique”
L’Ecossais devrait avoir un match plus tranquille au

deuxième tour face au Français Mathias Bourgue. En
attendant, il a quand même tenu à remettre les choses au
point après avoir lu ici et là qu’Amélie Mauresmo avait
mis fin à leur collaboration car elle ne supportait plus son
comportement sur le court.

“Amélie et moi, nous avons une relation très sympathique.
Moi, avant le tournoi, j’avais donné une interview, mais
c’était avant qu’Amélie ne fasse ces commentaires et là,
j’entends depuis deux jours que j’ai riposté et que nous nous
sommes séparés en mauvais termes : ce n’est pas vrai. Les
gens ont dit qu’on avait arrêté de collaborer ensemble en
raison de mon comportement, mais ce n’est pas vrai du tout.”

Attention à un Murray énervé.
C.B.

Résultats

Simple messieurs
1er tour: Djokovic (Srb/n°1) bat Lu (Tpe) 6-4, 6-1,
6-1; Darcis bat Ilhan (Tur) 6-3, 6-4, 6-0; Bedene
(G-B) bat Melzer (Aut) 4-6, 6-3, 6-4, 6-4; Carreño
(Esp) bat Delbonis (Arg/n°31) 7-6 (3), 6-7 (4), 6-4,
6-4; Tomic (Aus/n°20) bat Baker (USA) 6-3, 6-4,
6-4; Coric (Cro) bat Fritz (USA) 6-3, 6-1, 6-3;
Bautista (Esp/n°14) bat Tursunov (Rus) 6-3, 6-3, 6-1;
Ferrer (Esp/n°11) bat Donskoy (Rus) 6-1, 6-2, 6-0;
Mónaco (Arg) bat Istomin (Ouz) 3-6, 6-4, 6-3, 7-5;
Estrella (Dom) bat Marchenko (Ukr) 7-5, 6-4, 6-3;
López (Esp/n°21) bat Fabbiano (Ita) 6-4, 6-4, 3-6,
6-2; Cuevas (Uru/n°25) bat Kamke (All) 3-6, 6-2,
6-3, 7-6 (4); Halys (Fra) bat Chung (Cor) 6-1, 6-4,
6-4; Jaziri (Tun) bat Mayer (All) 6-4, 3-6, 6-1, 6-2;
Berdych (Tch/n°7) bat Pospisil (Can) 6-3, 6-2, 6-1;
Nadal (Esp/n°4) bat Groth (Aus) 6-1, 6-1, 6-1; Bagnis
(Arg) bat De Schepper (Fra) 6-0, 6-2, 7-6 (2);
Granollers (Esp) bat Fognini (Ita/n°32) 7-5, 6-4, 6-3;
Robert (Fra) bat Anderson (AfS/n°18) 6-4, 6-2, 1-6,
7-5; García-López (Esp) bat de Bakker (P-B) 6-4,
6-4, 5-7, 7-6 (3); Thiem (Aut/n°13) bat Cervantes
(Esp) 3-6, 6-2, 7-5, 6-1; Berlocq (Arg) bat Lorenzi
(Ita) 6-3, 6-0, 6-2; Veselý (Tch) bat Ram (USA) 6-4,
6-4, 6-7 (5), 6-0; Almagro (Esp) bat Kohlschreiber
(All/n°24) 5-7, 6-2, 6-2, 6-4; Sousa (Por/n°26) bat
Dzumhur (BiH) 2-6, 7-6 (8), 6-4, 7-5; Gulbis (Let) bat
Seppi (Ita) 6-3, 7-5, 6-4; Baghdatis (Chy) bat Muller
(Lux) 7-5, 6-4, 6-1; Tsonga (Fra/n°6) bat Struff (All)
6-3, 6-4, 6-4; Pouille (Fra/n°29) bat Benneteau (Fra
6-3, 4-6, 6-4, 7-6 (4); Isner (USA/n°15) bat Millman
(Aus) 6-7 (4), 7-6 (12), 7-6 (7), 7-5; Murray (G-B/n°2)
bat Stepánek (Tch) 3-6, 3-6, 6-0, 6-3, 7-5, Goffin
(n°12) bat Barrere 6-3, 6-3, 6-4; Mathieu (Fra) bat
Giraldo 6-4, 6-7, 6-4, 1-6, 6-3.

Simple dames
1er tour: Babos (Hon) bat Crawford (USA) 6-4, 6-0;
Mladenovic (Fra/n°26) bat Schiavone (Ita) 6-2, 6-4;
Svitolina (Ukr/n°18) bat Cirstea (Rou) 6-1, 6-3;
Townsend (USA) bat Hesse (Fra) 6-2, 6-1; Allertová
(Tch) bat Nara (Jpn) 7-5, 3-6, 0-2 (ab); Ivanovic
(Srb/n°14) bat Dodin (Fra) 6-0, 5-7, 6-2; Suárez
(Esp/n°12) bat Siniaková (Tch) 6-2, 4-6, 6-2; Wang
(Chn) bat Andrianjafitrimo (Fra) 6-0, 6-0; Konjuh
(Cro) bat Rodionova (Aus) 6-2, 6-3; Cibulková
(Svk/n°22) bat Zheng (Chn) 6-3, 6-1; Petkovic
(All/n°28) bat Robson (G-B) 6-2, 6-2; Putintseva
(Kaz) bat Wozniak (Can) 6-1, 6-1; Sevastova (Let)
bat Vickery (USA) 6-2, 6-2; Knapp (Ita) bat Azarenka
(Blr/n°5) 6-3, 6-7 (6), 4-0 (ab); Bertens (P-B) bat
Kerber (All/n°3) 6-2, 3-6, 6-3; Giorgi (Ita) bat Lim
(Fra) 6-3, 6-2; Razzano (Fra) bat Soylu (Tur) 4-6,
6-1, 6-0; Kasatkina (Rus/n°29) bat Friedsam (All)
6-1, 4-6, 6-3; Görges (All) bat Konta (G-B/n°20) 6-2,
6-3; Puig (Pur) bat Govortsova (Blr) 7-5, 6-3; Duque
(Col) bat Gavrilova (Aus) 5-7, 6-4, 6-4; Keys (USA/
n°15) bat Vekic (Cro) 6-3, 6-2; V. Williams (USA/n°9)
bat Kontaveit (Est) 7-6 (5), 7-6 (4); Chirico (USA) bat
Davis (USA) 6-2, 2-6, 8-6; Cornet (Fra) bat Flipkens
6-1, 6-0; Maria (All) bat Jankovic (Srb/n°23) 6-3,
3-6, 6-3; Bouchard (Can) bat Siegemund (All) 6-2,
6-2; Bacsinszky (Sui/n°8) bat Soler (Esp) 6-3, 6-1;
Makarova (Rus/n°27) bat Lepchenko (USA) 5-7, 6-4,
6-3; Stosur (Aus/n°21) bat Doi (Jpn) 6-2, 4-6, 6-3;
Zhang (Chn) bat Voskoboeva (Kaz) 7-5, 6-2.

Le programme du jour
Court central Halep (Rou/n°6) - Diyas (Kaz);
Georges (Fra) - Muguruza (Esp/n°4); Bourgue (Fra) -
Murray (G-B/n°2); Raonic (Can/n°8) - Mannarino
(Fra).
Court Suzanne-Lenglen Su-Wei (Tpe) - Kvitova
(Tch/n°10); Daniel (Jpn) - Wawrinka (Sui/n°3);
Fratangelo (USA) - Gasquet (Fra/n°9); Garcia (Fra) -
A. Radwanska (Pol/n°2). Court n°1Nishikori
(Jpn/n°5) - Kuznetsov (Rus); Golubic (Sui) - Safa-
rova (Tch/n°11); Simon (Fra/n°16) - Pella (Arg);
Cepede (Par) - Stephens (USA/n°19). Court n°17
dès 11h Wickmayer - Makarova (Rus/n°27)

1
Steve Darcis a attendu
Roland-Garros pour

remporter son premier match
ATP. Il s’était incliné

d’emblée à l’Open d’Australie
et à Montpellier. Ensuite, il
avait été opéré. Il avait juste
remporté deux matches lors
du challenger de Bordeaux.

Goffin : “Satisfait”
David Goffin a facilement
battu Grégoire Barrere en
soirée. “Ce n’est jamais facile
d’attendre toute la journée avant
de jouer. Donc au final je suis
satisfait d’avoir terminé
aujourd’hui avec un bon match.
J’avais la main du début à la fin;
je voulais vraiment montrer que
j’imposais mon jeu car il avait
de très grosses frappes. Il fallait
essayer de l’empêcher de
s’installer dans le terrain.” Il
sera désormais opposé au
qualifié argentin Carlos
Berlocq, 126e mondial dont il
faut se méfier. “Berlocq, c’est
vraiment un joueur de terre et ce
sera un match difficile car il est
très accrocheur, se bat sur tout.
Mais j’ai le jeu pour l’ennuyer en
prenant la balle tôt, en coupant
les trajectoires et en essayant de
le faire courir.” C.B.

Réaction
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En bref

Hockey
La mode kiwi s’empare de l’Héraklès
Après le Watducks et l’Antwerp, l’Héraklès a accueilli
deux Kiwis. Marcus Child, 25 ans, est un attaquant venu
de Nouvelle-Zélande qui affiche 86 caps au compteur.
Jake Smith, 25 ans et 55 caps, offre un profil plus
complet vu qu’il est attaquant et sleeper. Deux autres
joueurs sont revenus au bercail. Jeremy Van den Brandt
est un median polyvalent qui sort de 2 ans d’expérience
au Lara. Anthony Van Stratum, attaquant, revient après
avoir joué une saison au Beerschot. Le staff a enregistré
le départ du T2 Rob Haantjes (Tilburg) qui sera
remplacé par Xavi Arnau (T1 du Pingouin). Th.V.

Résultats

BASKET-BALL

Playoffs: demi-finales
1re manche
OSTENDE - Limburg 91-62

ALOST - Brussels 80-75

2e manche
LIMBURG - Ostende 89-83

BRUSSELS - Alost 73-72
3e manche
OSTENDE - Limburg 78-64

ALOST - Brussels 80-67
4e manche
Limburg - Ostende 25/05 à 20h30

Brussels - Alost 26/05 à 20h30

Si nécessaire : 5e manche, les 28 et
29 mai

NBA
Conférence Est
Toronto – Cleveland 105-99
(Toronto et Cleveland sont à égalité
2-2)

CYCLISME

Tour d’Italie
16e étape
1. Alejandro Valverde (Esp/MOV) les
132,0 km en 2h58:54 (moy. 44,27
km/h); 2. Steven Kruijswijk (P-B/TLJ)
à 0:00; 3. Ilnur Zakarin (Rus/KAT)
0:08; 4. Diego Ulissi (Ita/LAM) 0:37;
5. Bob Jungels (Lux/EQS) 0:37; 6.
David Lopez (Esp/SKY) 0:38; 7.
Sergey Firsanov (Rus/GAZ) 0:38; 8.
Esteban Chaves (Col/OGE) 0:42; 9.
Rafal Majka (Pol/TNK) 0:50; 10.
Domenico Pozzovivo (Ita/ALM) 1:47;

11. Vincenzo Nibali (Ita/AST) 1:47;
12. Nicolas Roche (Irl/SKY) 3:20; 13.
Rein Taaramäe (Est/KAT) 3:20; 14.
Jakob Fuglsang (Dan/AST) 3:20; 15.
Hubert Dupont (Fra/ALM) 3:20; 16.
Sebastian Henao (Col/SKY) 3:20; 17.
Darwin Atapuma (Col/BMC) 3:20; 18.
Kanstantsin Siutsou (Blr/DDD) 3:20;
19. Andrey Amador (C-R/MOV) 3:20;
20. Valerio Conti (Ita/LAM) 4:47;
Les Belges: 33. Maxime Monfort
(LTS) 12:43; 53. Sean De Bie (LTS)
17:21; 58. Jelle Vanendert (LTS)
17:21; 92. Tim Wellens (LTS) 17:21;
129. Pieter Serry (EQS) 17:57
Classement général
1. Steven Kruijswijk (P-B/TLJ) les
2568,1 km en 63h40:10 (moy: 40,33
km/h); 2. Esteban Chaves (Col/OGE)
à 3:00; 3. Alejandro Valverde
(Esp/MOV) 3:23; 4. Vincenzo Nibali
(Ita/AST) 4:43; 5. Ilnur Zakarin
(Rus/KAT) 4:50; 6. Rafal Majka
(Pol/TNK) 5:34; 7. Bob Jungels
(Lux/EQS) 7:57; 8. Andrey Amador
(C-R/MOV) 8:53; 9. Domenico
Pozzovivo (Ita/ALM) 10:05; 10.
Kanstantsin Siutsou (Blr/DDD) 11:03;
11. Jakob Fuglsang (Dan/AST) 11:21;
12. Rigoberto Uran (Col/CPT) 13:53;
13. Darwin Atapuma (Col/BMC)
20:47; 14. Hubert Dupont (Fra/ALM)
22:13; 15. Sebastian Henao (Col/
SKY) 22:14; 16. Giovanni Visconti
(Ita/MOV) 26:58; 17. Stefano Pirazzi
(Ita/BAR) 29:06; 18. Matteo Monta-
guti (Ita/ALM) 30:11; 19. Maxime
Monfort (LTS) 30:26; 20. André
Cardoso (Por/CPT) 31:36;
Les autres Belges: 71. Pieter Serry
(EQS) 2h14:47; 74. Tim Wellens
(LTS) 2h22:05; 87. Jelle Vanendert
(LTS) 2h30:13; 102. Sean De Bie
(LTS) 2h38:35;

L’autre regard

Le fantasme
du double mixte
Par Miguel Tasso

Dans un récent communiqué de presse, Gleeden, site
leader dans les rencontres extra­conjugales, monte
audacieusement au filet et s’intéresse aux champions et
championnes de tennis les plus populaires auprès des
hommes et femmes infidèles. Sur base d’un scrutin
réalisé auprès de ses membres, il laisse la porte ouverte à
d’improbables doubles mixtes… A l’arrivée, toutefois,
pas de grandes surprises parmi les têtes de série. C’est le
ténébreux Rafael Nadal qui est le préféré des femmes
mariées. Il devance de peu l’Italien Fabio Fognini, réputé
pour son caractère bien trempé et ses cheveux couleur
charbon. Novak Djokovic, Roger Federer et Gaël Monfils
complètent, auprès de ces dames, le Top 5 pour un
passing­shot d’une nuit. Ou plus, si affinités… Interrogés
lors de ce même sondage particulièrement pointu, les
hommes mariés ne sont guère plus originaux à l’heure
de confier leurs fantasmes côté court. Ils ont, en effet,
élevé la vociférante Maria Sharapova au sommet de
l’affiche, acceptant même qu’elle dépose une boîte de
Meldonium sur la table de nuit! Ana Ivanovic, autre
belle de match, pointe en deuxième service devant
Eugenie Bouchard, Daniela Hantuchova et Caroline
Wozniacki. Bon, et après? Ben rien! Comme disait
Coluche, c’était juste pour faire avancer le schmilblick…

Wentworth. Nicolas
Colsaerts et Thomas
Pieters participent cette
semaine au BMW PGA
Championship sur le
parcours anglais de
Wentworth, l’un des
tournois européens les
mieux dotés de la saison.

Preuve par neuf. Sergio
Garcia a remporté son
neuvième tournoi du PGA
Tour américain lors du
Byron Nelson Classic. Il
rejoint son compatriote
Seve Ballesteros au
nombre de victoires sur le
circuit US.

Sur les greens

Kruijswijk fait mieux que résister
Cyclisme Le Néerlandais
consolide son maillot rose.
Nibali perd près de deux minutes.

C omme souvent sur les Grands
Tours, les étapes courtes sont les
plus belles. Celle de ce mardi, sur

le Giro, a été intense et explosive. Sur
le premier col de la journée, après à
peine cinquante kilomètres d’une
étape qui en comptait cent trente­
trois, les attaques ont fusé. Avec no­
tamment celle du Russe Zakarin, qui a
provoqué une vive réaction au pelo­
ton. Mais aussi celle de Vincenzo Ni­
bali.

Que le maillot rose Kruijswijk a sui­
vie, avec Valverde et Zakarin. Ce qua­
tuor a rejoint dans la descente six
éclaireurs (Jungels, Kangert, Firsanov,
Ulissi, Lopez Garcia et Dombrowski).
Et sur le plat menant vers les dernières
montées, les relais ont été appuyés,
pour empêcher le petit Colombien
Chaves, deuxième du classement gé­

néral, de revenir.
La manœuvre, avec un travail colos­

sal de Kangert, coéquipier de Nibali, a
fonctionné, même si le coureur
d’Orica a résisté, abordant les derniè­
res montées avec trente secondes de
retard.

Mais il n’a jamais revu la tête de la
course. Car les attaques ont continué.
Avec celles de Zakarin et Valverde, qui
ont fait plier Nibali. Le Russe et l’Espa­
gnol sont partis avec le maillot rose, se
jouant la victoire d’étape à trois. Elle
est revenue à Valverde.

Valverde remonte sur le podium
“Je suis très heureux de ce succès”, ra­

conte le leader des Movistar, qui ne
s’était jamais imposé sur le Giro, qu’il
découvre.

“Samedi, quand j’ai perdu du temps,
j’ai souffert de l’altitude, mais je savais
que la condition était bonne et je l’ai
prouvé le lendemain sur le chrono. Sur
cette étape difficile, on a voulu durcir la
course. Cela a marché. Et, dans le final, je
tenais vraiment à offrir une victoire
d’étape à mon équipe.”

Avec Nibali qui a perdu près de
deux minutes, Valverde remonte sur le
podium, vingt­trois secondes derrière
Chaves, qui, lui, pointe désormais à
trois minutes du Néerlandais Steven
Kruijswijk.

“Cela a été une journée parfaite pour
mon maillot rose, raconte ce dernier. Je
suis très content, car cela a été un dur
combat. Personne ne s’attendait, je pense,
à ce que cela soit aussi dur ! Mais j’étais
attentif, bien placé notamment dans la
première montée. Je suis un peu déçu, car
je voulais vraiment gagner l’étape (ce
qu’il n’a pas encore fait, se classant
trois fois deuxième), mais le principal
est que j’ai désormais trois minutes
d’avance sur mon premier poursuivant.”

Place, ce mercredi, à une étape plus
calme entre Molveno et Cassano
d’Adda (196 km), qui devrait convenir
aux sprinters encore en course. Ou aux
baroudeurs, si les équipes de sprinters
sont trop fatiguées pour contrôler les
échappées, qui se dessineront dans la
première partie vallonnée (la dernière
côte est située à cent bornes du but).

Julien Gillebert

STEVEN KRUIJSWIJK
Il conforte sa première place.
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“Huit ans après
notre podiumàPékin,

c’est fou d’apprendre cela.”
KIM GEVAERT

L’échantillon de la Russe
Yuliya Chermoshanskaya, membre
de l’équipe championne olympique
en 2008 à Pékin au relais 4x100m,

serait positif : en cas de disqualification,
la Belgique passerait de la 2e à la 1re place!

Morfontaine
au menu des “Perles”
Golf Un tournoi épicurien
pour les amateurs au
cœur de l’été.

O rganisé à l’initiative de
“Paris Match”, en parte­
nariat avec “La Libre Bel­

gique”, le tournoi des “Perles
parisiennes by Puilaetco
Dewaay” occupe une place de
choix dans l’agenda du golfeur
épicurien. Le programme 2016
est exceptionnel avec, au
menu, trois des plus légendai­
res parcours de la région pari­
sienne : le Vieux Chantilly,
Saint­Nom­la­Bretèche et – ce­
rise sur le gâteau – Morfon­
taine.

Réservé à ses seuls membres,
ce dernier club a exceptionnel­
lement accepté d’ouvrir ses
portes pour cet événement. Un
vrai privilège. “On ne peut ima­
giner un programme plus presti­
gieux”, résume Denis Heskin,
organisateur de ce tournoi
ouvert aux joueurs amateurs
(nombre limité à 48 partici­
pants). Cette année, le tournoi
aura lieu du 16 au 18 août, à
une époque où la région pari­
sienne est à la fois ensoleillée et
tranquille. Il se dispute par
équipes de deux joueurs selon

la formule classique du “4 bal­
les, meilleure balle”. Séjour à
Chantilly, cadre exclusif, am­
biance décontractée et belle ta­
ble de prix : la recette a fait ses
preuves et réunit tous les
atouts pour conquérir les
cœurs de golfeurs les plus bla­
sés ! Aux dernières nouvelles, il
reste encore quelques places
pour les retardataires.

Mig.T.

UInfos et inscriptions : denis.hes­
kin@golfstareurope.com
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En bref

Hockey
La mode kiwi s’empare de l’Héraklès
Après le Watducks et l’Antwerp, l’Héraklès a accueilli
deux Kiwis. Marcus Child, 25 ans, est un attaquant venu
de Nouvelle-Zélande qui affiche 86 caps au compteur.
Jake Smith, 25 ans et 55 caps, offre un profil plus
complet vu qu’il est attaquant et sleeper. Deux autres
joueurs sont revenus au bercail. Jeremy Van den Brandt
est un median polyvalent qui sort de 2 ans d’expérience
au Lara. Anthony Van Stratum, attaquant, revient après
avoir joué une saison au Beerschot. Le staff a enregistré
le départ du T2 Rob Haantjes (Tilburg) qui sera
remplacé par Xavi Arnau (T1 du Pingouin). Th.V.

Résultats

BASKET-BALL

Playoffs: demi-finales
1re manche
OSTENDE - Limburg 91-62

ALOST - Brussels 80-75

2e manche
LIMBURG - Ostende 89-83

BRUSSELS - Alost 73-72
3e manche
OSTENDE - Limburg 78-64

ALOST - Brussels 80-67
4e manche
Limburg - Ostende 25/05 à 20h30

Brussels - Alost 26/05 à 20h30

Si nécessaire : 5e manche, les 28 et
29 mai

NBA
Conférence Est
Toronto – Cleveland 105-99
(Toronto et Cleveland sont à égalité
2-2)

CYCLISME

Tour d’Italie
16e étape
1. Alejandro Valverde (Esp/MOV) les
132,0 km en 2h58:54 (moy. 44,27
km/h); 2. Steven Kruijswijk (P-B/TLJ)
à 0:00; 3. Ilnur Zakarin (Rus/KAT)
0:08; 4. Diego Ulissi (Ita/LAM) 0:37;
5. Bob Jungels (Lux/EQS) 0:37; 6.
David Lopez (Esp/SKY) 0:38; 7.
Sergey Firsanov (Rus/GAZ) 0:38; 8.
Esteban Chaves (Col/OGE) 0:42; 9.
Rafal Majka (Pol/TNK) 0:50; 10.
Domenico Pozzovivo (Ita/ALM) 1:47;

11. Vincenzo Nibali (Ita/AST) 1:47;
12. Nicolas Roche (Irl/SKY) 3:20; 13.
Rein Taaramäe (Est/KAT) 3:20; 14.
Jakob Fuglsang (Dan/AST) 3:20; 15.
Hubert Dupont (Fra/ALM) 3:20; 16.
Sebastian Henao (Col/SKY) 3:20; 17.
Darwin Atapuma (Col/BMC) 3:20; 18.
Kanstantsin Siutsou (Blr/DDD) 3:20;
19. Andrey Amador (C-R/MOV) 3:20;
20. Valerio Conti (Ita/LAM) 4:47;
Les Belges: 33. Maxime Monfort
(LTS) 12:43; 53. Sean De Bie (LTS)
17:21; 58. Jelle Vanendert (LTS)
17:21; 92. Tim Wellens (LTS) 17:21;
129. Pieter Serry (EQS) 17:57
Classement général
1. Steven Kruijswijk (P-B/TLJ) les
2568,1 km en 63h40:10 (moy: 40,33
km/h); 2. Esteban Chaves (Col/OGE)
à 3:00; 3. Alejandro Valverde
(Esp/MOV) 3:23; 4. Vincenzo Nibali
(Ita/AST) 4:43; 5. Ilnur Zakarin
(Rus/KAT) 4:50; 6. Rafal Majka
(Pol/TNK) 5:34; 7. Bob Jungels
(Lux/EQS) 7:57; 8. Andrey Amador
(C-R/MOV) 8:53; 9. Domenico
Pozzovivo (Ita/ALM) 10:05; 10.
Kanstantsin Siutsou (Blr/DDD) 11:03;
11. Jakob Fuglsang (Dan/AST) 11:21;
12. Rigoberto Uran (Col/CPT) 13:53;
13. Darwin Atapuma (Col/BMC)
20:47; 14. Hubert Dupont (Fra/ALM)
22:13; 15. Sebastian Henao (Col/
SKY) 22:14; 16. Giovanni Visconti
(Ita/MOV) 26:58; 17. Stefano Pirazzi
(Ita/BAR) 29:06; 18. Matteo Monta-
guti (Ita/ALM) 30:11; 19. Maxime
Monfort (LTS) 30:26; 20. André
Cardoso (Por/CPT) 31:36;
Les autres Belges: 71. Pieter Serry
(EQS) 2h14:47; 74. Tim Wellens
(LTS) 2h22:05; 87. Jelle Vanendert
(LTS) 2h30:13; 102. Sean De Bie
(LTS) 2h38:35;

L’autre regard

Le fantasme
du double mixte
Par Miguel Tasso

Dans un récent communiqué de presse, Gleeden, site
leader dans les rencontres extra­conjugales, monte
audacieusement au filet et s’intéresse aux champions et
championnes de tennis les plus populaires auprès des
hommes et femmes infidèles. Sur base d’un scrutin
réalisé auprès de ses membres, il laisse la porte ouverte à
d’improbables doubles mixtes… A l’arrivée, toutefois,
pas de grandes surprises parmi les têtes de série. C’est le
ténébreux Rafael Nadal qui est le préféré des femmes
mariées. Il devance de peu l’Italien Fabio Fognini, réputé
pour son caractère bien trempé et ses cheveux couleur
charbon. Novak Djokovic, Roger Federer et Gaël Monfils
complètent, auprès de ces dames, le Top 5 pour un
passing­shot d’une nuit. Ou plus, si affinités… Interrogés
lors de ce même sondage particulièrement pointu, les
hommes mariés ne sont guère plus originaux à l’heure
de confier leurs fantasmes côté court. Ils ont, en effet,
élevé la vociférante Maria Sharapova au sommet de
l’affiche, acceptant même qu’elle dépose une boîte de
Meldonium sur la table de nuit! Ana Ivanovic, autre
belle de match, pointe en deuxième service devant
Eugenie Bouchard, Daniela Hantuchova et Caroline
Wozniacki. Bon, et après? Ben rien! Comme disait
Coluche, c’était juste pour faire avancer le schmilblick…

“Huit ans après
notre podiumàPékin,

c’est fou d’apprendre cela.”
KIM GEVAERT

L’échantillon de la Russe
Yuliya Chermoshanskaya, membre
de l’équipe championne olympique
en 2008 à Pékin au relais 4x100m,

serait positif : en cas de disqualification,
la Belgique passerait de la 2e à la 1re place!
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Olivier Norek,
flic dans la peau
l l En disponibilité de la police,
il signe son troisième polar.

l l “Surtensions” évoque le malaise
de la justice et du milieu carcéral.

l l Rencontre avec l’auteur qui
ressemble beaucoup à son héros,
Victor Coste.

Olivier Norek, aujourd’hui en disponibilité
de la police, signe son troisième roman.
Il multiplie également les projets pour

la télévision, dont l’adaptation,
en six épisodes, de son premier livre.
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Un polar en forme de puzzle
Et de trois pour le capitaine Coste. Ça commence – presque – comme “La trêve”, série à
succès de la RTBF : un flic fait face à un psy, qui le questionne sur une affaire tragique dans
laquelle deux policiers sont morts. Flash back. Trois mois plus tôt, le jeune Nuno s’est fait pincer,
une montre trop chère au poignet. Lui qui, avec la bande corse, dirigée par sa sœur Alex, pensait
avoir commis le casse parfait, se retrouve derrière les barreaux. Prête à tout pour sortir le trop
fragile Nuno des griffes de brutes épaisses, Alex contacte l’avocat de la famille et échafaude un
plan : il suffirait de dérober des preuves mises sous scellés pour obtenir un non-lieu. Pour
enfumer la police – et l’équipe de Coste au premier chef –, l’avocat conseille de s’emparer, au
passage, d’autres pièces à conviction, omettant d’avertir les Corses qu’il se sert d’eux à d’autres
fins. En faisant, du même coup, libérer des hommes que la société aurait préféré voir enfermés
pour longtemps… Vaste puzzle dont les pièces sont, pour certaines, directement inspirées de faits
réels (l’enlèvement d’Ilan Halimi), le polar d’Olivier Norek tarde un peu à se mettre en place,
multipliant lieux, points de vue et temporalités. Mais une fois la machine lancée, et grâce à une
écriture nerveuse et très “télévisuelle”, les 500 pages se tournent avec une vraie jubilation.

Critique

Sans angélisme ni caricature

F lic pendant quinze ans au SDPJ du 93 (Seine­
Saint­Denis), des histoires à raconter, Olivier
Norek en a plein sa besace. De la brigade des
mineurs à celle des stupéfiants, de la crim’ au
service des enlèvements et demandes de ran­

çons, il a balayé le spectre entier de la petite et de la
grande criminalité. Alors, un jour, comme un exutoire à
la violence quotidienne, il a participé à un concours de
nouvelles. Sur un site Web féminin. Arrivé troisième,
quelle n’est pas la surprise des organisatrices lorsqu’el­
les découvrent que l’auteur est un homme, policier de
surcroît. Et une bonne pioche pour une chasseuse de
talents qui ne tarde pas à lui proposer un projet au plus
long cours.

Son premier roman, “Code 93” (en cours d’adapta­
tion pour la télévision, en six épisodes), il l’écrira la
nuit, son holster accroché au portemanteau et ses ca­
hiers de notes à portée de main. Après six mois de ce
régime, il le terminera “en mode zombie”. Les premiè­
res critiques sont bonnes, les lecteurs sympathisent
d’emblée avec l’inspecteur Coste et sa maison d’édi­
tion, Michel Lafon, lui propose de poursuivre l’aven­
ture. “Là, je me suis mis en disponibilité”, explique­t­il.
Soit mettre la police entre parenthèses – avec possibi­
lité d’y revenir –, ne plus toucher de salaire mais faire
l’expérience d’une autre vie, d’un autre métier. “J’arri­
vais à mes 40 ans et à la petite crise qui va avec”, pour­
suit Olivier Norek. “Je me demandais si j’allais faire flic
toute ma vie et arriver à 60 ans, un peu aigri et fatigué
d’avoir vu le malheur des autres au quotidien. J’ai quitté
la police avant que ça m’arrive et, du coup, je donne de ce
métier une image plutôt positive.”

Après “Code 93” viendront “Territoires” et enfin
“Surtensions”, troisième (et dernier?) volet des enquê­
tes de sa brigade. “On m’a proposé d’écrire des polars
alors que je suis flic et je me suis demandé, vu les 1800 li­
vres policiers qui sortent par an, ce que j’allais pouvoir ap­
porter. Je me suis dit que j’avais une mission, une tribune:
j’allais pouvoir parler des flics de maintenant sans angé­
lisme ni caricature.”

Pas un métier, un sacerdoce
Car Olivier Norek le jure : c’est comme ça qu’on en­

quête. Avec peu de moyens, mais en se serrant les cou­
des. “Je ne mens pas sur qui on est, je ne fais que replacer le
curseur des vrais flics : ils ne sont pas bourrés du matin au
soir, ils ne prennent pas de coke, leurs petites copines ne
sont pas des prostituées, ils ne volent pas dans les scellés. Ce
sont juste des types qui vont bien dans un monde qui
tourne mal. Ce sont des pères de famille, des amis, des
amants. C’est plein de choses avant d’être des flics. Dans la
plupart des romans policiers, les flics sont tout aussi anxio­
gènes que les enquêtes sur lesquelles ils travaillent. Les
miens sont solaires.”

Ce qui ne manque pas de contraster avec la noirceur
du milieu dans lequel ils évoluent. “C’est un contrat que
l’on passe avec le job. On sait que ce ne sera pas facile et le
soutien de l’équipe nous permet de tenir le coup”, re­
prend­il. “Il y a quelque chose qui trahit un peu le fait que
c’est un métier difficile, c’est qu’on ne discute pas entre po­
liciers: on se vanne. Tout est dans la blague, comme une ca­
rapace. J’ai retrouvé ça chez les enseignants, les urgentistes,
les médecins légistes. Ce ne sont pas des métiers, ce sont des
sacerdoces.”

Au lendemain des attentats de “Charlie Hebdo”, en
janvier 2015, quand dans la rue, en pleine manifesta­
tion, un homme s’est avancé pour embrasser un CRS,
Olivier Norek dit avoir été touché. Mais avoir décelé,
aussi, ce que cela valait. “On s’était mis en danger, on est
morts pour eux. C’était notre job. Ils se sont souvenus que le
flic n’était pas qu’un type en uniforme qui met des PV. Ce
sont aussi des hommes en civil qui travaillent pour les gens
et qui, s’il y a un danger, se mettent devant. Mais ça vaut
une semaine, voire deux. Le temps de se faire arrêter à un
feu rouge et de se prendre une amende. A partir de là, on
redevient le bras armé de la France, donc on ne peut pas
spécialement nous aimer éternellement. On n’est pas là
pour ça, on n’attend pas de merci. On a un job de préven­
tion et aussi de répression et c’est normal que les gens ne
soient pas spécialement en amour avec nous.”

Trop de cigarettes, trop de café
Ou plutôt avec eux. Puisqu’aujourd’hui, même s’il

rend visite régulièrement à ses anciens collègues, Oli­
vier Norek semble avoir embrassé une nouvelle car­
rière. “Ecrire, c’est boire trop de cafés, fumer trop de clopes,
en caleçon derrière son ordinateur”, rigole­t­il. “Ça n’a
rien de glamour, c’est une vie assez particulière, très re­
cluse. Mais la cerise sur le gâteau, c’est à la fin, quand on a
terminé son livre, partir en salon, rencontrer son public et
pouvoir échanger sur tout ce qui a germé dans sa tête pen­
dant dix à onze mois.”

Isabelle Monnart

UOlivier Norek, “Surtensions”, Editions Michel Lafon,
501pp, 19,50€

“On ne discute pas entre
policiers, on se vanne.”

OLIVIER NOREK
Lieutenant de police à la section enquêtes
et recherches du SDPJ de Seine-Saint-Denis.

‣ Olivier Marchal. Amateur de polars et de cinéma depuis
l’enfance, il intègre en 1980 la brigade criminelle de Versailles,
puis rejoint la section antiterroriste, tout en gardant, dans un coin
de sa tête, l’idée d’un jour “faire l’acteur”. Après quelques
apparitions au cinéma, il laisse tomber l’uniforme en 1993. D’abord
acteur (“Profil Bas”, la série “Quai n°1”), il s’essaie ensuite à la
réalisation avec le remarqué “36 Quai des Orfèvres”, notamment.
‣ Roger Le Taillanter. Mort en 2005 à l’âge de 82 ans, il fut l’un
des derniers “grands”. Ce fils de fermiers entre dans la police en
1948. Lui aussi connaît toutes les ficelles du métier, débutant en
faisant la circulation place d’Italie et finissant sa carrière à la
direction de la PJ de Rennes. Ami du cinéaste Jean-Pierre Melville,
on dit que ses rapports de police brossaient des profils
psychologiques autant que des faits. Il consacrera sa deuxième vie
à l’écriture, notamment de “Commissaire Jobic” ou encore “Heures
d’angoisse”, qui lui valut le prix du Quai des Orfèvres en 1996.

D’autres exemples
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Olivier Norek, aujourd’hui en disponibilité
de la police, signe son troisième roman.
Il multiplie également les projets pour

la télévision, dont l’adaptation,
en six épisodes, de son premier livre.
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“On ne discute pas entre
policiers, on se vanne.”

OLIVIER NOREK
Lieutenant de police à la section enquêtes
et recherches du SDPJ de Seine-Saint-Denis.
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Ovation, admiration,
un peu moins d’émotion

Concours Reine Elisabeth Ledoux plein
d’esprit, Rachmaninov III pas très russe,
mais si beau.

L e jeune Américain Alexander Beyer figure, à 21
ans, parmi les cadets de la session. Outre le
piano, pour lequel il a déjà remporté une bonne

demi­douzaine de distinctions internationales, il étu­
die les mathématiques à Harvard. On n’oserait pas ju­
rer que cela s’entend, mais il est sûr que dans ses
choix de répertoire autant que dans sa façon de les
aborder, le musicien offre une clarté de discours et un

sens de la construc­
tion impressionnants,
tout en étant très à
l’aise dans les effu­
sions sonores d’un Ra­
vel.

Que fera­t­il du
“Butterfly’s Dream” de
Ledoux ? On notera
d’emblée que s’il ne
joue pas de mémoire,
Alexander est déjà dé­
taché de la partition,
ce qui lui permet
d’instaurer des am­
biances choisies,
comme ce petit pas­

sage jazzy, jusqu’ici inédit, et, plus loin, ces pépie­
ments farceurs, menés en complicité avec l’orchestre,
passant progressivement de l’humour au monde in­
certain des songes, à leurs interrogations, leurs ravis­
sements, leurs envols. Était­ce l’envie d’entendre le
rêve se prolonger ? La fin nous a semblé un peu
abrupte…

Dans l’allegro initial de l’immense Concerto n°3 en
ré mineur de Rachmaninov, le musicien instaure un
climat quasi recueilli, avant de se lancer tête baissée –
et non sans précipitation, ce sera un défaut récurrent
– dans la suite du mouvement, mais Marin Alsop veille
au grain et l’orchestre absorbe les petits chocs et les
écarts, permettant au soliste de reprendre le fil avec
plus de sécurité et donc de liberté…

Esprit, vivacité, générosité
Les écrans latéraux permettent d’observer la techni­

que du musicien, l’économie et la précision du geste,
et sa détermination. La terrible strette centrale, tota­
lement maîtrisée, sera puissante et belle mais dépour­
vue de la fièvre dévastatrice qu’on y espère et qu’on
ne découvrira que dans l’intermezzo, intense, lent et
poignant.

Mais Alexander ne peut s’empêcher de danser ou de
cligner de l’œil dès que la partition le lui permet et
c’est dans une sorte d’allégresse qu’il entrera dans le
finale “alla breve”, qu’il mènera avec un mélange inef­
fable d’esprit, de vivacité et de nostalgie. Déployant
dans la dernière section une ampleur et une généro­
sité rayonnant rétrospectivement sur tout ce qu’on
venait d’entendre. Ovation interminable et recon­
naissante.

Martine D. Mergeay

Alexander Beyer.

Alexander Beyer
personnel et visionnaire

L’architecture, le plus politique de s arts
Architecture Avec le Chilien Alejandro Aravena,
48 ans, la Biennale de Venise sera axée sur
les problèmes du monde.

S amedi, s’ouvre la 15e Biennale d’architecture de Venise
qui se déroule en alternance avec la Biennale d’art. Cette
année, c’est la Flandre (lire ci­contre) qui occupe le pa­

villon belge.
Le président de la Biennale, Paolo Baratta, a eu la main heu­

reuse en choisissant pour cette année, comme commissaire gé­
néral, l’architecte chilien Alejandro Aravena, 48 ans. Au début
de cette année, en effet, il a reçu le prestigieux prix Pritzker
pour l’ensemble de son œuvre.

Il y a deux ans, Rem Koolhaas avait pris le parti de susciter des
réflexions générales sur l’architecture. Aravena veut, au con­
traire, s’ancrer dans les réalités d’aujourd’hui, des crises migra­
toires à l’extension de la pauvreté, pour voir ce que l’architec­
ture peut faire.

Il a choisi comme image de la Biennale, une photo intrigante
d’une femme perchée en haut d’une échelle et scrutant l’infini
de la plaine. C’est l’écrivain Bruce Chatwin qui prit ce cliché
quand il rencontra l’archéologue allemande Maria Reiche ve­
nue étudier les “grands dessins Nazca” sur les hauts plateaux du
Pérou. Au niveau du sol, on ne voit qu’un désert de pierres, mais
si on s’élève on aperçoit le dessin énorme réalisé par cette mys­
térieuse civilisation précolombienne.

“Nouvelles du front”
La métaphore est évidente avec aujourd’hui. Peut­on s’élever

un peu grâce à l’architecture, pour scruter le paysage au­delà de
ce qu’on aperçoit d’abord : le désert des pollutions, inégalités et
désastres écologiques ?

“Les ‘Nouvelles du front’ (la Biennale s’intitule “Reporting from
the front”) devront montrer, explique Aravena, au plus grand
nombre ce que signifie améliorer la qualité de vie lorsqu’on tra­
vaille sur les marges, dans des circonstances difficiles et face à des
défis pressants, montrer des histoires de réussites qui méritent
d’être dites, et des cas exemplaires qui valent d’être partagés où l’ar­
chitecture a fait et fera la différence dans ces adversités.”

Aravena est ainsi dans la ligne de sa politique telle que le jury
du prix Pritzker l’avait indiquée : “Innovant et inspirant, il mon­
tre comment l’architecture, dans ce qu’elle a de meilleur, peut amé­
liorer la vie des gens. Ses constructions donnent des opportunités
économiques aux moins privilégiés, atténuent les effets des catas­
trophes naturelles, réduisent la consommation d’énergie et procu­
rent des espaces publics accueillants.”

Pas un exercice de style
A Venise, Aravena veut présenter ces “batailles à gagner pour

améliorer la vie à l’intérieur de notre environnement actuel”.
Comme à chaque édition, le commissaire a monté deux exposi­
tions (à l’Arsenale et aux Giardini dans le pavillon italien), invi­
tant 88 bureaux d’architectes venus de 37 pays, dont le bureau
belge 51N4E.

A côté de cela, il y a les pavillons nationaux aux Giardini et
dans la ville qui déclinent tous, plus ou moins, le thème central.
Au total, 63 participations nationales dont, pour la première
fois, le Yémen, les Philippines, le Nigeria et les Seychelles.

Cette année, la Biennale veut insister sur le lien entre l’archi­
tecture et la société actuelle avec ses défis. “Nous ne sommes pas
intéressés par l’architecture comme un exercice de style, explique
Paolo Baratta, mais comme une manière de rendre les hommes da­
vantage maîtres de leur propre destinée. L’architecture est le plus
politique des arts et une Biennale doit en rendre compte.” La pro­
blématique de l’accueil des réfugiés sera au cœur de la Biennale.
Comment l’architecture peut­elle y répondre à sa manière?

Avec la difficulté inhérente à cet exercice: si une Biennale
d’art montre par définition les œuvres, une Biennale d’archi­
tecture n’en montre que les signes, l’œuvre étant bâtie ailleurs.

Guy Duplat

UBiennale d’architecture de Venise, du 28mai au 27 novembre

“Bravoure” occupera
le pavillon belge
Cette année, c’est au tour de la
Flandre de représenter la Belgique
et d’occuper le pavillon des
Giardini. La Flandre a choisi le
projet “Bravoure” pour occuper le
pavillon belge. Un projet basé sur
l’idée de “triptyque” avec les
bureaux d’architectes
DeVylder/Vinck et Taillieu, les
architectes d’intérieur Doorzon et
le photographe d’architecture
Philip Dujardin.
“On cherche ce que l’expertise, la
maîtrise peut signifier dans une
période de rareté économique”,
explique Jan De Vylder. Comment,
en période difficile, la vraie
“Bravoure” est de pouvoir réaliser
une bonne architecture malgré la
rareté des moyens.
L’exposition décline ce thème à
travers 13 exemples de 13 bureaux
d’architecture qui ont réussi à
insérer leurs projets dans le bâti
actuel. Souvent de petits projets
(un local scout, une crèche), ou une
intervention d’un grand bureau
comme Robbrecht et Daem aux
Archives de Gand, avec la façade en
céramique blanche, et plein de
fenêtres dans les salles de lecture
et les bureaux, au centre-ville,
entouré de petites ruelles. Ou le bel
atelier de Michel François à Saint-
Gilles construit par l’architecte
francophone de Louvain Philippe
Vander Maren et l’Australien de
Bruxelles Richard Venlet. G.Dt

Les Belges à la Biennale
“BRAVOURE”

Un projet basé sur l’idée de “triptyque” avec les bureaux d’architectes DeVylder/Vinck et Taillieu,
les architectes d’intérieur Doorzon et le photographe d’architecture Philip Dujardin.
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“Nous ne sommes pas
intéressés par

l’architecture comme
un exercice de style,
mais commeune

manière de rendre les
hommes davantage
maîtres de leur propre

destinée.”
PAOLO BARATTA

Président de la Biennale de Venise.
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Hans Suh, souverain
mais trop neutre
n Deuxième exécution du deuxième concerto
de Prokofiev, cette fois en version coréenne:
d’abord romantique puis virtuose.

H ans H. Suh a fêté ses 26 ans dimanche à la Cha­
pelle Musicale Reine Elisabeth ! En demi­finale,
le candidat coréen s’était montré nettement

plus inspiré dans son récital, et notamment dans l’im­
posé de Fiorini, que dans son concerto de Mozart.
Confirmera­t­il cette affinité avec la musique con­
temporaine dans “A Butterfly’s Dream” de Ledoux ?

La maîtrise techni­
que est en tout cas
impressionnante.

Mais, si le candidat
se montre particuliè­
rement soucieux
d’une parfaite coordi­
nation avec l’orches­
tre – des coups d’œil
interrogateurs régu­
liers vers Marin Alsop
en témoignent – l’in­
tégration avec l’ONB
semble moins abou­
tie : Suh opte pour
une démarche de so­
liste face à un orches­
tre plus que de cham­

briste. Après l’interprétation exceptionnelle
d’Alexander Beyer, la lecture du Coréen semble plus
littérale, moins inspirée. L’accent est mis sur les ryth­
mes et sur les couleurs, à telle enseigne que la
deuxième cadence évoque plus encore quelque
oiseau exotique de Messiaen que le papillon de Le­
doux, mais on sort de son interprétation plus admira­
tif qu’ému.

Un candidat aux moyens somptueux, mais…
Comme Atsushi Imada lundi, Hans Suh propose le

deuxième concerto de Serge Prokofiev. Le contraste
est flagrant avec l’imposé : là où, dans Ledoux, le can­
didat coréen fixait sa partition en hochant la tête de
haut en bas, les premières mesures du Prokofiev le
voient fermer les yeux et s’abandonner à la posture
romantique de la dénégation douloureuse entre gau­
che et droite. On admire la sonorité ample, la capacité
de faire respirer la mélodie mais aussi une formidable
cadence de l’andantino qui conduit au climax at­
tendu. La barre est placée très haut.

Le scherzo se révèle éminemment virtuose, d’une
impeccable rigueur rythmique mais sans exploiter
tout le potentiel expressif de la partition. Même ap­
proche trop objective dans l’intermezzo, où l’on com­
mence à regretter cette neutralité du candidat : on est
loin du sarcasme, ou même de l’ironie dont le mouve­
ment peut être porteur. Suh prend un plaisir visible à
jouer, mais le discours manque d’aspérités. L’allegro
tempestoso final viendra confirmer le sentiment un
peu frustrant d’un candidat aux moyens somptueux,
mais qui ne creuse pas assez profondément son sillon.

Nicolas Blanmont

Hans H. Suh.
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Ovation, admiration,
un peu moins d’émotion

Concours Reine Elisabeth Ledoux plein
d’esprit, Rachmaninov III pas très russe,
mais si beau.

L e jeune Américain Alexander Beyer figure, à 21
ans, parmi les cadets de la session. Outre le
piano, pour lequel il a déjà remporté une bonne

demi­douzaine de distinctions internationales, il étu­
die les mathématiques à Harvard. On n’oserait pas ju­
rer que cela s’entend, mais il est sûr que dans ses
choix de répertoire autant que dans sa façon de les
aborder, le musicien offre une clarté de discours et un

sens de la construc­
tion impressionnants,
tout en étant très à
l’aise dans les effu­
sions sonores d’un Ra­
vel.

Que fera­t­il du
“Butterfly’s Dream” de
Ledoux ? On notera
d’emblée que s’il ne
joue pas de mémoire,
Alexander est déjà dé­
taché de la partition,
ce qui lui permet
d’instaurer des am­
biances choisies,
comme ce petit pas­

sage jazzy, jusqu’ici inédit, et, plus loin, ces pépie­
ments farceurs, menés en complicité avec l’orchestre,
passant progressivement de l’humour au monde in­
certain des songes, à leurs interrogations, leurs ravis­
sements, leurs envols. Était­ce l’envie d’entendre le
rêve se prolonger ? La fin nous a semblé un peu
abrupte…

Dans l’allegro initial de l’immense Concerto n°3 en
ré mineur de Rachmaninov, le musicien instaure un
climat quasi recueilli, avant de se lancer tête baissée –
et non sans précipitation, ce sera un défaut récurrent
– dans la suite du mouvement, mais Marin Alsop veille
au grain et l’orchestre absorbe les petits chocs et les
écarts, permettant au soliste de reprendre le fil avec
plus de sécurité et donc de liberté…

Esprit, vivacité, générosité
Les écrans latéraux permettent d’observer la techni­

que du musicien, l’économie et la précision du geste,
et sa détermination. La terrible strette centrale, tota­
lement maîtrisée, sera puissante et belle mais dépour­
vue de la fièvre dévastatrice qu’on y espère et qu’on
ne découvrira que dans l’intermezzo, intense, lent et
poignant.

Mais Alexander ne peut s’empêcher de danser ou de
cligner de l’œil dès que la partition le lui permet et
c’est dans une sorte d’allégresse qu’il entrera dans le
finale “alla breve”, qu’il mènera avec un mélange inef­
fable d’esprit, de vivacité et de nostalgie. Déployant
dans la dernière section une ampleur et une généro­
sité rayonnant rétrospectivement sur tout ce qu’on
venait d’entendre. Ovation interminable et recon­
naissante.

Martine D. Mergeay

Alexander Beyer.

Alexander Beyer
personnel et visionnaire

L’architecture, le plus politique de s arts

“Bravoure” occupera
le pavillon belge
Cette année, c’est au tour de la
Flandre de représenter la Belgique
et d’occuper le pavillon des
Giardini. La Flandre a choisi le
projet “Bravoure” pour occuper le
pavillon belge. Un projet basé sur
l’idée de “triptyque” avec les
bureaux d’architectes
DeVylder/Vinck et Taillieu, les
architectes d’intérieur Doorzon et
le photographe d’architecture
Philip Dujardin.
“On cherche ce que l’expertise, la
maîtrise peut signifier dans une
période de rareté économique”,
explique Jan De Vylder. Comment,
en période difficile, la vraie
“Bravoure” est de pouvoir réaliser
une bonne architecture malgré la
rareté des moyens.
L’exposition décline ce thème à
travers 13 exemples de 13 bureaux
d’architecture qui ont réussi à
insérer leurs projets dans le bâti
actuel. Souvent de petits projets
(un local scout, une crèche), ou une
intervention d’un grand bureau
comme Robbrecht et Daem aux
Archives de Gand, avec la façade en
céramique blanche, et plein de
fenêtres dans les salles de lecture
et les bureaux, au centre-ville,
entouré de petites ruelles. Ou le bel
atelier de Michel François à Saint-
Gilles construit par l’architecte
francophone de Louvain Philippe
Vander Maren et l’Australien de
Bruxelles Richard Venlet. G.Dt

Les Belges à la Biennale

“Nous ne sommes pas
intéressés par

l’architecture comme
un exercice de style,
mais commeune

manière de rendre les
hommes davantage
maîtres de leur propre

destinée.”
PAOLO BARATTA

Président de la Biennale de Venise.
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Hans Suh, souverain
mais trop neutre
n Deuxième exécution du deuxième concerto
de Prokofiev, cette fois en version coréenne:
d’abord romantique puis virtuose.

H ans H. Suh a fêté ses 26 ans dimanche à la Cha­
pelle Musicale Reine Elisabeth ! En demi­finale,
le candidat coréen s’était montré nettement

plus inspiré dans son récital, et notamment dans l’im­
posé de Fiorini, que dans son concerto de Mozart.
Confirmera­t­il cette affinité avec la musique con­
temporaine dans “A Butterfly’s Dream” de Ledoux ?

La maîtrise techni­
que est en tout cas
impressionnante.

Mais, si le candidat
se montre particuliè­
rement soucieux
d’une parfaite coordi­
nation avec l’orches­
tre – des coups d’œil
interrogateurs régu­
liers vers Marin Alsop
en témoignent – l’in­
tégration avec l’ONB
semble moins abou­
tie : Suh opte pour
une démarche de so­
liste face à un orches­
tre plus que de cham­

briste. Après l’interprétation exceptionnelle
d’Alexander Beyer, la lecture du Coréen semble plus
littérale, moins inspirée. L’accent est mis sur les ryth­
mes et sur les couleurs, à telle enseigne que la
deuxième cadence évoque plus encore quelque
oiseau exotique de Messiaen que le papillon de Le­
doux, mais on sort de son interprétation plus admira­
tif qu’ému.

Un candidat aux moyens somptueux, mais…
Comme Atsushi Imada lundi, Hans Suh propose le

deuxième concerto de Serge Prokofiev. Le contraste
est flagrant avec l’imposé : là où, dans Ledoux, le can­
didat coréen fixait sa partition en hochant la tête de
haut en bas, les premières mesures du Prokofiev le
voient fermer les yeux et s’abandonner à la posture
romantique de la dénégation douloureuse entre gau­
che et droite. On admire la sonorité ample, la capacité
de faire respirer la mélodie mais aussi une formidable
cadence de l’andantino qui conduit au climax at­
tendu. La barre est placée très haut.

Le scherzo se révèle éminemment virtuose, d’une
impeccable rigueur rythmique mais sans exploiter
tout le potentiel expressif de la partition. Même ap­
proche trop objective dans l’intermezzo, où l’on com­
mence à regretter cette neutralité du candidat : on est
loin du sarcasme, ou même de l’ironie dont le mouve­
ment peut être porteur. Suh prend un plaisir visible à
jouer, mais le discours manque d’aspérités. L’allegro
tempestoso final viendra confirmer le sentiment un
peu frustrant d’un candidat aux moyens somptueux,
mais qui ne creuse pas assez profondément son sillon.

Nicolas Blanmont

Hans H. Suh.
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Ici et maintenant,
entendre les voix de l’Iran
Scènes Amir Reza Koohestani
décortique la rumeur dans
un pensionnat de jeunes filles.

Critique Marie Baudet

En 2004, grâce au Kunstenfestival­
desarts, le public bruxellois décou­
vrait le travail singulier d’un jeune

metteur en scène iranien. Souvenir vif
de “Dance on glasses”, ce couple au mi­
lieu duquel la distance – la progressive
rupture – se matérialisait par une très
longue table, dans l’espace intime de L’L.
Amir Reza Koohestani (Shiraz, 1978) ac­
quit avec cette pièce une renommée in­
ternationale. Le Kunsten l’inviterait plu­
sieurs fois ensuite. Avec “Amid the
clouds” en 2005, puis “Quartet : A Jour­
ney North” en 2008, “Where were you
on Jan 8th?” en 2010 et “Timeloss” en
2014.

C’est donc un des artistes les plus fidè­
les au Kunsten – et inversement – qu’on
retrouvait lundi. Composée lors d’une
résidence d’écriture à Stuttgart, et créée
en juillet 2015 au Théâtre de la Ville de
Téhéran, sa pièce “Hearing” tourne en
Europe et sera au Festival d’Avignon du
21 au 24 juillet. A Bruxelles, le dispositif,
comme toujours d’une grande simplicité
visuelle, écrin à sa sophistication drama­
turgique, tire un joli parti de l’architec­
ture du Palais des Beaux­Arts, ses cou­
loirs, ses halls. Car le hors­champ,
comme le non­dit, prennent chez Koo­
hestani de folles résonances.

Sculpteur du temps qui passe
Dans un pensionnat pour jeunes filles,

on a entendu une voix. Une voix mascu­
line. Il s’agit de tirer au clair cette affaire.
Neda a­t­elle reçu clandestinement son
petit ami? Samaneh l’a­t­elle vu, ou seu­
lement entendu ? Qui a écrit le rapport?
Quel crédit accorder aux témoignages ?

Or la personne qui mène l’enquête
n’est pas un mollah, simplement une
étudiante un peu plus âgée, qui avait la
clef donc la responsabilité du dortoir, et
cherche surtout à s’éviter les ennuis...

“Partout dans le monde, les autorités ne
doutant pas de leur légitimité aiment à
s’asseoir face à vous et à vous demander de
prouver que vous ne mentez pas”, explique
Koohestani, maître en nuances et orfè­
vre de l’ambiguïté, sculpteur du temps
qui passe. Articulé autour de l’ouïe,

“Hearing” questionne amplement le re­
gard, mais aussi la fierté, la naïveté,
l’honnêteté, le regret, dans un fascinant
feuilletage de sens et de temporalité,
auquel donnent corps et densité Mona
Ahmadi, Ainaz Azarhoush, Elham Korda
et Mahin Sadri, magnifiques actrices.

UBruxelles, Palais des Beaux­Arts (salle M),
jusqu’au 26mai, à 20h30. Durée : 1h10.
En farsi surtitré fr/nl. Infos & rés. :
02.210.87.37, www.kfda.be

“Chaque jour un peu plus”, théâtre vérité au féminin pluriel
On les découvre début novembre, au Théâtre des
Abbesses, à Paris. Elles sont trois, vêtues de sombre.
Elles s’affairent dans la cuisine figurée sur le plateau.
Tâches banales, quotidiennes, nourricières, tantôt
répétées comme sans y penser, tantôt appliquées avec
précision. Elles se racontent.

L’une est la maîtresse d’un footballeur célèbre. Une
autre s’est affranchie de la tradition en découvrant
l’alpinisme. La troisième est veuve de guerre d’un
héros national. Elles s’appellent Shahlâ, Leylâ et Mah­
nâz. Sous la plume de Mahin Sadri (par ailleurs liée au
Mehr Theatre Group et actrice dans “Hearing” d’Amir
Reza Koohestani) et dans la mise en scène d’Afsâneh
Mâhian, ces trois destins, se révélant, révèlent dans la

foulée une tranche d’histoire de l’Iran, de 1981 (deux
ans après la révolution) à 2013.

De mots, de faits, de gestes
Leurs monologues s’entrecroisent dans une drama­

turgie kaléidoscopique, sans facilité, faisant de “Cha­
que jour un peu plus” un spectacle à la fois complexe
et d’une grande lisibilité. Outre les trois récits – que
portent ici aussi de remarquables comédiennes :
Setareh Eskandari, Elham Korda, Baran Kosari – existe
un paysage musical et un hors­champ sonore (signé
Mohammad Reza Jadidi) où tout semble n’être que
révolution, religion, lutte. La part des hommes, là où le
féminin pluriel dont témoigne le plateau s’impose par

la force des rêves, des regrets, des élans, de la pulsion
vitale mais aussi des renoncements, avec tout le poids,
toute la poésie du quotidien et de ses gestes.

Car s’il s’agit ici sans conteste d’un théâtre de mots
– choisis, ciselés, assenés même –, d’un théâtre de faits
aussi, plus tragiques qu’anecdotiques, le mouvement
y revêt une importance singulière, pour ce qu’il dit de
l’acclimatation du corps à la société qui l’abrite, de ses
tendresses, de ses luttes, de sa survie. Epuré dans la
forme, profus par le sens, un bijou très contemporain.

M.Ba., à Paris

UBruxelles, Bozar, les 9 et 10 juin. En farsi surtitré fr/nl.
Infos & rés. : 02.507.82.00, www.bozar.be

Le sens des questions à poser change-t-il avec le temps, entre l’adolescence et l’âge adulte?
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“J’ai passémon temps à
marcher dans la Forêt­
Noire pour réfléchir à
la forme que pouvait
revêtir la pièce.”

AMIR REZA KOOHESTANI
A composé “Hearing” en résidence

d’écriture à Stuttgart.

Cinéma
Christopher Nolan tourne à Dunkirk
Le tournage de “Dunkirk” du réalisateur britannique Christopher
Nolan, récit de l’opération “Dynamo” en 1940, a débuté cette
semaine sur les lieux de cette bataille clé de la Seconde Guerre
mondiale, dans le nord de la France. Tourné dans le port de
Dunkerque (Dunkirk en anglais), le film réunira à l’écran Tom
Hardy (“Mad Max : Fury Road”), Cillian Murphy (“Inception”) et
l’acteur shakespearien Kenneth Branagh. “C’est une histoire qu’il
est important de raconter, et la tourner ici à Dunkerque est
quelque chose de précieux”, a déclaré Emma Thomas, co-
productrice avec Christopher Nolan de “Dunkirk”.

Adele a été approchée par Sony alors que son contrat avec le
label indépendant XL Recordings expirait.

Festival
Glastonbury devra
payer 29000 livres
Le célèbre festival de
musique, organisé sur une
ferme laitière du sud-ouest de
l’Angleterre, a été condamné à
payer une amende pour la
pollution d’une rivière. Le
tribunal de Bristol l’a
condamné à payer 12000
livres (15700 €) ainsi que les
frais de justice de 19000
livres (24920 €). En 2014,
plus de 90000 litres d’eaux
usées générées par les
170000 festivaliers se sont
écoulés dans la rivière
Whitelake suite à une fuite
dans l’une des trois citernes
utilisées pour les stocker.

Scènes
Le projet de Fabrice
Murgia sur lalibre.be
Le nouveau directeur du
Théâtre National, Fabrice
Murgia, a partagé son
projet, lisible sur le site de
lalibre.be. Il y décrit sa
volonté de créer un “Studio
National, un projet qui est à
la fois une structure
d’accompagnement
artistique et un outil de
pointe, qui accompagnera
tout autant des premières
créations que des créations
portées par des artistes plus
confirmés, jusqu’à celles de
maîtres internationaux
travaillant avec des équipes
belges”.

Droits d’auteurs
Légère baisse du chiffre d’affaires
de la Sabam en 2015
Le chiffre d’affaires de la société belge des auteurs,
compositeurs et éditeurs (Sabam) a connu une légère baisse de
1,05% en 2015 par rapport à l’année précédente, à
155,7 millions d’euros, indique la Sabam dans son rapport
annuel. Cette baisse s’explique principalement par une chute
des perceptions des droits d’auteurs auprès des câblo-
distributeurs (-24,5%). (Belga)
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La chanteuse britannique Adele a signé un contrat avec Sony
Music s’élevant à 90 millions de livres (117 millions d’euros), un
des plus gros accords jamais signés, selon la presse britannique.
L’artiste, âgée de 28 ans, a été approchée par Sony alors que son

contrat avec sa maison de disques, le label indépendant XL
Recordings, expirait après son album “25”, sorti l’an dernier. Le
contrat avec Sony prévoit la livraison de plusieurs albums, selon
le quotidien “The Guardian”, qui n’en précise pas le nombre.

En bref
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Cinéma
Christopher Nolan tourne à Dunkirk
Le tournage de “Dunkirk” du réalisateur britannique Christopher
Nolan, récit de l’opération “Dynamo” en 1940, a débuté cette
semaine sur les lieux de cette bataille clé de la Seconde Guerre
mondiale, dans le nord de la France. Tourné dans le port de
Dunkerque (Dunkirk en anglais), le film réunira à l’écran Tom
Hardy (“Mad Max : Fury Road”), Cillian Murphy (“Inception”) et
l’acteur shakespearien Kenneth Branagh. “C’est une histoire qu’il
est important de raconter, et la tourner ici à Dunkerque est
quelque chose de précieux”, a déclaré Emma Thomas, co-
productrice avec Christopher Nolan de “Dunkirk”.

Adele a été approchée par Sony alors que son contrat avec le
label indépendant XL Recordings expirait.

Festival
Glastonbury devra
payer 29000 livres
Le célèbre festival de
musique, organisé sur une
ferme laitière du sud-ouest de
l’Angleterre, a été condamné à
payer une amende pour la
pollution d’une rivière. Le
tribunal de Bristol l’a
condamné à payer 12000
livres (15700 €) ainsi que les
frais de justice de 19000
livres (24920 €). En 2014,
plus de 90000 litres d’eaux
usées générées par les
170000 festivaliers se sont
écoulés dans la rivière
Whitelake suite à une fuite
dans l’une des trois citernes
utilisées pour les stocker.

Scènes
Le projet de Fabrice
Murgia sur lalibre.be
Le nouveau directeur du
Théâtre National, Fabrice
Murgia, a partagé son
projet, lisible sur le site de
lalibre.be. Il y décrit sa
volonté de créer un “Studio
National, un projet qui est à
la fois une structure
d’accompagnement
artistique et un outil de
pointe, qui accompagnera
tout autant des premières
créations que des créations
portées par des artistes plus
confirmés, jusqu’à celles de
maîtres internationaux
travaillant avec des équipes
belges”.

Droits d’auteurs
Légère baisse du chiffre d’affaires
de la Sabam en 2015
Le chiffre d’affaires de la société belge des auteurs,
compositeurs et éditeurs (Sabam) a connu une légère baisse de
1,05% en 2015 par rapport à l’année précédente, à
155,7 millions d’euros, indique la Sabam dans son rapport
annuel. Cette baisse s’explique principalement par une chute
des perceptions des droits d’auteurs auprès des câblo-
distributeurs (-24,5%). (Belga)
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La chanteuse britannique Adele a signé un contrat avec Sony
Music s’élevant à 90 millions de livres (117 millions d’euros), un
des plus gros accords jamais signés, selon la presse britannique.
L’artiste, âgée de 28 ans, a été approchée par Sony alors que son

contrat avec sa maison de disques, le label indépendant XL
Recordings, expirait après son album “25”, sorti l’an dernier. Le
contrat avec Sony prévoit la livraison de plusieurs albums, selon
le quotidien “The Guardian”, qui n’en précise pas le nombre.
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Carton rouge
aux fan-zones
de l’Euro de football?

l Les fan-zones sont
ces espaces organisés près
des stades, où les supporters
sans billets peuvent assister
aux matches sur écran géant.

l Elles pourraient accueillir
sept millions de visiteurs dans
les dix villes hôtes de l’Euro.

l A moins de les annuler
pour des raisons de sécurité?
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Non
n Sans fan-zones, la fête sera complètement gâchée. Personne n’a peur. J’ai déjà vécu combien de telles expériences ravivent l’union
entre les Belges. C’est super important, surtout dans le contexte actuel. Plusieurs participants à nos voyages pour assister aux matches
des Belges n’ont pas de billets d’entrée et c’est dans ces endroits qu’ils comptent bien profiter de l’événement, même en dehors des stades.

En quoi est-il important de se retrouver tous ensemble
pour encourager les Diables Rouges ?
Pour avoir vécu à plusieurs reprises des déplace­
ments à l’étranger lors de précédentes compétitions,
j’ai vécu combien de telles expériences ravivent
l’union entre les Belges. Ce que nous ressentons alors
est super important, surtout dans le contexte actuel.
Quand nous sommes ensemble, il n’y a pas de Fla­
mands, il n’y a pas de Wallons, on est unis sans
aucune connotation linguistique ou communautaire.
A l’image des Diables Rouges d’ailleurs.

Les clubs de supporters seraient-ils donc encore plus im-
portants pour les Belges que pour les autres ?
Tout à fait, oui. Même si chaque pays a ses fractures.
J’imagine qu’il y a des tensions aussi entre le nord et
le sud de l’Italie, ou entre régions françaises rivales.
Mais sans doute moins fortes que chez nous où la dif­
férence de langue complique tout.

La mise en place des fan-zones où les supporters peuvent
justement vivre les matches ensemble même s’ils n’ont
pas de billet d’entrée est remise en cause pour l’Euro en
France. Comment réagiriez-vous si elles devaient être in-
terdites ?
Ce serait une vraie catastrophe ! Catastrophique, oui :
il n’y a pas d’autre mot. Je vais vous donner un exem­
ple qui va vous parler : dans notre car qui partira à
Lyon pour assister à Belgique/Italie, il y a 10 person­
nes sur 75 qui n’ont pas d’entrée. Leur motivation,
c’est de passer trois jours ensemble et de vivre le
match, même en dehors du stade. Sans fan­zones,
c’est foutu ! D’autre part, c’est aussi à ces endroits
qu’on sympathise avec les supporters venus d’autres
pays. Pendant la Coupe du monde de 1998 en
France, tous les supporters étaient mélangés et c’était
vraiment magique !

Comprenez-vous tout de même que, pour des raisons de
sécurité, certaines choses ne puissent plus être comme
avant ?
Si une telle décision devait être prise pour des rai­
sons de sécurité, cela gâcherait complètement la fête,

c’est certain.

Vous parlez d’ambiance entre supporters, mais l’actua-
lité nous montre parfois des images plus violentes
qu’amicales, non ?
D’abord, je pense que les médias mettent trop sou­
vent en avant les informations négatives ou sensa­
tionnelles. Ensuite, je peux vous assurer que je n’ai
jamais assisté à des bagarres entre supporters à l’oc­
casion de rencontres entre équipes nationales. Je ne
peux évidemment pas dire qu’il n’y en a jamais eues,
mais pas dans des proportions telles qu’on les voit
entre supporters de clubs. Quand ce sont des nations
et, en plus, un tournoi international, la mentalité est
complètement différente.

A propos de mentalité, avez-vous constaté un change-
ment depuis les attentats ? Vous ou ceux qui vous entou-
rent avez-vous parfois peur ?
Absolument pas. Personne n’a peur. Je n’ai pas eu un
seul désistement. Je me rappelle même qu’après les
attentats de Paris, un match Belgique­Espagne avait
été annulé. A l’époque, nous nous étions rassemblés
au club et avions arboré une grande banderole qui
disait plus ou moins : “Terroristes, nous n’avons pas
peur de vous. Entraînez­vous car nous, nous sommes
très bien entraînés à faire la fête.”.

Le site belgianfootball.be mentionne des dizaines et des
dizaines de clubs de supporters de l’équipe nationale
belge. Qu’est-ce qui distingue le vôtre ?
Je n’ai aucune prétention. Il y a en effet beaucoup de
clubs. Le nôtre, né en 2012, compte aujourd’hui
180 membres. Nous couvrons bien sûr tous les mat­
ches des Diables, tant en Belgique qu’à l’étranger, et
organisons différents événements. Ce qui nous dis­
tingue peut­être serait notre dynamisme et aussi la
proximité avec nos membres. Pour l’anecdote, un des
sponsors des Diables vient de faire appel à nous pour
tourner une publicité. L’idée est de montrer non seu­
lement les joueurs qui se préparent à la compétition
mais aussi les supporters. Nous, en l’occurrence.

Entretien : Monique Baus

“A l’époque, nous nous étions
rassemblés au club et avions
arboré une grande banderole
qui disait plus oumoins:

‘Terroristes, nous n’avons pas
peur de vous. Entraînez­vous
car nous, nous sommes
très bien entraînés
à faire la fête’.”

Oui
n Pas d’organisation de fan-zones chez nous pour éviter de disperser les forces de l’ordre. Celles-ci doivent d’abord assurer la sécurité des
écoles, des magasins, des transports… La priorité des politiques, c’est de faire en sorte que la fête ne soit pas endeuillée. Vous imaginez si
demain il y avait un attentat faute d’appliquer les principes de précaution? Que diriez-vous, vous, les journalistes?

En tant que maire de Drancy, vous avez décidé de ne pas or-
ganiser de fan-zones sur votre territoire. Pourquoi ?
Alors que les forces de l’ordre sont déjà extrêmement
sollicitées depuis les attentats de janvier et novem­
bre 2015, l’Euro leur impose une surcharge de travail
considérable. En rajouter davantage avec des fan­zo­
nes me paraît totalement déraisonnable. On le sait dé­
sormais, la France est une cible privilégiée des barbares
de Daech. Aussi, je préfère que la police se concentre
sur l’essentiel : les entrées et les sorties d’école, les
grands magasins, les manifestations publiques, les
marchés aux comestibles, les transports en com­
mun, etc. Enfin, les incidents qui se sont déroulés lors
de la Coupe de France, ce samedi, me donnent à penser
que certaines mesures de sécurité ne sont pas suffisan­
tes pour éviter les mouvements de foule, au contraire
(NdlR: le dispositif autour du Stade de France n’a pas
résisté à la pression des supporters de l’OM et du PSG,
des objets illicites ont également été introduits dans
l’enceinte).

N’est-ce pas gâcher l’esprit de la fête ?
On peut tout aussi bien regarder un match entre amis
ou se rassembler dans un bar. La fête n’en est pas moins
belle. Certes, il y a quelque temps, j’écrivais dans mon
bulletin municipal qu’on regrettait tous de ne pas pou­
voir célébrer l’Euro comme si de rien n’était. Il faut
pourtant se montrer prudent. On ne s’arrête pas de vi­
vre, mais on est bien obligé de tenir compte de la me­
nace; de s’adapter aux temps qui courent…

Les supporters vont-ils le comprendre ?
A titre de comparaison, il y a 40 ans, on prenait l’avion
comme le bus, et désormais on accepte tous d’être
fouillés avant d’embarquer. De la même manière, on
comprend qu’il y a des mesures inévitables pour la sé­
curité comme la fouille des sacs à l’entrée de certains bâ­
timents.

Certains disent qu’ainsi les terroristes ont gagné.
S’adapter aux gens qui vous font la guerre, ce n’est pas la
perdre, c’est résister. Si on leur offre des cibles et si on
disperse nos forces de sécurité, là on perd. Le pire ne se­

rait pas que la fête ait seulement lieu dans quelques bars
et entre amis, le pire serait qu’il y ait un attentat, dans les
fan­zones ou ailleurs, parce qu’on aurait trop dispersé
nos forces.

Mais ne pourrait-on pas solliciter l’aide de sociétés privées
pour sécuriser les fan-zones ? Ou est-ce trop coûteux ?
C’est surtout qu’il ne faut pas faire semblant. Si les
agents de sécurité privés peuvent se rendre utiles pour la
fouille à l’entrée des stades ou des fan­zones, ils ne sont
pas capables d’empêcher que quelqu’un arrive avec une
kalachnikov dans un gymnase ou sur une place publi­
que, là où on aurait réuni des centaines de supporters.
Ce n’est pas qu’une question de budget. Les agents de
sécurité ne sont pas armés et ne sont pas préparés à ré­
pondre aux attaques, comme le sont peu ou prou les po­
liciers nationaux, qui sont désormais équipés de gilets
pare­balles et, pour quelques­uns, d’armes de guerre.

Entretien : Baptiste Erpicum

“Le pire ne serait pas que la
fête ait lieu dans quelques
bars et entre amis, le pire
serait qu’il y ait un attentat,
dans les fan­zones ou ailleurs,
parce qu’on aurait trop
dispersé nos forces.”

Un vendeur de rue aux portes d’une fan-zone de l’Euro 2012 à Kharkiv (Ukraine).

JEAN-CHRISTOPHE LAGARDE
Homme politique français,

maire de Drancy et président de l’Union des
démocrates et indépendants (UDI).

PASCAL BERTHO
Président des Diaboulets, un des nombreux clubs

de supporters des Diables Rouges.
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Polémique à Tournai
C’est la fête, mais… Comme nous l’explique le
bourgmestre de Tournai, Pierre-Olivier Delannois, il
vaut mieux prendre toutes les précautions
nécessaires quant à l’organisation des fan-zones.
Surtout qu’en Belgique, ce sont les élus locaux qui
endosseraient la responsabilité pénale en cas de
drame. A ce titre, M. Delannois tente de définir un
lieu de rassemblement où les supporters pourront
vivre les événements de façon intense, mais aussi
de façon sûre, en comptant qu’il ne pourra pas
compter sur l’appui de la police fédérale. “Certains
sont déçus qu’on n’installe pas d’écrans géants sur la
Grand-Place, mais cette décision a été prise en
concertation avec les commerçants, et aussi pour des
raisons de sécurité”, explique-t-il.

Et en Belgique?
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Non
n Sans fan-zones, la fête sera complètement gâchée. Personne n’a peur. J’ai déjà vécu combien de telles expériences ravivent l’union
entre les Belges. C’est super important, surtout dans le contexte actuel. Plusieurs participants à nos voyages pour assister aux matches
des Belges n’ont pas de billets d’entrée et c’est dans ces endroits qu’ils comptent bien profiter de l’événement, même en dehors des stades.

En quoi est-il important de se retrouver tous ensemble
pour encourager les Diables Rouges ?
Pour avoir vécu à plusieurs reprises des déplace­
ments à l’étranger lors de précédentes compétitions,
j’ai vécu combien de telles expériences ravivent
l’union entre les Belges. Ce que nous ressentons alors
est super important, surtout dans le contexte actuel.
Quand nous sommes ensemble, il n’y a pas de Fla­
mands, il n’y a pas de Wallons, on est unis sans
aucune connotation linguistique ou communautaire.
A l’image des Diables Rouges d’ailleurs.

Les clubs de supporters seraient-ils donc encore plus im-
portants pour les Belges que pour les autres ?
Tout à fait, oui. Même si chaque pays a ses fractures.
J’imagine qu’il y a des tensions aussi entre le nord et
le sud de l’Italie, ou entre régions françaises rivales.
Mais sans doute moins fortes que chez nous où la dif­
férence de langue complique tout.

La mise en place des fan-zones où les supporters peuvent
justement vivre les matches ensemble même s’ils n’ont
pas de billet d’entrée est remise en cause pour l’Euro en
France. Comment réagiriez-vous si elles devaient être in-
terdites ?
Ce serait une vraie catastrophe ! Catastrophique, oui :
il n’y a pas d’autre mot. Je vais vous donner un exem­
ple qui va vous parler : dans notre car qui partira à
Lyon pour assister à Belgique/Italie, il y a 10 person­
nes sur 75 qui n’ont pas d’entrée. Leur motivation,
c’est de passer trois jours ensemble et de vivre le
match, même en dehors du stade. Sans fan­zones,
c’est foutu ! D’autre part, c’est aussi à ces endroits
qu’on sympathise avec les supporters venus d’autres
pays. Pendant la Coupe du monde de 1998 en
France, tous les supporters étaient mélangés et c’était
vraiment magique !

Comprenez-vous tout de même que, pour des raisons de
sécurité, certaines choses ne puissent plus être comme
avant ?
Si une telle décision devait être prise pour des rai­
sons de sécurité, cela gâcherait complètement la fête,

c’est certain.

Vous parlez d’ambiance entre supporters, mais l’actua-
lité nous montre parfois des images plus violentes
qu’amicales, non ?
D’abord, je pense que les médias mettent trop sou­
vent en avant les informations négatives ou sensa­
tionnelles. Ensuite, je peux vous assurer que je n’ai
jamais assisté à des bagarres entre supporters à l’oc­
casion de rencontres entre équipes nationales. Je ne
peux évidemment pas dire qu’il n’y en a jamais eues,
mais pas dans des proportions telles qu’on les voit
entre supporters de clubs. Quand ce sont des nations
et, en plus, un tournoi international, la mentalité est
complètement différente.

A propos de mentalité, avez-vous constaté un change-
ment depuis les attentats ? Vous ou ceux qui vous entou-
rent avez-vous parfois peur ?
Absolument pas. Personne n’a peur. Je n’ai pas eu un
seul désistement. Je me rappelle même qu’après les
attentats de Paris, un match Belgique­Espagne avait
été annulé. A l’époque, nous nous étions rassemblés
au club et avions arboré une grande banderole qui
disait plus ou moins : “Terroristes, nous n’avons pas
peur de vous. Entraînez­vous car nous, nous sommes
très bien entraînés à faire la fête.”.

Le site belgianfootball.be mentionne des dizaines et des
dizaines de clubs de supporters de l’équipe nationale
belge. Qu’est-ce qui distingue le vôtre ?
Je n’ai aucune prétention. Il y a en effet beaucoup de
clubs. Le nôtre, né en 2012, compte aujourd’hui
180 membres. Nous couvrons bien sûr tous les mat­
ches des Diables, tant en Belgique qu’à l’étranger, et
organisons différents événements. Ce qui nous dis­
tingue peut­être serait notre dynamisme et aussi la
proximité avec nos membres. Pour l’anecdote, un des
sponsors des Diables vient de faire appel à nous pour
tourner une publicité. L’idée est de montrer non seu­
lement les joueurs qui se préparent à la compétition
mais aussi les supporters. Nous, en l’occurrence.

Entretien : Monique Baus

“A l’époque, nous nous étions
rassemblés au club et avions
arboré une grande banderole
qui disait plus oumoins:

‘Terroristes, nous n’avons pas
peur de vous. Entraînez­vous
car nous, nous sommes
très bien entraînés
à faire la fête’.”

PASCAL BERTHO
Président des Diaboulets, un des nombreux clubs

de supporters des Diables Rouges.
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Courrier des lecteurs

“De grâce,
faites
quelque
chose !”

n Il faudra longtemps pour réparer les dégâts causés
par le mouvement social dans les prisons, dont nous soutenons
malgré tout les motivations. Nous proposons notre expertise dans
l’urgent débat à avoir sur l’avenir de la peine carcérale en Belgique.

Cela fait trente jours ce mer­
credi que dure la grève des
agents pénitentiaires dans les
prisons de Bruxelles et de
Wallonie ! Durant ce mois,

nous avons veillé à être encore plus
présents à l’intérieur des prisons de
Lantin, de Huy et de Marneffe ainsi que
dans l’établissement de défense sociale
de Paifve. Et régulière­
ment, nous entendons
ce cri de désespoir :
“Faites quelque chose!”

Force est de consta­
ter de nombreuses
violations de la loi de
principes concernant
l’administration péni­
tentiaire et le statut ju­
ridique des détenus.
Le préau quotidien
n’est plus organisé.
Dans certaines sec­
tions des prisons, le té­
léphone est accessible
une ou deux fois
par semaine, cinq mi­
nutes seulement et en
matinée. L’hygiène
corporelle et la pro­
preté de la cellule sont
mises à mal : les déte­
nus de la maison d’ar­
rêt de Lantin ont eu
deux douches depuis
le début de la grève et nettoyer sans
brosse ni seau relève de l’exploit ! Les
visites des familles et des amis ne sont
plus possibles et des papas ne peuvent
plus voir leurs enfants afin d’assurer,
tant bien que mal, leur rôle parental.
L’accès aux soins et aux suivis psy­

chiatriques est devenu aléatoire, voire
suspendu. Les contacts avec les avo­
cats sont difficiles et ralentis; le droit à
la défense en est menacé. Les aumô­
niers et les conseillers n’ont plus la
possibilité d’organiser les cultes et les
activités qui sont pourtant un droit
constitutionnel. Et sans parler de la
dignité humaine bafouée. L’estime de

soi est rabaissée au
rang d’animaux. Res­
ter seul ou en duo
dans un espace de
neuf mètres carrés,
24 heures sur 24, ne
peux que menacer le
besoin vital de rela­
tions humaines, au
point d’engendrer de
dramatiques et dan­
gereux replis sur soi.

Dignité admirable
A titre d’exemples,

voici quelques situa­
tions précises : Jules
(prénom d’emprunt) a
été opéré à cœur
ouvert juste avant le
début de la grève; re­
venu en prison, il ne
bénéficie que des soins
minimums; heureuse­
ment qu’il a une forte
constitution ! A partir

de 15 heures et jusqu’au lendemain
matin, Mariette, comme deux autres
mamans, est enfermée avec son fils de
2 ans. Bien entendu, l’enfant ne com­
prend pas la situation et frappe souvent
sur la porte de leur cellule. Essayons de
vivre vingt­quatre heures enfermés

dans une pièce avec notre conjoint.
Multiplions les tensions par vingt­huit
et nous pouvons imaginer la difficulté
de vivre dans une cellule avec un duo
que nous n’avons pas nécessairement
choisi. Kevin a vu son retour dans sa
prison d’attache interrompu par la
grève. Venu à la polyclinique de Lantin
pour se faire soigner, il se retrouve dé­
muni de tout alors que tous ses effets
personnels l’attendent dans sa prison.
Mohamed devait passer au tribunal
jeudi dernier. Il est sans nouvelle et
l’inquiétude le ronge. Jean ne peut plus
poursuivre sa thérapie initiée à l’exté­
rieur de l’établissement depuis plus de
deux ans.

Malgré cette situation pénible et indi­
gne, nous restons admiratifs devant la
dignité des personnes détenues. Cer­
tes, parfois, leur seul moyen d’expri­
mer leur révolte consiste à jeter des ob­
jets par les fenêtres ou à brûler leurs
draps de lit. Cependant, dans leur en­
semble, ils cherchent à surmonter
l’épreuve le plus calmement possible,
tout en se soutenant mutuellement.

Nous comprenons et soutenons, mais…
Les directions qui, dans certains cas,

assurent une permanence jour et nuit,
et le personnel actif à l’intérieur de la
prison restent soucieux des besoins
primordiaux des détenus. Le personnel

médical continue à travailler malgré
toutes les difficultés. Qu’ils en soient
tous vivement remerciés, d’autant
que certains sont physiquement et
nerveusement à bout!

Nous comprenons et soutenons les
motivations du mouvement de grève.
Ainsi, le plan de rationalisation va
restreindre la plage horaire des activi­
tés actuellement de 6h30/20h45 à
celle de 8 heures/17 heures. Il y aura
donc des répercussions néfastes sur la
vie quotidienne des détenus et des
agents. Ainsi, les prisonniers seront
parfois mis devant des choix impossi­
bles, illégaux et même anticonstitu­
tionnels: la sortie au préau ou la visite
de la famille, les communications té­
léphoniques ou la participation aux
cultes et activités philosophiques, la
rencontre avec son avocat ou… Ces
derniers auront encore moins de pos­
sibilités pour visiter leurs clients et
assurer leur défense; actuellement, à
Lantin, ils viennent de préférence
après 17 heures et jusqu’à la ferme­
ture. Cette situation ne pourra que
susciter des frustrations et des ten­
sions qui se répercuteront sur le tra­
vail, déjà pénible, des agents péniten­
tiaires. De plus, cet horaire va instau­
rer dès 17 heures un régime de nuit,
comme dans certaines maisons de re­
pos… Enfin, les efforts en vue d’une

réinsertion seront rendus plus com­
pliqués: moins de temps et moins de
personnels pour s’en occuper. Le plan
individuel de réinsertion prévu par la
loi de principes restera, une fois de
plus, lettre morte.

Il faudra du temps pour réparer
Nous gardons confiance en notre

Justice et nous ne remettons pas en
cause les condamnations prononcées
contre les personnes incarcérées. Ce­
pendant, nous soulignons l’incohé­
rence de la situation : l’Etat a con­
damné des personnes qui n’avaient
pas respecté la loi alors que ce même
Etat ne respecte pas ses propres nor­
mes, comme la loi de principes ! Ne
nous étonnons donc pas dès lors que
la récidive continue à progresser,
voire le radicalisme. Albert Camus l’a
écrit : “Une société se juge à l’état de ses
prisons.”

Nous constatons déjà des dégâts hu­
mains dans la vie des détenus et il
faudra du temps pour les réparer.

Aussi, confiants dans le dialogue so­
cial, nous en appelons à la responsabi­
lité des différentes parties pour trou­
ver rapidement une solution. Elle ne
pourra pas faire l’économie d’une ré­
flexion de fond sur l’avenir de la peine
carcérale et de la réinsertion. Nous
pouvons y apporter notre expertise.

Malgré
cette situation

pénible
et indigne,
nous restons
admiratifs
devant
la dignité

des personnes
détenues.

BAUDOUIN
CHARPENTIER
Vicaire épiscopal.

NADINE CARPAY
Aumônerie à Huy.

JEAN-LOUIS DEFER,
GLADYS FELTEN,
FRÉDÉRIC GRÄTZ,

XAVIER
LAMBRECHT,
TÉLESPHORE
MUNYANTWALI
ET EDOARDO
SCHEPPERS

Aumôniers à Lantin.

LILIANE LAMBERT
Aumônerie à Marneffe.

HERVÉ
DHERBECOURT
ET JEAN-PIERRE

HUYTS
Aumôniers à Paifve.

VOS POSITIONS SUR NOS “RIPOSTES”

FAUT-IL RÉÉCRIRE LES LIVRES “JEUNESSE” ?
Un petit Israélien rentre de l’école et explique à sa mère son cours d’histoire.
Il raconte la fuite d’Egypte du peuple d’Abraham comme une opération
militaire d’aujourd’hui avec des parachutistes, des hélicoptères, etc. Sa mère
le regarde avec de grands yeux et lui demande si c’est bien comme cela que
son instituteur l’a raconté. Non, répond l’enfant, mais si je te racontais ce
qu’il nous a expliqué, jamais tu ne me croiras. Les enfants ne peuvent­ils pas
avoir une idée de l’histoire et de son évolution ? Dans ma jeunesse je me suis
régalé avec les exemplaires de “Lecture pour tous” de mes parents et grands­
parents et qui nous apprenaient beaucoup sur les générations précédentes et
donc l’histoire avec un petit “h”, l’histoire au quotidien. Pour pas cher, on
amortit encore un peu les moyens de production des vieux livres comme si
nous n’avions pas de jeunes auteurs, totalement dans le XXIe siècle par leurs
textes, leurs dessins et leurs histoires !

Alain Hannecart

LES EMPLOYEURS DOIVENT-ILS RÉPONDRE
À TOUTES LES CANDIDATURES ?
C’est grotesque ! Une preuve de plus que les penseurs de gauche n’ont jamais
mis les pieds dans une entreprise. Ce n’est pas parce que le système de con­
trôle des chômeurs est absurde qu’il faut en faire porter les conséquences
par les employeurs. Et si, pour juger des efforts des chercheurs d’emploi, on
accordait plutôt du crédit aux retours des employeurs, qui rapportent moult
cas de gens totalement non motivés qui font tout pour passer une interview
(et faire perdre leur temps aux employeurs), mais rien pour se faire engager.
[…] Si l’employeur se fend d’une annonce et d’un processus de sélection, c’est
bien qu’il a envie et besoin que le processus aboutisse. Qu’on l’y aide et
qu’on le croie, au lieu de le pénaliser…

Christine Absil

LES SUPERMARCHÉS “CAPITALISTES” SONT-ILS DÉPASSÉS ?
Les supermarchés coopératifs et participatifs qui débarquent en Europe
constituent des initiatives passionnantes mais, dans la forme proposée, elles
créent leurs propres limites à leur existence. En effet, puisque les membres
travaillent bénévolement, ils doivent d’office disposer d’un travail rémunéré
pour pouvoir acheter les produits de leur coopérative. Cela implique que des
employeurs classiques continuent d’exister à côté de ces coopératives. On
remarquera aussi qu’en s’appuyant quasi exclusivement sur des bénévoles,
ces coopératives ne participent pratiquement pas au financement de la
sécurité sociale ni de l’Etat au sens large, au contraire des supermarchés
“capitalistes” (les coopératives ont tout autant besoin de capital pour pouvoir
fonctionner…). On comprend aisément que dans de telles conditions, les
coopératives puissent afficher des prix de vente imbattables. Je ne suis pas
certain que ce modèle obtienne l’adhésion des défenseurs de l’Etat­provi­
dence.

Nicolas Papageorgiou

JUSTICE

À CHARGE DU CONTRIBUABLE
Nous avons été totalement révoltés, mon épouse et moi­même, par le verse­
ment par l’Etat de plus de 78 000 euros à Trabelsi, un terroriste notoire.
Nous sommes tout à fait opposés à ce que les contribuables belges paient
pour des terroristes ou des malfrats. […] L’argent pourrait plus utilement aller
aux victimes.

Docteur et Madame De Smedt

RÉACTION

ABSURDE
Je souhaite réagir aux 25 propositions concrètes de la N­VA pour faire de
Philippe un Roi sans pouvoirs (“La Libre”, avril 2016). Que signifie cette
brusque éruption de propos concernant l’abolition de la monarchie ? Et ce
au moment précis où notre pays a, plus que jamais, besoin de stabilité ?
L’argument, purement idéologique, selon lequel il est inadmissible, dans une
société avancée, que des avantages soient héréditaires, est incohérent. Si l’on
pousse sa logique égalitaire jusqu’au bout, il convient alors de supprimer
l’hérédité automatique de la citoyenneté belge (dont on sait qu’elle est fort
avantageuse, à compter le nombre de ceux qui risquent leur vie en franchis­
sant les mers pour décrocher la timbale). Arrivant à leur majorité, tous les
citoyens devraient passer un examen de citoyenneté (établi par qui et selon
quels critères, d’ailleurs ?) à l’issue duquel les recalés pourraient devenir
apatrides, voire migrants. Une fois de plus, l’intégrisme idéologique démon­
tre qu’une idée ou qu’un système philosophique, porté à ses conséquences
extrêmes, aboutit à l’absurde.

Olivier de Trazegnies
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ils n’étaient pas simplement censurés
pour leur approche trop critique à
l’égard du pouvoir ou pour un parti
pris esthétique trop audacieux, assi­
milé à de la “décadence occidentale”.
La Nouvelle Vague française a notam­
ment inspiré le film “Génération 45”,
censuré.

Dès 1965, donc, de nombreux créa­
teurs ont été marginalisés, et beau­
coup d’artistes sont passés à l’Ouest,
comme les acteurs Winfried Glatze­
der, Jutta Hoffmann, Manfred Krug ou
Mueller­Stahl.

En revanche, dans les années 50, les
frontières avec le bloc de l’Ouest
étaient moins marquées et une cer­
taine transgression était tolérée. On a
même vu des acteurs français, sympa­
thisants communistes, tels que Mi­
chel Piccoli, Simone Signoret ou Yves
Montand, jouer dans des films de la
Defa.

C.G.

des combats moraux portés par les ci­
néastes : de la lutte contre le milita­
risme et le rejet du nazisme à une as­

piration à une autre
RDA, plus démocrati­
que. Ces œuvres ont
aussi servi à éduquer la
population ou ont été
utilisées dans l’affron­
tement Est­Ouest. An­
dré Meier rappelle que
les “films indiens” (les
westerns) de la Defa
prenaient parti pour les
Amérindiens, contre
l’impérialisme améri­
cain.

Censure et directives
Le documentaire montre encore

comment les réalisateurs de la Defa se
trouvaient souvent partagés entre les
directives du Parti, leur vision du ci­
néma et les attentes du public. Quand

Gens Info

La reprise en mains continue. Par voie de communiqué,
Vincent Bolloré fait savoir qu’il vient de nommer un de
ses proches, Serge Nedjar, en tant que nouveau directeur
d’iTélé. Actuel directeur général de “Direct Matin”, Serge
Nedjar est nommé directeur de la chaîne d’information
continue tandis que Guillaume Zeller et Virginie Cho­
micki conservent leurs fonctions respectives de directeur
de la rédaction et de directrice adjointe de la chaîne.

Deux mois après les attentats de Bruxelles, RTL­TVI
propose ce mercredi à 19h45 une soirée spéciale pré­
sentée par Luc Gilson. Au programme, un sujet titré
“22 mars, une journée de terreur” qui détaillera les
événements minute par minute. La chaîne a rencontré
une trentaine de témoins des attentats, qu’ils soient
victimes, sauveteurs ou médecins. Deux mois après les
faits, elle revient sur le drame qui a frappé la Belgique.

Le chanteur Renaud mâche rarement ses mots. L’arrêt
de l’émission animalière de France3 “Trente millions
d’amis” le révulse et il ne s’est pas privé de le faire
savoir durant l’enregistrement. Dénonçant le compor­
tement de patrons de chaînes “qui éliminent les anima­
teurs parce qu’ils ne touchent pas les jeunes, parce qu’ils
ont assez duré… Au bout de 40 ans, ils commencent à se
dire : ‘On va supprimer ça’ alors que c’était une institution
cette émission!” Pas sûr que le passage ne sera pas retou­

ché avant sa diffusion mercredi 1er juin prochain.

“Poker Face”, “Bad Romance”, “Alejandro”… La chan­
teuse Lady Gaga a marqué le monde de la musique avec
des tubes au retentissement international. L’artiste aux
apparitions savamment étudiées et aux tenues extrava­
gantes (on se souvient de sa robe en vrais morceaux de
bœuf portée aux MTV Video Awards en 2010) est au
cœur d’un documentaire diffusé par Plug RTL à 21h45.
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**** Obligatoire *** Recommandé ** Conseillé * Facultatif ° Déconseillé

Libre parcours

**** DES HOMMES ET DES DIEUX

de Xavier Beauvois (France, 2010). Avec
Lambert Wilson, Michael Lonsdale.

ARTE, 13 h 35

1. Drame. En 1996, sept moines d’un mo-
nastère en Algérie sont sauvagement as-
sassinés par des terroristes. Xavier Beau-
vois ne tourne pas un thriller, une en-
quête. Enfin, si : qui étaient ces hommes
retirés du monde pour vivre plus près de
Dieu? Avec ce film, on vit quelque chose
d’humain et de spirituel, ensemble.

*** ENTRE LES MURS

de Laurent Cantet (France, 2008). Avec
François Bégaudeau, Esmeralda Ouertani.

FRANCE 4, 20 h 55

2. Comédie dramatique. Laurent Cantet a
planté ses caméras dans une classe d’un
lycée pour y tourner avec 24 élèves – dont
quelques fortes personnalités et leur pro-
fesseur de français. Un film vivant, palpi-
tant, divertissant, stimulant, une formi-
dable échographie de l’enseignement,
mais aussi du métissage.

° UNE FAMILLE TRÈS MODERNE

de Josh Gordon, Will Speck (Etats-Unis,
2010). Avec Jennifer Aniston, Jason Bate-
man, Juliette Lewis.

LA DEUX, 20 h 07

3. Comédie. Kassie est une jeune céliba-
taire new-yorkaise. Malgré les objections
de Wally, son meilleur ami, elle est bien
décidée à avoir un enfant. Pitoyable, voici
le meilleur adjectif pour définir cette
mauvaise comédie emmenée par Jennifer
Aniston et Jason Bateman.

° ON VOULAIT TOUT CASSER

de Philippe Guillard (France, 2015). Avec
Kad Merad, Charles Berling, Benoît Magi-
mel.

BE 1, 17 h 05

4. Comédie dramatique. C’est l’histoire de
Kad Merad qui a encore six mois à vivre.
Alors le réalisateur Philippe Guillard l’ar-
rose, lui et ses potes, d’une mélasse de
sentimentalisme. Ça ne casse rien, c’est
de la daube.
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VRT et RTBF, p iliers du nouveau
quartier “Medi apark”
Chantier Les futurs nouveaux
bâtiments s’inscrivent dans
un véritable projet de ville.

On a visiblement hâte, à la RTBF,
de quitter les couloirs sans fin
jalonnés de bureaux à portes

closes “où l’on passe pour un extraterres­
tre quand on dit bonjour”, selon la for­
mule ironique choisie par Jean­Fran­
çois Raskin, président CDH du CA de la
chaîne de radio­télévi­
sion publique.

Il était ce mardi sur le
site de Tour&Taxis pour
présenter, au salon
Realty, le projet immo­
bilier que la RTBF pro­
jette d’implanter sur le
site du boulevard Reyers
à l’horizon 2022. Non
sans avoir démoli son
bâtiment actuel, un “radiateur” (c’est
son surom) pour le moins massif dont
la facture témoigne de l’architecture
fonctionnaliste des années 60.
D’aucuns la jugeront triste et kaf­
kaïenne et tout le monde s’accordera à
dire qu’elle est largement dépassée.

A la mi­mars, “La Libre” avait pré­
senté ce projet qui se veut plus ouvert.
Un “palais” tout en transparence décri­
vait déjà la direction de la RTBF, qui
naîtra au cœur d’un des 10 “nouveaux
quartiers” qui articulent la politique de

redéploiement urbain de la Région
bruxelloise. Son nom: Mediapark.

L’Ihecs, prête à venir
Ceci expliquant cela, le ministre­Pré­

sident Rudi Vervoort (PS) était égale­
ment orateur de la conférence d’hier. Il
voit dans ce projet schaerbeekois “un
levier de développement pour l’ensemble
de la Région”. Le projet est ambitieux en
effet. Entre les nouveaux bâtiments de
la VRT (oui, elle aussi fera peau neuve
avec un projet de facture différente) et
de la RTBF, un large espace public sec­

tionnera un long espace
vert qui traverse l’îlot
urbain de part en part
(voir infographie).

On pourra y organiser
des événements cultu­
rels des plus divers. Tout
comme dans les bâti­
ments de la VRT et de la
RTBF qui offriront des
fonctionnalités nouvel­

les. BX1, la télé locale bruxelloise, est
par ailleurs en lice pour intégrer le fu­
tur bâtiment ertébéen.

Les autorités promettent aussi l’im­
plantation de hautes écoles actives
dans le domaine médiatique. Interrogé
à ce sujet, le ministre­Président Ver­
voort n’a pas encore pu annoncer la ou
lesquelles. “L’Ihecs est bien sûr très inté­
ressé par l’idée de s’installer sur le site”, a
tout de suite embrayé Jean­François
Raskin, qui est également administra­
teur général de l’Institut des hautes

études en communications sociales. La
haute école (de journalisme notam­
ment) ne cesse de se développer dans
ses locaux du centre de Bruxelles.

Ce qui tranchera donc avec le passé,
c’est que ce projet de ville promet une
mixité actuellement inexistante sur le

site de la RTBF. L’esquisse prévoit quel­
que 3 000 nouveaux logements, des
écoles, des crèches et pas moins de
24000 mètres carrés de commerces, a
rappelé l’architecte retenu, François Le­
clercq. L’ouverture de cette cité des mé­
dias ouverte sur la société constituera

Le projet retenu pour l’îlot RTBF/VRT situé à Schaerbeek, sur le boulevard Reyers.

D.
R.

C’est encore
mieux
l’après­midi

Rentrée France 2 veut y croire
et refonde toute son offre
en soignant son audience.

L e mois de mai est habituellement
celui de tous les dangers en télé­
vision comme en radio. Inscrites

sur le fil étroit des audiences, les émis­
sions sont passées au crible et gare à
celles qui n’afficheraient pas le teint
rosé du succès.

Interrogé par le magazine “Télé­
rama”, Vincent Meslet, le nouveau pa­
tron de France 2, semblait désigner,
lundi, les bons élèves et les repêchés
de la prochaine rentrée. Nous avons
déjà évoqué dans cette page le sort ré­
servé à la très prisée Léa Salamé et ce­
lui de Michel Drucker et Patrick Sé­
bastien, “en sursis”. Reste à détailler
l’avenir réservé à Stéphane Bern, So­
phie Davant, Frédéric Lopez et Tho­
mas Thouroude.

Comme annoncé, Sophie Davant et
“Toute une histoire” quitteront la
grille de France 2 à la fin juin. Frédé­
ric Lopez surfera un peu sur la même
vague, en début d’après­midi à la ren­
trée, avec “Mille et une vies”. Il don­
nera en effet la parole à des anonymes
en tentant de rapprocher la formule
de ce nouveau magazine de son émis­
sion “La parenthèse inattendue”.

Sophie Davant ne disparaît pas tota­
lement de la grille des programmes
puisqu’elle animera, en journée tou­
jours, une émission de débats et de re­
portages baptisée “Ça mérite qu’on en
parle”. Une option également retenue
par Thomas Thouroude en fin
d’après­midi. Il animera en effet un
talk­show à la rentrée au cours duquel
il passera l’actualité en revue avec ses
chroniqueurs sur le mode “Je n’ai pas
bien compris, expliquez­moi”. Son es­
poir est, évidemment, de faire bien
mieux à cet horaire, et sur ce ton, que
ne le fit Sophia Aram en 2013.

Enfin, Stéphane Bern gardera ses
territoires de prédilection, l’Histoire
et les beaux lieux de France. Il teste
actuellement un nouveau concept
d’émission mais France 2 n’a pas en­
core précisé l’horaire qu’il lui réserve.

KT

un exemple “rare dans le monde” qu’on
ne trouve guère, en Europe, qu’à Barce­
lone. Les bâtiments des deux télévisions
doivent être finalisés pour 2022. La fin
de la réaffectation du site dans son en­
semble est prévue pour 2030.

M. Co.

150
MILLIONS D’EUROS

Le montant dégagé
pour construire le nouveau

siège de la RTBF.

Les paradoxes du cinéma est­allemand
Document Analyse inédite des
films de la Defa, société unique
de la RDA. Sur Arte, à 22h10.

L a case consacrée aux documen­
taires culturels sur Arte s’aven­
ture sur des terrains peu explo­

rés par les autres chaînes. C’est le cas
de Quand la RDA faisait son ciné­
maHH, un documentaire signé An­
dré Meier.

La forme n’offre rien de particuliè­
rement surprenant : elle alterne ex­
traits de films et témoignages des ac­
teurs et réalisateurs qui ont marqué
l’histoire du cinéma est­allemand.
Mais le sujet propose une remise en
perspective qui mérite largement le
détour. Parce que ce cinéma tend un
miroir à la République démocratique
allemande (RDA), sous un angle poli­

tique et sociétal.
Entre 1946 et 1992, la Defa, société

de production d’Etat créée sous l’im­
pulsion des autorités so­
viétiques, a produit plus
de 700 films et plus de
500 téléfilms. Elle em­
ploya jusqu’à 2 200 em­
ployés à Potsdam. Nom­
bre de ces films sont
tombés dans les oubliet­
tes du cinéma mais cer­
tains comptent parmi
les classiques du cinéma
allemand (“Les assassins
sont parmi nous”, “Con­
fusion amoureuse”, ou
“Jacob le menteur”, sé­
lectionné aux Oscars en
1977…).

Quelques longs métrages embléma­
tiques sont analysés par leurs prota­
gonistes ou par des experts. Ils témoi­
gnent de l’évolution des idéologies et

Le cinéma
est­allemand
des années
1940 à 1990
tend unmiroir
à la RDA,

sous un angle
politique
et sociétal.

Katrin Sass était l’une des actrices ayant le
mieux réussi en RDA.
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THOMAS THOUROUDE
Il relève le défi de l’actualité
décryptée en fin d’après-midi.
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ils n’étaient pas simplement censurés
pour leur approche trop critique à
l’égard du pouvoir ou pour un parti
pris esthétique trop audacieux, assi­
milé à de la “décadence occidentale”.
La Nouvelle Vague française a notam­
ment inspiré le film “Génération 45”,
censuré.

Dès 1965, donc, de nombreux créa­
teurs ont été marginalisés, et beau­
coup d’artistes sont passés à l’Ouest,
comme les acteurs Winfried Glatze­
der, Jutta Hoffmann, Manfred Krug ou
Mueller­Stahl.

En revanche, dans les années 50, les
frontières avec le bloc de l’Ouest
étaient moins marquées et une cer­
taine transgression était tolérée. On a
même vu des acteurs français, sympa­
thisants communistes, tels que Mi­
chel Piccoli, Simone Signoret ou Yves
Montand, jouer dans des films de la
Defa.

C.G.

des combats moraux portés par les ci­
néastes : de la lutte contre le milita­
risme et le rejet du nazisme à une as­

piration à une autre
RDA, plus démocrati­
que. Ces œuvres ont
aussi servi à éduquer la
population ou ont été
utilisées dans l’affron­
tement Est­Ouest. An­
dré Meier rappelle que
les “films indiens” (les
westerns) de la Defa
prenaient parti pour les
Amérindiens, contre
l’impérialisme améri­
cain.

Censure et directives
Le documentaire montre encore

comment les réalisateurs de la Defa se
trouvaient souvent partagés entre les
directives du Parti, leur vision du ci­
néma et les attentes du public. Quand

VRT et RTBF, p iliers du nouveau
quartier “Medi apark”
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et refonde toute son offre
en soignant son audience.

L e mois de mai est habituellement
celui de tous les dangers en télé­
vision comme en radio. Inscrites

sur le fil étroit des audiences, les émis­
sions sont passées au crible et gare à
celles qui n’afficheraient pas le teint
rosé du succès.

Interrogé par le magazine “Télé­
rama”, Vincent Meslet, le nouveau pa­
tron de France 2, semblait désigner,
lundi, les bons élèves et les repêchés
de la prochaine rentrée. Nous avons
déjà évoqué dans cette page le sort ré­
servé à la très prisée Léa Salamé et ce­
lui de Michel Drucker et Patrick Sé­
bastien, “en sursis”. Reste à détailler
l’avenir réservé à Stéphane Bern, So­
phie Davant, Frédéric Lopez et Tho­
mas Thouroude.

Comme annoncé, Sophie Davant et
“Toute une histoire” quitteront la
grille de France 2 à la fin juin. Frédé­
ric Lopez surfera un peu sur la même
vague, en début d’après­midi à la ren­
trée, avec “Mille et une vies”. Il don­
nera en effet la parole à des anonymes
en tentant de rapprocher la formule
de ce nouveau magazine de son émis­
sion “La parenthèse inattendue”.

Sophie Davant ne disparaît pas tota­
lement de la grille des programmes
puisqu’elle animera, en journée tou­
jours, une émission de débats et de re­
portages baptisée “Ça mérite qu’on en
parle”. Une option également retenue
par Thomas Thouroude en fin
d’après­midi. Il animera en effet un
talk­show à la rentrée au cours duquel
il passera l’actualité en revue avec ses
chroniqueurs sur le mode “Je n’ai pas
bien compris, expliquez­moi”. Son es­
poir est, évidemment, de faire bien
mieux à cet horaire, et sur ce ton, que
ne le fit Sophia Aram en 2013.

Enfin, Stéphane Bern gardera ses
territoires de prédilection, l’Histoire
et les beaux lieux de France. Il teste
actuellement un nouveau concept
d’émission mais France 2 n’a pas en­
core précisé l’horaire qu’il lui réserve.

KT

un exemple “rare dans le monde” qu’on
ne trouve guère, en Europe, qu’à Barce­
lone. Les bâtiments des deux télévisions
doivent être finalisés pour 2022. La fin
de la réaffectation du site dans son en­
semble est prévue pour 2030.

M. Co.

Les paradoxes du cinéma est­allemand
tique et sociétal.

Entre 1946 et 1992, la Defa, société
de production d’Etat créée sous l’im­
pulsion des autorités so­
viétiques, a produit plus
de 700 films et plus de
500 téléfilms. Elle em­
ploya jusqu’à 2 200 em­
ployés à Potsdam. Nom­
bre de ces films sont
tombés dans les oubliet­
tes du cinéma mais cer­
tains comptent parmi
les classiques du cinéma
allemand (“Les assassins
sont parmi nous”, “Con­
fusion amoureuse”, ou
“Jacob le menteur”, sé­
lectionné aux Oscars en
1977…).

Quelques longs métrages embléma­
tiques sont analysés par leurs prota­
gonistes ou par des experts. Ils témoi­
gnent de l’évolution des idéologies et

Le cinéma
est­allemand
des années
1940 à 1990
tend unmiroir
à la RDA,

sous un angle
politique
et sociétal.

THOMAS THOUROUDE
Il relève le défi de l’actualité
décryptée en fin d’après-midi.
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Quand les ados craquent

‣ Société. En France, un
adolescent sur trois serait en
burn­out, ou en passe de l’être.
Etudes, activités extrascolaires,
spectre de l’échec, angoisse de
l’avenir… Comment agir pour
aider les familles confrontées à
la pression de la réussite?
En cette fin d’année scolaire,
voilà un thème qui parlera à de
nombreux parents… France
Inter, dès 14h. RE

PO
RT

ER
S
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Tirage du mardi 24 mai

•Euromillions |
16 – 17 – 23 – 34 – 37/6 – 9
5 exacts et JJ
0 gagnant ..........................................0,00€
5 exacts et J
5 gagnants ................................199577,70€
5 exacts
5 gagnants .................................66525,90€
4 exacts et JJ
53 gagnants .................................3138,00€
4 exacts et J
734 gagnants ..................................198,20€
4 exacts
1432 gagnants ................................101,60€
3 exacts et JJ
1925 gagnants ..................................53,90€
2 exacts et JJ
27494 gagnants ................................17,30€
3 exacts et J
32595 gagnants ...............................14,00€
3 exacts
64024 gagnants ...............................12,00€
1 exact et JJ
139929 gagnants ...............................9,60€
2 exacts et J
465310 gagnants ................................7,80€
2 exacts
924835 gagnants ...............................4,00€

•Joker + 24/5 3 – 2 – 4 – 5 – 5 – 0
6 chiffres 0 20000,00
5 chiffres 3 2000,00
4 chiffres 23 200,00
3 chiffres 219 20,00
2 chiffres 2133 5,00
1 chiffre 20806 2,00
Scorpion 9534 1,50

Loterie nationale

Tirage du samedi 21 mai

lLotto | 4 - 19 - 25 - 28 - 37 - 44 - 30
6 exacts 0 0
5 exacts + Bonus 0 0
5 exacts 145 2330
4 exacts + Bonus 251 327,60
4 exacts 5888 25,80
3 exacts + Bonus 6150 13,20
3 exacts 90781 5
2 exacts + Bonus 59006 3

Tirage du mardi 24 mai

•Keno |
01-05-08-10-11-12-19-21-25-38
43-44-45-47-49-51-58-59-62-70
Kenophone: 0900/223.80

•Pick 3 | 8 – 7 – 9
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Météo
Bruxelles-Capitale

Aujourd'hui
Min 8°C - Max 17°C

Météo complète P. 63

BELGIQUE

Social | Les syndicats ont rassemblé
60000 personnes dans les rues de
Bruxelles contre la politique du gouverne-
ment. Quelques incidents ont eu lieu en
fin de manifestation. La majorité menée
par le Premier ministre Charles Michel ne
compte cependant pas modifier le cours
de ses réformes. UP.8

Prisons | Selon de nouvelles statistiques
relatives à l’année 2015 et sur lesquelles
“La Libre” a pu jeter un œil, la surpopula-
tion carcérale demeure, mais recule. Les
prisons francophones sont globalement
les plus touchées par le phéno-
mène. UP.10-11

INTERNATIONAL

Grèce | Les autorités grecques ont entamé
le camp de réfugiés d’Idomeni, où sont
encore entassées 8 500 personnes, dans
des conditions indignes. UP.18-19

France | La tension croît entre le gouverne-
ment et les opposants à la Loi Travail. Et
singulièrement avec le syndicat CGT qui
organise le blocage de raffineries et de
dépôts de carburant. Mais le Premier
ministre Valls exclut d’abandonner le
texte de loi. UP.18-19

Iran | L’ayatollah Ahmad Jannati, un ultra-
conservateur de 90 ans, a été élu mardi à
la présidence de l’Assemblée des experts.
Cette institution élue en mars dernier et
composée de dignitaires religieux sera
sans doute amenée à élire le prochain
guide de la Révolution. UP.21

Ukraine | Le gouvernement ukrainien a
annoncé mardi que sept soldats avaient
été tués au cours des 24 dernières heures
dans des attaques de rebelles prorusses
dans l’est du pays. Il s’agit du bilan
quotidien le plus élevé depuis le mois
d’août. UP.22

Chypre | Le président chypriote grec Nicos
Anastasiades a annulé des discussions de
paix, prévues pour vendredi avec le
président chypriote turc Mustafa Akinci,
pour protester contre le fait que ce der-
nier ait été traité comme un chef d’Etat
lors d’un sommet de l’Onu en Tur-
quie. UP.22

Irak/Syrie | Les djihadistes de l’Etat isla-
mique (EI) faisaient face mardi à une
double offensive terrestre et aérienne
contre ses fiefs à Falloujah en Irak et à
Raqqa en Syrie, avec un appui massif de
la coalition internationale conduite par
les Etats-Unis. UP.22

ÉCONOMIE

Télécoms | Telenet, par la voix de son CEO
américain, John Porter, a fait part d’ambi-
tions “nationales” du câblo-opérateur
flamand qui tend la main au câblo wallon
Voo. UPP.26-27

Automobile | En montrant deux nouveaux
concepts ambitieux, Volvo a surtout
présenté la nouvelle plateforme modu-
laire sur laquelle va reposer toute la
gamme de petit gabarit. Le Concept 40.1
préfigure aussi l’entrée dans un nouveau
segment, avec le petit SUV XC40. L’usine

de Gand a l’apanage de cette nouvelle
plateforme et bénéficie de 200 millions
d’euros d’investissement pour s’y adapter
d’ici 2017. UPP.28-29

Evasion fiscale | La commission spéciale
sur les “Panama Papers” a entendu les
représentants de Belfius et ING Belgique.
Les deux banques assurent qu’elles ne
mangent pas de ce pain-là. UP.30

SPORTS

Football | Romelu Lukaku se dirige vers
Chelsea selon les médias espagnols qui
citent des sources proches du
joueur. UP.38

Tennis | Steve Darcis et David Goffin ont
parfaitement géré leur premier tour à
Roland-Garros. Kirsten Flipkens a été
balayée. UP.40

Cyclisme | Alejandro Valverde a pris sa
revanche lors de la 16e étape du Tour
d’Italie. UP.42

Edito

Fédéral et
surtout loyal
Par Francis Van de Woestyne

Un Etat fédéral, c’est compli­
qué à faire fonctionner. Un
Etat fédéral comme la

Belgique, c’est encore plus com­
pliqué à faire tourner. Pourquoi ?
Parce que le pays est instable,
soumis en permanence à des
réformes incomplètes, ambiguës,
mal digérées et qui comportent
en elles­mêmes les sources de
discorde.
La Belgique, c’est compliqué aussi
parce qu’il y a, dans le paysage, un
parti (devenu le premier du pays)
qui travaille, on ne dira pas à sa
perte, mais à sa dislocation insti­
tutionnelle. Même vêtues d’ha­
bits fédéraux, les éminences
nationalistes n’ont qu’un rêve, un
objectif, une passion: l’avènement
d’une République de Flandre.
Donc pour faire fonctionner cette
machinerie tarabiscotée, cet
infernal millefeuille, il faut mettre
de l’huile dans les rouages. Et
faire fonctionner les lieux de
concertation. Mais “le” comité qui
réunit, le mercredi, les responsa­
bles de tous les gouvernements –
fédéral et entités fédérées –, celui
qui devrait permettre une gestion
harmonieuse de l’Etat, est en
permanence un lieu de disputes,
de controverse. Les rivalités entre
hommes et institutions domi­
nent. Chaque pouvoir est un
contre­pouvoir.
Pourquoi? Parce qu’il manque un
élément. Pour faire fonctionner
un Etat fédéral il faut surtout,
surtout, surtout, de la bonne
volonté. En Allemagne, on a
inscrit dans la Constitution un
concept “attachant”, dans tous les
sens du terme: la Bundestreue, la
loyauté fédérale. On ne peut rien
faire qui soit contre l’Allemagne,
contre l’unité allemande. Les
Länder allemands travaillent pour
le bien­être des régions mais aussi
pour la grandeur de l’Allemagne.
En Belgique, le concept est inscrit
mais n’est pas respecté. Dès lors,
le comité de concertation est un
comité de confrontation. Quand
donc passerons­nous à un fédéra­
lisme loyal, adulte, responsable?
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